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fici Bire pour h. sclfi Reprise œ traïan en suède la 1 île veiass pontifical/ 

Les sociaux-démocrates remportent un net succès Le patronat cède aux grévistes Un nouvel appel Après la fête 


Un test national 

Les raisons ne manqnent pas 
as chancelier Schmidt et à ses 
amis de se réjouir des résultats 
enregistrés par les sociaux-démo- 
crates atrx élections régionales de 
KhénanJe-dn-Nord- Westphalie. A 
commencer par l'amplem du sne- 
cês do SPÂ : avec 48,* % des 
suffrages, U devient la première 
force politique du Land, et 
détiendra désormais la majorité 
absolue des sièges an Landtag, 
011 . pour gouverner, U avait dû, 
jnsqn’aiors, s’allier anx libéraux 
du FDA 

En outre, la Rbénanle-dn-Norà- 
WestphaJie est le Land le plus 
peuplé de la RJF-A^ avec plus de 
douze millions d’électeurs ins- 
crits, dont pins de 86 % se sont 
effectivement rendus aux urnes 
le 11 mai. Dans ces conditions, le 
scrutin de dimanche ne pouvait 
que faire figure de grand test 
national, A quelques mois des 
élections générales prévues pour 
le ï octobre. 

lies candidats ne s'y étalent pas 
trompés. Les sociaux-démocrates 
avaient mené campagne qui 
faisait largement référence anx 
grands problèmes nationaux et 
internationaux et qtri mettait en 
avant le chancelier hri-même. 
Les chréiiens-àémcorates, au 
contraire, tentaient de circons- 
crire an champ de la politique 
régionale ur. débat dont ils pres- 
sentaient qu’il leur serait moins 
favorable sü s’étendait à des 
sujets plus vastes. 

Le triomphe du SJ*J>. n'en est 
que plus significatif. S apporte 
A M. Schmidt la confirmation 
que, loin de connaître Fnsnre du 
j ouvoir, O consolide sa popularité 
au fil des mois, et que son parti 
abordera la granae échéance 
naî.nale d’octobre dans les 
n.e 01 eiires conditions possibles. 

Pour les chrétiens -démocrates, 
F échec est cuisant. Ils perdent 
près de quatre points, même si 
leur représentation reste inchan- 
gée au Landtag. La CJ>.U. et la 
C.S.O. ne pourront de ee fait 
obtenir an Bundesrat — la Cham- 
bre haute du Parlement fédéral — 
la majorité des deux tiers que 
leur eût donnée une . Ictoire A la 
Diète de .Düsseldorf et qui ,enr 
permettrait de s’opposer systéma- 
tiquement aux projets de loi gou- 
vernementaux & Bonn. O semble 
pour 1 Instant que l’annonce de la 
candidature de M. Strauss au 
poste de chancelier, en cas de 
victoire nationale des chrétiens- 
démocrates l’automne prochain, 
n’ait pas du tout créé la dyna- 
mique électorale susceptible de 
mettra un terme au règne de la 
coalition socialiste-libérale. 

Pourtant, une ombre ternit la 
satisfaction du S -P JD- Ses alliés, 
les libéraux du vice-chancelier 
Genscher, ne parviennent pas à 
franchir la barre fatidique des 
5 % de voix nécessaires pour 
obtenir des sièges. Cette défail- 
lance n’aura guère de consé- 
quences — sâ ce n’est heureuses — 
pour les sociaux-démocrates sur 
le plan régional, puisqu’ils dis- 
posent désormais de la majorité 
absolue des sièges as Landtag et 
conserveront donc le gouverne- 
ment de Rhénanie - du- Word - 
WestphaHe. Mais elle pourrait 
devenir préoccupante si elle se 
répétait an plan nationaL 

Le S J* JO. ne peut guère espérer 
obtenir A lui seul la majorité 
absolue as Bundestag, même s’il 
a aujourd’hui le vent en poupe. D 
se trouve désormais dans la situa- 
tion paradoxale de devoir redou- 
ter les effets de la séduction qu'a 
exerce sur l’électorat de son petit 
ma.i« indispensable partenaire li- 
béral. 


LE MONDE 

m paraîtra pas le 13 aiaï 
en raison de la grève des 
ouvriers du Livre C.G.T. 

• • 

Rappelons que eht Monde 
de l’économie* a été excep- 
tionnellement inséré dans 
notre précédent 'numéro date 
11-12 mat «Le Monde des 
sciences » paraîtra dans notre 
prochain numéro avec a Le 
Monde des arts et des spec- 
tacles » . 


en Rhénanie mais demandera la révision 
du Nord-Westphalie des procédures de négociation 

Le parti social-démocrate a Le conflit du travail qui paralysait M % de r industrie privée 
remporté une Importante trie- suédoise depuis pins d’une semaine a été .réglé dans la soirée 
taire aux élections régionales da dimanche il mal A la suite d’une intervention du premier , 

im. « «1 , ministre, M Fàlldin, le conseil dn patronat CSAFÏ a finalement : 

de Rhename du Nord -West- ^cepté de signer, avec la Confédération da travail (LO) des 
pnalie, dimanche 11 mat. Avec accords paritaires qui prévoient tm relèvement de des 

106 sièges sur 201, le SJ*J>. salaires d’environ 800 000 travailleurs à partir da 15 avrlL 
détient désormais la maioritc Dans le secteur public, les rémunérations de 1 300 000 agents 
absolue des sièges au Landtag de l’Etat et des collectivités locales dont augmentées de 7,3 Te 
de Dusseldorf et trùie la ma- sy i vant l* s propositions de ta commission de conciliation. Tant 
. . dans tes milieux gouvernementaux que dans les rangs de l’pppo- 

jarué absolue des suffrages 5 ition sociale démocrate, la fin du pins grave conflit social de 
avec près de 48£ % des o otx. l’histoire de la Suède est accueillie avec soulagement. 


avec près de 48£ % des 0 otx. 

H s’agit d’une victoire pour le Tirant la leçon des événements, le patronat entend demander Abidjan* Dimanche il mai. 
chancelier Schmidt. la révision du « modèle * de consensus entre partenaires sociaux T*±hÜI 

fondé sur la « libre négociation » afin que les syndicats tiennent mpiolet *vleiiRde ^rtngt^- 

A rinverse. les chrétiens- davantage compte de la situation économique. Hnn ’ans. s'est rendu & Notre- 


à l’autonomie 

africaine 

Jean -Rasa 27 doit quitter 
Abidjan pour Rome ce lundi 
12 mai en tin de matinée, au 
terme d’un voyage de dix jours 
à travers six pays & Afrique 
notre ; un voyage qu'il a achevé 
en CAte-d’lwrire. après s’être 
rendu en dernier Ueu d la 
léproserie (TAdjopé, à ISO kilo- 
mètres au nord de la capitale 
ivoirienne. 

De notre envoyé spécial 

Abidjan. — Dimanche 11 mai. 


démocrates enregistrent u n 
recul sensible, que la proximité 
des élections générales ttoc- 


1 van cage compta ne la situation economique. ans, s’est rendu & Notre- 

Dame-de-Trécheville. où fl a ren- 
De notre correspondant contré l’épiscopat Ivoirien, avant 

de s'envoler pour Yamoussoukro, 

Stockholm. — La journée de veinent de 6,8 % des salaires qui. £le natale du président de la 


tobre rend particulièrement dimanche aura été particulière- combiné à la' baisse de l’impôt sur République, ML mix Houphouêt- 
7. ; paracuaeremeni m&nt aamuim C ’est à 18 heu- le revenu annuel donnera Bogny D y a célébré imejnecse 

préoccupante pour M. Strauss res QUe u- Partenaires sociaux 500 couronnes (autant de francs à l'intention de la jeunesse. 


préoccupante pour m. Strauss res q Ue les partenaires sociaux 500 couronnes (autant de francs 

et ses amis. Quant aux libé- du secteur privé devaient répon- français) promis par le gouver- .- . 

_ n -r_ dre aux propositions faites par la nement. Eta outre, une clause P 0 ™?, t. ^ première 

mux > aîUés aux sociaux-démo- de médiation, deux garantit aux travailleurs de ttn- faculté théologique de l’Afrique 


Voici quatre ans, ouvrait ses 


' „ , celle-ci avait exigé des syndicats entre mars et octobre. Cette 

représentation parlementaire e j du patronat un « oui b ou un clause permet de protéger le pon- 
dons 2e Land, n’ayant pu, cette * non » et avait fait savoir qu’elle voir d’achat des catégories les 
m. -1 e n ...i 1 - abandonnerait sa mission en cas moins bien rémunérées. Ce qui 

fois-ci. franchir le seuü des ^ noaveau désaccord. était l’objectif principal de la 


S % de voix requis. 

(Lire page 9 
l’article ce Jean wetx.) 


AU JOUR LE JOUR 


Comme prévu, la Confédération 
générale du travail a accepté un 
compromis portant sur un relè- 


étalt l’objectif principal de 
centrale ouvrière. 

ALAIN DEBOYE. 
( Lire la suite page 43J 


rçr Ta non- cette religion stagne, voire ré~ 
’eorïes les gresse. alors que l’islam gagne de 
i&ce oui Plus en plus de terrain (25 %), 
>a] de la surtout au nard du pays, et que 
60 % des habitants sont animistes. 


MICHEL BOLE-R1CHARD. 

(Lire la suite page 13 J 


L’ONU ayant invité quatre- 
vingt-dix-neuf pays à parti- 
ciper, & Genève, à une confé- 
rence sur raide humanitaire 
au Cambodge, le ministre des 
affaires étrangères du Viet- 
nam s’est déclaré hostile à 
cette initiative internationale 
pour la raison évidente que 
« seul le peuple cambodgien 
peut résoudre les problèmes 
de son pays b. 

N’en déduisons pas hâtive- 
ment qWü s’agit là de laisser 
la nation khmère croupir dans 
la misère de sa solitude : la 
présence effective de deux 
cent miûe soldats de Banm 
sur le sol cambodgien témoi- 
gne amplement d’un esprit de 
solidarité désintéressée qui 
souffle également à Kaboul, 
et grâce auquel ü est des peu- 
ples bénis du destin qui 
s’éventent chaque matin en 
chantant : «La solitude, ça 
n'existe pas. » 

BERNARD CHAPUIS. 


LE as* ANNIVERSAIRE du traite autrichien 

Aigle devenu proie 
Proie devenue exemple 


La semaine diplomatique qui commence est parti- 
culièrement c h arg ée . Centrée aur tes crises afghane 
et Iranienne et lem répercussions cor la sécurité 
occidentale, elle aéra marquée par l'entrée en scène 
dn nouveau secrétaire d’Etal américain, H. Unsld s 

• Ce hindi 12 mal, à Bruxelles, réunion des 
ministres da la défense des pays européens Intégrés 
à rOTAN (uns la Fiance ni la Grèce) ; 

• Mercredi 14, les mêmes plus ceux des Etats- 
Unis et du Canada et les ministres des affaires étran- 

n n’est pas d’empire sans pQ r ANDR 
orgueil. La Grande-Bretagne met- 


par ANDRÉ FONTAINE 


gères ; le même Jour et Jeudi 15, h Varsovie, sommet 
du pairie de Varsovie ; 

• Jeudi 15 et vendredi 16, à Vienne, commémora- 
tion du ringt-rinqulème anniversaire du traité d'Etat 
autrichien avec la participation des ministres des 
affaires étrangères américain, britannique, français et 
soviétique * 

• Samedi 17 et tSmanche 18, A Rome, réunion des 
ministres des affaires étrangères das Neuf, con sacr ée 
notamment à des sanctions contre l'Iran. 

-OMTAIMF puis 1806. l’empereur Habsbourg 
avait cessé d'être < romain » pour 


tait le sien & dominer les mers : entier). Moins d’un siècle plus n’êfcre pins que d Autriche, n 
« Ride, Britannia, rule thé waves. » tard. Cbarira Quint régnait de la u’empêche que les possessio n s de 
Lorsque Frédéric de Habsbourg Hongrie & la Flandre et, par * “Bison d’Antricbe. reanat mle 
devint, premier de sa lignée, Espagne Interposée, & r Amérique. de BteheUen. s’éMmt 

« empereur romain b, U prétendit Hg ^ tmmonj» domaine sur étendues a 1 est et an sud, qu eue 
à davantage e nco re. Eta toute lequel suivant la formule consa- avait tenu l es T urcs en échec et 
simplicité, ü prit pour devise crée, le soleil ne se couchait qu’après 1 h umilia ti on dAuster- 
a RI O n : Austriae est tmperare jamais, il ne reste depuis la vts ^ amït trouvé sa place 
orW untverso (U appartient à défaite des empires centraux au pr emier rapg d puissances 
l’Autriche de diriger le monde en 1918 qu’un pays aux dtmen- européennes, au P«nt qne ce fut 

slons très modestes : 84 000 kilo- r f nni ^» 

1 mètr«» narrés, un oen .dIus de chute de I Aigle, le « congrès B 


PAGE 2. — Trois points de vue sur « les ruines de la 
détente r. 

— La d'émission franco-allemande, par Alfred Grosser. 

— La peur, par André Glucksmann. 

— C’est la tante à l’OTAN, par le général Gribkov. 

PAGE 14. — Le dossier sur les rythmes scolaires. 

PAGE 42. — L'analyse du rapport du MIT sur le recours 
au charbon pour assurer l'approvisionnement 
énergétique de l r Occidenf. 

PAGE 48. — L'Arabie Saoudite confiera à la France la 
construction de sa marine de guerre. 


mètres carrés, un peu plus de 
7,5 mllllOD» d’habitants, n pour- 


chargé «le reconstituer le concert 


ralt être plus petit encore : le europée n don t Metternlch devait 
Vorarlberg, sa province la plus être rarttean principal 


occidentale, a failli être attribué 
à la Suisse après la première 
guerre mondiale, et la Yougo- 
slavie, après la seconde, voulait 
faire matn basse sur une partie 
de la Carlnthle. Il pourrait aussi 
ne plus exister : en 1938, Hitler 
raya son nom de la carte, au 
profit de celui d’Ostmark, simple 
province du Reich millénaire. 

Espagne, Pays-Bas, Franche- 
Comté, Italie du Sud. Amérique, 
11 y avait bien longtemps que 
s’était volatilisé l’héritage occi- 
dental de Charles Quint. Et, de- 


( Lire la suite page 8 J 


Foules en délire, liesse 
populaire, une vraie tête 
alrlcalne. 

Lb pape a béni à longueur 
de journée, ordonné des 
évêques, baptisé et confirmé 
des chrétiens, célébré <f in- 
nombrables messes et pro- 
noncé des dizaines de dis- 
cours. Qu'en restera-t-il une 
fois ta fête Unie ? D'abord, 
et comme pour répondre à 
P avance aux critiques formu- 
lées Ici ou là sur (aspect 
spectaculaire de ces tournées 
• à f américaine », Jean- 
Paul tl a confié que, s’O 
prenait si souvent sog bâton 
de pèlerin, c'était pour 
défendre partout les droits de 
f homme . 

Et, de tait, ce thème a servi 
de leitmotiv aux discours pon- 
tificaux : défense des pauvres 
et des petits contre r exploi- 
tation et Ja corruption ; plai- 
doyer pour les velours afri- 
caines, familiales, rurales, 
conviviales, menacées par 
rurbanisation à roccldentaio ; 
mises en garde contre (ingé- 
rence des grandes puissances, 
capitalistes autant que 
marxistes, dans les affaires 
Internes des Etats africains. 

Sur le plan religieux. Jean- 
Paul U — égal à lui-même — 
a rappelé les grandes lignes 
de (enseignement tradition- 
nel de (Eglise. En matière 
de liturgie : une • atricanlsa- 
\ don » sage et modérée qui ne 
se coupe pas de (universalité 
de r Eglise . 

Pour ce qui est de la morale 
sexuelle : le mariage mono- 
game et Indissoluble pour les 
laies. Je célibat pour les 
prêtres et religieux, avec des 
rappels répétés de (opposi- 
tion formelle de rEglIse à la 
contraception artificielle et à 
(avortement Dernier point, et 
non le moindre, (œcumé- 
nisme. Lb pape a multiplié 
les rencontres avec les repré- 
sentants des autres confes- 
sions. 

Jean-Paul H s’affirme ainsi 
de plus en plus comme un \ 
leader moral et un porte- \ 
parole du tiers-monde, et aea ! 
paroles fortes sur (autodêter- 1 
minât Ion nécessaire aux pays \ 
africains évoquent les thèses 
de Tito sûr le non-alignement 

Mais qu’en restera-t-B 7 
Karoi Woftyla connaît trop la 
puissance des Idéologies pour 
Ignorer combien les peuples 
y sont soumis. Et c’est sans 
doute pourquoi ff no craint 
pas de se répéter Inlassable- 
ment 



« LA TERRASSE », DUTORE SCOLA, A CANNES 

£e dé&e&povc 
en àaêitô de fête 

Sur la terrasse d’une maison déclin de râge : le film de Soola. 
romaine un dîner sans pratooole a la Terrasse, est un peut tout cela 
réuni une vingtaine d’invités. Captées Parmi les invités de la terrasse. Be 
dans te brouhaha général, des bribes sont cinq auxquels le cinéaste et ses 
d . phrase font comprendre que ces auteurs. Age .et ScarpeHL s’attachent 
gens appartiennent au milieu de la plue particulièrement, 
presse, de ia télévision, du cinéma et Cinq destins particulièrement 
ds la politique. A l'exception d’une dérisoires ou pathétiques. Accablé 
très Jeune fille qui n'est là que pour par la sottise des histoires qu’on 
retrouver un ami, la plupart ont attend de lui, un scénariste (Jean- 
stteint ou dépassé la cinquantaine. Louis Trintignanf) sa mutile voiontal- 
Or mange, on boit, on parie, on rit rement la main. P dut plaire à sa hop 
beaucoup. Chacun porta son maatjus Jofla épousa, un producteur' cousu 
et tient son rOle. Mais parfois tom- d'or (Ugo TognazzQ aocepte de 
beat les masques. Et nous -léoou- financer un film totalement hermé- 
vrons alors que cette terrassa où tique. Marcello Mastroianni est un 
sa Joue la comédie du copinage et du Journaliste usé par son buvait qui se 
succès rôde un invité Invisible, le raccroche en vain A sa femme. Dlreo- 


fantôma du désespoir. 


tour de programme à la RAL et 


Autopsie d'une • Intelligentsia » à maniaque dépressif, Serge RegglanJ 
bout de souffle, pavane pour une 6e suicide en bb laissant ensevelir 
génération détente, réflexion d’un eous la neige artificielle d’un décor. 


moraliste sur la fuite du temps, les 
Illusions perdues, ce sentiment 
d’échec qui accompagne so'jvent le 


JEAN DE BARONCEUJ. 

(Lire la mite page Z SJ 
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LES RUINES DE LA « DÉTENTE 


La < détente > est bien 
malade. Mais peut-elle 


C'est la faute à l'OTAN 


La peur 


être autre chose 

que le masque de 

rimpnissance et de la peur P 

André Glucksmann, 

qui pose la question, 

s’indigne de l’indif£érence 

de l’Occident 

devant le coup de Kaboul. 

Alfred Grosser, 

de son côté, déplore 

que la France 

et la République fédérale 

prennent délibérément 

leurs distances vis-à-vis 

des Etats-Unis au moment 

où la faiblesse 

de ceux-ci est manifeste. 

Le général soviétique 
Gribkov n’est évidemment 
pas de cet avis ; 
pour lui, le renouveau 
de tension auquel 
on assiste actuellement 
n’a qu’un responsable : 

l'OTAN. 


P EU b p rds l’écrasement de 
l'Allemagne fasciste et de ses 
alliés, les puissances occiden- 
tales ont déclenché la « guerre 
froide ». Sous le couvert d'une 
Imaginaire « menace militaire sovié- 
tique », l'Occident a commencé à 
accélérer la course aux armements 
et A pratiquer une politique ■ A par- 
tir des positions de force Un râle 
particulier revient A l'OTAN (créée 
en 1943), qui était la plus puissante 
alHanoe militaire des Etats capita- 
listes. Sa formation conduisit A une 
nouvelle aggravation de la tension 
en Europe et dans le monde et 
altéra les relations entre les pays 
occidentaux, d'une part et les Etats 
socialistes, d'autre part 
Pans ces conditions, les pays 
socialistes d'Europe ont été obligés 
de prendre des mesures pour défen- 
dre leurs intérêts nationaux et ren- 
forcer la paix internationale. Le 
14 mal 1955 (six arts après la créa- 
tion de l'OTAN}, fut conclu, A Var- 
sovie, un traité multilatéral d’amitié, 
de coopération et d'entraide qui est 
entré dans l'histoire sous le nom de 
traité de Varsovie. Sept pays socia- 
listes en font partie. Ainsi, la créa- 
tion d'un système de sécurité col- 
lective a été une nécessité objective, 
une réponse A l'aggravation de la 
menace militaire que l'OTAN pré- 
sentait pour les pays socialistes. 

H faut souligner que les pays de 
la communauté socialiste sont des 
adversaires catégoriques de la divi- 
sion du monde on blocs militaires. 


par le général cformée 
ANATOLI GRIBKOV (*) 


Les Etats membres du traité de 
Varsovie ont plus d'une fois déclaré 
leur volonté de dissoudre leur orga- 
nisation simultanément avec la dis- 
solution de l'Organisation du traité 
de l'Atlantique nord. 

Le traité de Varsovie est une 
organisation défensive. Ses pays 
membres ne menacent personne, ne 
prétendent pas à des territoires 
d'autrui et ns s'ingèrent pas dans 
les affairas intérieures des autres 
Etats. Pendant les vingt-cinq années 
écoulées, les Etats membres du 
traité de Varsovie n'ont pas dé- 
clenché un seul conflit 4 militaire, leur 
politique n'a provoqué la tension 
dans aucune région du monde. 
L'alliance des pays socialistes n'est 
pas un groupement refBrmé sur lui- 
même. mais, à l'opposé des blocs 
militaires des Etats capitalistes, 
ouvert aux autres Etats, quel que 
soit leur régime social et politique. 
L'unique condition exigée pour y 
être admis est la volonté de contri- 
buer A l’union des efforts des Etats 
épris de paix afin d'assurer la paix 
et la sécurité des peuples. 

Parnil les Initiatives de paix des 
pays du traité de Varsovie, on trouve 
fa proposition de créer un système 


de sécurité collective en Europe 
(1956). la proposition de conclure 
un pacte de non-agression entre 
les Etats membres du traité de 
Varsovie et les Etats membres de 


par ANDRÉ GLUCKSMANN 


E coup de Kaboul ne parait postulat : tes bonnes affaires, 


L ti coup ae ne ptusui, . — — — — — — 

guère soulever d'interroga- l'intensif taa£i<m des échanges 
t.tans neuves en France, le économiques fet sportifs, et scüen- 


ïïïïïïTfSJf* , Z ^ Sons neuves en France, le économiques fet sportifs, et scfen- 

IOTAN (1958), ta I programme de tlent à distinguer sa droite tlfiquesl. voilà le meilleur moyen 

désarmement général et complet gauche vouloir remar- d'humanîser les dictatures naffi- 

(i960), les propositions de co quer le programme commun de colores et d’y convertir les nain 
quer une conférence sur la sécu- küuirTuw «drent». 


«TJ- Pufone politique étrangère qui les lie. corbeaux en blanches ' colombes. 

"Ü* J a co °P érah °" " ll . E “ Quelle contrée non socialiste Dernier postulat : l'équilibre du 


si le partage s opère à 1 inté- CT]r population vietnamienne 
rieur des générations ou, plus les de bombardements 


rutfuemenr, encre eues. d e la seconde guerre mondiale. 

Tac critiques du marxisme ne Le monde sut demeurer parfalfce- 


(*) Chef d'état-major et premier 
commandant an cher adjoint dea 
forces armées unifiées dea Etau 
membres du traité de Varsovie. 


La démission franco- allemande 


* “ UU | Q U eUe contrée non socialiste Dernier postulat : rupamu* du 

1966), de conclure un trarté entre pourrait _ par exemple, aligner monde « repose sur la capacité 

L, tant de leadere soucieux d'éviter de sang-froid de quelques hom- 

européenne d Helsinki les engageant ]e d es j eus d e Mos- mes » (V. Giscard d'Esfcaing), la 

à ne pas employer en premier l arme , consensus sans problè- « Jet diplomatie » de Kïssïi^er 
nucléaire run contre l'aura (1975) iS^rlses dVnou- «n IfaSgMt sartelantW 

toné^ P °iSÏ 0, îoîï r fea Ce St? dL ta veau désordre mondial. Jusqu'à sang-froid les terreurs cambod- 
oX ïsaf.d^ sJâ gienne et chiUenne. 

nucléaires et sur la réduction gra- J**®** 1 wSE?,i 06 credo defi annéca 80-80 * 

dueHe de leurs stocks déjà accu- P 1 } 13 terd tt3X \~ révèle redoutablement efficace, 

mutés jusqu'à tour liquidation totale chera ; dan f c , m< * aJl3 ' * uel - Lea élites dirigeantes etno- 
(1977), etc. que événement ® rave . en ~ ipéennes ne s'inquiétèrent guère 

Les pays soda listes frères ont cor ®’ A n ° us de ““JJ** 1 ■ p0 ^î? t lorsque les Américains battaient 

pris tout un éventail d'initiatives de “ le f 0 ™ 18 ® s opéré a imte- la population vSetnamteame 

paix concrètes à la session spéciale J*™ des / ene f? tl0 .^ s oa * P 1115 les records de bombardements 
de l'Assemblée générale de i'ONU onuaienien*. encre eues. de j a seconde guerre m o ndiale. 

(1 97B). où ils ont proposé de cesser Les critiques du marxisme ne Le monde sut demeurer parfaite- 
>a fabrication des armes nucléaires furent qu'un signe avant-coureur, ment « détendu » & l’Est comme 
de tous types, de cesser de mettre bénin, la vague des désillusionnés â l’Ouest pendant les trois an- 
au point, ainsi que d'interdire toutes d e la détente risque de déferler. nées de génocide prochinois au 
les autres armes d'extermination jusqu'où l'inéluctable réaction Cambodge, quitte à abandonner 
massive, de cesser la misa au point d e re j et ? n'après -fiasco se pré- les survivants à la colonisation 
de nouveaux types d'armes conven- p&rç aujourd'hui, tandis que vietnamienne. Somme toute, c’est 
tionnelles A grande force destruc- notre classe politique semble également sans réaction tendue 
trice, de renoncer A accroître les poursuivre sa carrière, qui côté Q ue la communauté catholique 
effectifs dea armées et A multiplier cour _ qu j versant opposition, avec laissa extermina:, il y a dix ans, 
les armements conventionnels des l'idée de détente pour tout b&- plus d’un million de Blafrais et, 
grandes puissances membres per- ease intellectuel, moral et géo- tout récemment, la moitié des Im- 
manents du Conseil de sécurité, politique. Premier postulat : la bitants de Timor. Les chiites îra- 
ainai que des pays qui sont liés cj^bite (justifiée nïak banale) niens lâchent aussi bien les 
avec elles par des accords mili- d 'ane apocalypse nucléaire fait chiites afghans et leur ferment 
tairas. office de politique positive comme 1» frontière. Les grandes raU- 

Les efforts conjoints persévérants su ffi sa ,it que les Grands gions du globe amoncellent les 

des pays socialistes ont permis de angoissés s'entendent sur leurs cadavres de leurs fidèles sur 
réaliser des progrès notables dans agisses & partager l'autel de la détente, notre nou- 

le domaine du renforcement de la paisiblement fc monde. Deuxième velle idole. 


,E qu'écrit la presse améri- 
caine est inexact II n'est 


par ALFRED GROSSER 


pas vrai que la tension entre 
tes Etats-Unis et leurs alliés euro- 
péens soit la plus grave survenue 
depuis 1945. 

La vraie nouveauté, c’est la fai- 
blesse des Etats-Unis et les consé- 
quences qui en découlent. Pas 
seulement et pas principalement 
la faiblesse de leur président ni 
la tristesse désespérante du choix 
offert aux plus lucides des élec- 
teurs américains. Bien davantage 
la faiblesse vraie de ses moyens 
de contrainte face à l'adversaire 
principal et permanent, qui peut, 
Impunément, asservir un nouveau 
pays, face aussi à l'adversaire 
petit et momentané qui peut sans 
grand risque détenir depuis six 
mois cinquante otages. 

Cette faiblesse, les Etats-Unis 
en ont conscience, et c’est bien à 
tort qu'au cours du récent débat 
à l’Assemblée nationale M. Couve 
de Murvllle a parlé d'une Amé- 
rique «sûre d'elle-même ». Au 
contraire : l’amertume et même 
l'aigreur que les gouvernants et 
tes Journalistes américains mon- 
trent face aux Européens vient 
du sentiment d'être lâchés à un 
mom ent où en a plus besoin de 
leur soutien que dans 1e passé. 

Les Européens? En fait sur- 
tout la France, ce qui donne, en 
partie à tort, une impression de 


continuité, et l'Allemagne fédé- 
rale, ce qui reflète un sérieux 
changement. Continuité d'une 
attitude gaullienne ? S'il s'agit de 
la notion d’indépendance, assu- 
rément. C’est elle qui donne le la 
au discours introductif de notre 
ministère à l'Assemblée. Mais 
dans son application ? Chaque 
fois que les Etats-Unis se sont 
trouvés en état d'infériorité face 
à ru.RJ3.S_, le général de Gaulle 
a fait passer la solidarité avant te 
désir de s’affirmer face à l'aillé. 
Aujourd'hui, parler d'indépen- 
dance signifie sans cesse prendre 
ees distances à l'égard de l’allié. 


« L'alliance atlantique, dit 
M. François-Poncet, est une al- 
liance de peuples libres et égaux 
en droit. EUe n'est pas. que l’on 
sache, celle d'un protecteur et de 
ses protégés .» Sans doute, mais 
est-ce là l'essentiel ? Ne vau- 
drait-il pas mieux se préoccuper 
par priorité de ne pas donner aux 
Russes l'impression que l'occupa- 
tion de l’Afghanistan n’est pas si 
inacceptable que cela, puisque 
notre ambassadeur assiste, seul 
parmi ses principaux collègues 
occidentaux, au grand défilé de 
Moscou où sont brandies les pan- 
cartes glorifiant l'intervention 
soviétique ? 


En République fédérale, le désir 
du gouvernement de ne pas met- 
tre en jeu l’acquis de l'Osfpoh'fifc 
n'est pas seul en cause. Certes, 
11 s'agit de ne pas laisser renaître 
une tension à Berlin, de ne pas 
nuire aux nouvelles possibilités 
d'ouverture des Alleman ds de l’Est 
sur le monde occidental Mais 
l'attitude gouvernementale tra- 
duit une réalité politique et psy- 
chologique plus profonde. La lec- 
ture des grands hebdomadaires 
politiques — Zett. Spiege t, Stem, 
SonrUagszettung — le montre bien, 
et aussi tel récent sondage aux 
résultats très «français» (55 % 
pour plus de distance à l'égard 
des Etats-Unis contre 26 % pour 
le maintien des liens actuels) : 
11 s'agit de prendre du champ. 


paix en Europe, de la datante, de 
{'affirmation des principes de la 
coexistence pacifique des Etats A 
systèmes sociaux différents. Grâce 
aux actions intensives et persévé- 
rantes des pays membres du traité 


Le sifence général 


Sous la détente an découvre hypocrites et dissoudre des lobbies 


de Varsovie, à leurs propositions sans peine l'égoïsme établi, l'im- ridicules et inconsistants. 

... -- __i _ î« T’/VaManf acnptio amanf 


constructives, l'humanité ne connaît puissance cultivée, la panique 


pas de guerre mondiale depuis 
trente-cinq ans déjà. 


faite raison suprême de la civili- 


L’Ocetdent espère amadouer ses 
peurs en multipliant ses raclsfnes. 


ration. Un silence général trans- Carter et la population améri- 
forme Kaboul en ghetto : certes, caine focalisent sur cinquante 


Rompre l'équilibre 


les voies de l’information sont otages en situation périlleuse et 


coupées, mais U existe des Jour- délaissent un peuple en péril 


nalistes courageux ; ce silence est mortel. Es tentent une opération 


... nôtre, géné, gluant, maladif, bon- sauvetage nurtgré ses probabilités 

Un nouveau pas a été accompli teux. Une communauté en témol- d’échec, mais * oublient » d"en- 
*? , ' aS5Blni3 ® om8nt de gne pair l'absurde, les juifs, dont voyer des aimes apx guérfllexos 

tout le cHmat international, lorsque ^ guis, marqués pour savoir que qui combattent les mains nues la 
VU.R.S.S. et l “^ts4Jms ont signé, Je massacre d’un petit peuple est plus forte Infanterie du monde, 
en juin 1979, ie traite hALi z. prémonitoire pour d'autres. Parmi Tout annonce un troc éventuel 

De nouvelles propositions de paix ] œ hauts cris que ma commu- écoeurant : Je vous laisse TAfgha- 
ont été faites par le chef de I Etat nauté a poussés tous oaimuts, nlstan. Je récupère les otages, les 
soviétique, Leonld Bre/nev, au nom u n , y en ent ^ d'audibles pour mains libres, sinon en Iran, du 
de l Union soviétique et en accord ]eg Afghans. J'y décèle pis que moins au Salvador. Ce big 
avec le . ..i lres pays d. 1. co mm u- rlndifférence> ]a cherche dfees- *u'ine„ garantit ang Dana 


Pour quoi faire ? Sauf excep- 
tion (et GUnter Gra&s constitue, 
en ce moment, une de ces excep- 
tions) pas parce qu'on condamne 
une sorte d'immoralité congéni- 
tale américaine née de la guerre 
du Vietnam et des répressions 
en Amérique latine. Ce dont U 
s’agit plutôt, c’est de « ne pas 
aller à la mort avec les Etats- 
Unis » (titre du Spiegel). Le même 
Journal qui a repris en couver- 
ture la référence historique don- 
née par le chancelier Schznldt : 
1914. 


nauté socialiste, dans son discours Grands leurs chasses tardées, tl 

prononcé à Berlin la 6 octobre 1979 po^rée d^o drjf^ce ,m fa«e 


prononça 8 Bénin IB O ociaore l»rs» i-àcnm» tnmfdjilnn *nru&a« rie 

« dans sa réponse à I. Pravda. taire une petite voix évidente et 

le 6 novembre 1979. Ces propo- opaque : pour avoir la paix, les ^ **^4^ triomphes. Hon- 
sitions expriment la volonté de puissances occidentales peuvent neur à leure jeunesees, les pays 
l'U.R.S.S. de réduire unilatéralement brader trois millions d'Israéliens occidentaux perdent toujours à 
le nombre des armes nucléaires de après dix -sept millions d’Afghans, ce Jeu-4à ; n’est pas monolithique 
portée moyenne déployées dans ses quitte à lettre quekîues soupirs et fasciste qui veut. 


mon ami 




M. MALINSKI 



C’est bien là le débat. Est-ce 
la bonne référence ? Ne serait-ce 
pas plutôt 1938 et l’esprit d’ab- 
dication plutôt que la non-per- 
ception du danger de guerre ? 

En d’autres termes, la référence 
à 1914 et au glissement vers la 
guerre ne constitue-t-elle pas un 
alibi? Le général de Gaulle se 
fût sans doute dit que la faiblesse 
des Etats-Unis dans l’affronte- 
ment donnait enfin à une Europe 
à base franco- allemande et éco- 
nomiquement forte la chance 
d’être vraiment l’un des deux 
« mûtes de puissance» du monde 
occidental globalement menacé. 
Au lieu de cela, on a peur de 
vraiment Jouer un rôle qui con- 
traindrait à prendre de vraies 
responsabilités. 


régions occidentales, à condition 
qu’H n’y ait pas de déploiement 
supplémentaire d'armes nucléaires 
de portée moyenne en Europe de 
(‘Ouest. Elles prévoient aussi te 
retrait unilatéral, en l'espace de 


L’Europe compte les moutons 


L'Europe compte les moutons, fit le commencement de la fin 


douze mois, de l’Europe centrale, de ^ ont tort pourtant de faire la de mal 6a 


20 000 hommes. 1 000 chars et d'une ;raoue ' dirigeants d' « enver- La puissance qui tiendrait te 
Certaine quantité d'autre matériel de ^* rc mondiale », si les droits de pétrole pourrait mettre en panne 
guerre. Cette décision est en cours l’homme sont autre chose que à volonté l'économie française, 
d'application. motifs à déclaration d'après L'occupation de l'Afghanistan 

Les forces armées unifiées des dta « , l ces droits sont aujourd’hui donne un avant-goût des appé- 
pays du traité de Varsovie passé- ceux de l’Afghan. Puisque toute tits et des paniques que déden- 
dem des forces terrestres, des trou- notre élite est d'accord pour n'en crie l'enjeu pétrolier. Pour les 
pas de D.C.A., des forces aériennes P°‘ nt parler, Mme Thatcher cause Européens, la détente fut un mo- 
et navales affectées après conoer- beefsteack. ment de bien-être à l’écaxt des 


«Isteack. ment de bien-être à l’écart des 

talion par les Etats membres du t. de 1, détente «s'e-v- tempétes mondiales. C’est désor- 

trailé de Varsovie, en conformité mais le nom que porte la peur 

•vsc te, tosoln. d. ta aéhriM com- £b ïfUt «n taota mitaïSSi de notre peur._ eUe sente tomn- 


y sa.**.: 

— ■ — ™ m- 


table, cette fuite devant une 


unifiées, sont capables de remplir, «uv a » muaun. ««« »-•— 

dans toutes les conditions, les r JJ v * rd ' a - nous parions 

taches les plus difficiles de détanse ™ fanatisme. Courage ccnvlen- 

î* ZESr* “ dH ' iSto dans defîSS SSlettiqu^Ila n™ àra\t mieux àcelul qui imj 
■on ensemble. nu les libérai • ne “ ^ rester ce qtfü est. 

Les plana dangereux de ('OTAN et musuInSL. S non ^ \ 0rC Z T à 

de relance de la course aux orme- _ J ' r* comme IuL U demeurera diffe- 


^ maquisard afghan sfuscro- 
Cambod^ Le rythme., .peut d* k ^ rocaüte. Noue ««ns 


Si vraiment les Etats-Unis ont 
des conduites peu responsables, 
ce n'est pourtant pas par une 
attitude d'irresponsabilité qu'on 
les amènera à un comportement 
de détermination calme. Pour que 
le président américain décide 
dans la sérénité et la continuité. 
Il vaut mieux lui montrer qu'on ! 
est prêt ft agir dans l'intérêt 
commun, plutôt que de réclamer 
le droit de décider avec lui, à la 
condition qu’aucune décision ne 
soit prise qui déplaise k l'adver- 
saire. 


t'i SSi P S l °“SSlonnelSenf U S! ^ 


en premier lieu, d'installation de 


-■ — -o et sa foi ; s^l meurt isolé en son 

nouveaux types de fusées nucléaires JL .... 4 courage nous n’aurons plus qu’â 

américaines de portée moyenne en “f . n °“" demander, comme à la fin de la 
Europe de l'Ouest, ont pour but de «wtL ^ République espagnol^ poor qui 

rompre l'équilibre des forces qui P lu ® ^ ,4™^ ^}„ nc Ja- ,ç Elas f D 

s'esl établi sur le continent euro- souclee mie delle-méme. Ce Ne pas ajdgj. Afghans, c’est 

pôen, d'obtenir une supériorité mlII- ^ ^ ** décider le courage individuel 
taire sur l'organisation du traité de L/ “JJ* ne compte plus, que notre destin 

Varsovie et de porter préjudice par J* Pbis quotidien — 1 la simple 

là même aux Intérêts de la sécurité ^^^^LÎ^ t ^, 7 _ °Lf r , û p ^ 5é ,f possibilité de travailler, de se 
des pays eodallstes et. en général, “JJ"™® ^ï5, r pelBe dy dé “' nourrir — appartient à la pols- 
de tous les paye d'Europe, lis vont couvrir fntar - sance des super-puissants, rosse 

A l'encontre dea bute et du sens u faut aider ces réfugiés, eux oa américain. Reste à choisir son 
flte la détente. Les Etats membres du parmi tarit d'autres martyrs de maître à plie ou face dans un 
traité de Varsovie ne peuvent pas détente. Mate il y a ceux qui lent et silencieux suicide. 

^ chos * pareille, ils luttent pour n'ètre pas contraints vLes Titres ont passé là. Tort 
seront ob tgfe de prendre des meau- de partir. N e convient-il pas de est ™ lne «* àeuiL Chto. Hto des 
na supplémentA.re3 pour renforcer les soutenir? vins, n’est plus qulm sombre 

leur sécurité. Toute la responsabilité écueü Que veux-ùt ? Fleur. 

de la nouvelle relance de la course N’ayons pas honte de notre beau fruit ou r oiseau merveil- 
eux armements, avec toutes les suites peur. Une juste appréciation des leux ? Ami, dit Tenfant grec, dit 
dangereuses qui en découlent pour conséquences d'un chantage au l'enfant aux veux bleus, je veux 
l'Europe ot pour le monde. Incombe pétrole ne laisse pas d’inquiéter de in poudre et des balles.* 
entièrement aux dirigeante de l’Européen moyen: la remise en La France, troisième fournte- 
roTAN - marche des pompes à essence eeur d’armas du monde, 

f Agence de presse Novostl.) pour le week-end de la Pentecôte aussi le pays de Hugo. 


• Af. Charles BettéttuAm. nous 
demande de rétablir une note 
qui avait malencontreusement 
sauté dans son article du 29 avril 
sur Marx et le mouvement cultu- 
rel : <r C'est cette tâche que se 
fixe la collection e Contradic- 
tions » (Kd. le Sycomore) en 


publiant -les llvreç de T. Paquet, 
la Faiseurs de nuages (sur -la 
naissance des marxismes fran- 
çais) et de C. Salmon. 7e Rêve 
mathématique de Nihotol 
Boukharine. » 
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Etats-Unis 


Les Soviétiques reconnaissent 
qu'ils se heurtent à des difficultés 


L’afflux des réfugiés cubains irrite les Américains et préoccupe Washington 


Des techniciens soviétiques et 

tchécoslovaques, travaillant à des 
projets de développement en 
Afghanistan; ont regagné leur 
pays en raison de r insécurité 
régnant dans certaines provinces, 

a annoncé, dimanche 11 mai, 
l'agence indienne P.Ti D'autre 
part, la presse soviétique lait état 
des difficultés auxquelles ee 
heurte rUJLSJS. en Afghanistan. 
« Les routes ne sont pas sans 
danger, les bandits et contre- 
révolutionnaires envoyés de 
7 étranger pillent aiin d’empêcher 
le retour à une oie normale dans 
le pays », a déclaré la télévision 
soviétique, c La lutte contre les 
bandits (tes rebelles afghans) 
n’est pas Jacûe dans les mon~ 
tagnes », écrit pour sa part la 
Pravda, qui poursuit : « Une 
dizaine de ces bandits, occupant 
une position stratégique et bien 
armés peuvent retenir pendant 
longteràps des forces supérieures 
en nombre. » 

lies rebelles ont affirmé, le 
10 mai, avoir repris le contrôle de 
la région de Zebak dans la pro- 
vince du Badafchshan, après de 
« durs combats », ü y a une 
semaine. L’Alliance Islamique a 
estimé A quatre-vingt-dix tués le 
nombre des pertes soviétiques 
dans oes combats au cours des- 
quels deux hélicoptères auraient 
également été abattus. Le cadavre 
d'un général aurait été découvert 
dans les débris de l’un des appa- 
reils. Les résistants ont également 
affirmé avoir pris en embuscade 
un convoi militaire dans la ré gio n 
de Darwaz et saisi une c grande 
quantité s d’armes. Plusieurs sol- 
dats soviétiques et afghans au- 
raient également été tués dans 
une opération de oommando 
lancée par des maquisards à 
l’occasion d’un rassemblement 
officiel organisé à Shaga-Saral, 
dans la province du Kunar. 

Des voyageurs venant de Ka- 
boul et arrivés à New-Delhi ont, 
d'autre part. Indiqué que des Jeu- 
nes gens faisaient l’objet de ra- 


fles nocturnes dans la capitale, 
pour être enrôlés de force d ans 
les troupes gouvernementales. Les 
écoles et les établissements d’en- 
seignement supérieurs ont rouvert 
leurs portes mais peu d’élèves se 
rendent au cours. 

Des témoins font, d’autre part, 
état de heurts e fréquents et san- 
glants » é l’intérieur de l’adminis- 
tration entre membres des deux 
factions du parti démocratique et 
populaire d’Afghan tetan-Khalq et 
Pajcham. Les partisans du Par- 
cham, auquel appartient le chef 
de l’Etat, M. Karmal, sont accu- 
sés par leurs rivaux de « vendre 
le pays aux Russes » tandis que 
ceux du Khalq se volent reprocher 
d’avoir c tué des milliers <TAf- 
ghans » lorsque M. Tarakl et 
Amin étalent au pouvoir. Le 
conflit entre les deux tendances 
semble avoir été exacerbé par les 
récents incidents entre écoliers, 
étudiants et forces de l’ordre, à 
Kaboul Certains fonctionnaires 
se plaignent, d’autre part, du fait 
que les officiers ont bénéficié 
récemment d'augmentation et de 
promotion, alors qu’eux-mêmes 
estiment être mal payés. 

Dans un article consacré à 
l'Afghanistan, l’hebdomadaire so- 
viétique Temps nouveaux écrit que 
le régime Karmal n’abolira pas 
la propriété privée et respectera 
la religion islamique. L’économie 
doit se développer « sur la base 
d’une coopération planifiée des 
secteurs pjmblic, mixte et privé », 
déclare encore l’hebdomadaire qui 
ajoute que l’Etat entend c s’op- 
poser à ce que l'islam devienne 
un instrument de propagande 
anttpopulaire ». 

Enfin, un complexe d'extraction 
et d'épuration de gaz naturel a 
été mis en service à Jarknduk 
dans le nord de l’Afghanistan, le 
11 mal, a annoncé l'agence Tass. 
H produira jusqu’à 2 millions de 
mètres cubes de gaz en environ 
- 15 000 tonnes de condensât de gaz 
par an. — (AS J’., Reuter, AJ», 


Cambodge 

Des dhrergences politiques opposent pays 
et organisations fournissant une aide humanitaire | 
on régime de Phnom-Penh 

De notre envoyé spécial 


Phnom-Penh. — Avant la réu- 
nion, le mardi 13 mai à New -York, 
des représentants des gouverne- 
ment occidentaux donateurs 
d’aide humanitaire au Cambodge 
et des organisations Internatio- 
nales qui la distribuent, l’opéra- 
tion de secours apparaît de plus 
en plus tributaire des considé- 
rations politiques. Des divergences 
sont apparues entre ceux qui 
s’efforcent, en dépit de nombreu- 
ses difficultés, de poursuivre en 
priorité les livraisons au régime 
de Phnom-Penh et, & l’opposé, 
ceux qui favorisent leur accroôs- 
sement à partir de la frontière 
thaïlandaise. 

De Comité international de la 
Çÿoix-Rou ge (C XCJR.). qui est, 
avec rONIGEF, le maître d’oeu- 
vre de l'opération des deux côtés, 
a toujours estimé que l’aide à 
parte de la Thaïlande était se- 
condaire et temporaire, indique- 
t-on de sources informées, s L’es- 
sentiel du problème se trouve à 
rtniérieur du Cambodge, s s Le 
CJjCJL a, dès le début des opé- 
rations. été opposé à la présence 
massive d’agences JtUTnanitarres 

privées le long de Ut frontière, 
contrairement aux vues amen- 
carnes et thaïlandaises, nous a dit 
un responsable de l’aide huma- 
nitaire. Le Comité avait la oo- 
lonté d’être crédible des deux 
côtés et celle de ne pas se prêter 
à une politique d’attraction des 
populations à la frontière par le 
jeu de l’aide. Au contraire, ü 
voulait inverser l’aiment de l aide 
et créer les conditions d’ un füix 
de retour en augmentant Tende a 
l’intérieur du Cambodge . Or ta 
Thaïlande et les Etats-Unis, après 
V échec de leurs tentatives répé- 
tées de créer une zone xnternatïo- 
nale sur la frontière Khméro- 
thdücmdaise, ont poussé, par le 
biais des organisations interna- 
tionales et des agences humani- 
taires, à une Oitemationaitsatwn 
de facto pour gêner les desseins 
du Vietnam. » 

Le CXOJL, précise-t-on, les a 
min en garde contre les risques 
de chaos à la frontière. D esti- 
mait qu'une telle politique pro- 
voquerait les effets contrai res a 
ceux recherchés et que les orga- 
nisations internationales, sou- 
deuses de respecter leurs prin- 
cipes et placées dans des condi- 
tions de travail dangereuses, 
pourraient être amenées àje re- 


du désordre entretenu sur la 
frontières, où opèrent divers grou- 
pes de résistants (Khmers rouges 
et Khmers Serai) ■ 
e Comme prévu, le chaos s'est 
installé sur la frontière avec 
V exacerbation des querelles entre 
divers groupes armés; laide a 
alimenté d'énormes trafics. Tout 


cela a abouti à la suppression 
par les Thaïlandais du camp 204 
(la plus grosse concentration de 
Cambodgiens le long de la fron- 
tière) et à l’idée d’un nouveau 
camp tout proche dont les deux 
tiers seraient en Thaïlande et 
un tiers au Cambodge, nous a dit 
ce même responsable. 

» Le C.I.C J2. et d’autres agen- 
ces veulent résister à la volonté 
d’inonder le Cambodge d’aide A 
partir de la frontière. C’est le 
plan de ceux qui, pour des raisons 
politiques, affirment que rien ne 
marche à l’intérieur et que les 
Cambodgiens seront sauvés par 
l’opération- frontière. Or Ü est 
plus faeüe de contrôler Taide à 
partir d’ici que depuis la fron- 
tière. Il est symptomatique de 
noter que les critiques de l'opé- 
ration côté Phnom-Penh sont 
beaucoup plus fortes que celles 
de Vautre côté, malgré un aspect 
chaotique. » 

Pourquoi ? La réponse est lourde 
de conséquences. Chez les res- 
ponsables de Taide hnnumitabe, 
on déclare : c Les stratèges d’am- 
bassade (O semble s'agir surtout 
ici de celles des Etats-Unis à 
Bangkok) savent parfaitement 
ce qu’ils font sur la frontière, où 
Us sont nombreux. Il s’agit, en 
inondant d’aide, de déstabiliser 
la province limitrophe de Battam- 
bang, la plus riche du Cambodge. 
L’aide massive et incontrôlée 
épuise les bœufs des paysans qui 
font des navettes jusqu’à la fron- 
tière. EÜe engendre des trafics 
nombreux. EÜe raidit les autori- 
tés de Phnom-Penh. C’est, autant 
qu’une aide humanitatré, tm sabo- 
tage voulu de l’opération de se- 
cours. On fait du même coup 
passer des organisations inter- 
nationales travaillant ici pour des 
fantaisistes manipulés par Hanoi 
et qui jettent forgent des dona- 
teurs par la fenêtre sans pouvoir 
la contrôler. 

• Or, un plan dêtaxOé existe. 
Toutes les données statistiques 
ont été fournies aux donneurs 
après avoir été discutées ici 
avec les autorités. Il ne faut pas 
dire que Ton ne sait rien de la 
situation ici, même s’il existe des 
difficultés, même si les contrôles 
de distribution laissent encore 
fortement à désireL Tout est pos- 
sible, mais tout dépend de la 
volonté politique des gouverne- 
ments. D’un côté comme de Vau- 
tre. Si Vopération survie du Cam- 
bodge se terminait par un échec. 
il ne faudra pas en rejeter la 
responsabilité sur les organisa - 
tiens internationales .» 

H reste cependant évident, au 
vu de la situation alimentaire 
au Cambodge, que Taide par la 
frontière doit être maintenue. 
Dans quelles proportions ? C'est 
là toute la question. 

R.-P. PAR1NGÀUX. 


Le département d'Etat c 
admis pour la première fols, 
samedi 10 mal, que le nombre 

de réfugiés quittant Cuba 
pourrait atteindre plusieurs 

wmtaiwM de milit era. 

Des officiels du départe- 
ment d’Etat ont indiqué que 
M. Castro pourrait en effet 
chercher & profiter de l'exode 
pour se débarrasser des 
< in déjcîrehiftg • et expulser 
deux cent cinquante mille 
personnes. 

Ml ami. — - Donnez-moi vos pau- 
vres, vos déshérités et ceux qui 
fuient la tyrannie. - Les mots fameux 
gravée en 1865 au pied de la statue 
de la Liberté (ont grincer les dents 
à bon nombre d’habitants du sud de 
la Florida SI chacun admet que les 
quelque quatre cent m!He Cubaine 
installés dans la région depuis 
vingt ans ont provoqué un renou- 
veau spectaculaire de l’économie, 
les trois mille ou quatre milia autres 
qui arrivent chaque jour depuis trois 
semaines & Key-West et les quelques 
centaines de Haïtiens, encore plus 
dépenaillés, qui débarquent chaque 
mois, sont beaucoup moins bien 
accueillis. 

L'emploi est rare à Miami, le loge- 
ment quasi Introuvable st les écoles 
surpeuplées. Un sondage publié per 
le Miami Herald révéle que 68% 
de la population blanche et 57 % 
de la population noire sont hostiles 
A l’arrivée de nouveaux réfugiés 
cubains, alors que 50% de Blancs 
et 48 % de Noire admettent que la 
première Immigration a eu d’heureux 
effets dans la région. 

Les résidente de Floride craignent 
que le coût de l’exode cubain ne 
détourne les fonds fédéraux prévue 
pour dee programmes prioritaires, 
comme Taide A l’emploi des jeunes 

Colombie 

• UN TRIBUNAL MILITAIRE 
a acquitté, ' samedi 10 mai, à 
Bogota, trois personnes accu- 
sées d’appartenir an M.-19 et 
détenues depuis un an. Deux 
cent onze personnes sont 
encore détenues en Colombie, 
et beaucoup d’entre elles sont 
soupçonnées d’être membres du 
M.-19, responsable de la prise 
d’otages de l’ambassade de la 
République Dominicaine, qui 
s’est achevée pacifiquement le 
27 avril dernier. — (Reuter J 


El Salvador 


PLUSIEURS CENTAINES 
d’opposants de droite ont ma- 
nifesté, dimanche il maj , 
devant la résidence de M. Ro- 
bert White, ambassadeur des 
Etats-Unis à San -Salvador, 
pour protester contre s f ingé- 
rence nord-américaine dans les 
affaires internes du Salvador ». 
— (AJTJ>J 


De notre envoyée spéciale 


ou aux Logements sociaux. Le tiare 
dee trente mille Cubains arrivés A 
Key-West, depuis la 21 avril, om été 
autorisés A rester en Floride du Sud 
parce qu’ils avalent des parents déjà 
installé». Les autres attendent sur 
les bases aériennes d*Eg!in, dans le 
nord de la Floride, et de Chaflee. 
dans l’Aricansaa. La communauté 
cubaine du New-Jersey, la plu» 
importante après celle de Floride, a 
déjà proposé nombre d’emplois et de 
logements. Mais A Chaffee, qui ee 
prépare A recevoir vingt mille per- 
sonnes. des manifestants ont brandi 
des pancartes : • Les Cubains 
dehors I -, « Nous avons combattu 
pour notre liberté, qu’lia en tassent 
autant / », et même • Envoyez-fas en 
Alaska I • Les gouverneurs du Colo- 
rado et du Texas ont demandé qu’au- 
cun réfugié cubain ne soit envoyé 
chez eux. 


Prospérité et nostalgie 

Le Ku-Klux-Klan n’a pas perdu de 
temps pour formuler des menaces 
contre les nouveaux venus. Mais 
Omega-7, un groupe andcaatriste. qui 
e revendiqué Tannée dernière plu- 
sieurs attentats A le bombe dans 
la région de New-Yorfc, a déclaré que 
la moindre tentative du Ku-Klux-Klan 
pour nuire aux nouveaux venus pro- 
voquerait dee représailles. 

Pour l’Instant, les autorités de 
Floride soulignent que la majorité 
silencieuse approuve largement la 
politique de la main tendue aux 
Cubains. M. Eduardo Peron, prési- 
dent de la Ligue hispano-américaine 
contre la discrimination, rappelle 
que de nombreux « angloa » (les 
Blancs de descendance non-htspa- 
nlque. comme on appelle ici aussi 
bien les descendants d’Anglais, de 
Polonais ou de Français) se sou- 
viennent qu’ils appartiennent A une 
nation d’immigrants et organisent 
des collectes pour venir en eide aux 
nouveaux réfugiés. 

La communauté cubaine des Etats- 
Unis compte maintenant près de 
neuf cent mille personnes, réparties 
principalement dans le région de 
Miami, du New-Jersey, New-York, Los 
Angeles et Chicago.- Elle est arrivée 
en deux vagues principales : entre 
1959 et 1962, quelque deux cent mille 
personnes appartenant aux classes 
sociales les plus favorisées, menacées 
par la régime casbfste; entre 1968 
et 1973, deux cent mille autres 
arrivées par les « vols de la liberté • 
A bord d’appareils frétés par le 
gouvernement américain. Cette 
secondé vague était surtout composée 
de membres des olasses moyennes. 
Une dizaine de milliers de réfugiés 
sont arrivés par des moyens de 
fortune, et plusieurs, centaines de 
prisonniers politiques relâchés entre 
1978 et 1979 sont également entrés 
eux Etats-Unis. 


La quart seulement de cette popu- 
lation a adopté la nationalité amé- 
ricaine. Peut-être parce qu’ils se 
sentent plus « exilés » encore que les 
autres, les Cubains forment une com- 
munauté soudée qui cultive la nos- 
talgie du pays natal et met un 
point d’honneur A ne pas se laisser 
totalement ■ américaniser». 

Et pourtant explique M. Disz, 
directeur du Cuban National Planning 
CouncfL un organisme privé qui sa 
préoccupe d’aider Jea Cubains A 
s'adapter & la tria américaine, al 
toutes les conditions du retour 
étalent réalisées — c’est-à-dire si 
le régime cas triste était remplacé par 
un système libéral — la moitié seule- 
ment d’entre eux reviendraient au 
pays. Vingt ans d’immigration, c'est 
une génération, et les enfante des 
Immigrés des années 60 se sentant 
chez eux en Amérique. 

Les nouveaux arrivés, estime 
M. Dlaz, sont beaucoup plus repré- 
sentatifs de la population cubaine 
moyenne que les Immigrée des 
années 60. Un tiers d’entre eux sont 
d’origine noire ou mulâtre — soit 
six fois plus que lors des Immigra- 
tions précédentes, — la majorité 
d’entre eux n’a jamais fréquenté que 
l'école primaire et n’a pas da qua- 
lification professionnelle. La com- 
munauté cubaine est consolante que 
ces nouveaux venus seront plus dif- 
ficiles A Intégrer que lee précédente, 
mais pour l'instant aile serre les 
rangs devant les réactions des 
« angles « et a déjà réuni plus de 
2 millions de dollars. 


2 miï&ards de dettes 
- pour te eoiifrîbBabte 

M. Dlaz, qui est oftoyen américain 
ai qui rêve de voir un jour le > vote 
cubain » égaler en poids politique le 
« vole juif ». ne pense pas que las 
nouveaux venus aggraveront le pro- 
blème du chômage : fis prendront 
des emplois que les autres Immigrés 
refusent H oral rit davantage la nais- 
sance d’un problème linguistique : A 
Miami, où les Cubains constituent la 
tiers et plus de la population, H n’est 
pas rare d'avoir des difficultés à se 
faire comprendre d'un commerçant 
ou d'un chauffeur de taxi si on ne 
perle pas espagnol. Les nouveaux 
venus, d’un niveau culturel plue boa 
que (es précédente, risquent de' se 
faire encore un peu plus tirer ToreHIe 
pour apprendre l’anglais. « Noua 
ne sommes plua chez noua I », gémis- 
sent nombre d* « an g I os » qui 
seraient très surpris si on les accu- 
sait de racisme. 

Le problème le plus sériaux qui se 
pose dans l’immédiat est : Jusqu’à 
quand Cuba va-t-ll continuer A déver- 
ser son trop-plein sur les côtes de 
Floride? 


M. Dlaz estime que te conférence, 
qui vient de réunir vingt-deux pays au 
Coata-flica, a eu la mérite d’Intorna- 
tioncriteer le problème des réfugiés 
cubains. Mate on craint. A Wash- 
ington, un chantage cubain offrent de 
normaliser cette Immigration sauvage 
contre des concessions américaines : 
levée de l'embargo commercial, sup- 
pression des vols des avions d'obser- 
vation sur Cuba et évacuation de la 
base navale de Guantanamo. 

La commission sénatoriale du bud- 
get estime que, en 1981, quatre cent 
trente-cinq mille réfugiés devront 
être secourus par le gouvernement 
fédéral. Coût : plus de 2 milliards de 
dollars pour les contribuables améri- 
cains. M. Walter jtuddlaeten, sénateur 
du Kentucky et membre de la com- 
mission de répartition des tonds 
fédéraux, a fait une suggestion : que 
le président fixe le nombre d'immi- 
grants, y compris les réfugiés admis 
aux Etats-Unis en 1980, A six cent 
mHIe personnes, c’est-à-dire prés du 
double du quota d'immigration normal. 

NICOLE BERNHEIM. 


DE MIG CUBAINS 
COULENT UN PATROUILLEUR 
DE LA MARINE DES BAHAMAS 

Huit Mlg cubains ont attaqué 
et codé, dans la soirée du samedi 
10 roa. 1 , uœ unité navale b a h a- 
méerme, le FUmxngo, qui avait 
pris en remorque deux bateaux 


pria en remorque deux bateaux 
de pêche cubains. L’incident s’est 
produit à 20 milles des côtes cu- 
baines. Quatre membres de l’équi- 
page ont été tués. 

Dans un o a na nn nigtté pubUê 
dimanche soir à La Havane, le 
gouvernement cubain reconnaît 
l’essentiel des faite et les attribue 
à une tragique méprise. Selon ce 
texte, les pêcheurs avaient lancé 
un appel à l'aide par radio. Les 
avions envoyés à leur recherche 
ont, selon la même source, effec- 
tué des vols à basse altitude et 
tiré des coups de feu d’avertis- 
sement sur ce qui leur semblait 
être un bateau de pirates. Us 
sont ensuite rentrés à leurs bases, 
faute de carburant. D’autres 
avions furent alors dépêchés sur 
place et ont fait feu sur le bateau 
présumé des pirates, l'envoyant 
par le fond. 

H est enfin précisé que les 
pilotes n’ont à aucun moment 
identifié le bateau en question 
comme un patrouilleur de la ma- 
rine des Bahamas. Dimanche, le 
ministère des affaires étrangères 
a envoyé, selon le communiqué, 
un rapport détaillé sur cet inci- 
dent au gouvernement des Ba- 
hamas. 

Enfin. ]e communiqué conclut 
que Cuba espérait que les deux 
gouvernements pourront « éclair- 
cir et régler cette affaire & 
V amiable et honorablement »•.— 
(AJ>JP* Reuter, AJPJ 


Petite Planète 


Collection de poche dirigée par Simonne Lacouture 


Du 5 au 31 mai, 
votre libraire vous offre 
ce “guide pratique 
du voyageur”* j{ 


fSï2 !lll S 


Ce guide contient tous les renseignements poui 
préparer votre voyage et faire face, sur plac 
.à toutes fes situations : les formalités, le budge 
■ lés transports, le climat, la santé, la sécurité, 
■l’équipement, les enfants en voyage, etc. 

* pour l’achat de 3 exemplaires au choix 
dans la collection “Petite Planète” 
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EXPOSITION EXCEPTIONNELLE 

CAUCASE 

TAPIS ANCIENS 

UNE COLLECTION, 
UNIQUE AU MONDE 

plus de 7.000 tapis noués main en réserve : 
Persans, Afghans. Chinois, Turques. Pakistanais, etc. 
Vente aux particuliers 

4, rue de Penthièvre. Paris -8" j 

t mélro Mhomcsnfl S 

265.90.44 + 


AMÉRIQUES 


MALGRÉ L’AJOURNEMENT DE SA «CHARTE» 

la CIA. ta bénéficier d’une pins grande liberté de manœuvre 


piépqnrttopi d'été oo cannelle et par cornspanfan 

SCIENCES-PO 

2 cartes: samt-^nrHaone on ncollly 

HWMJICI 57, r. Ck-Laffrtte. 92 Ne ni Br. 722.94.94.- 745.09.1 9 
BMMï , JuAiSI wdgiiswent supérieur privé _j 


La tension internationale 
créée par l’affaire des otages 
de Téhéran et l invasion so- 
viétique de Y Afghanistan a 
fait une victime qui est passée 
quelque peu maperçue : le 
projet de la charte définissant 
les droits et les devoirs de la 
CJjt. La commission du Sé- 
nat sur les services de rensei- 
gnement a repoussé, jeudi 
8 mai, aux calendes grecques 
V examen d’une loi d'ensemble 
sur la question, alors que ce 
sujet est à l’étude depuis p lu- 
tteurs années. L'esprit dans 
lequel était abordé ce projet 
avait radicalement changé ces 
dernier mois, comrqe en té- 
moignent les quelques textes, 
de portée limitée mais signifi- 
catifs, votés par les commis- 
sions spécialisées des deux 
chambres, et qui Bargiraient 
la liberté de manœuvre de la 
centrale. 

A l’origine, l’idée était, après 
les révélations faites as début des 
années 70 sur le rôle joué par la 
CIA. au Chili, au Laos et ail- 
leurs, de limiter sévèrement 
l'activité des services de. rensei- 
gnement. de multiplier les 
contrôles par le Congrès et les 
garde-fous. Une évolution vers 
plus de souplesse était déjà, per- 
ceptible en 1978 et 1979, mais elle 


a été singulièrement accélérée per 
les deux crises d’Iran et d' Afgha- 
nistan. 

La commission des affaires 
étrangères de la Chambre des 
représentant», après avoir entendu 
à huds dos les responsables de la 
centrale, et notamment sou 
directeur, l'amiral Stansfleld Tur- 
ner, a voté, le 12 mars, un docu- 
ment qui n'oblige pas nécessaire- 
ment la CIA. à informer à 
l'avance le Congrès de ses opéra- 
tions secrètes. La commission du 
Sénat sor les services de rensei- 
gnement, après avoir envisagé un 
moment, sons l’impute km du 
dynamique sénateur démocrate 
de l’Etat de New-York, M. Moy- 
nihan, d’aller plus loin encore et 
de poursuivre les journalistes qui 
révéleraient les noms d'agents de 
la centrale, a adopté jeudi un 
texte qui va dans le même sens 
que oelul des représentants. 
M. Moynlhan a abandonné cette 
notion de poursuites contre les 
journalistes et annoncé qu’il 
proposerait cette année un amen- 
dement interdisant aux agences 
de renseignement d'utiliser 
comme s couverture » des jour- 
nalistes. des professeurs ou des 
ecclésiastiques. 

H s'agit, dons le cas de la 
Chambre des représentants 
comme dans celui du Sénat, de 


restreindre la portée de la loi 
votée en 1974 et connue sous le 
nom d’ amendement Hughes -Ryan, 
du nom de ses deux ante ors qui 
avalent accroché leur texte & la 
loi d'aide à l'étranger de cette 
année-là. L'amendement Hughes - 
Ryan stipule que les Eta te -trais 
ne peuvent se livrer A des actions 
clandestines à l'étranger que si 
e le président lui-même les juge 
•unies à la sécurité du pays et en 
avise à temps les commissions 
concernées du Congrès ». En prin- 
cipe, les deux commissions des 
affaires étrangères, des services 
de renseignement, des forces 
armées ' et des appropriations 
(allocations budgétaires) du Sénat 
et de la Chambre, soit huit com- 
missions en tout, devaient donc 
être mises au courant avant toute 
opération de ce type. 

Cent soixanfe-frois 
parlementaires au eouranf 

On conçoit la difficulté de 
■ mettre dans le coup », avant 
d'entreprendre quoi que oe soit, 
cent soixante-trois membres du 
Congrès et un nombre au moins 
égal de leurs collaborateurs immé- 
diats, infime si une commission, 
celle des forces armées de la 
Chambre des représentants, a fait 
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3 bonnes raisons 

de faire installer votre cuisine par le BHV 


UNE ÉQUIPE DE VENDEURS- 
CONCEPTEURS COMPÉTENTE : 


Cette équipe analyse avec vous l’ensem- 
ble de vos souhaits et besoins en mobilier, appa- 
reils électroménagers, décoration, etc. puis elle 
vous soumet un projet et, bien sûr, un devis 
détaillé. Par la suite, un métreur vérifiera chez 
vous la conformité de votre commande. 


Du 5 au 28 mai 1980 


-15% 

SW TOUS LES M 


Jusqu'au 28 mai 

- 15 % 

SUR TOUS LES 
MEUBLES DE CUISINE 

CRÉDIT LONGUE DURÉE 

jusqu'à Sans, 


Exemple : la cuisine représentée : 

(meubles, électroménager et installation) 


LE CHOIX IT L’EXPÉRIENCE 
DU BHV. 


• 20 cuisines présentées, toutes de style diffé- 
rent, des centaines de références d’appareils 
électroménagers. 

• BHV Installations Service est maître d’oeuvre 
et coordonne une équipe d’artisans agréés qui 
interviennent sur votre chantier pour tous les 
travaux annexes : plomberie, électricité, carre- 
lages, etc., garantissant ainsi l’avancement et la 
finition de vos travaux. 

• L’assurance d’un service après-vente efficace: 
à la moindre difficulté, Service n° 1 est à votre 
disposition, 110 techniciens sont prêts à intervenir. 


meubles, chambres, literie, canapés, sièges, Meubles 9S20 F -15% * 8.432 F 

meubles de cuisine e# de salle de bain^ I 1 Electroménager “ 6.110 F | 

meubles bois brut, kfts cf ameublement.’ 


* Cet escompta s’appfique aux prix pratiqués onhh i t u r ain ifl* dans *En 60 w ns o ofa fe de 343,37 F, après 1" versement comptant 2 942 F, 

nos magasin*. A “exception du ortidu.sçpafo par peint voit et coût total à créât 23.54420 F. Après acceptation du dossier, prêt 

desservie»*. Cofinogq, taux d'intérêt 23,28 S». {Assurances décès, k wdi d Sé,mntode 

• Saur sur les meubles de fardai. et chômage comprises). 


Prix normal: 

16430 F 

Actuellement: 


Meubles 9.920 F - 15 % =■ 

8.432 F 

Electroménager *=* 

6.110 F 

total 

14*542 F 


r a - 

*7 à 


savoir publiquement qu’efie n’en- 
tendait pas exercer son droit de 
regard. 

Le texte voté par la commis- 
sion des affaires étrangères de la 
Chambre reprend l’idée de la noti- 
fication préalable contenue dans 
l’ amendement Hughes- Ryan, »—« 
ajoute deux exceptions de taille. 
« Le président, indique ce docu- 
ment, peut ajourner, pour taie 
période aussi courte que possible, 
cette notification préalable si, au 
moment de la fournir, U a la cer- 
titude que cet ajournement est 
nécessaire en raison de circons- 
tances affectant les intérêts vitaux 
des Etats-Unis ou en raison des 
risques encourus par le person- 
nel». On volt mal comment un 
fonctionnaire tm tant soit peu 
habile de la C.T.A. pourrait ne pas 
invoquer avec succès l'une ou 
l'autre exception, voire les deux. 

La commission des services de 
renseignement- du Sénat a, de son 
côté, adopté, jeudi, une résolution 
réduisant à deux (elle -même et 
son homologue de la Chambre) le 
nombre des commissions devant 
être informées & l’avance. 

Ces deux textes n’ont pas force 
de loi, puisqu'ils n’ont pas été 
votés par les deux Assemblées en 
séance plénière, et l'amendement 
Hughes -Ryan reste en vigueur. 
Toutefois, le nouveau climat qui 
règne au Congrès, et dont fls sont 
i Illustration, modifie & l’évidence 
l'esprit sinon la lettre de la 
législation existante. Après tout, 
oe sont les représentants et les 
sénateurs qui sont chargés de 
faire appliquer la Id, et Us sont 
visiblement décidés à se montrer 
très souples.- On o om prand d’afl- 
leum que les membres du Congrès 
concernés aient eu la pudeur de 
ne pas rédiger une charte qui 
aurait été nécessairement très 
éloignée du projet Initial, voire 
même en contradiction avec lui, et 
qu’ils aient préféré indiquer par 
des signes non équivoques dams 
quel sens allaient maintenant 
leurs préoccupations. H était 
apparu d’autre part qu'une majo- 
rité suffisante ne se dégageait pas 
au Sénat, malgré trois ans de 
travail, une trentaine da séances 
on commission et trois projets 
successifs. 

M. Carter aurait préféré une 
loi réglant, une fols pour toutes, 
i’ ensemble du problème — an pro- 
fit de l’exécutif. H déclarait le 
23 Janvier dans son message sur 
l’état de l'Union : < Nous devons 
procéder rapidement à Yadoption 
d'un nouveau régime juridique 
sanctionné par une loi et définis- 
sant clairement les pouvoirs et 
les responsabilités de nos services 
de renseignement. Tous en cher- 
chant à éviter tout abus éventuel, 
nous devons supprimer les entra- 
ves injustifiées qui nous empê- 
chent de recueüUr des renseigne- 
ments et renforcer nos moyens 
de garder la haute main sur des 
informations secrètes à caractère 
délicat. Pour garantir la sécurité 
de notre nation, Ü nous est indis- 
pensable (T avoir des services de 
renseignement efficaces. » 




Les législateur» ne l’ont pas 
suivi dans cette vote et ont pré- 
féré la flou artistique qui carac- 
térise la réglementation en la ma- 
tière. De lait, aucun texte global 
ne définit la déontdojÿk: de la 
CXA. Quelques tedJcattans — au 
coup par coup — ont été fournies 
au cours des ans. Après les révé- 
lations sur les rocamboîesques 
tentatives d'assassinat de M. Fidel 
Castro, le président Ford, avait 
signé, le 18 février 1976 un « ordre 
exécutif » (non soumis à l'appro- 
bation du Congrès) interdisant à 
la centrale tout afisfLK.<rimd: politi- 
que < sauf en temps de guerre ». 

La CXA. est d'autre part sou- 
mise, depuis 1975, à la loi sur la 
liberté de l'information qui per- 
met, en principe, à tout citoyen 
qui le d eman de de consulter ses 
aoaslere. Dans la pratique, la 
centrale bénéficie de nombreuses 
échappatoires, elle dodt 

motiver ses refus, et ceux-ci peu- 
vent être «m testés devant les 
tribunaux. 

Cinq ans seulement ont passé 
depuis que la commission Church 
dévidait, devant un public amé- 
ricain abasourdi, la liste des 
c horreurs » commises par la 
centrale; outre les Aactusefnnfa» (ou 
les tentatives d’assassinat) de 
chefs d’Etat étrangers, on y trou- 
vait, pêle-mêle, des expériences 
d’utilisation de certaines drogues 
menées & leur insu sur de simples 
citoyens américains, l’o uv er tu re 
eu courrier, la wmw^pnirtiAn et 
l’Intoxication de mouvements poli- 
tiques aux Etats-Unis mêmes, 
etc. Le sursaut d'indignation qui 

suivi ces révélations srett 
provoqué la mise en de 

la Charte. CeOe-d semble, désor- 
mais assez tb* 3 en point, ou en 
tait cas détournée de ean sens 
primitif. H serait paradoxal qtt*na 
projet de réforme aboutisse Ona- 
Sement A légaliser — ou h passer 
sous silence — ce que l'on voulait 
précisément Interdire ou contrôler. 
Mais la situation en Iran et en 
Afghanistan risque de créer, et 
provoque déjà en partie, tu tel 
résultat. . . . _ 

DOMINIQUE DHOM8RE5. 


Grande-Bretnçjrre 
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Brésil 


Depuis 36 ans, le journal spécialisé 

“Les Annonces” ost le n 
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Les métallos de Sao-Bemardo ont décidé de reprendre le travail 
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Rio-de -Janeiro. — Après qua- 
rante et un jours de grève, les 
métallos de Sao-Bemardo, le 
grand faubourg industriel de Sao- 
Paulo, ont décidé de reprendre le 
travail 2e lundi 12 mai. Proposée 
par les dirigeants du mouvement, 
la reprise a été approuvée par 
acclamations. Un des principaux 
organisateurs de la grève, M. Os- 
mar Mendonca, & cependant été 
arrêté par le DOPS (police poli- 
tique) à l'Intérieur de l'église de 
Sao-Bemardo, alors qu'il venait 
de prendre la parole en faveur 
d'un retour au travail. 


De notre correspondant 


Les dirigeants ont distribué un 
document Intitulé « La guerre 
continue s, dans lequel Ils affir- 
ment la nécessité de mettre fin 
au mouvement en raison de la 
répression croissante. « Retourner 
aux usines ne signifie pas retour- 
ner au travail », souligne le texte, 
qui évoque la possibilité d’un boy- 
cottage de la production, et con- 
clut en affirmant que « dorénavant 
les patrons trouveront derrière 
chaque machine un ennemi ». SI 


les métallurgistes ont été vaincus 

à l'usirs, leur combativité reste 

étevéc* 

Cette grève a été la crise la 
plus sérieuse affrontée par le 
général Figuelredo depuis son 
accession à la présidence en mars 
1978. Le mouvement syndical tout 
entier est affecté par la destitu- 
tion de ses dirigeants les plus 
solides, parmi lesquels M. Luis 
Inacio Da Silva dit a Lula », 
écartés de la direction du syn- 
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Albanie 

» L'AGENCE ALBANAISE d'in- 
formation ATA a dénoncé sa- 
medi 10 mal la * militarisa- 
tion fébrile de la Chine social - 
impérialiste » en évoquant le 
prochain essai d'un missile 
intercontinental chinais à 
ogive nucléaire dans le Paci- 
fique. — rAJFJ>.> 

Chine 

I M. CALLAGHAN, chef de 
l'opposition travailliste britan- 
nique, a eu lundi 12 mal, à 
Pékin, un entretien avec 
M. Deng Xiaoping, vice- 
premier ministre. — (AJ'I'J 

Grande-Bretagne 

» UN G ROUPE DE MALFAI- 
TEURS aurait détourné cer- 
taines informations contenues 
dans le fichier central de la 
police britannique et serait 
parvenu à effacer le dossier de 
certains criminels, a rapporté, 
dimanche II mal, l’hebdoma- 
daire News of the world. Le 
ministère de l'intérieur a 
ouvert une enquête. — (AS JP.) 


Japon 


• LES FLOTTES JAPONAISE 
ET AMERICAINE ont com- 
mencé lundi 12 mai dans le 


Pacifique, au large des îles 
d'Okinawo, des manœuvres 
anti-sous-marines qui doivent 
durer jusqu'il vendredi. — 
(ASS J 

Mauritanie 

LE LIEUTENANT - COLONEL 
MOHAMED KHOUNA OULD 
HAIDALLA. chef de l’Etat, a 
quitté, dimanche II mai, 
Nouakchott à destination de 
Pékin pour une visite officielle 
de plusieurs jouis en Chine à 
l'invitation du président Hua 
Guo-feng. Il est accompagné 
d’une délégation comprenant 
notamment le ministre des 
affaires étrangères et de la 
coopération. M. Mohamed El 
Mokht&r Ould Zamel. et de 
deux membres du comité mili- 
taire. A l'issue de sa visite, il 
se rendra en visite à Bagdad. 
— (Reuter.) 

EN DEPIT DE DEMARCHES 
REPETEES D'AMNESTY IN- 
TERNATIONAL île Monde du 
30 avril) et d'interventions 
individuelles auprès des auto- 
rités mauritaniennes, celles-ci 
refusent de laisser M. Hamdl 
Ould Monkna.ss. ancien minis- 
tre des affaires étrangères, 
détenu depuis la prise du pou- 
voir par l'armée et l'éviction 
du président Ould Daddah, 
quitter le territoire maurita- 
nien pour suivre une traite- 
ment médical en France. 


Atteint d'un cancer, l’ancien 
ministre est dans un état de 
plus en plus critique, nous 
indique-t-on de diverses sour- 
ces privées. 


Pays - Bas 


M. PISTER MENTEN. 
riche collectionneur néerlan- 
dais, condamné en 1977 à 
quinze ans de prison pour 
crimes de guerre, puis remis en 
liberté un an plus tard à la 
suite d’une décision du tribu- 
nal de La Haye (le Monde du 
6 décembre 1978), comparaîtra 
une nouvelle fois, le 13 mai. 
devant les juges de son pays. 
Accusé d'avoir participé au 
massacre de plusieurs dizaines 
de juifs polonais pendant la 
dernière guerre, il était assi- 
gné à résidence depuis un an. 
après que le Conseil supérieur, 
la plus hante juridiction néer- 
landaise, eut annulé la décision 
du tribunal de La Haye. — 
(ASP.) 

Zimbabwe 

UNE EUROPEENNE a été 
blessés par balle au cours 
d'une agression, samedi 10 mai, 
dans le centre de la capitale 
du Zimbabwe. Selon la police, 
trois Blancs ont été tues ces 
six dernières Mmainea et la 
criminalité a quadruplé de- 
puis les élections de février. 
— (ASS.) 


dlcat à laquelle ils avaient été 
élus & deux reprises à une écra- 
sante majorité. 

Venant après la destitution. & 
la fin de 1979. du président des 
employés de banque de Forto- 
Alegre, M. OU vio Dutra, le diri- 
geant le plus combatif du Sud. 
Cette élimination successive par 
le gouvernement des syndicalis- 
tes les plus ardents revient à 

ma intenir les vieux PeLcgos, les 
dirigeants «jaunes» et dociles à 
l’égard du pouvoir. 

Le maintien en prison de 
«Lola» et de ses compagnons 
hypothèque l’organisation d u 
Parti des travailleurs (P.T.), ac- 
tuellement en. formation. Con- 
damné en vertu de la loi de 
sécurité nationale, «Lula» serait 
de pins inéligible aux élections 
de 3982. Ce pourrait être là l'on 
des objectifs du gouvernement: 
si ce dernier a facilité la forma- 
tion de partis, U ne cache pas 
son inquiétude face à l'éventuelle 
apparition du P.T. qui pourrait 
rompre les règles du jeu poli- 
tique traditionnel de Brasilia. 

Vainqueurs apparents de 
l'épreuve de force, le patronat et 
le régime militaire ont en réalité 
beaucoup perdu politiquement 
dans l’affaire. Faisant preuve 
d’une totale intransigeance, re- 
fusant des revendications élémen- 
taires dans n'importe lequel des 
pays industrialisés auxquels l'Etat 
de Sao-P.iulo se compare. le 
patronat de la grande métropole 
Industrielle n'a guère semblé dis- 
posé à s'adapter à 1’ « ouverture 
politique ». La direction de la 
FIESP (Fédération des industries 
de l’Etat de Sao-Paulo, le syndi- 
cat patronal) a manifesté sa 
totale dépendance à l'égard du 
gouvernement. Et les secteurs 
libéraux du patronat ont été 
absents du débat. 

Quant au gouvernement, son 
prestige n’a sans doute Jamais été 
aussi bas depuis le début du pro- 
cessus d' « ouverture politique' ». 
U est clair pour tous que la démo- 
cratisation des institutions poli- 
tiques ne s'étend pas ou domaine 
social Le régime paraît décidé à 
briser par la force les secteurs 
authentiques du syndicalisme afin 
de pouvoir appliquer plus facile- 
ment les mesures d'austérité qui 
atteindront, une fois de plus, les 
salariés. 

THIERRY MAUNIAK. 



Les lieux, les êtres, les choses, 
râmedelaviUe: 

Grenoble hier, aujourd’hui et demain 
par Paul Dreyfus. 

264 pages - 19 illustrations en noir. 


Une nouvelle approche de l'histoire régionale. 

Arthaud 
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Ce qui explique sa diream autmtabïüsante et son double dremt de freinage. Cherchez donc 


Pour une lots, tBurope est d'accord. „ . , p Le qui explique sa amam aumamsme er m mum enum 

IlAudi 100 fait l’unanimité. U faut dire qu’Audi a réalisé m prodige : une traie berline pur cela sur ses œncurrentesetmis mprmdmUstmsde lAudi 100 L 

J i J i . • /i .. « /vr ■ . J. x/,.. D™ m. n.isivrt N P/rrmfymî.-' renie lot ArifUret h/jripnt“~7 À l/HYl bm afptCPnn. 


47 750F*Son brix n’est bas la seule surprise. Cette 9 Œ rivalise avec de plus frites tyUndries. Pour à l’écononn^seubkdnfrns parlent :7Alél00 km d’enena^ ïnaveà90Jmlh;96lf 

comprendre sesperfimances il faut la détailler. 100 km à 120 km/h ;12,6 l/100hn en tille (mmmathm mvmtrnneüeh titesse stabilisée). 

C’est d’abm une traction avant avec arbre h cames m tête et entraînement paranmie crantée. UüdilOQLaamreçtmksffi^pursonbah^ 

Mais en Bavière, ou eUe est construite, on ne cherche pas que la vitesse. On soigne aussi la sécurité. IBimpappkudieparfEurop, fAuàiœlvafaircplmdimlx/mixmlhmce. 
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AFRIQUE 


PROCHE-ORIENT 


Ouganda 


Iran 


Des militaires favorables à l’ancien président Obote 
ont pris le pouvoir à Kampala 


ANCIEN PRÉSIDENT DE LA SNIP, RÉFUGIÉ EN FRANCE 

M. Hassan Nazih prend position 
en faveur d'uns < république laïque » 


Des militaires favorables & l'ancien prési- 
dent Obote ont pris le pouvoir à Kampala dans 
la nuit du dimanche il au lundi 12 mai. Un 
porte-parole de la commission militaire du Front 
national de libération de l'Ouganda (FXL.O.J 
a annoncé lundi matin que la commission, 
formant « un collectif de commandants mili- 
taires », assurerait le contrôle du pays « Jusqu’à 
nouvel ordre ». L'animateur de cette équipe 
d’officiers serait le général Ojok, que le pré- 
sident Binaïsa avait démis de ses fonctions de 


M. Hassan Nazih. ancra bâton- do rétahhi l'ordre en interdisant 
U- 12 mat) Lundi en fin de matinée, on ignorait nlpr de j. ordre des avocats, est strictement les manifestations et 
le sort du cher dTtat ougandais, réfugié la tombé en disgrâce en juin 1979 défilés sur les places publiques, 
veille dans sa résidence d Entebbe. L est ta (pour avolr affame en public « Le peuple, qui ne dispose pas de 
deuxième fois que ('Ouganda change de direc- que a l'islam n'est pas capable tous les éléments d’analyse nëces- 
tion depuis le renversement du maréchal Amin d'apporter des solutions aux pro- saires. dit-ll. est manipulé. C'est I 


L'IMAM KHOM0HY 
VEUT ÊTRE INFORMÉ . 
DE « TOUT CE QUI SE PASSE 
DANS L'ARMÉE » 


par une coalition militaire ougando-tanzanienne blêmes politique s. économiques et une minorité qui manifeste et 
en avril 1979. Porté au pouvoir à cette date par judiciaires de l’Iran ». Malgré son dénie à longueur de fournée. 


le F.N LO M. Yusuf Lule avait été contrainl opposition au régime du chah, tondis que la majorité silencieuse 
deu mot Ld "de 'i la place à 


M. Binais a. 


NalrobL — L’épreuve de force De notre correspondant 
engagée entre le chef de l^tat . 

ougandais, M. Binaïsa, et les en Afrique orientale 
partisans de l'ancien president. 

M. Obote, a tourné en faveur de de mille combattants formant 


uuu UP « K-*- - , e premier ministre de l’époque, 

M. Bazargan. M. Nazih a êcè 

dans son bureau de l'hôtel NUe 
Mansion, où la plupart des mem- 


« Une guerre pour rien » 


Tandis que . se poursuivait te 
dépouillement des suffrages ex* 
pr.znée au deuxième tour des 
élections législatives iraniennes, 
l’Imam Khomelny a procédé, le 
dimanche 11 mai & la désigna- 
tion de deux membres au 
Conseil suprême de la défense 
nationale : M Moustapha Tcha- 
dran et l'hodjatelesiam Khame- 
neyi respectivement minstre et 
vice-ministre de la défense na- 


bres du gouvernement ha biten t et ral de ] * Société nationale tra : 
MaUlm coïre de ASlttS nlenae P ét ™ ,€ ,sm ?’ . Dè . fere 


M. Nazih condamne la prise tionale. Le chef de la révolution, 
d'otages de l'ambassade des Etats- a demandé â ces deux personna- 


qui ne résout rien et I ïités de l'informer chaque se- 


ces derniers. Tout a commencé véritable * armée privée » à 
samedi lorsqu'un co mm u n ique ^ dévotion au fil des mois, ü a 


tîôn une Jeune fille a été tuée devant tes tribunaux révolution- envenime inutüement la situa- maine c de tout ce qui se passe 

Le ministre a été relâché quel- naire& - H .préféra se réfugier dans tton ». il propose que les dlplo- dans l’armée ». 


propose que 


aues heures olus tard mais on est la clandestinité plutôt que mates soient relâchés et que le . _ 

depuis sans Nouvelles de lui. Le d ' a " ro ?jîL *5. J ïï5î" iïî“ ,q ü£ contentieux entre Washington et JKTSÎS JSPJEËFSi 


présidentiel annonça le Umogeage réussl à placer des officiers 


du général Ojok, chef d'état- aux postes-clés. A-t-ll réel- 

major de 1 armée, pour mettre un terrien t comnlotè pour chasser 


ieur en chef de ITiebdoma- Au cours de l'insurrection de Téhéran soit S0U mis à l'arbitrage une «rtalne inquiétude Quanjau 


terme à « la détérioration de la Binaïsa du pouvoir et repla- 
situation en matière de sécurité ». cer ^ obote sur son trône ? Nui 


e H y a presque une rupture. ne S alt Toujours est-ll 


ajoutait M. Binaïsa. dans les i- appr oche du retour d’exil de 


relations entre la population et j'a^èlen président — prévu pour tèTeT 
larmee de libération nationale. ] e «7 mai — ne pouvait qu’inciter milita] 
Ceüe-ci est supposée etre l’armée le chef de y E taik neutraliser ce ÏÏJL | 
du peuple et pour le peuple, et général beaucoup trop puissant, major 
non par un instrument d’oppres- ^ ü ra faJi très mj j a dro;te- J 
sion comme du temps dldi ment. Dés 

Amin. » Le générai Ojok a été La réaction des partisans de mutin» 
nommé ambassadeur en Algérie. ^ obote n'a guère tardé. Bile est téléph. 


sûrs aux postes-clés. A-t-ll réel- nalre conservateur Eeonomv Tabriz, en décembre. M. Nazih, d - un groupe de trois personnaü- développement éventuel de mou- 

lement comploté pour chasser M Roland Kafcooza. et son adjoint Q UI 084 originaire de J’AzerbJÎd- tés internationales. * La guerre vements subversifs panrn les. nu- 

M. Binaïsa du pouvoir et repla- on * a*a enlevés ~ aDnaremmem J 153 - rit diffuser par la radio des menée par les dirigeants contre Litaires. Le Conseil suprême de la 

cer M. Obote sur son trône ? Nul M(ir le8 nrotéeer — de l'hôpital insurgés une proclamation appe- Etats-Unis, dit-il. est une defense nationale ctmiprend, en 
ne le sait Toujours est-ll que nX ils étalent ®n traitement depuis ,ant ,a population à «poursuinre guerre pour nen. Depuis le début ta £ t Ù ue membres de droit. le 

l’approche du retour d’exil de Snesemahîe A datent été a?rè- * ^ l’ élimination du y de la dévolution, les Etats-Unis président de la République, Je 


une semaine. Ils avaient été arrè- M lulK msqua 1 élimination au. de la révolution. Les Etats-Unis 

tés et sévèrement battus par des pouvoir personnel et au despo- s’étaient abstenus de toute inter - 

militaires qui leur reprochaient tisme Institutionnalise par la mention dans no3 affaires Intc- 

Jeur hostilité au chef d’étal- nouvelle Constitution ». Pin no- rievrea Nous ne pouvons d'ail- 

mo jr>r vembre. les autorités saisissaient leurs nous payer le luxe de 


premier ministre, le chef de 
l'état-major général et 1e chef 
des « gardiens de la révolution ». 


tous ses biens et apposaient les déclarer" une guerre qui, "tout en Dl i^, u t £ e SSenn? 8 »? 6 gÆ 
scellées sur la porte de sa resi- n0I2S libérant de l'Amérique, nous P^ ie 4 


Amin. » Le général Ojok a été 
nommé ambassadeur en Algérie, 
pays avec lequel l'Ouganda entre- 


Dés le déclenchement de la 


.4 merique. 


mutinene. les communications dence de Téhéran après en avoir rendrait “ dépendants "d’une ' autre ¥*£*£’* 1 'ï B ^i!ni2 m te CI S*nS 
tAIAnhonimiM *nt.r» Kamnala et pTnuln» «a femme et ses enfnnts. ... ri “ ftllKara. a inuique le 1U HJtH 


tient peu de relations Cette ré- commission ' militaire du Front 
trogradation ressemblait fort & national de libération de l’Ou- 


venue plus précisément de la la résidence de M Binaïsa à 


téléphoniques entre Kampala et expulsé sa femme et ses enf»n*A super-puissance II faut normali- „„ màSnm? FiYpo l'avait 
de _M BLnaïsa_à. Réfugié en, Franc^ depuls_ jan- seTla situation avec les Etats- Eteto^Urds m 


un camouflet. Le lleutenant-co- pmda CFJEi.O.1, que préside 
lonel Nanyumba deve^lt chef PttU , Muwanga , ministre du 


Entebbe sont coupées. On porte- viar. M. Nazih vient de mettre fin UniSm Autrement, c'est nous qui îfïïj” ^ mTnor^ à ntlllSCT 

parole présidentiel a seulement à un silence de quatre moi6 en re- serons les •* erdants . Nous ne pou - ^ ro L:„ pa :„ D „ 


d'état-major à » place, tandis travft] ]_ franè du ministère de 


indiqué, au début de la crise, que affirmant son opposition au « pou- 
M. Binaïsa maintenait sa dèci- voir des religieux » « Le régime. 


r ons pas nous battre contre le 


qu’un prêtre catholique. M. Chris- llntWeu r en février, un proche. 


slon et que la radio avait été occu- estime-t-il. se trouve dans une 
pée par la force. Mais la plus impasse totale, à cause de l’ingê- 


m Le^ projette ” « sauvetage » de °Pératioâ militaire contre l'Iran. 
l’Iran proposé par M. Nazih 


les bases en Turquie au cas où 
ils entreprendraient une nouvelle 


tophe Okoth. recevait le mlnis- i nj aLtss! du Df ^ s j den r exilé. Des virulente réaction des partisans rence de M. Khometny. de son 

tère d'Etat à la défense. J - — J - 1 — * 


soldats ont pris samedi après- du chef de l'Etat est venue de entourage et de l'appareil clérical 


Nlu n’étaJt dupe des véritables midi te contrôle de l’immeuble de NalrobL 


parait Irréaliste dans la mesure 
où les autorités en plaoe à 


dans les affaires de l'Etat. Je suis Téhéran n'ont, bien entendu. 


Le bureau d’information 


raisons de ce limogeage. Depuis j a radio dans le centre de Kam- R*»ncram ri» Belgrade où il musulman, mais ie pense que les nullement l’intention de se sa bar- baha’i de Fiance dément catêgo- 

1 - — — *«» — - ji« — * ■ — * xïientfint oe ocigrauc, ou u | m0 jj ne peuvent gouverner. der L'ancien bâtonnier de Téhé- nquement, dans un communiqué. 


plusieurs mois, le nom du général pala. Celle-ci a diffuse pendant 
Ojok était mêlé à toutes les ru- le week-end un communiqué re- 


r^nrp^ntnlt miicanrifl au* nhsè- '«“***"“ 11 c oer. ivancien oaionmer ae îene- ^ 

ou^Tu maréchïflîS le mlnSe l ai L s i^ n l ù ^ ran pense cependant _ que i_.oon toute appar^ance^Ja^oommn- 


UjOK était meie a coures les ru- le weex-ena un communique re- o,™ du maréchalTito le ministre ^ ran cependant que son 

meurs de coup d’Etat, fondées ou jetant le limogeage du général de i a cu iturê M Dan Na bu d ère neT dans son rôle de chel reli- projet sera accueilli favorable- i ..«*-»«= «««»«: , -- 

nom. qui circulent régulièrement Ojok. « Cette décision, affirme le „ nualifié dimanche" l’entreortee dieux et de symbole de la révolu- ment par la plupart des partis Mme Parsa, ancien ministre de 

X HiniAmi i_..x tj. a qu-iiuic airaanurc i entreprise Tnnw )t<m maux actuels de l Pediicvrinn. fusillée le R mai lie 


à Kampala. Cet officier, diplômé communiqué, a créé une vive ten- d e la commission militaire d’ « ac/e tion ' Tous les actue f s de et organisations politiques ira- 

0 -T5. _► — • — * ae ia commission miu taire u « acte rirnn de son inter- n iens « qui trouveront bien un 


de Sandhurst et âgé de quarante- sion au sein des forces armées d . rébellion* et de a ten ta tire de 11 Ta , 1 } proviennent de son 
six ans est sans doute actueUe- Elle n’a pas respecté la procédure ^up* d - Slat c0ntre l’autoHU S” 1 *? ÏÎ5 * Ækîf t; 

ment l'homme le plus puissant de nomination, de promotion et legale ». Dans un communiqué Z u , ,ond \ n J?. j? a .„ 
d'Ouganda Membre de l’ethnie de destitution des officiers su pè- qu'il a précisé avoir soumis, pat ff P** 5 ?' 


l’éducation, fusillée le 8 mai lie 
Monde du 9 . mai). Le .bureau 


mopen de tenir ce congrès quel- d’information tient à rappeler 
que part en Iran ou peut-être Que. par principe, les baha’is ne 


d Ouganda Membre ae letnnie 

acholi, comme M. Obote, II est rieurs » téléphone, pour approbation à 

demeuré fidèle à l’ancien prèsl- Pendant le week-end. des sol- M. Benalsa, M. Na budere déclare 
dent. El prit la tète de l’équipée data en patrouille, arme auto ma- notamment : « Tous les Ougan- 
milltalre qui tenta vainement, en tique en bandoulière, ont sillonné dais sont maintenant prévenus 


niî’n a nrèricé ivnir <;numk nar auns ** F" 30 * *■’ ciu ‘ l c«“»* même à l'ètronqei ». m. Nazih font P^ 6 de politique ni ne peu- 
téteDhorS Sur aDDreb?tion P à régnait, maintenant c'est Kho- adm et néanmoins, qu'il ne dis- «nt détenir aucun poste mMIs- 
SSS» Na dl?lare meiny et lcs membres de son ^ d’aucune force organisée, rénel sous peine d’exclusion. 


M Renais M Na budere déclare pose naucune iorce organisée. ^ 

nocam™?’- « TouTtes Owïn- entourage qui prennent toutes les « J'agis, dit-il, à titre individuel » Comme par le passé, les ennemis 
“ nt J/ï»r n ?S décisions. » _ . . Engage-t-il de collaborer avec de la Foi baha'le se servent ^ 


milliers d’hommes appartenant à de soldats a enlevé le ministre de face aux activités de ceux qui “"j*»* 

son ethnie. TJ dispose aujourd'hui l'intérieur. M. Bamabus Kununka. semblent déterminés à installer trouvée par le pc*g te et consti- 

une troisième dictature dans le “_ n 

m K* nomination d e tout otü- 


cmi de trente ans et un patriote, l'opinion publique en lui i aaeo- 
Mais je ne suis pas au courant clam c.es personnalités politiques 


de ses actinies » 


Le i* rivHiwMun/n “g wui H F H * u i*ln m îmiP % qnrvilp AU 

U HN DE IA CONFÉRENCE FRANCO-AFRICAINE DE NICE S“SSrm s ln,: nom d«> rt P »b üï«. suite 

— rz Tilb’cZraiT&Ârtiï'iïi »«£• 

Paris entend reamenager son aide bilaterale «^’gyjJHrs Tîh SR«S ÇS» S ee™ 

et ses partenaires veulent en tirer un meilleur parti çonmt^nnt^^um,^. æ™* «"“SSS’ St«SS 

De notre envoyé spécial S'e ¥*HTrSSS. 'S tl^üASPmffVJSt. 


Propos recueillis par 

JEAN GUEYRAS. 


stigmatisées comme corrompues 
par les tribunaux Islamiques et 
rendues responsables de la poli- 
tique de l’ancien ré^me. ’ 


Nice. — « La fête africaine est attachent à la relance du dla- 
terminêe. Le moment est venu de logue Nord-Sud. De même, les 


semble tout à°fait fondée. Mais taire et pense que seule la on nvo - 
qui se soucie encore de juridisme callon a Téhéran d un congres 


Libye 

La < liquidation > des opposants à l'étranger 


à Kampala 7 


ae mettre au travail pour maitri- délégations africaines 


ser le développement de nos confirmé leur soutien au projet 
pays ». nous a dit. dimanche de « trüogue » entre l'Europe. les 


Le Conseil national consultatif les partis pourrait résoudre les 


canon a leuerau u un tvugica , m J ■ •- I • 

SSSKïAaSRfSAâ se P0“« u, t avec I accord implicite du pouvoir 


est en vacances depuis la se- problèmes qui se posent à l'Iran. 1 


A quelques heures d'intervalle, deux ressortissants libyens 


. . t maine dernière et Jusqu'au 26 mal. Mais. inslste-t-iL «il faudrait ont été assassinés samedi 10 mai â Rome et à Bonn, portant ainsi 

11 mai, le général Kountche, pays arabes et les Etats d'Afrt- veille du retour de M. Obote. qu’au préalable, les dirigeants de à six le nombre de Libyens tués en (‘espace de trois mois à Rome, 
président du Niger, au lendemain que. Paris hâtera sa mise en Celui-ci devrait être le grand Téhéran annulent la Constitution. à BoDn el à Londres, avec l’accord — sinon â l'instigation — du 
de la clôture, à Niee. de la sep- œuvre afin qu'elle précédé la hui- bénéficiaire de cette épreuve de dissolvent le Conseil de la révolu- Tr ïr»nli 


de la clôture, à Niee. de la sep- ceuvn 
tiéme conférence franco-africaine, tlème 


Selon lui, ces assises constituent calne prévue en 1981 à Kinshasa. 
Je prolongement de la récente 


un queue preeeue i» nui- | oeneiICIOire Oe celle épreuve ae Uisswii-ni te Miucu UCH1 -êeim.» dp Trinnli 

conférence franco-a/rt- fort», au cours de laquelle une tton. tes comités, les tribunaux et l ^ M 


Importante fraction de l'armée a les milices islamiques ». 


pris de plus en plus ouvertement En somme, précise M. Nazih. - A M. Mohamed El Kazmi. âgé de trente ans. a 

. oarti en sa faveur. De son exil la tâche de ce congrès serait de £, te . tue samedi matin par un inconnu dans le bar de lTïotel 
B tanzanien. M. Obote a seulement ramener le pays à la situation qui Torrno. Selon le témoignage des employés de l'hoteL il avait 


conférence extraordinaire, tenue n , , . ...» 

à Lagos par l’Organisation de RéSCrVGS SUr 13 & COmmURSUtB 
l'Unité africaine. Et. de fait, tous 


les points du communiqué final OrQâniqUG » 

de samedi portent sur des ques- 
tions strictement économiques, à En dépit d’une certaine com- 
l'exoeptlon d'un seul consacré à munautë de rue sur l’ensemble 
la « communauté organique ». des questions économiques, on a 
dont M. Senghor, doyen d'âge de pu constater, en marge du soro- 


lait savoir dimanche qu'il ne existait au lendemain de la rêvo- rendez-vous avec son meurtrier qui a réussi â prendre la fuite. 


la conférence, 
création. 


Oraanique * « savait rien » de la situation en luiion. de mettre sur pied un M F1 K _, mi ,, . 

S M Ouganda. Pourtant chacun sent gouvernement national provisoire, , J”* “ troisième Libyen tué en ! espace de 

En dépit d’une certaine com- bien oue l'issue de la crise a iar- d'élaborer un nouveau projet de tr0ls mois a nome. Le 20 ami, M. Abdel Geiil Aref, âgé de cin- 
munauté de rue êut l'ensemble geraent dépendu des avis qu’l! « Constitution, de libérer tous les quante ans. un riche commerçant installé â Rome, avait été tné 
des questions économiques, on a donne? ù partisans. — J.-P. L, prisonniers politiques et surtout, dans la capitale. Le corps criblé de balles d'un autre commer- 
pu constater, en marge du soin- çant libyen, M. Salem Rtemei, avait été retrouvé dans ie coffre 


met et lors de la conférence de 
presse donnée samedi à l’hôte) 


d'une voiture, un mois auparavant. 


A la lumière des répercussions Negresco par les président Gls- 
de la crise mondiale sur leurs card d’Estaing. Senghor du Sé- 


Etats respectifs, les représentants 


H abyarimana 


des vingt-cinq pays africains par- Ruanda. un sérieux contraste ; 
tieipant au sommet ont décidé de en ire J’opt.mlsme manifesté par j 


tout mettre 


le président français et le pessl- 


accroïtre l'efficacité de leurs m:sme de ses deux partenaires 
propres efforts et pour tirer le africains — pessimisme particu- 


me il leur parti de l'aide interna- 
tionale dont ils souhaitent obtenir 


lièrement accentué chez le pré- 
sident ruandaïs. De même, on 


ISTH 

Institut Prive des Sciences et Techniques Humaines 

EXPERIENCE PEDAGOGIQUE CONFIRMÉE DEPUIS 1953 / 

préparation au diplôme d'étal de 

L’EXPERTISE COMPTABLE 


• A BONN, c’est un ancien diplomate libyen, M. Omran 
Mehdawi, qui a été tué en plein centre de la ville par un de 
ses compatriotes, qui a été arrêté par des passants et remis à 
la police. L'assassin a prétendu avoir tué M. Omran parce que 
celui-ci ne voulait pas lui rembourser une dette de 20 000 livres 
libyennes. 


l'augmentation grâce au concours note une discordance dans l'attl- 
de la France. En effet. Paris va tude de plusieurs délégations à 1 


Examen PROBATOIRE • Taux de réussite élevé 
AUTEUIL 6, Av. Leon-Heuzey - 75016 Paris - le). _• 224.10.72 
TOLBIAC 83, Av.' d'Italie - 75013 Paris - Tel. : 585.59.35 


réaménager son aide bilatérale l'égard du oroîet présenté par le 
et. selon une idée qui n'a cessé président Senghor de « comrmi- 


_• A LONDRES, un Journaliste libyen en exil, M. Ramadan, 
avait été tué par balles le 7 avril. Une semaine plus tard, un 
avocat, M. Nafa, opposant au régime de Tripoli, était assassiné 
par deux tueurs à son domicile. 


de faire son chemin au cours des nauté organique ». 


dernières années. en Alors qu’une large majorité , 


. . , . ’ g l t. » mvro uu une 

faveur des dossiers présenté^ à prononcé en faveur de ce 

travers le monde iM r _PyTe~ projet et que tes participants aux 


ont décidé de créer un 
perspectives. 1 Action concertée secrétariat permanent des confé- 
pour le développement de 1 Afn- minlstérleltes des pays 


pouT , irn triïï rences minlstérieUes des pays 
qu ef^A CDAl.dont le projet aM entièrement ou partieUement de 

_ U i i y ui a . langue française, dont le siège 

rait être amenée à Jouer rôle à Dakar, la France j 


1 ACHETEZ UNE VOLVO 
RODÉE PAR VOLVO. 


DES BOUCS ÉMISSAIRES ? 


Le colonel Kadhafi adressait. K 
y a environ deux semaines, un 
- ultlmv avertissement » (le Monde 
du 29 avril) aux opposants libyens 


soit aux prises avec de sérieuses dif- 
ficultés. 


La principale menace semble D ro- 


de coordination entre la France. 


exactement certains 


U R-FA te Belgique : la Grande- ”*«£££ WM à lï 

Bretagne et le Canada, et peut- npf#msp de !a frarj^oahonle aa- 


Jdreiagne et ie uanaan. et fjcui.- ri -r-rice de ’â ‘‘-arj^oohonle au- 

te* jîiw ’sszssn&Jr «SSSTèS* V TESEnE^i 


France dans ses charges d'assis- 
tance. 

Dans ce même esprit, la dtp lo- 


ves. Cette attitude semble même] 
être à l’origine du retard 


uans ce meme eapnt. à lï diffusion du com- 

SS e JSïï ç *lf aï £ n SïLÿ , 5ï B Si5Sr 

rtAcTrtri®n.-»nc o-trthaie*; nul cnn; ^ a Pres ia. cioiore ces sraraox. 


En ce moment à Volvo Paris, i? v a quelques voilures- 
usine qui ont été conduites par nos directeurs et nos 
^^^^^^^^ ^^collaborateurs. Malgré leur magnifi- 

que rodage, elles ne sont pas au 

!p\ même prix que celles qui n’ont 

_ . Ce sont peut-être 


vivant â l’étranger, ieur demandant v 001 * - de certains milieux de rarmôe, 
de rentrer immédiatement en Libye, mécontents de (e politique extd- 


■ sous peine d’être liquidés ». Le deure, qui a valu au colonel Kadhafi 


chr f de l'Etal libyen revendiquait d ’ » humiliantes déconvenues » an 
ainsi Implicitement — ce qui n'est Ouganda et au Tchad. Plusieurs 


pas commun — 1‘ assassinat, a Lon- militaires de haut grade auraient 
dres, vers la mi-avril, d'un Journa- récemment été arrêtés dans le cadre 


négociations globales qui von: 
s'engager aux Nations un.es, sou- 
lignant l'intérêt que les Africains 


Enfin, en ce qui concerne le 
Tchad dont l’ombre a constam- 
ment plané sur les travaux. 
M. Senghor a réaffirmé que 


ar. Théodore Obrnng Ngue- 

,r£eirhu,t Ho “ ses « casques meus » s u lorce 


ma. président de la Gulnee-Equa- mter-aîrtcaine né parve- 

toriale, en visite au Maroc, a le 

annoncé dans une interview pu- à^DJamena Mais 

bliée dimanche 11 mai par le £ ÏaÎ JSP mn a « 


qu'ÏÏ , retirait 


^^les meilleures occa- 
sions de votre vie 
L-: - X d’aulomobiliste. 


liste et d'un avocat libyens connus de la campagne contre ta ■ corrup- 
pour leur hostilité au régime de bon ■. Une deuxième menace vient 
Tripoli. des représentants de ta bourgeoisie 

, „ . . d'aitaires. don; les pririlègss long- 

h? e „° m p f. r * * ™ 6 n * du colonel «emps épargnés par le régime ont 


.. cvaïuiieo uni 10 iquiiim* 

Kadhafi paraît d autant plus étrange été remis en cause depuis que te 
r;i, a " C ° ü " deS d,x , ar,fIÔ “ da ,a chef de l'Etat libyen a annoncé au 


r^rolution libyenne, le chef de début de 1978 la eréatïon d’un* 
(Etat na que très rarement utilisé nouveite - société sodeltsta* oô 


ï^* 0 **”™ ", C0, ! tre ,9S Profite et fergont devraient 

dissidents. Il préférait les Ignorer, disparaître -, 


S M une fols encore, tenter de déga- 

«îîSSsjsa sri 


arabe sahraouie démocratique SsekouTb^ 

«En reconnaissant naguère la ff SSiMSSl 




C4RDDVET 

112/114, me Cardînet 
75017 Paris 
TéL: 7665035. 


NEÜILLY 

16, rue dT)rléans 
92200 Neuüly 
Tél. : 74750.05, 


aflirmant y voir des » qrououscu/es 
sans prise réelle sur les événements -, 


Dans ces conditions, on «sï tente 


En eHet. les opposants libyens â de penser que tes dissidents BbyMis 
l’étranger se c- mentaient, la plupart à l'étranger ont été désigné* comme ; 


dos Nguema avait pratiquement 

acheta le silence de Y Algérie el ?£* cho,t cetl * redouta* 116 “1s-; 


du temps, d’éditer des publications 
hostiles au gouvernement de Tripoli. 


bouc3 émissaires. En les éliminant, 
le pouvoir tenterait de convaincra tes 


d’autres pays sur ses crimes s, 
a-t-il ajouté. 


PHILIPPE DECRAENE. 


VOLVO PARIS 

La passion de h qualité. 


sans que celles-ci aient ta moindre Libyens que seuls ses ennemis ^ 

Influence sur la situation intérieure, l'extérieur représentent un danger 

Or, Il sombie que, depuis la fin de - justifiant » 1o recours â des pro- 

l'année 1978. le régime de Tripoli cédés criminels. — » J. GL 
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LES REMOUS CRÉÉS PAR UE <VOTE JU1F> 

Le baron Gny de Rothschild aurait demandé M. PRIMOR: je suis contre fa 
le rappel en Israël du représentant à Paris J" rma,ion d ' un ^ i uif ■ 
de rOrgankation sioniste mondiale 


JërasalenL — Une crise est- 
tSDe en train de surgir entre cer- 
tains dirigeants de la commu- 
nauté juive de France et 1e gou- 
vernement israélien, on plus 
exactement l’appareil des orga- 
nisations sionistes & Jérusalem ? 
C’est ce que laisse entendre le 
quotidien Yedioth Baharonoth 
dans un article de son correspon- 


De notre correspondant 

e aise est- lite de France, aurait adressé la 


M. Avraham Primer, représen- 
tant en France et en Europe du 

Mouvement sioniste mondial, a 
affirmé le lundi 13 mal à l’JLFP. 
qu’il était * contre la formation 


se ma ine dernière une protesta- d'un lobby ndf en France o. H a 
tien & Jérusalem, estimant i tnad- notamment déclaré : a Dans une 
missOXe» d’organiser un mou- socifté démocratique, les individus 
vement de masse centre le se déterminent en fonction de 
gouvernement français. H aurait considérations multiples. Quant au 
précisé que « le gouvernement lobby luit, en tant qu'observateur . 
israélien n’était pas celui des je suis tout à fiât contre, car cela 
juifs de Fronces. Le 8 mai, le n’a rien d voir avec la France. 


PROCHE-ORIENT 


Israël ! 

LA TENSION EN CISJORDANIE ! 

Les autorités s’opposent au retour 
des trois personnalités expulsées 

De notre correspondant 


ANVERS Centra Mondial du 


DIAMANT 


Tous renseignement s 
vous seront communiqués 
24 heures sur 24 au numéro 
TEL. : 19.32-3 1/3 1-27-54 

GENERAL DU MONOS 
JPELfKAANSTR OS ANVERS 


dan s un article de son correspon- baron Guy de Rothschild, dans Autant c’est un usage parfaite- 
aant à Paris pabUé en «une» le un message adressé au président ment légal de la vie politique 
Il mai. Selon cette Information, de l'Agence Juive, M. Arye Ouï- américaine, autant c'est contraire 
le ba ron Guy de Rothschild, le aln. en exigeant le rappel de aux mœurs politiques françaises. » 
président du Front social Juif M. Primor, aurait déclaré que M. Prlmor a ajouté qu’il n'était 
unifié (F.S—.T7.). aurait dema n dé c'était une erreur de vouloir pas venu en France «pour orga - 
le rappel en Israël de T « envoyé * mobiliser les voyous de la com- viser des groupes de pression » : 
spécial a de I Organisation sioniste mirnauté » « Je me considère en ouelmze 

mondiale en France; M. Avl Pri- 
mo r. 

La nouvelle ne peut s ur p rendr e 
ni en France ni en Israël. Le 
malaise est en effet ancien. ZI 


aux mœurs politiques françaises. » 
M. Prlmor a ajouté qu'il n'étalt 
pas venu en France «pour orga- 
niser des groupes de pression » : 
% Je me considère en quelque 


Jérusalem. — Les éléments mo- 
dérés du cabinet Begïn ont obtenu, 
dimanche 11 mai, pour ne pas enve- 
nimer encore la situation, un nou- 
veau report du débat sur le statut 
légal des implantations dans les 
terri loi res occupés. Ils se sont oppo- 
sés au ministre de l'agriculture, 
M. Sharon, qui exige que les réqui- 
sitions de terres ne puissent plus 
être empêchées par les recours en 
Justice des propriétaires arabes. 


groupe a été refoulé après quelques 
bousculades. Les maires d'Hébron 
et de Khalkhoui ont alors annoncé 
leur intention de se rendre en 
Europe et aux Etats-Unis pour y 
mener une « campagne df informa- 
tion- sur la situation en Cisjorda- 
nie. Du côté Israélien, un groupe 
d'uns centaine de militants de 
gauche a voulu se rendra au pont 
Allenby pour - accueillir • les trois 
personnalités palestiniennes. Les 


uuuvtruc ue peuc surpreoare Je l’Aeence tulve **> vralt Joint 

MSaSKABE e SLB2-S- &5SM 


M. David de Rothschild, mem- ' so ? c comme un ambassadeur au- 
be* du conseil d'administration 5" s **«* ft*/* 4e France, afin 
de l’Agence Juive, se serait teint d approfondir les relations qu'ils 


M. Sharon voudrait obtenir i’acqui- forces de l'ordre les ont empêchés 


vement Israélien T\*Tr«iir maint* î* faJniU ®,de Rothschild, sou- siaens au mouvement ue aenau- 

nSt^ la MUtteue de tenu î LES 1 d iwrs représentants du veau Juif, m. Prlmor a répondu : 

is les taîStoS rS- du CREP et de l’Ap- « J e lui ai offert des statures 

raifc a £ m pel juif unifié, auraient donc d’accueû au sein du Mouvement 

FtËSe JtîSÆt voulu souligner qu’il était vain sioniste, dans la mesure où. jus- 

S SÎ^ tSnvf 1 ^”! de tabler sur «un» vote Juif en qu'à présent, ce mouvement est 
Ttoœteëeam ? rai î c tw5 t dan e ereux de parler fondé sur des partis politiques 

menacé te de lobby. Ds auraient, d'autte israéliens et où M. Hajdenberg a 

5^ rrnilIftesté îeur irritation demandé, et obtenu, de créer un 

«mtrp w devan î ; l’attitude des dirigeants courant dans le Mouvement sio- 
™ I f£ OI £WÏ- Israéliens da l'Agence iulve. 


ont avec le Mouvement sioniste. » 

A une question sur ses relations 
avec M. Henri Hajdenberg, pré- 
sident du mouvement Le Renou- 
veau Juif, u. Primor a répondu : 
* Je lui ai offert des structures 
d’accueü au sein du Mouvement 
sioniste, dans la mesure où. fus- 


détermination des Palestiniens, et 
plus généralement contre la poli- 
tique française au Proche-Orient, 
considérée comme résolument pro- 
arabe et anti-israélienne (le 
Monde du 29 avril). 

Ces mêmes organisateurs ap- 
partenant an mouvement Renou- 
veau Juif ont préco nisé la 
création cTon « lobby juif s à 
l’américaine, provoquant des re- 
mous ces dernières semaines au 
sein de la commun auté juive et 
des milieux politiques français.' 


de tabler sur «un» vote Juif en qu'à présent, ce mouvement est 
France et dangereux de parler fondé sur des partis politiques 
de lobby, ils auraient, d'autre israéliens et où M. Hajdenberg a 
part, manifesté leur irritation demandé . et obtenu, de créer un 
devant l’attitude des dirigeants courant dans le Mouvement sio- 
lsraéliens de l'Agence juive, ntste. qui est strictement français 
f-nn»,. rt JKnfaitement détaché de toute 
FRANCIS CORNU. poh tique intérieure israélienne. » 


sltlon immédiate de 1 300 hectares. 
Le conseiller juridique du gouverne- 
ment a mis celui-ci en garde contre 
tout changement de statut qui serait 
Interprété comme un pas important 
vers l'annexion pure et simple des 
territoires occupés. Une concession 
a été, néanmoins, faite au défen- 
seur des colons du Goush Emounim 
qu'est M. Sharon : il présidera une 
commission chargée d'étudier le pro- 
jet d'extension de sept colonies 
créées par le Goush Emounim. 

Le ministre de la défense, M. Welz- 


d’ailer au-delà da la ville de Jéricho. 

Les autorités militaires Israéliennes 
en Cisjordanie, et les chefs de la 
police de Jérusalem, se montrent 
Inquiets après la découverte, le 
10 mal. d'une importante cache 
d'armes dans un yechlva (séminaire) 
dans le quartier juif de la vieille 
villa Deux sous-officiers, qui sem- 
blant appartenir à un groupe^ extré- 
miste Israélien partisan de la coloni- 
sation des territoires occupés, ont 
été arrêtés. Ils avaient accumulé 
120 kilos d'explosif (T-N.TJ, une 


man, a démenti les rumeurs selon de grenades, de nombreux 


LE CR1F ET LES STOMSTES FRANÇAIS 
RÉAGISSENT CONTRE LES PROPOS DE L’ORGANISATEUR 
DES « DOUZE HEURES POUR ISRAËL > 

Les représentants dos quarante- titrée de la eomnmnaizté Juive de 
trois organisations qnl composent le France, mis en cause par le qnotl- 
Coosetl représentatif des institutions dieu Israélien «TEdloth Aharonoth s. 


lesquelles le gouvernement était prêt 
à reconsidérer son attitude après 
les expulsions de trois notables de 
la région d'Hébron, au lendemain de 
l'attentat du 2 mal. 


détonateurs et plusieurs fusils. La 
police mène actuellement des recher- 
ches pour savoir si les deux suspects 
n’ont pas de liens avec le Gouch 
Emounln ou d'autres groupes actl- 


l'armée s’est vistes juifs, qui ont décidé de mettre 


opposée au retour de trois person- 
nalités expulsées. Celles-ci, venant 


sur pied leur propre service de 
sécurité depuis le regain de la ten- 


de Jordanie où elfes avalant été si on en Cisjordanie, et surtout après . 


Pour le baron Gliv de Roths- ^ al ' ,es 4® rrancB (CREP), notamment précise qu’c à encan moment ni lai 

chlld, le responsable de oette cenx a * mouvement sioniste fran- ni nn membre de sa famille n'a 

nmngm* errïïf n/r a«c imma, cols, se sont décidés à répondre mu réaet an discours prononcé nar 


campagne serait M. Avl Primor 
qui, l’an dernier, a été envoyé à 
Paris pour tenter de resserrer les 
liens entre les juifs de France et 
IsraëL Ancien conseiller de l’am- 
bassade d’Israël en France, qui 
à. ce titre séjourna longtemps à 
Paris, M. Prlmor n’a pas caché 
qu'il était venu jouei les mirai 
domtnicL Son poste, en fait, a été 
créé exceptionnellement et spé- 
cialement dans le tait, dit-on à 


cals, se sont décidés à répondre mu 
attaques de M. Henri Hajdenberg. 
président dn mouvement Benonvean 
Juif, et organisateur des Doute 
Heures pour Israël. 

A l'occasion de leur assemblée 
générale dn 8 mal. Us ont, à l 'unani- 
mité, adopté nue motion dans la- 
quelle Us u xénon vell eut leu 
confiance totale» à HL Alain de 
RolhscMld. ]enr président; ainsi 
qu’au bureau exécutif et an comité 


réagi an discours prononcé par 
M. Hajdenberg lors des Doue Heu- 
res poux Israël autrement qu’en 
fonction des attaques contre les Ins- 
titutions de la commnnanté et con- 
tre sk dirigeants, et ce, en pleine 
Identité de vues avec cenx -ci. » 


reçues par le roi Hussein, ont tenté 
de franchir le' pont Allenby sur le 
Jourdain. S'adressant aux officiers 
Israéliens de service au point de 
passage, elles ont déclaré qu’elles 


l’attentat d'Hébron. Plusieurs mili- 
tants de ces mouvements sont, en 1 
effet, soupçonnés de vouloir se livrer 
& des représailles contre la popu- 
lation arabe. Le mouvement La Paix . 


LE TROUPEAU» 

Pour quitter le troupeau, 
d’abord, quittez les 
chaTtezs. Ensuite, quittez 
les lieux communs. 
Venez avec nous, partez 
sur les lignes régulières 
(on a négocié les meffletns 
tarife). Venez découvrir 
les hôtels les plus luxueux; 
les endroits les plus 
beaux, les plus solitaires 
(on a négocié sur place 
les prix les plus bas) . 
Venez chez nous 
découvrir, sur écran TV 
et circuit vidéo, votre 
futur voyage, tel que 
nous l’avons filmé, tel 
que vous le vivrez. 

eSP®5n 


iSSSSSSgsi* 


demandaient l'application de la der- maintenant a publié, dimanche, un 
fiière résolution du Conseil de sôcu- communiqué pour demander au gou- 
rité demandant l'annulation des me- vemement d'agir avec la plus grande 
sures d'expulsion. De nombreux Pa- sévérité contre tous ceux qui veulent 


leatlniens de Jordanie avaient fait 
cortège aux trois personnalités. Le 


en fait créer de ■ pailles armées : 
privées ». — F. C. 


CLUB ESPACE VOYAGES. 

5 bis me de Sôe, 75009 Fans. 
TeL 742.4224 

De 9 h & 19 11 Métro Madeleine. 


Jérusalem, de c réveiller a et de I directeur dn cbxf. h» u réprouvent 


« réorganiser s la communauté 
juive en France, en nombre la 
deuxième du monde occidental 
après celle des Etats-Unis. Dès 


les attaques Injustifiées» qnl ont 
été menées « contre Faction dn CR1F 
an cours des dératées mois»; réaf- 
firment « sa représentativité n et son 


le début, l’action de EL Primor a 1 « pluralisme » et « déplorent des 


été considérée comme étant diri- 
gée contre la direction des prin- 


démarches qnl risquent de compro- 
mettre l’efficacité de son action 


cipaux organismes du judaïsme d'opposition à la politique dn gou- 
f Tançais ; la famill e Rothschild, vemement français an Procbe- 
présente depuis des lustres à la Orient». L’assemblée générale dn 
tête de la communauté, étant CHEF a, d'antre part, confirmé son 
particulièrement Visée par ceux attac h ement A la charte votée i 
qui souhaitent un « renouveau » Funanimitê en février 1977 et dans 
— terme choisi par le mouvement laquelle le CRIF proclame son apo- 
responsahle de la création des fftlsme et déclare use refuser à agir 
Douze heures pour IsraëL comme on groupe de pression n. 

Selon Yedioth Baharonoth. De son côté m. Gny de Rothschild. 
M. Alain de Rothschild, prést- president dn Fonds social jmf unifie 
dent du consistoire central israé- (F-SJ.uj, organisation in pins stxnc- 


A travers ses études archéologiques, ses analyses 


politiques de I histoire corse, ses rencontres récentes 


avec bergers, agriculteurs, pêcheurs, voyantes, 


g uéris seuses, bandits, prêtres, notables intellectuels 


et aut on o mis tes, Darothy Canmgton nous livre 


sa vision personnelle du pays et da la vie en Corse, 


parfois austère, souvent poétique, toujours imprégnée 


de chaleur humaine. 


360 pages -27 illustrations en noir. 


Nous, Braniff, 

nous desservons 

20j>ays 

sur 4 continents. 

\ 

Nous, Braniff, pour devenir voire compagnie aérienne, nous 
avons étendu notre réseau au monde entier 

Nous pouvons vous offrir plus de 50 villes aux Etats-Unis, 

17 villes en Amérique du Sud et au Mexique et 4 villes dans le Paci- 
fique et en Asie. 

Nous étendons notre réseau parce que nous savons que, pour 
devenir votre compagnie aérienne, nous nous devons d’être meilleurs. 

Et telle est bien notre intention. 

Pour tous renseignements ou réservations, appelez votre Agence 
de Voyages ou Braniff [l) 720.42.42. 
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dû Dcrcîhy Corr*ngton 
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Arthoud -Z '' 


Une nouvelle approche de Fbistaire régionale. 
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Arthaud 


On se doit d’être meilleur 
quand on s'appelle 

ÈnanifF 
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DIPLOMATIE 


EUROPE 


Grée* 


L’agence Tass demande à Washington 
d’oQvrir «an dialogue franc et honnête» 
avec Moscou 


Le vingt-cinquième anniversaire dn traité autrichien 


Belgique 


( Suite de la première page.) 


Autrichiens applaudissaient au tiens entre les deux pays. Mais 
d eme urant à cette union réalisée pour qu’une solution de ce genre 


De notre correspondant 


Même après le Risorgimento, effusion de sang, et qui, fût applicable & l’Allemagne il 

qui lui arracha le Mila n ais, et apr èg des années d’humiliation et aurait fallu que celle-ci pût au 
après sa défaite & Sadowa par la d’épreuves, semblait leur rendre préalable, comme l’avait fait 
Prusse de Bismarck, l’Autriche l'espoir. l’Autriche, désigner librement le 


M. MAR7ENS A FORMÉ 
SON TROISIÈME CABINET 


, II© .y.*" 
V: Ii&rslisni® 


Moscou. — Le 35* anniversaire 
de la victoire sur l’Allemagne, le 
35* de la création du pacte de 


demeurait sous l’autorité somme . ... ^ + gouvernement chargé de négocier, 

taux à propos de l’Afghanistan toute aseea débonnaire de Fran- “H? , ce qui aurait inévitablement remis 

“SLi/SS ÏSJ* SPSZaXîJ*? 8 * ÇOis-Joseph f 1848-1315), l’une des en cause l’existence de la R-DJV. 


Varsovie et le début d’une se- réserve près d’une vingtaine de 


5 S 2 tutélaires du Vieux ESZÜ 1 SK au Kremlin, ont peut- 


maine d’intense activité diploma- propositions d’importance 


tique, ont donné l’occasion à diverse, mais qui tournent toutes 


Continent. ™ aSTS £ * m UE * 

“L (^.^ISLÆJÏÏÏ* *«•-» «».r mur parucl- “JîïjVi'ïf “ 


l’trjaBJS. de préciser par petites autour du désarmement. Cela va lorsque les traités d'après-guerre à îïïntrenrfaa» hitlérienne furent P 35 entendus. Ce qui n’a 

touches les orfentations de sa po- du pacte de non-agression entre lul arrac hèrent la Hongrie, avec RÏÏJL? alSîSSL ibmtoS pas empêché le traité d'Etat d’etre 

îitimia Aucune indiea- Tes navs mmbiex de l’OTAN et . .. • . , . iians les années noires, us prirent 


lltique extérieure. Aucune ma ica- tes pays memûres oe 1 tri ain et ft ii e vivait denuls ions- , , f . deouls lors appliqué sans en- 

tion n’a été donnée sur les initia- les pays du camp socialiste à la ® J!L une oonacienc€ nouveLle de leur L’Autriche a pu entrer au 

tires qu’elle pourrait annoncer réunion d’une conférence sur la t ® mps symbiose, et les pro- identité. Les nazis les avaient ^ ^ ri _ n _ 

au somm et de Varsovie, par exem- ' détente militaire et le désarme- vinces slavophonea qui avalent traités en colonisés, non en égaux. ^ onse ^ Europe et dans la . 
pie pour débloquer la situation ment en Europe. Le blocage de vécu sous son sceptre. Le désé- Leur comportement cr imin el avait 2036 européenne de libre-échange. ; 

Internationale, et si une surprise tout le processus des négociations qulübre de la modeste Républl- Pressé contra eux ime population A tous é ® ards * eüe a PP artlent 

ne peut jamais être exclue. 11 sera- est lié en grande partie à la décl- que née sur les débris de l’empire profondément maronée par le «>nime la Suisse voisine ou comme i 

V,Tn ki/m mi'allB co /vmtantera rie nlnn H 'fYT4W rie mfvU>m(cj>r m . . . , . - ... ■ - _ prOIOPQ Bntf . n C m a r quée par le «.M. «... nmuia Muiiitanhal 


donné de réponse satisfaisante. propositions faites par M. Brejnev I rouge et de réalisations sociales 


Sur le fond, au-delà des invec- à Berlin-Est en octobre 1979. « Et I qui la mettaient à l’avant-garde 


tires de plus en plus violentes aujourd’hui, ü vaut la peine de de l’Europe et un arrière-pays 

adressées à M. Carter. la position se souvenir des importantes ini- rural, peu développé, so umis à 

de Moscou peut se résumer ainsi : fictives présentées à Berlin par nnfiuenoe quasi exclusive d’un 

1UJLS.B. est favorable à la pour- Brejnev, écrit la Frauda du ‘ rTT ,y v , 


Douze ans pour abouiir 


1TT.R-8.S. est favorable a le pour- Brejnev, écrit la Frauda du 
Guite de la politique de détente dimanche il mai dans son com- 


en Europe, elle fera tout ce qui mentalre de politique lnteraa- 


clergé très réactionnaire, était si ci en ce de cette évolution que les tâtions, 
évident que les étudiants de l'en- ministres des affaires étrangères 


laisser réduire à néant les rêsul- lonté. notre pays a exprimé sa 


ta ta d'une décennie d'efforts mais disponibilité a réduire unüatéra- 


ne tolérera pas que la parité lement en quantité, par rapport à tn viable. 


Les moyens d’information sovié- 
tiques ne cessent d'énumérer les 


même temps, rappelle la ‘Frauda, rtraité d’Etat » employé "pour du P.LB. a atteint en 1979 5 % 

1TJJLSB. s» oroncmrait nour des constitutive de la République i„ — .. L», «» rnniTB 3 l'année précédente. 


expression 


dangers que la stratégie de 1TLR.SB. se prononçait pour des 


l’OTAN fait courir au monde négociations immédiates et dé- 
depuls l’Europe en passant par le claralt au'elle n’utlll gérait jamais 
Proche-Orient jusqu'à l'Asie où l’arme atomique contre les Etats 


ïïtammïïî» ta SfiVX nue désigner le document dont on contre 3 % l'année précédente. 

SSi s’apprête à fêter le vingt-cin- Les tensions politiques internes. 

ÏÏn^f SSSTdTtort. Æ i» 14 ™ 4 14 p‘“« p" 1 “ y41 ' nl mené ’' Autric, ! e «« 


elle reçoit le renfort des « hegé- qui renonce ratent à la produire achopper sur la contradiction des ^ e . ^ a bituel « traité de paix ». . .. . 

monistes de Pékin ». Cette strate- ou à l’acquérir ou qui n’en au- intérêts commerciaux des deux qul n f_ t «nclu qu avec un pays gym ciYlte se sont totalement 
oie tustifie a contrario les mesu- raient pas sur leur territoire. avec lequel on était en guerre. apaisées. Apres une longue pé- 


trie justifie a contrario les mesu- raient pas sur leur territoire. “ vw *»i“« ««uni. eu guerre. -i — — i — - 

res prises par 1e camp socialiste Depuis la décision de l’OTAN ** 7 , _ . 0 ... rlode de coalition entre les 

pour « renforcer ca capacité de décembre, les Soviétiaues ont La République n’avait surmonté De 1943 à 1955, Il aura fallu c rouges » socialistes et les 
défensives, euphémisme qui désf- affirmé qu'ils étaient prêts à en- ai ses tensions politiques ni ses douze ans pour aboutir à la cou- c noirs » catholiques, basée sur 

gne le développement de sa pré- tamer des négociations, à condi- difficultés économiques et sociales cluslon du traité. Dès 1945 pour- l'étrange système du Propors, qui 

sence militaire sur lequel J1 reste tion que l’OTAN revienne sur sa lorsque survint la crise de 1929, tant, un gouvernement provisoire répartissait les principaux postes 

ÏÏEftJ SEÏSS. «"v. *2S dont te effets furent encore avait ; été installé à Vienne, alors au prorata des effectifs respectifs 


r ec lequel on était en guerre. 
De 1943 à 1955, il aura fallu 


rlode de c o al i 1 1 o n entre les 
« rouges » socialistes et les 


d'aüleurs très discret. LTJJLSB. décision ou tout au moins la 


mesure de représailtes. 


La Justification d’un nouvel d i €f rtttnmïî qU A.^?iî te H eut raison des pre- labié des alliés occidentaux. Ceux- 

effort d’armement du camp socrâ- / ion s^>vSS2u« “tes. dont les chefs furent pen- ci s’en inquiétèrent d'autant plus 

Itee g* i?avïtent P iVpaüux 0«ddeS dus ou emprisonnés, après le sou- que le ministère de l'intérieur. 


Un triple succès 


célébrer cet « instrument de paix» 
ce «bastion de la paix et de la 


ÎÎÏSE’ffSrSSrïBlî SK™? — en juillet suivant sur devait cependant finir par s'ar- ^ ü q« - rêvST^ 
sécurüé des peuples » ; c'est grâce “Si STont S ement 0 T ires du Pûhrer - sans que rang^- Un accord complet Inter- l’industrialisation Intervenue pen- 

à la puissance mih tiure ûu camp ca ^ ssion6 i< SL h ^ em ^ t ** réussisse pour autant, notamment vint à Rotsdam, en JuiUet, grâce omo t la guerre, qui a considéra- 


à la puissance militaire au camp 
socialiste que la paix a été pré- 
servée pendant trente-cinq ans en 


ît trente-cinq ans en 


concessions minimes. 

En tout cas. après avoir vive- 


Europe, dit-on ici. pour montrer nient critiqué M. Carter, 


grâce aux mouvements des trou- auquel des élections libres se bîement accru le potentiel natlo- 
pes italiennes, le putsch organisé déroulèrent le 25 novembre dans n revient au peuple autri- 


que les mérites du pacte de Var- 
sovie ne s'arrêtent pas aux limites 
du camp socialiste. « L'organisa- 


Kre mlin a manifesté dimanche zélateurs autrichiens de . tes quatre zones d occupation. Les chien qui a ré uss i, après tant 


sa volonté de reprendre 1e dis- la croix gammée. 


communistes. _ qui n’obtinrent que d’épreuves, sa reconversion du 


logue : « Pour avoir des relations Ce n’était que partie remise. 5,44 % des volx - durent désormais ,ang impérial à celui d’une autre 


<±ef des forces armées unifiées, 
mais aussi à ceux des autres peu- 
ples du continent européen (1). » 
Selon toute vraisemblance, c’est 
aussi sur l’Europe que les chefs 
d’Etat du pacte réunis à Varsovie 
vont faire porter leurs efforts. 
Rien n'indique que 1U-R.S.S. s’ap- 
prête à faire le geste politique 
que les gouvernements occiden- 
taux attendent à propos de l'Af- 


DANIEL VERNET. 


Porteur d’un m esta go de M. Giscard d’Estalng 


M. CHARnETIEG. MMHSTRE DU COMMERCE 
ET DE L'ARTISANAT, A RENCONTRÉ M. BEGIN 


ghanistan. La solution politique 
de la question afghane vue de 


rien faire. La grande majorité des elle sera gagnée ». avait affirmé pays Libéral. Il appartient égale- 

le journal du P.C. en commentant ment aux dirigeants qu'a eus le i 

' ces résultats. La bataille prit la pays depuis la fin de la guerre, 

M e . . .J- , | forme de mesures d’épuration de «t notamment à l’actuel chance- 

■ blSCsrfl Q tSîalng la police viennoise, à la tète de lier Kreisky : personnalité 

™ ” laquelle les Soviétiques avaient écoutée de 1’Internationale socla- 

«TUP nil PftMMBDPC placé le communiste Durmayer. liste, n’hésitant pas. malgré ses 

une vu bummcnvC d’arrestations arbitraires, de des- origines juives ou peut-être à 

RENCONTRÉ M REGIN titutlons de maires, voire d’en- cause d'elles, à pousser au dia- 

* lèvements. Graham Greene a logue Israélo-arabe, il exerce dans 


logue israélo-arabe, il exerce dans 


de la question afghane rae de Jérusalem (AJFJP.). - Le pré- ïsragl, a rencontré M. Begin, ce ^ortalisé, dans son Troisième les affaires mondiales un rôle qui 
Moscou passe par la reconnais- si dent Giscard d’Estaing a chargé lundi matin, et devait avoir un Homme, 1 atmosphère de la Vienne transcende largement les fron- | 

sance du gouvernement Karma) M. Maurice Charretier, ministre entretien avec le chef de l’op- d’alors, parcourue par les tlères et le poids spécifique de son ; 

par le Pakistan et toute la com- du commerce et de l’artisanat, position travailliste, M. Pérès, fameuses patrouilles quadripar- pays. 


et toute la com- 


munauté internationale. Les d’un message pour le premier mi- avant de regagner Paris dans la tites — les « quatre dans une 


Soviétiques estiment que les expli- nisfcre Israélien M. Bégin. 


cations damées par les Occiden- m. charretier, qui a fait une 


soirée. 

La préparation de cette visite. 


jeep ». 


(2) Dans un autre article consacré 
à cet anniversaire, le général Epi- 
chev. chef du département politi- 
que de l’armée soviétique, fait allu- 
sion aux tAcbe3 c intérieures» du 
pacte et & la doctrine do la « sou- 
veraineté limitée » (sans bien en- 
tendu employer le terme) : i les 
succès de chaque pays frère, écrit- U. 
appartiennent an système socialiste 
dans son ensemble. Dérendre ces 
succès est aussi le devoir Interna- 
tionaliste commun de tous les pays 
socialistes. » 


arrivée discrète,’ samedi soir, en indique-t-on au ministère lsraé- En 1950, Moscou soutient ou ver- ^ dCT€OUC aujourd’hui l’un des 

lien des affaires étrangères, en est tement la grève insurrectionnelle r - r «. «oints vraiment stables d’un 

nns nnr Imt rannur. nlUMels i rares P° mtS Vraiment StaDiOS a un 


eu ». Empire réduit en un tourne- < 

' . . . main au rang de proie, l'Autriche j 

ouv “" est devenue aujourd’hui l’un des ! 


U MONDE 


déclenchée par les communistes. ^ndT^T îrjïlS«É plus 

SoSblé. q Sle èst J la preuve qS i 


wt ' clin* f «sr 'à il 

hi Ifctrun in miflrsn rAoiwcit 


[La visite de M. Charretier est de Vienne firent échouer un mouve- 1T et -t l’Ouest œuvent non seu- 
caractère -• Informel ». étant liée ment a i„, 1T . c a « 1 uu « st Pavent non SCU- 


ï« y trmvrtz R*»T-ftr» 

LES BUREAUX 


f»i T*wt ncsirctin 


caractère .« informel a. étant llee men fc destiné, à leurs veux à » V ,1 7' 

au activités de XL Marcel Bleosteln- tmn-fnr^r ni lement conclure des accords mais 

manchet comme président de la £“**. * n , de ™~ ]es respecter. A ce titre, elle 

a Fondation de la vocation » qui a *™ e f°P u, ® ire - V e r “ t “ _ aer ~ devrait bien servir d’exemple 
une branche en IsraSI. La dernière °«re tmUkUve Soviétiques pour la solution des divers litiges 

Ttxite d’un membre dn cou renie- pour s assujettir 1 Autriche, n qui continuent, du Cambodge à 
ment français en IsraB remonte à fallut attendre encore cinq ans r Afghanistan. d’ODDoaer les deux 

™ ifisssa^oîssrumïï 

TILnt <tens sa tradition. A l’heure 

w» te tr0lS antrœ occupants. lA e Bmnlnn c» 


ment français 
mai 1S77.J 


Viasa, la compagnie aérienne > 
du Venezudla entreprend, 
dans les années 80 , une planificatioti 
réaliste au bénéfice de ses 


uccupan.B. ^ ]es €mplres ^ ^ 

Dès 1949. pourtant, les «sup- bâtissaient guère que par l’épée, 
pléante » des Quatre s’étalent en- les Habsbourg, le plus souvent, | 


tendus sur les grandes lignes du préféraient la vole des mariages, 
traité d’Etat destiné à rendre à «Sella gerant alli, tu, fellx Aus- 


l' Autriche son Indépendance. Mais tria. nube. » (Les autres font la 
1T7.R.8B. subordonnait l'évacua- guerre, toi, heureuse Autriche, 


tlon de ses soldats à la conclusion convole). Puissent les quatre ml- 
d'un traité de paix avec l'Aile- nistres des affaires étrangères. 


magne, dont les Américains, les qui vont se retrouver au château 
Britanniques et les Français fai- du Belvédère pour lul souhaiter 



• HOSPIMUïE: 

Un pten s'e'néï'ererfion 
de nos d'-?éren»i 
serWei ou so! el à bord 
es) una réalité. 

Nous souhaitons 
rôafrîrcner la 
«hdwreo» hap3cfiM 

vér>é=.'6Üenna. 



saient la condition sine qua non Joyeux anniversaire, se laisser 
de la signature du traité. Pour- prendre au charme de Vienne et 


quoi, au début de 1955, changea- se persuader que les mariages, 
t-elle soudain, contrairement à fussent-ils de raison, valent déci- 


toute attente, de position? Sans dément mieux que les meilleures 
doute voulait-elle alimenter une des guerres. 


«hdwreu» hosp3c5» • PWC7UAU7É: 

véqézL'éÜonno. Nous n' é pargnons aucun offert pour 

asswmr la pcncJuaEté denoivob. 

Un plan horefm hgMeui swgnwne- 
ment élaboré, permet une plus grande 
souplesse de coneîpondor<.? entre 
les différentes villes do notre réseau. 

*Nous nous devons cTêtie aussi bons 
au sol que dans nos vob' 


«détente» qui. Inaugurée après la 
mort de Staline, commençait à 
s’essouffler. Mais on peut aussi 
penser qu'elle Jouait sa dernière 
carte pour essayer d’éviter le 
réarmement de la République 
fédérale. 


AND Ré FONTAINE. 


•armement de la République Mité par la S.A.RX. te Monde. 
idérale. Oèmnt» : 

lacques Fwvct, diras tour de le publication. 

Le fait est en tout cas qu'à J ** uet Saara E ECt - 


des idées nouvelles doits Toin. 

Rt^AganlGéfiAid peu b Fronça 36 bU, cvcrusdarOpé^-7’5X2r cris pai'^o. TôL , ^d57i? / fret T&L , i3S/aOO 


peine le traité d’Etat signé son ~ ~ 

principal négociateur soviétique imprim B rto 

fut envoyé à Berlin-Est, tandis ' ; à» • Mande • uÆÏjJ mgj 

que Radio-Moscou faisait cam- ü, r . dk iioiiors 

pagne pour une solution «autrl- paris-ix- 

chienne» du problème allemand. L 1 - . 8 I 

Bientôt, Adenauer était invité à ■— ~ ~ 

„ , .. ... „ «eproaaewn Interatte de tous arti- 


ImprlmBils 

.i du ■ Monde • Kg 

■4 G. r. des Itiilei» 
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se rendre à Moscou pour y étudier etn>. saui accord acre {-administration. 
avec les dirigeants russes les 


moyens de normaliser les reia-i coquoimiou paritaire n* 97437 




(De notre correspondant J 

Bruxelles. — Dn mois et deux 
jours après sa démission, M. Mar- 
tens a dénoué le 11 mai la crise 
en mettant sur pied une coali- 
tion plus à droite que la précé- 
dente, les libéraux s'ajoutant à 
la majorité sortante (sociaux- 
chrétiens et socialistes). Il dis- 
posera de 175 voix sur 312 à la 
Chambre et de 153 sur 181 au 
Sénat. Mais cet accord doit être 
soumis aux congrès des partis, les 
13 et 15 mai, ce qui n'ira pas sans 
de sérieuses difficultés. 

H se fonde sur l'acceptation du 
programme d’austérité le plus 
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rude depuis quarante ans, portant 
en particulier sur la rédaction des 


de toutes les alliances — Buend- 
nisfrei — y compris celle que 

Douze ans DOUr abouiir représenterait l’entrée dans la 

r CEE., et est soumise sur le plan 

C’est parce qu’ils avaient cons- militaire à d’importantes Umi- 


en Europe, eue rera tout ce qui memaire ae pounque interna- ~ T _ _ct nup rot Etat 

est en son pouvoir pour ne pas tionale. En signe de bonne vo- tre -deux-guerres, en France, se des Trois Grands puUIeront. a P^adoxe est que cet ûtat. , 


voyaient souvent citer l’Autriche Moscou, le 30 octobre 1943. jadis réputé inviable, ret devenu, 
l’exemple même de l’Etat une déclaration aux termes de dans les memes frontièrœ quen 
tn viable. laquelle l'Autriche, « première 1937, un pays prospère, dont lei 


stratégique « approximative » at- leur niveau actuel, ses forces .... . , _ ,. .... victime de l'agression nazie ». niveau de vie atteint presque le 

teinte entre lœ dmj Woœant nucléa ira à moyen** yortLit- i ^taniuiità ce jo» nnl- et «n double de celui de la Grande- 


les deux guerres au seutl de la ! 


en particulier sur la rédaction des 
« acquis sociaux ». Si la régiona- 
lisation progresse dans le sens 
d'une autonomie presque totale 
des Flamands et des Wallons, 
c'est aux dépens du. statut . de 
Bruxelles, qui restera territoire 
d’Etat dépendant directement du 
gouvernement. 

Enfin, M. Simonet. ministre tfss 
affaires étrangères, socialiste, 
accusé d'un atlantisme excessif, 
abandonné par son propre paru, 
le P.S. francophone, a donné sa 
démission du bureau de ce parti 
et laissé entendre qu’il quitterait 
la vie politique. Son successeur 
pourrait être M. Tlndemans, pré- 
sident des chrétiens -sociaux fla- 
mands. Tous les partenaires sont 
d'accord pour lul offrir ce porte- 
feuille dans le but essentiel de 
l’écarter de la politique Intérieure 

L’accord des trois familles poli- 
tiques n’aurait Jamais été pœslble 
sans la crainte du retour aux 
urnes le 15 juin, pour le qua- 
trième scrutin en quatre ans. 
Mais le troisième cabinet Mar- 
tens se voit prédire une vie très 
courte, face à l’offensive géné- 
rale des syndicats qu'on attend 
pour l'automne 
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d^nay^d^rOTèS de dlpteyS vSŸmRsl ^SSïï&nFtà ■Œravé* par ranlvée au pouvoir occupée par les troupes sovté- de deux groupes parlementaires, 
de nouvelles fusées à moyenne propositions de M. Brejnev à * Berlin, en 1933. d’Adolf Hitler, tiques. Présidé par un socialiste elle vit, depuis onze ans, cas 


Norvège 


de nouveUes fusées à moyenne proposaSons deM. Brejnev à à Bcrün ^ œ 1933 ’ d * Adolf Hitler, tiques. Présidé par un socialiste elle rit. depuis onze ans, cas 

portée en Europe occidentale, Berlin-Est. 6e déclare disoœée à Appuyé sur l’Eglise, sur une ml- de soixante-quatorze ans, Karl désormais unique en Europe, sous 

qu’eDe ne pourrait pas rester réduire le nombre de ses fusées à lice fascisante, la Heimwehr, et Renner, qui s'était prononcé, en ^ houlette exclusive des socla- 

sans réagir, mais jusqu'à- mainte- moyenne portée si l’OTAN annule sur l’Italie, le chancelier Dollfuss 1938. pour I’Anschluss. il avait été listes, 

nant elle n’a annoncé aucune ou suspend sa décision de dé- crut possible de ae battre à la Immédiatement reconnu par 

mesure de représailles. cembre quL de toute manière, fois contre les socialistes et contre nULBJB. sans consultation préa- 


annlvërmira dn «nAfa» paru aux uccioen- *■«“- -» — — ~~ Le mérite de Ce triple SUCCèS — • 

d^varovirT witeSLmde taœc ^ la. mesure de l’enjeu et U lèvement, en février 1934. de la comme par hasard, avait été indépendance consolidée, écono- 

clébrer cet e instrument de paix» ^iî? iat «commune» «le. Vienne. Mais ü attribué à un communiste. Tout ^ prospère, grande stabilité 
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DES ZONES DE PÊCHE 
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De notre correspondante r.) 

Oslo. — Au ternie de négociations 
difficiles avec l’Islande, la Norvège 
a accepté, le 10 mal. que la zone 
économique islandaise de 200 milles 
marins prévale sur celle que le gou- 
vernement norvégien va établir autour 
de l'Tle Jan-Mayen, sa possession, 
située su nord-est de l'Islande. La 
zone norvégienne sera entamée & sbs 
Intersections avec la zone islandaise. 
Cet accord ne concerne que les 
droits de pêche. 

La délimitation du plateau conti- 
nental entre l’Islande et l'Iie Jan- 
Mayen sera fixée par une commis- 
sion mixte des deux pays, assistée 
d'un expert étranger de droit Inter- 
national. Elle sera plus délicate 
dans la mesure où sa solution pèsera . 
sur les négociations en cours entra 
la Norvège et l'U.R.S.S. à propos de 
la mer de Barents. 

Les pêcheurs norvégiens ont évi- 
demment protesté contre l'evantaflB 
accordé à l’Islande. Mais le mi- 
nistre des affaires étrangères, 
M. Knut Frydeniund, a rappelé à quel 
point l’Islande dépend des ressaut- 
cas de la mer. L'Importance des 
bonnes relations entre les deux 
pays justifie, a-t-11 dit, que ia Nor- 
vège elt fait passer les considéra- 
tions politiques avant les Intérêts 
économiques. 

Reste à savoir comment seront 
réglées les difficultés analogues avec 
le Danemark, lorsqu’il établira, d’ici 
au mois de juin, une zone écono- 
mique de 200 milles marins à l'est 
du Groânland. voisin de Jean-Maysn. 

CATHERINE LOCHSTOER» 
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Grèce 


Espagne 


M. Ballis entend ponrsiuvre une politique ^ avo * r (énoncé les atteintes à la liberté de la presse 
de « libéralisme radical démocrate » Le directeur du quotidien « El Pais » 

Le gouvernement de M. Geoips BaJU a a prêté serment dans eSt COndUIUné à tTOÎS HlOÎS de PllSOn 

I anrpc-mWi mi lfl mai ^AWAiit la nrActflant rta la R&nnhlimm * 


Le gouvernement de M. Georges Rallia a prêté serment dans 
l'après-midi du 10 mai devant le président de la République, 
M. Tsatsos, dont c'était le dernier acte officiel, avant la trans- 
mission de ses pouvoirs à M. Caramanüs. le 15 mai. M. Rallis 
posera la question de confiance à l'Assemblée le 19 mai. M. Rallis 
a déclaré qu'il entendait poursuivre une politique de « libéra- 
lisme radical démocrate » conforme aux principes de M Cara- 
manlis. 

M. Evanghios Averoff n'a pas dissimulé qu’il avait le senti- 
ment d'avoir été victime d'ingratitude de la part du futur prési- 
dent de la République, dont il avait facilité le retour en Grèce 
en 1974. Sa tendance, liée à Washington et à la droite, est repré- 
sentée, outre lui-même, par quatre ministres (Justice, intérieur, 
travail et agriculture). Il a finalement accepté de garder le 
portefeuille de la défense, après avoir refusé d’être vice-premier 
ministre. 

Le nonvean cabinet a pratiquement la même composition 
que le précédent, encore que certains titulaires de portefeuilles 
aient permuté. M. Mitsotàkis. ancien ministre de la coordination 
économique, succède à M. Rallis aux affaires étrangères. 


La nouveau gauveraeniPDt est 
slnsl composé : 

Premier ministre ; M. Oeorpcs 
Rallis. 

Vice-premier ministre ; IL Cons- 
tantin Papoconstan tlnou. 

Coordinatlon économique ; 
U. Ioannts Boutos. 

Services du premier ministre : 
M. Constantin StepUonopoulos. 

Affaires étrangères : IL Constan- 
tin MltsotaMs. 

Défense : VL Evongbelos Averoff. 
Justice : VL Georges Stamatm. 


M. CONSTANTIN MITSOTAKIS 
NOUVEAU MINISTRE 
DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES 

Le nouveau ministre des affaires 
étrangères grec, M. Constantin 
Mitsotàkis est Crétois et petit- 
neveu de Venizelos. VÜ lustre 
dirigeant libéral de l’entre-deux- 
guerres. Né en 1918 „ étudiant en 
droit à Athènes, ü a très active- 
ment participé à la Résistance 
contre les occupants allemands et 
italiens. Condamné à mort & deux 
reprises. Ü fut échangé contre 
trois officiers ennemis. 

Elu député en 1946, ministre des 
finances en 1951, puis en 1963; 
ü représentait l’Union du centre 
et est toujours demeuré sur cette 
position politique. Arrêté dans la 
nuit du putsch des colonels, le 
21 avrü 1967, ü parvint à gagner 
l’Allemagne de l’Ouest et ne ren- 
tra d’exil qu'en 1973. lors de la 
levée partielle de la loi martiale . 
Incarcéré de nouveau, il ne fut 
libéré qu’au retour de M. Cara- 
manlis un an plus tard. 

Après les élections de 1977, son ' 
parti néo-libéral a fusionné avec 
celui de Af. Caramanlis. qu'il 
souhaite s libéraliser ». En 
juin 1978, M. Mitsotàkis devint 
ministre de la coordination éco- 
nomique. 

Italie 

UN POLICIER ASSASSINÉ 
A VENISE 

Venise f/LFJP.). — Un fonction- 
naire vénitien dr l'an tl -terrorisme a 
(té tué InnmU matin à proximité de 
son domicile. En service & U pré- 
fecture -de Venise depuis trois ans. 
fl avait eu A démêler plusieurs af- 
faires dont l’assassinat, l’an passé, 
du vice-président de la société 
PetrolcUmico, l’on des plus impor- 
tants complexes Industriels de 
Venise. 

Cet assassinat porte à dix-neuf le 
nombre des personnes victimes dn 
terrorisme en Italie depuis le débnt 
de l'année. 

L’attentat de Venise n’avait pas été 
revendiqué en fin de mat i née. 


Intérieur : M. Christophe Strates. 

Education et religion : VL Atha- 
nii«pl«i TfeUudouroK. 

finances : M. Mil Modes Evort. 

Agriculture : M. Athanasnlos Ca- 
nollopoulos. 

Afin tefro sans par le feuille, respon- 
sable des relations avec la CÆ.E. : 
VL Georges KonUweorgJa 

Ministre sans portefeuille : 
M. loannls Palalocrassos. 

Culture et sciences ; VL Andréas 
An drlanopoulos. 

Industrie et ùnergie : VL Stepbanos 
Mao os. 

Commerce : VL Stavros Dlmos. 

Travail . M. Constantin Lasfcnrls. 

Sécurité sociale : M. S p y r l d □ n 
Dori ad fc. 

Travaux publics ; M. Tzanla Tza- 
oetalcls. 

Environnement, logement et plan .* 
M. Georges Plytas. 

Communications : U. Georges 
Faan&ylotopoulos. 

Ordre public : M. Dim! trios Da- 
vafcls. 

Marina marchande : VL loannlB 
PIMorls. 

Ministre du Nord de la Grèce : 
VL Nicolas Marti». 


Madrid (AJ'J’.I. — Le directeur 
du quotidien madrilène El Pais 
(Indépendant), M. Juan Louis Ce- 
brian, a été condamné, vendredi, 
9 mal, â Madrid, à trois mois de 
prison et à une amende de 50 000 
pesetas (3 200 F) pour avoir pu- 
blié un édotrial dans lequel U 
qualifiait des procès de journa- 
listes espagnols de s relent des 
meilleurs temps nazis ». 

M. Cebrian a affirmé au cours 
du procès devant la Cour suprême 
que l'éditorial, publié en avril 
1978. a n’était pas dirigé contre 
les tribunaux, mais contre une lé- 
gislation qui les poussait â agir 
comme si la démocratie n'existait 
pas ». La Cour suprême a estimé 
que l’éditorial, dont M. Cebrian 
n'est pas l'auteur, mais dont il a 
revendiqué la responsabilité, 
constituait un outrage à l’auto- 
rité publique. 

Le directeur d 'El Pais est 
connu pour ses prises de position 
en faveur de la liberté de la 
presse. Membre de la commission 
permanente de l'Institut interna- 
tional de la presse, il a récem- 
ment assisté à Florence â l'assem- 
blée de cette organisation, qui a 
constaté une « certaine détériora- 
tion de la liberté de la presse en 
Espagne ». 

La peine de prison est accom- 
pagnée de la suspension de toute 
charge publique et du droit de 
vote pendant sa durée. 

Pour le parti socialiste ouvrier, 
cette condamnation met en évi- 
dence ]' s escalade actuelle contre 
la liberté d'expression ». M. Mar- 
celino Camacho. secrétaire géné- 
ral des commissions ouvrières 
(syndicat proche du P.C.1, a 
condamné, pour sa part, oe 


R. F. A. 
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Pologne 

DIRECTEUR DES ÉDITIONS CLANDESTINES NOWA 

M. Chojecki a été remis en liberté 

De notre correspondant en Europe centrale 


« nouvel attentat contre la liberté 
d'expression ». 

L'Association de b. presse espa- 
gnole. l'Union des journalistes 
et l'Union générale des travail- 
leurs f socialiste) se sont pronon- 
cées dons le même sens. 

El Pals s'en est pris violem- 
ment samedi 10 mal dans un édi- 
torial aux juges, que c 2a transi- 
tion démocratique ne semble pas 
avoir affectés ». et aTflrme que les 
fonctionnaires de la justice sont 
les mêmes A l'heure actuelle que 
sous le régime franquiste. 

M. Cebrian a été nommé ven- 
dredi « directeur de l'année » 
par la revue de New - York 
Monthly World Press Review 
pour « son courage et ses actions 
pour le progrès de la liberté et 
de la responsabilité de la presse ». 
Cette distinction avait été notam- 
ment décernée ces dernières 
années au Monde et au Sunday 
Times. 

• Le Bataülon basque espagnol 
i extrême-droite) a revendiqué, 
dimanche 11 mai, l'assassinat 
d'une Jeune fille, Maria José 
Bravo, seize ans. dont le corps 
avait été découvert, le 9 mal. dans 
un terrain vague, près de Saint- 
Sébastien. La jeune fUle avait 
également été violée par ses 
agresseurs. Le Bataillon basque 
espagnol a déjà revendiqué, au 
début du mois, la mort d’un 
manifestant de gauche qui avait 
été poignardé au cours des défi- 
lés du 1** mai. Ce groupe d'ex- 
trême -droite a précisé qu'il 
répondrait au terrorisme de 1TSTA 
par des actions terroristes contre 
des Basques. — {ASJPJ 


Une victoire pour M. Schmidt 


Bonn. — Comme toujours en 
pareil cas. les commentateurs 
parlent d'un tremblement de 
terre. Cette fois-ci, pourtant, 
l'appréciation parait moins injus- 
tifiée. Le parti de M. Schmidt a 
remporté, dimanche 11 mal. un 
succès éclatant. Personne, même 
dans le camp social -démocrate, 
ne comptait sur une victoire aussi 
impressionnante. SI l'on tient 
compte du fait que près d*un 
tiers de citoyens de la R.F.A. 
vient de se rendre aux urnes, U 
est permis de penser que la 
bataille des élections fédérales du 
5 octobre est fort bien engagée 
par M. Schmidt. 

Rien ne pouvait, autant que le 
résultat des élections de dimanche 
en Rhénanie du Nord-Westapha- 
lie. encourager le chancelier et 
les hommes qui l’entourent. Mais 
cette victoire n'en fait pas moins 
apparaître certains périls pour la 
coalition socialiste-libérale au 
pouvoir à Bonn. La stratégie du 


De notre correspondant 

S.P-D. a transformé son combat 
régional en un affrontement 
entre mm Schmidt et Strauss. 
Evitant tons les thèmes locaux, 
les sociaux-démocrates ont ap- 
paremment convaincu les citoyens 
que la paix mondiale était l'en- 
jeu de cette consultation- 

Or la situation internationale a. 
joué en faveur du chancelier. Son 
adversaire principal ne s’est ja- 
mais fait aucune Illusion sur ce 
point : lorsque l'horizon s'oba- 
curcit, les électeurs tendent plu- 
tôt à resserrer les rangs autour 
des hommes au pouvoir. Le S-PJD. 
a d'ailleurs exploité cet état 
d’esprit de façon assez peu scru- 
puleuse en suggérant que le retour 
des chrétiens-démocrates au pou- 
voir à Bonn pourrait conduire à 
un conflit International. Aussi 
efficace qu'elle ait été pour lui- 
même, cette stratégie électorale 
du 3PD. a porté le plus grand 


LES RESULTATS DU SCRUTIN 


Inscrits 

Votants 

13 316 648 

9 866 340 

88.1 % (S6J) 

C.D.lî. (chrétiens - démocrates) .... 

4 240 ÜW 

W % (474) 

S.PJO. rsocianx - démocrates) 

4 744 372 

48.4 % (45.1) 

F. O -P. (libéraux) 

488 946 

4.98 % (6.7) 

Ecologistes 

291 144 

3.8 % (— ) 

D.K.P. (communistes) 

30 519 

6,3 % (#A) 

Divers 

46 110 

8,4 % (8,6) 


| -j XV4JU3 muiquuua truiuc paivumcwa m 

lors d» la précédente conaultauon, en 1975. 






Aux quatre Temps à la Défense, 
il y aura en permanence 
des spectacles. Très variés. 


M Les Quatre îèmps 

Plus qu’un centre. Un centre-ville. 

- serete Aménagement 63, iue La Boétie 75008 Paris. 235.7L56 


tort à ses alliés libéraux. Alors 
que les citoyens se voyaient pro- 
poser seulement un choix u entre 
M. Schmidt et M. Strauss », ou 
même « entre la paix et la 
guerre », le troisième parti a 
éprouvé le plus grand mal à s'im- 
poser dans l’esprit des électeurs. 
Ainsi s’explique sans de :te qu'il 
ait perdu 1,7 points. Après les 
échecs qu'ils ont déjà enregistrés 
en Basse-Saxe et à Hambourg, 
voilà donc les libéraux éliminés 
de l'Assemblée parlementaire du 
Land le plus peuplé de la Répu- 
blique fédérale : ü leur a man- 
que 1340 voix pour franchir la 
barrière des 5 % des suffrages 
donnant droit à des sièges au 
Landtag. 

Four l'instant, les dirigeants du 
FJ5J., et en premier lieu son 
président, le vice-chancelier et 
ministre des affaires étrangères. 
M. Genscher, continuent d’affir- 
mer qu'ils resteront fidèles & leur 
alliance avec les sociaux-démo- 
crates de M. Schmidt. Mais, après 
le scrutin de dimanche, les mi- 
litants du F JD J 3 , vont se deman- 
der s'ils ont vraiment Intérêt à 
poursuivre leur assoc i ation avec 
les sociaux-démocrates. Une écla- 
tante victoire de M. Schmidt aux 
élections fédérales de l’automne 
ne slgnl fierai t-t-elle pas aussi la 
fin du parti libéral ? 

L'échec des libéraux est en tout 
cas de nature à remettre en cause 
l’équilibre politique de la RJ-A. 
Rien ne garantit que, si le FD.P. 
devait être éliminé, le 5 octobre, 
du Bundestag, le parti du chance- 
lier parviendrait, comme il vient 
de le faire en Rhénanie-du -Nord- 
Westphalie, à conquérir une ma- 
jorité absolue dans l’ensemble du 
pays. M. Braodt, président du 
S.PJD., reconnaît qu’un succès 
aussi décisif serait impensable à 
l’heure actuelle. 

Quant à la démocratie chré- 
tienne. elle a perdu Sji % dn 
total des voix par rapport à la 
dernière consultation. Déjà, du- 
rant la campagne, les adversaires 
chrétiens-démocrates de la candi- 
dature de M. Strauss à la chan- 
cellerie ont fait circuler le bruit 
que, en cas de défaite, le min istre- 
prérident bavarois serait prêt à 
laisser la place à quelqu'un d’au- 
tre. H s'agissait certainement 
d'une opération de guerre psycho- 
logique. Dimanche soir, M. Kohl, 
président de la CJD.U.. a, sans la 
moindre réserve apparente, fait 
savoir qu’il n'étalt pas question 
de rouvrir « une discussion de 
personnes » dans son camp. 

M. Strauss. Interviewé à Munich, 
a assuré aux auditeurs qu'il 
n'était pas du tout affecté par 
l'échec du « parti-frère » en Rhé- 
nanie-du -Nord-Westphalie. n est 
vrai que l'issue de la grande 
bataille qui aura lieu en RJF A. 
en octobre dépend aussi d’un cli- 
mat économique menacé, bien 
qu'il reste Jusqu'à présent favora- 
ble au gouvernement et d’une 
atmosphère internationale dont 
l'évolution est difficile à prévoir- 

L’intervention des écologistes du 
«parti vert» en Rhénanle-du- 
Nord-Westpballe ne parait guère 
modifier cette perspective. Dana 
un Land préoccupé avant tout 
par les problèmes industriels, la 
part de l'électorat recueillie par 
les écologistes ne dépasse pas 3 %. 
Sur lè plan national, toutefois, 
même un résultat relativement 
modeste pourrait menacer les 
chances du SP.D. plus que celles 
de la démocratie chrétienne. 

JEAN WETZ. 


Vienne. — Faisant soudain 
volte-face, les autorités polonai- 
ses ont remis en liberté, samedi 
10 mai, M. Mlroslaw Chojecki. Le 
directeur des éditions clandesti- 
nes Noua, qui avait été arrête le 
25 mare, reste cependant inculpé 

de vol pour avoir récupéré un 
duplicateur an rebat et 

encourt toujours à ce titre de six 
mais à cinq ans de prison. L'in- 
carcération de cette personnalité 
de premier pian de l’opposition 
avait suscité un mouvement de 
protestation d’une ampleur gran- 
dissante. 

Après Ja campagne de distri- 
bution massive de tracts immé- 
diatement menée par des groupes 
contestataires, cinq écrivains célé- 
brés. dont M. Jerzy Andréas - 
Jewski, s'étaient rendus en per- 
sonne auprès du procureur général 
pour demander une a libéra- 
tion sans délai ». L'annonce, il y 
a trois semaines, de la grève de 
la faim entreprise dès le 7 avril 
par M. Chojecki avait provoqué 
une émotion certaine dans les 
milieux littéraires, où la pétition 
en sa faveur avait recueilli cent 
quinze signatures. 

La semaine dernière, les pres- 
sions s'étaient intensifiées sur la 
direction. Une réunion très agi- 
tée. lundi 5 mal. de la section 
varso vienne de l’Union des écri- 
vains avait amené un responsa- 
ble de l'organisation â demander, 
vendredi, audience au premier 
ministre. Et jeudi 8 mai, après 
que treize contestataires — bien- 
tôt rejoints par cinq autres — 
eurent entamé une grève de la 
faim de solidarité dans une église, 
l'épiscopat avait dénoncé « r in- 
tensification des représailles (.-) 
contre ceux qui ont des vues dif- 
férentes » lie Monde du 9 mal). 

L’état de santé de M. Chojecki 


devenant très préoccupant, les 
autorités devaient opter soit pour 
l’épreuve de force, soit pour l'apai- 
sement, La sagesse et le pragma- 
tisme l'ont emporté, comme — 
toutes proportions gardées — en 
1977, lorsque M. Glerek avait 

accordé l'amnistie aux ouvriers 
condamnés après les émeutes de 
Radom et dTTrsus. L'opposition, à 
l'époque, s’était par avance enga- 
gée, au cours de tractations dis- 
crètement menées, à se garder de 
tout triomphalisme ostentatoire. 
On ignore s'il en a été de même 
cette fois-ci. Mais le fait est que 
les groupes contestataires ont 
observé, samedi, une grande dis- 
crétion. 

Une situation difficile 

Cette prudence s'explique par 
le souci de ne pas relancer la 
surenchère et par la situation dif- 
ficile dans laquelle se trouve l'op- 
position. malgré le point qu'elle 
vient de marquer. D’un côté, elle 
est trop développée, après quatre 
années de relative liberté d'ac- 
tion, pour ne pas être obligée 
d’augmenter la mise sous peine 
d’être débordée ; de l'autre, elle 
n'est ni assez puissante ni assez 
libre d'agir pour pouvoir capita- 
liser ses acquis. 

L'arrestation de M. Chojecki, 
qui Jouit de beaucoup de sympa- 
thie au-delà des groupes dissi- 
dents. était une. maladresse de la 
part du pouvoir. Mais sa libération 
ne peut faire oublier que plusieurs 
autres contestataires ont été 
inculpés ou condamnés ces der- 
niers mois, après une série de 
manifestations de rue, et sont 
toujours en prison. 

BERNARD GUETTA. 
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Radioscopie 
de la Touraine 

- il m'a été souvent difficile de retenir le plaidoyer 
qui me poussait à clamer que la connaissance de 

la Touraine ne peut se réduire à celle de ses monumanta 
Fussent-ils des chefs-d'œuvre, et quel qu'en sent 
1e nombre. Une ou dix promenades le long de la Loire 

ne dispensent pas d'aller visiter les vallons de ses 

affl uents, petits et grands. Et puis fl y a les Tourangeaux! " 

- extrait de *La Touraioe* de Claude Poulain - 

192 pages - 21 illustrations en noir. 






Une nouvelle approche de l'histoire régionale. 

Ârthaud 


_V«”r.-j,v-.. ‘ • < - 
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APRÈS INTERVIEW DE M. GISCARD D'ESTAING A < L'EXPRESS » 

Le bilan des six premières années du septennat 
des réserves au sein de la majorité 


Le mouvement populaire grandit 
en puissance et en unité 

affirme le secrétaire général du P.C.F. 


î .a fin de la sixième année dn septennat 
de M. Giscard d’Estaing ne devait pas 
manquer de susciter, dans la presse 
comme dans les états-majors, articles de 
commentaires et amorces de bilan. Mais 
le chef de l'Etat a, en quelque sorte, pris 
de court ses partenaires du ]eu politique 
en accordant à « l'Express » l'int ervie w 
dont nous avons publié de larges extraits 
dans nos éditions du il mai. Une inter- 
view en forme de bilan certes, mais aussi 
en forme de déclaration de candidature. 

Sur le bilan, les réactions des porte- 
parole des oartïs ne manquent pas d'une 
certaine homogénéité. O n'est guère que 
M Lecanuet pour affirmer qu' « on ne 
voit pas de meilleure politique - que 
celle qui est actuellement pratiquée. 
Les commentaires ironiques ou sévères 
des communistes et des socialistes n'ont 
rien de surprenant encore qu’on aurait 
attendu mieux, parfois, que de simples 
traits d'esprit un peu rudimentaires du 
genre « trois quarts de zéro font zéro ». 

Les constatations amères des gaullistes 


sur la manière qu’a le chef de l'Etat de 
réécrire l'histoire, on sur les records qu'il 
a battus en matière d’inflation et de chô- 
mage. font aussi partie du quotidien, 
mais 11 reste que la déception se mani- 
feste aussi dans les rangs de la majorité. 
■ Le Point » publie ce lundi les jugements 
de boit responsables politiques sur le 
- sextennat » : il est frappant de constater 
que c’est la ■ réforme de la société - qui 
est le plus souvent ravalée au rang des 
échecs de M. Giscard d 'Estai ng par les 
personnalités interrogées appartenant à 
à la majorité, qu'il s’agisse de MM. Mess- 
mer et Pasqua (ILP.R.1 ou de MM. Cha- 
rette fP.R.) et Diligent ICJXS.l. La poli- 
tique sociale n'est guère mieux jugée 
puisqu'elle est placée en dernière position 
par M. Barianj (radical! et en avant- 
dernière position par trois des quatre 
personnalités déjà citées. On relève aussi 
un jugement particulièrement mordant 
de M. Fabius » • Très bonne note au pré- 
sident de la République pour sa capacité 
à faire oublier ses propres échecs. » 


L'interview à « l'Express * peut - elle 
aussi être considérée comme une décla- 
ration de candidature ? A n'en pas 
douter. D'abord un bilan précède bien 
souvent — surtout lorsqu'il est globale- 
ment positif — une demande de recon- 
duction. Ensuite, un bilan — surtout 
quand il est on peu négatiT — induit 
l'idée d'une nécessaire continuation de 
l'entreprise inachevée. Enfin, U n'y a pas 
que le bilan. D y a ce regard vers 
l'avenir, cette volonté de - voir plus 
loin ». de voir la France « s'en tirer » : 
il y a cette allusion à la brièveté du 
mandat présidentiel, cette évocation de 
la durée — maître mot giscardien — et 
même de la ■ longue durée »— 


3.L Georges Marchais consacre 
un article, dans l'Humanité du 

12 mai, à montrer que la politique 
du P.C.F. depuis un an est 
conforme aux a engagements » 
pris lors du vingt- troisième 
congrès, qui s'ètalt tenu, du 9 au 

13 mal 1979. M. Marchais évoque 
successivement # la lutte pour la 
défense des revendications popu- 
laires «. 1 action du parti commu- 


affirme et grandit an puissant 
mouvement populaire qui consti- 
tuera rassise et la garantie des 
accords politiques qu’ü sera alors 
possible et utile de conclure, a 
M. Marchais ajoute : «Le 
chœur des « pleureuses » radio- 
télévisées n’en finit pas de se 
lamenter sur la division qui pré- 
side aux différentes fournées de 
lutte des travailleurs, a n’em- 


nlste en direction des femmes, des pêche. D’une journée à Vautre, le 


Jusqu'à présent, M. Giscard d’Estaing 
pouvait encore se prévaloir d'étre seule- | 


intellectuels et des jeunes, ainsi 
que son activité Internationale. H 
rappelle et défend, à ce propos, la 
position du P.C.F. sur l'interven- 
tion soviétique en Afghanistan. 
« Le droit à la non-ingérence — 
auquel nous tenons — ne contre- 
dit pas. ecrit-iL mais au contraire 
suppose le droit pour un peuple, 
pour un gouvernement de faire 
appel — s’il le juge nécessaire — 
à la solidarité internationale pour 
faire face aux pressions et ingé- 
rences dont il est victime, a 


mouvement va de Vacant, ü gran- 
dit en puissance, et aussi en unité, 
même s’a y a encore du chemin 
à faire. H grandit parce que le 
moyen choisi est le bon : c’est le 
refus de l’attentisme, c’est l’appel 
à l’intervention des travailleurs 
eux-mêmes pour qu'ils sur- 
montent par leurs luttes toutes 
les difficultés, s 


un pré sidern en e xercice affectant J 1 


de ne pas se préoccuper de sa réélection. 
U n'en est plus tout à Tait ainsi après 
cette interview. 


NOËL-JEAN BERGEROUX. 


tion centrale de la perspecltve 
politique n qui détermine l'action 
des communistes, n indique : 
«Nous voulons Vunion, runion de 


9 M. Charles . Fiterman, mem- 
bre du secrétariat du comité cen- 
tral du P.C.F., a déclaré, vendredi 
9 mai. à mie, que les affirmations 
selon lesquelles les communistes 
« ne voudraient pas du pouvoir s 
ou a feraient le jeu de la droite > 
sont « absurdes s. 


«IA LETTRE DE U NATION »: i 
les oublis du président. 


M. Mitterrand : trois quarts de zéro font zéro 

De notre correspondant 


D’AUTRES RÉACmNS 


< Nous voulons runion, runion de 9 Mme Euguette Bouchardeau 
toutes les forces populaires, secrétaire nationale du P.8.U., k 
l’union de la gauche, parce que déclaré, samedi 10 mat à Lutter- 


nous savons bien que c’est une 
condition du changement. Nova 


bach (Haut-Rhin) : « La gau- 
che du ' pro gra mme commun est 


voulons avoir notre place dans inadaptée à la crise. f~) Il faut 


Dans a la Lettre de la .atlon n, 
orgat, officiel dn RPUt* Pierre 
Ctaarpy cite, lundi 12 mal, la phrase 
de AL Giscard, d "Es tain g dans son 
Interview à e l’Express a à propis 
d . départ dn général de Gaulle en 
1969. Cette phrase était la suivante : 
« Il est frappant de penrer qu’un 


Lyon. — M. François Mitter- 
rand a prononcé dimanche 
après-midi une allocution d'une 
trentaine de minutes à Feyzin 


des prix annuelle (en moyenne 
de 10 %i, le système de L'im- 
pôt, les mesures concernant la 
Sécurité sociale. Cimpôt nouveau 


(Rhône) à l’occasion de la Fête sur Tes retraites et le ticket 


de la rose organisée par la fédé- 
ration départementale du PS, Au 


homme d*Etat de cette qualité, de I cours de cette Intervention le 


cette dimension, ait vu s'inte r rompre 
sou premier mandat Issu dn suf- 
frage universel direct! Cela montre 
qui! v a dans la société française 
des tensions qui contredisent un 
fonctionnement harmonieux de no- 
tre société, a 

L'éditorialiste écrit alors : ■ Valéry 
Giscard d'Estaing aurait-il oublié 
qn*l fut un dus artisans des « ten- 
sions a qui entraînèrent le départ 
du généra] de Gaulle? D a vraiment 
une façon très personnelle de ré- 
écrire l'histoire. Ainsi dît-11 avoir 
u assiste depuis 1976 à la reprise de 
la lutte sourde des partis contre *a 
stabilité des Institutions. 

a L’opposition n’ayant Jamais 
changé d’attitude vis-à-vis du pou- 
voi -, U ne s*est en tait passé qu'une 
chose en 1976 : .la démission de 
Jacques Chirac de ses fonctions de 
premier ministre et la création du 
KJ? -R. C’est donc uniquement Jac- 
ques Chirac et le R.PJR. qui auraient 
repris la lutte pour « la reconquête 
de l’exercice du pouvoir sur les par- 
tis a. L'antienne n’est pas nouvelle. 
Elle est toujours aussi fausse. La 
vérité est tout autre. Quand le 
pouvoir ne fait plus la politique 
pour laquelle il a été mandaté par 
le suffrage universel, le devoir de 
ceux qui se sont engagés sur cette 
politique devant les électeurs est 
de s’efforcer de le faire revenir à 
cette politique. C'est ce qui se passe 
depuis 1976, et surtout 1978. s 


Î i rentier secrétaire du parti socla- 
Lste a déclaré : « Le président 
de la République a négligé l’es- 
sentiel pour s’en tenir à de va- 
gues données d’autosatisfaction 
(..) Il nous assure que trois 
quarts de ses projets ont été 
réalisés et. par ailleurs, ü insiste 
sur sa formation scientifique, n 
est aisé de lui répondre sur ce 
plan-là que trois quarts de zéro 
font zéro. » 

« On pourrait énumérer une 
liste de réformes utiles. En fait , 
il suffit de nous reporter au pro- 
gramme socialiste de 1972: âge 
civique des jeunes A dix-huit ans, 
législation pour les handicapés, 
ensemble ae mesures pour les 
personnes âgées (moins que dans 
le projet du parti socialiste), 
contraception et régulation des 
naissances, s « Mais plutôt que 
d’approuver ces réformes nous 
devons plutôt dire : « Je vous 
s approuve d'avoir bien voulu 
» nous approuver ». 


modérateur, entre autres, ont 
aggravé considérablement la situa- 
tion du monde ouvrier (_) 
M. Giscard d’Estaing laissera, 
l’an prochain, la France plus 
faible et plus inégale qu’elle ne 
l’était ü y a six ans. » 


b préparation 
de l'élection présidentielle 
au parti socialiste 


• « L’Humanité » datée du sa- 
medi 10 mai, a publié un éditorial 
dans lequel on lisait : « Si le pré- 
sident de la République avait pu 
réaliser son programme selon ses 
vœux à cent pour cent, en somme, 
l'effet produit, mesurable en 
appliquant le principe élémen- 
taire de la règle de trois , serai! le 
suivant : 2 500 000 chômeurs au 
heu de 1 900 000 ; les prix en 
hausse de 106 % depuis V installa- 
tion du chef de l’Etat à l'Elysée, 
au lieu de 30 % : quelque 20 mil- 
liards supplémentaires dérobés 
aux assurés sociaux pour les dis- 
suader de se soigner ; 250 000 em- 
plois industriels évanouis et quel- 
ques centaines d’usines de plus 
vouées au charme des herbes 
folles et des orties . » 


cette union, dans les respon- 
sabilités à tous les niveaux, y 
compris au gouvernement de la 
France. (—) 

s Pour surmonter les obstacles 


procéder à une autre analyse de 
la croissance économique f.~). aux 
côtes des écologistes, des mou- 
vements de femmes, etc. n ne 
s’agit plus seulement, en effet. 


dressés par l’onentation à droite de redistribuer les produits de la 
du parti socialiste, la grande ques- croissance (- ). mais aussi de se 


tion. la or aie question, c'est que 
s'engagent et se développent en 
faveur de chaque revendication, 
de chaque objectif de changement, 
la lutte et l’union des travailleurs: 
c’est que dans toutes ces luttes 


demander : comment se réalise la 
croissance. Que produisons - 
nous ? Pourquoi cette croissance 
s'accompagne-t-elle de tant de 
déséquilibres, de licenciements , de 
chômage ? » 


DEUX ÉLECTIONS CANTONALES. 


LE «COURANT FEMMES» 
PRÉSENTERA UNE CANDIDATE 
A IA CANDIDATURE 

(De notre correspondant J 


• M. Robert Fabre, ancien pré- 
sident du Mouvement des radi- 
caux de gauche, député de 
l'Aveyron, a déclaré dimanche 
11 mal au micro de FR Z : «La 
majorité n’a pas fait assez de 


CALVADOS : canton de Vas- 
sy II" tour). 

Iriser.. 3 940 ; vot, 2 860 ; suffr. 
exp„ 2 728. MM. Pierre Geoffroy, 
mod. maj.. m. de Vassy, 1 369 voix, 
ELU : Robert Morel, mod. maj., 
m. de Montchamp, 702 ; Lovk 
Leçon te, F-S„ m. de Burey. 562 : 
Jean-Pierre Sam son. membre du 
secrétariat de la Fédération dé- 


accomplis dans le domaine de la 
condition féminine, au niveau des 
_ , personnes âgées, sur le plan de 

Grenoble. — Une quarantaine l'âge de. la majorité des jeunes, a 
i femmes et une dizaine d nom- y q des domaines où les réussites 
es signataires de la motion « G » sont plus rares : résorption du 


réformes. SI des pas ont été parte mentale du P.C„ 95. 
accomplis dans le domaine de la fil s’agissait de pourvoir an rem- 
conditkm féminine, au niveau des placement de M. Victor Bertrand 
personnes âgées, sur le plan de (mod. maj.>, démissionnaire pour mî- 


mes signataires de la motion « G » 
i« courant femmes ») au congrès 


chômage, hausse des prix, inèga - 


M. Mitterrand a conclu : «Au organisé, les 10 et 11 mai. a Gra- 


de Metz du parti socialiste ont I utés des charges fiscales, c 6m- 


total le büan est très largement noble, leur troisième rencontre 


plexité administrative _ Sans par- 
ler des erreurs comme l’affame du \ 


négatif : la progression du chô- nationale. Leur objectif était de ticket modérateur et les ferme- 


tures excessives de classes, en 


mage (400 000 chômeurs à l'ar- poursuivre le travail de reflexion tares excessives de classes, en 
rivée de M. Giscard d’Estaing, engagé depuis plusieurs mois sur particulier en milieu rural. » 
1 500 000 actuellement ). la hausse l'analyse du patriarcat au sein de L'ancien président des radicaux 

Ja société, des partis et de la <j e gauche a regretté que les 

m se famille. Les participants à cette Français « votent souvent cen- 

• M Bernard Pons, secrétaire journée ont, d autre part, annonce 


if Bernard Pons, secrétaire 


de gauche a regretté que les 
Français « votent souvent cen- 
triste par résignation, par peur 


fSSS ° mcieUemen i ie « d’une gauche qui niettrait les 


• M. Jean Lecanuet, président 1 
de rU-D-F., a affirmé samedi 
10 mai à Rodez : * Nous souhai- 
tons que M. Valéry Giscard d’Es - , 
taing se présente d l’élection pré- 
sidentielle, car c’est lui le mieux 
placé. Nous soutenons le chef de 
l'Etat sur r essentiel. » 


samedi 10 mal à Ruffec (Cha- 
rente.' : « Le président de la 
République est modeste à l'egard 
du candidat Valéry Giscard d'Es- 
taing quand ü estime avoir 
atteint les trois quart.- de ses 
obiectifs. Lorsqu’on regarde les 
chiffres du chômage et de la 
hausse des prix, je trouve, moi. 
qu'ü a franchi le mur du son.» 


femmes p présentera au mois de communistes au pouvoirs, «fi est 


(Publicité) 

LE MERCREDI 14 MAI 

ô 20 b 30 

Dans la Salle B de La Mutualité (métro Maubert-Mutuaiité) 
aura lieu 


une réunion de débat, témoignage et protestation 


A PROPOS DE L'AFGHANISTAN ET DES DROIT5 DE L'HOMME. 
Cotte réunion, ouverte à tous, est organisée par le COBOME 
(Comité pour le boycott des Jeux Olympique» à Moscou) et par 
André GLUCKSMANN, Jacques JULLIARD, Emmanuel LEROY- 
LADUR1E, Miko BARRY, Hélène PARMELIN, PLIOUTCH et le 
Secrétaire général du SGEN. 


septembre une candidate à la 
candidature socialiste à l’élection 
présidentielle. 

Le courant « G » du parti socia- 
liste estime que la gauche n’a 
jamais su s’adresser aux femmes, 
alors que la droite, tant sur le 
thème de la Famille que sur celui 
de la femme, a un discours beau- 
coup plus attrayant, a Nous allons 
essayer d’expliquer aux hommes 
de gauche pourquoi ds perdent les 
élections, à cause des femmes, et 
tenter ainsi d’imposer des refor- 
mes profondes en faveur de 
cellcs-ci ». ont déclaré les mili- 
tants réunis a Grenoble. 

Venu participer au cours du 
week-end à plusieurs reunions de 
militants socialistes de l’Isère, 
M. Lionel Jospin, secrétaire na- 
tional du P.S„ s’est déclaré c sur- 
pris de voir qu’un certain nombre 
de camarades s’organisent à l'in- 
térieur du P.S. sur la base du 
féminisme. J’estime qu'on peut sc 
battre d l'intérieur du P.S. pour 
faire avancer les idées des fem- 
mes. mais non y mener un combat 
de type féministe ». — C. F. 


vrai, a-t-il ajouté, que ces der- 
niers. revenus à une étape staU- 
linienne. ne cherchent plus à 
accéder à ce pouvoir par dés voles 
démocratiques. » 


son de santé, qnl avait été réélu an 
premier tour des élections cantonales 
de mare 1976, par 2220 voix contre 
529 à M. Norbert Legrain (P.S.) et 
109 a M. Jean-Pierre Sam son (P.C.J. 
Il y avait en 3 013 votants et 2 858 
suffrages exprimés sur 3 928 Inscrits. 

Alors que M. Bertrand avait obtenu 
sa réélection en 1976 avec 77,67 % 
des suffrages exprimés, les deux can- 
didats de la majorité se sont partagé 
75,91 To des voix au premier tour de 
cette élection partielle. Ce léger 
recul et celui du candidat commu- 
niste. dont le score passe de 3.31 £. 
à 3,48 %. profitent an candidat 
socialiste, qnl gagne pins de denx 
points de pourcentage (20,60 Te 
contre 18.50 % en 19761.] 


cber, sans éüq., maire de Nouille», 
360 ; Lucien Foucber, sans étiq„ 
maire de Grandjean, 321 ; Guy Char- 
rier, P.C, 227. 

Alors qu’au premier tour les qua- 
tre candidats modérés se .partageaient 
66,89 % des suffrages exprimés, 
M. Mines a, maire du chef-lieu de 
canton n’obtient que 4JM3 % des voix 
au second tour, et O ne tait pas le 
plein des voix quH était en droit 
d’espérer. En revanche, M. Barraud, 
quk au premier tour, avait progressé 
de 14,16 points par rapport au score 
réalisé par le candidat socialiste de 
1976, fait passer les positions de la 
gauche de 39.10% dimanche dernier 
à 5IU56 % pour le second tour. □ 
gagne 4M voix par rapport an total 
des voix de gauche du premier tour. 

Au sein du conseil général que 
préside M. Josy Moînet, MJt.G. sé- 
nateur, le PJ5. dispose désormais de 
13 élus contre 12 radicaux de gau- 
che, 3 communistes, 4 RJ*.R_ 
2 UJD.F.-PJL, 9 mod. maj.] 


.et deux mmniEs 

MORBIHAN > Séné (1* tourJ. 


• M. Eric Hlntermann. secré- 
taire général du parti socialiste 1 
démocrate, a déclaré dimanche I 
II mai : a La réforme s’est enlisée. \ 
Les forcés conservatrices au pou - , 
voir ont en effet combattu Vidée 
du changement lancée par le 
président Parallèlement, dans 
l’opposition, les conservateurs du 
marxisme préconisent la rupture 
avec la société plutôt que le né/c»r- 
mtsme. Il devient donc chaque 
jour plus nécessaire de regrouper 
V ensemble des réformistes pour 
créer la grande force dit chan- 
gement capable de peser sur les 
choix nationaux et d’ouvrir en 
France une perspective social- 
démocrate. • 


CHARENTE-MARITIME s Can- 
ton de St-Savlnien (2 e tour). 
Inscr„ 4 743 : vot, 3 053 : suif. 
expr„ 2 34L MM. Rémi Barraud. 
PJS., 1487 voix, ELU ; François 
Mineau. sans èfciq., maire de 
Sain t -Sa vin ien. 1454 
(n s’agissait de pourvoir au rempla- 
cement de M. Robert Ccîlericr (mod. 
maj. J, démissionnaire pour raison de 
santé, qui avait été réélu nu premier 
tour des élections de mars 1976, par 
1 S96 voix contre 452 mis ü M, Char- 
les Galvanl (P-S.J et 347 voix à 
M. Gabriel Crommer (P.C.T. Il y avait 
eu 2 695 suffrages exprimés et 2 758 
votants sur 4 422 Inscrits. 

Au premier tour, les résultats 
avalent été les suivants : inscr„ 4 744; 
vûL, 2 817 ; sof fr. expr., 2 780 ; 
MAL Barraud, PUS., 860 voix ; Mineau, 
sans êtlq„ 550 ; Claude Geoaaxeau, 
sans étlq., premier adjoint au maire 
de Sain f-Sarlu Ion, 462 ; Pierre Ro- 


Inscr„ 2 731 ; vot., 1 455 ; suffr. 
expr.. 1413. Liste de défense des 
intérêts de Séné (divers gauche), 
865 voix (moyenne de listel. 
3 ELUS : Séné renouveau fdlv. 
maj.), 538 voix. 

m s’agissait de pourvoir au rempla- 
cement du maire. M. Albert Gnyo- 
march (dJv. g. J, démissionnaire pour 
raison de santé, et de deux conseillées, 
décédés. Le conseil municipal reste 
composé de dix-bnit élus de gauche 
et cinq de la majorité.] 


im 



JACQUELINE 

GRAPIN 

de la chute 
de Saigon 
à la prise 
de Kaboul 



PYRENEES - ATLANTIQUES : 

Saint - Etienne - de - Boigorry 
11" tour). 

Inscr.. 1 359 ; vol, 1 M7 ; suffr. 
expr., 950. Liste a pour l'avenir 
de Baigorty b. conduite xx 
M. Moniong (sans étlqj. 758 voix 
en moyenne, 17 sièges. 

{La Uste « pour l’avenir 4e. Bal- 
gorry o était seule & briguer lés suf- 
frages des électeurs. Sur cette Uste;, 
conduite par SL Monloug, neural «at 
quinze conseillers sortants, dont la 
démission collective, le 3 avril der- 
nier, avait contraint le maire. 
M. Jean fiarfCseheUur (sans édq>) A 
renoncer & ses fonctions. CeU*t-d 
ne sollicitait pas le renouveUemeat 
de son mandat. 

Les divergences entre le nudre et 
»□ conseil portaient essentiellement 
snr la qnestion basque. 

La crise avait été ouverte A la 
suite de l'attentat commis M 26 mare 
A Bayonne contre la voiture de 
Mme Blacabe, épouse dn sons-préfet 
Cet attentat manqué avait coûté 
la vie à deux militants dn mouve- 
ment autonomiste s fparretarrafe *. 
et M. Jean Horitschethar s’était 
rendu au obsèques de fus d'eux, 
originaire de. la commune. L a 
conseil municipal, loi reprochant 
cette initiative, avait alors démis- 
sionné. 

En 1977, la liste de M. HMltache- 
har, seule en Uce, avals été élue eu 
entier an premier toux.] 


" Jacqueline Grapin analyse lucidement les causes du déclin 
américain. r mourrageextrêmement riche, compétent et clair ” 


Thierry de Montbrial /LE MONDE 
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PARLER AVEC AISANCE 
SÊ PAIRÉ ECOUTES 
MAITRISER LTSMÙWVITB _ 
CONVAINCRE, DÉCIDER 
Vota muelgnevunu : _ 
ÇJE.SJJJSL. : de 14 h. 30 a lZh. 
24, rue Benn-Barbtuse - ram 
TéléjA. ; 325 - 28-40 - 32S-1S-4Z 
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PAR SES DÉPLACEMENTS A L’ÉTRANGER 

M. Marchais entend acquérir 
une stature d'homme d'État 


M Georgt-* Marchais, après avoir as- 
sisté, jeudi 8 mai, aux obsèques do Tito, 
est ailé vendredi et samedi, dans les 
Landes et le Gers. D’autres déplacements 
sont en préparation pour le secrétaire 
général du P.C.F., en France et a l’étran- 


ger. U est question, notamment, d’un se- 
cond voyage en Afrique (M. Marchais 

s’était rendu à Madagascar, au Mozam- 
bique et au Congo au début d’avril). Le 
dirigeant communiste, qui devrait être 
désigné comme candidat a l’élection pré- 


sidentielle par une conférence nationale 
de son parti réunie & la rentrée, mène 
une active pré-campagne, destinée & fixer 
son « Image » auprès du public et à pré- 
parer les militants à ce qui sera une 
épreuve décisive pour la politique suivie 
par le P.CJ. depuis deux «m. 



S 


Les résultats obtenus par les 
candidats communistes aux 
élections cantonales partielles qui 
ont eu lieu depuis le début de 
l’année — soit une baisse glo- 
bale, en pourcentage des suffra- 
ges exprimés, de 3,49 points 
ile Monde du 18 avril) — sont 
de nature à inquiéter les res- 
ponsables du parti quant & la 
manière dont leur politique est 
perçue. En estimant justifiée 
l’intervention de l’Union sovié- 
tique en Afghanistan et en s’en 
expliquant directement depuis 
Moscoa, le 11 Janvier, M. Mar- 
cnals a rais l’électorat du P.CJF. 
devant l’évidence du tournant 
pris par ce parti depuis mars 
1978. Quelle que soit la valeur 
de cette opinion, émise notam- 
ment par les socialistes, sur la 
cause des reculs électoraux du 
P.CJ, il semble qu’elle ait un 
écho à la direction du p&ixi, 
où l’on entend dire que l’affaire 
afghane a malencontreusement 
provoqué une dramatisation du 
débat interne et externe sur la 
politique des communistes, en 
faisant apparaître celle-ci comme 
un alignement sur celle de l’Union 
soviétique, alors que la réalité 
serait tout autre. II est cependant 
difficile de croire que les diri- 
geants communistes n’aient pas 
prévu l’effet qu’aurait leur atti- 
tude face à cet événement, et de 
mettre au compte de la mala- 
dresse la façon dont Us s’y sont 
pris pour exprimer leur soutien à 
l’action des Soviétiques. 

Comment supposer qu’il n’y ait 
pas eu. chez les dirigeants du 
P .CP., une volonté délibérée 
d’affirmer sans précautions de 
langage une position sans nuance, 
de dramatiser, en effet, tes rela- 
tions du parti avec l’extérieur 
et, dans les rangs des commu- 
nistes, d’obliger chacun à «choi- 
sir son camp»? La pétition 
lancée par Ja direction du parti 
n'avait pas d’autre but que de 
faire plébisciter, sous couvert 
d’une riposte à une campagne 
anticommuniste, sa défense de 
la politique soviétique. Cette 
initiative a eu pour résultat de 
confirmer et peut-être d’élargir 
le clivage entre ceux qui ont 
signé et ceux qui ont refusé, la 
ligne de fracture traversant non 
seulem en t les Intellectuels, aux- 
quels cette pétition était des- 


tinée, mais ausâi certaines eaté- 

g iries de permanents, comme les 
ornai ls tes. 

L’épisode afghan a aussi été 
déterminant dans l’échec de la 
tentative du P.CP. pour réunir 
à Paris, les 28 et 29 avril, l’en- 
semble des P.C. européens. C’est 
là, pour M. Marchais, un point 
particulièrement sensible, dans la 
mesure où l’activité internatio- 
nale déployée par le secrétaire 
général du P.CP. vise à le faire 
apparaître comme 1e principal 
dirigeant communiste du monde 
occidental. Ayant successivement 
rencontré, entre juillet 1979 et 
janvier 1980. Tito, M. Castro 
et M. Brejnev, M. Marchais 
aimerait être reconnu comme 
une personnalité de premier 
plan, interlocuteur des dirigeants 
les plus prestigieux, exerçant 
lui-même une influence sur le 
mouvement communiste à l’Ouest. 
Or la rencontre de Paris a 
plutôt montré l’influence du 
parti soviétique sur le parti 


français et l'isolement de celui-ci 
dans sa zone géographique. 

Les visites de M. Marchais dans 
le tiers-monde obéissent à la 
même préoccupation, en précisant 
le sens de la comparaison suggé- 
rée avec Tito et M. Castro. Ces 
deux dirigeants ont, en effet, 
acquis un prestige sans rapport 
avec la taille et la puissance de 
leur pays. De même, selon 1e 
P.CJ, la France pourrait et de- 
vrait jouer dans le monde un 
rôle qui aille au-delà de celui 
d'une puissance moyenne. La di- 
rection communiste voudrait faire 
la preuve que 1e parti et ses chefs 
sont à même de prendre en 
charge cette dimension absente 
de l'action des partie au pouvoir 
et de celle du PS. n s’agit, pour 
M. Marchais, de se donner ainsi 
une stature d’homme d’Etat, qui 
serait cautionnée par sa recon- 
naissance, à l’étranger, comme un 
grand dirigeant, au sens qu’a ce 
terme dans la tradition commu- 
niste. 


Un livre à la rentrée 


Cette ambition se heurte à 
quelques difficultés, non seule- 
ment parmi tes P.C. européens, 
dont lés plus importants se sont 
tenus à l'écart de la réunion de 
Paris, mais aussi dans ]e tiers- 
monde. Si M. Arafat, chef de 
TOU», que M. Marchais a ren- 
contré au Liban le 18 avril, n’a 
pas hésité à qualifier le dirigeant 
communiste français d* a ami 
dont on est fier », l’accueil reçu 
par oehx-ci à Madagascar, au 
Mozambique et au Congo a été 
beaucoup moins chaleureux. Au- 
cun des dirigeants de ces Etats 
n'a accepté de faire figurer, dans 
les communiqués officiels, l'ex- 
pression de convergences politi- 
ques avec 1e PD J?, qui ne se 
limitent pas aux principes les 
plus généraux. Le Mozambique, 
qui vient d’obtenir d Importants 

crédite du gouvernement fian- 
çais; ne semble pas partager l’ana- 
lyse du PD J. sur l'imperméabilité 
de oe gouvernement aux préoccu- 
pations des pays en voie de dé- 
veloppement Four des raisons du 
même ordre, l’Angola, qui avait 
été sollicité de recevoir 1e secré- 
taire générai du PD J, a refusé. 
M. Marchais s’est étonné de ce 
qui lui parait être, chez les diri- 



COMME TOUS LES ANS EN ÉTÉ 

LANGUAGE STUDIES 

organise des cours d’anglais 
à ^UNIVERSITÉ DE CAMBRIDGE 
el 1 maintenant également à l’UNIVERSITÉ de BERKELEY (U.S.A.) 
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géants de ces Etats, une incom- 
préhension de la politique fran- 
çaise en Afrique. 

Les thèmes privilégiés par le 
P.CJ. dans sa ligne actuelle 
et qui constituent tes axes idéo- 
logiques de sa campagne prési- 
dentielle, sont de deux ordres. H 
s’agit, d’une part, d’un optimisme 
historique, qui s’exprime dans 
l'Idée d’un progrès général des 
forces démocratiques et paci- 
fiques au détriment de l'c impé- 
rialisme », considéré comme seul 
fauteur de guerre. Après sa der- 
nière rencontre à Rome, le 5 jan- 
vier dernier, avec M. Enrico Ber- 
linguer, secrétaire général du 
P.CX. M. Mambaig avait estimé 
que les deux partis sont séparés 
par des appréciations divergentes 
à oe sujet, les Italiens ayant se- 
lon lui. une vision beaucoup plus 
pessimiste de l’évolution des rap- 
ports de forces dans le monde. 
D’où l'importance qu’a, pour eux, 
l’émergence d’une politique euro- 
péenne dont l’orientation serait 
déterminée, au moins en partie, 
par le poids d’une gauche réunis- 
sant socialistes et communistes. 
Cette conception semble parta- 
gée par les Chinois, qui ont reçu 
M- Ber l inguer alors que les re- 
lations entre le P.CJ. et le P.C.C. 
sont en panne et que Pékin ne 
figure pas sur le programme des 
voyages de M. Marchais 

L'autre axe de la politique du 
P.CJ. sur lequel M. Marchais 
entend appuyer sa campagne est 
l'identification du parti avec la 
nation. C’est ainsi que les Cahiers 
du communisme, consacrant un 
dossier, dans leur numéro de mai, 
à la guerre de 1939-1945 (le 
Monde du 10 malt, mettent en 
évidence l'opposition entre les 
analyses de l’internationale com- 
muniste et celles qui prévalurent, 
finalement, à la direction du 
P.C. P. pendant l’année 194 0. 
M. Pierre Villon, ancien secré- 
taire général du Front national, 
rappelle que, après s’être fixé 
pour objectif la lutte contre 


l’occupant, te P.CJ. s’est, à par- 
tir d'aoùt 1944, engagé dans une 
politique de restauration de la 
place de la France dans le monde. 
Les hommages rendus à Tito, 
que 1e P.CJ. avait critiqué pour 
son a nationalisme ». tendent à 
montrer que les communistes 
français adhérent aujourd’hui aux 
positions d’indépendance qui 
avaient valu aux dirigeants you- 
goslaves d’être exclus du mouve- 
ment communiste organisé en 
1948. Dans un livre qu’il va pu- 
blier à la rentrée et qui sera 
imprimé à plusieurs centaines de 
milliers d’exemplaires, M. Mar- 
chais va expliquer en quoi la po- 
litique du P.CJ: est, selon lui. la 
seule qui s’oppose véritablement 
à l’acceptation, par le pouvoir et 
par le PB-, d’un rôle secondaire 
pour la France; au sein de l'Eu- 
rope et de l’alliance atlantique. 

Le P.CJ. entend faire fond à 
la fois sur sa fonction de défense 
des catégories sociales les plus 
atteintes par la politique de la 
droite et sur sa capacité de pro- 
poser une «vteion du monde» 
propre à susciter plus d’enthou- 
siasme que 1e réalisme de ses 
rivaux ou adversaires. Ce sont là 
les deux aspects de la ligne du 
parti que M Marchais doit incar- 
ner. En outre, 1e secrétaire géné- 
ral du P.C J-, ayant constaté que 
l'audience de son parti souffre 
de ses attaques contre les socia- 
listes, a décidé d’adopter un ton 
plus modéré à leur égard, comme 
on a pu s* en rendre compte kns 
de l’émission d’ Antenne 2 sur le 
congrès de Tours, le 29 avriL 

La direction du PD J. semble 
aussi ressentir la nécessité 
d’un effort d’explication de sa 
politique et elle mobilise, pour 
cela, les cadres, invités à suivre 
stages et écoles de formation. 
M. Paul Laurent, membre du 
secrétariat, chargé de l’organisa- 
tion, fera, devant le comité cen- 
tral réuni tes 27 et 28 mai, un 
rapport sur l’état du parti, où 
l’on observe une certaine 
plexité devant les canfcradlcfc 
de la ligne suivie : dénonciation 
de la « bande des trois » (Giscard, 
Chirac, Mitterrand) associant le 
PB. à la droite, mais désistement 
et même proposition de candi- 
dature unique, aux élections par- 
tielles, en direction des socia- 
listes ; affirmation d’indépen- 
dance vis-à-vis de Moscou, mais 
organisation d’une réunion qui 
endosse les objectifs de la diplo- 
matie soviétique; refus de tout 
rapprochement avec les socia- 
listes. mais adhésion à un texte 
(l’c appel aux peuples d'Europe » 
lancé par la rencontre de Paris) 
qui les Inclut dans les forces avec 
lesquelles une action commune 
pour la paix doit être recherchée ; 
conception autogestlonnaire et 
graduelle du passage au socialisme 
(M. Marchais développera cette 
question, le 6 juin, en ouvrant 
un colloque de l'Institut de 
recherches marxistes sur l'auto- 
gestion i. mais critique violente 
de la CJJD.T. Beaucoup de mili- 
tants ont du mal à s’y reconnaître 
et certains électeurs semblent s’y 
perdre. 

PATRICK JARREAU. 
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REPÈRES POUR L£ SOCIALISME 


Le neuf commence par un non. A chaque 
seuil de notre histoire, vous entendre/, ce 
cri d'éveil. A chaque stade de notre .savoir.' 
vous lirez ce cri écrit. L e soleil tourne au- 
tour de la terre, le bon Dieu a créé le monde 
en sept jours, l'énergie ne dégrade' ja- 
mais et. le pays de L.énine est la patrie du 
socialisme. Dogmes-, certitudes et magistè- 
res vont toujours dans le bon sens. Arrive 
un indocile et le vrai sens éclaté 
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DE LANGUE 

Si vous souhaitez encadrer un séjour 
linguistique pendant les vacances 
d'été en Angleterre ou en AJlemagne 
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« TOTAL IMPACT » 
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PARLER LA LANGUE 
du matin au soir 
Pour tans renseignements 



Audio-visuel 

System of 
Communication 
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RUE 


Voie de passage à l’intérieur d’une ville. - 
Dans le centre, les rues sont généralement 
bordées de commerces, et très animées. 


Aux Quatre Temps 
à la Défense, 

il y aura une vraie rue. Sur 2 niveaux. 
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Plus qu’un centre. Un centre-ville. 


Serete Aménagement 63. tue La Boétie 75008 Pana 2253156 














Page 12 — LE MONDE — Mardi 13 -Mercredi 14 mai 1980 ' * ' 

POLITIQUE 


Apports et mm 



Le groupe d'étude sur le socia- 
lisme de l’Association française 
de science politique s'est inté- 
ressé, vendredi 9 mai, « au socia- 
lisme municipal à la fin du dix- 
neuvième et au début du 
vingtième siècle » avec, comme 
invités, M. Pierre Guidoni, 
député socialiste de l’Aude, et 
M. Jean-Paul Martin, historien, 
collaborateur de la revue Faire, 
mensuel pour le socialisme et . 
l’autogestion. 

Comme M. Martin ne manque 

S as (te le faire remarquer, au 
Êbut de son exposé, cette ques- 
tion est mal connue et n'a pas 
inspire jusqu'à présent beaucoup 
de travaux de synthèse. Relevant 
que les débats théoriques autour 
du socialisme municipal étalent 
contemporains de la conquête des 
mairies, il souligne le décalage 
— voire l'oscillation — entre le 
discours et la pratique. Si 
M. Martin décèle une opposition 
théorique au sein du mouvement 
socialiste entre les « possibi- 
lités s et les b gués dis tes », il 
reconnaît que, sur le terrain, la 
pratique n’est guère différenciée. 
Entre les premiers, qui favorisent 
l’échelon local avec toute la part 


d’utopie que cela comporte, et 
les seconds, pour qui la question 
communale est un b attrape- 
nigaud pour le prolétariat qui le 
distrait du but final, à savoir la 
prise du pouvoirs, U discerne 
certes des divergences, mais il 
relève que, dans la pratique, 
l’apport des divers courants socia- 
listes rend plus délicate la diffé- 
renciation. Selon lui, B le socia- 
lisme français a été incapable 
d'encadrer les expériences 
locales» et « d’animer une véri- 
table pratique locale ». 


L'exemple 
de Narbonne 


Auteur d'une monographie sur 
l'histoire de Narbonne, de 1371 à 
1931, parue en 1979 aux Editions 
Privât. M. Guidoni prend l’exem- 
ple de cette « cité rouge » pour 
analyser le triple aspect de la 
conquête d’une municipalité par 
le mouvement socialiste. C'est 
ainsi qu’il constate la tt significa- 
tion symbolique » qui est vécue 
aussi bien par les vainqueurs que 
par les vaincus. Un succès élec- 


toral municipal constitue égale- 
ment, note-t-il. une étape Impor- 
tante dans le renforcement du 
parti qui. par exemple, exerce un 
rôle direct sur les bourses de tra- 
vail et, par là même, sur les syn- 
dicats. Enfin, le député de l'Aude 
remarque que les batailles pour 
conquérir — ou conserver — une 
municipalité ont freiné les pro- 
grès du socialisme en milieu rural, 
ce qui explique, ajoute-t-U. cette 
sorte de modus vivendi qui s'est' 
instauré dans certaines régions où 
le socialisme régnait en milieu 
urbain et où le radicalisme flo- 
rissait à la campagne. 

Les réalisations municipales des 
socialistes pendant cette période 
ont été limitées. A cela plusieurs 
raisons : une législation rigide, 
une autorité de tutelle peu portée 
à admettre ou à favoriser l’in- 
novation et — comme le dit 
M. Guidoni. — des élus socialistes 
qui ne sè sentent pas concernés. 

Enfin, les réalisations concrètes 
impliquent qa'il y ait gestion, et 
qui dit gestion dit prévision : 
était-ce possible & ceux qui 
vivaient au présent dans l'attente 
de cette révolution que l'on disait 
si proche? — A. Ch. 


Le groupe DIRE t dialogue, infor- 
mation. recherche, échange) il), 
créé en février 1979 par six uni- 
versitaires dont quatre sont mem- 
bres du P.CJP, du P.S.. du P.S.U. 
et de la Ligue communiste révo- 
lutionnaire (L.C.R.). vient d'or- 
ganiser à Paris, son premier 
colloque consacré à « 1970-1980 : 
les années gauche ». « Gauche », 
a dit en jouant sur les mots 
M. Gérard Delfau, secrétaire na- 
tional du P.S., cette décennie l'a 
été « dans son incapacité à réali- 
ser les espérances des années 
1972-1974 ». R A gauche » égale- 
ment, a-t-il remarqué, bien qu'elle 
se soit achevée sur un constat de 
désunion politique et syndicale. 

A gauche, vraiment ? Pas tout à 
fait. À partir de 1973-1974, les 
forces politiques de l'opposition 
ont vécu, si l'on en croit plusieurs 
participants au colloque, sur l'illu- 
sion d'analyses et de réponses qui 
avaient été prises à côntre-pied. 
dépassées par certaines grandes 
mutations de la société — crise 
économique, tiers-monde. Illusion 
aussi de la puissance et de la 


supériorité des idées socialistes 
alors que les idéologies de droite 
préparaient un retour en force. 

« Une partie de la droite se pro- 
dame. sans complexe » a remar- 
qué M. Alain Meyer (PB.), qui 
distingue le b libéralisme inté- 
griste » représenté par Mme Mar- 
garet Thatcher et M. Raymond 
Barre, et la a réactivation de 
l’éliiisme autoritaire et hiérar- 
chique » par une b nouvelle droite » 
qui lui parait dangereuse en rai- 
son des relais dont elle dispose, 
selon lui, dans les milieux proches 
du pouvoir et parce qu’elle peut 
présenter, au yeux des jeunes. 
1’ r attrait du fruit défendu a. 
M. Jean-Michel Palmier, membre 
du conseil de rédaction de Révo- 
lution, l’hebdomadaire du P.CJ, 
estime, pour sa part, que le plus 
grand risque serait de laisser la 
droite occuper le terrain des idées. 
L'occasion se présente, à son avis, 
pour la gauche, d’opérer quelques 
révisions d'attitudes ou, du moins, 
d'élargir le champ de ses ré- 
flexions. «A gauche, dit- fl. on 
n’ose pas parler de * valeurs». 



Parler d'éthique 

Que signifierait une société sans 
différences? Depuis Sartre, per- 
sonne n'avait osé donner une 
philosophie du monde : la nou- 
velle droite lé tente. » 

La gauche a mai perçu la 
renaissance des idéologies de 
droite — un représentant du 
GREGE était présent dans la 
salle — et elle ne lenr a pas 
accordé suffisamment de sérieux 
pour les combattre avec efficacité. 
C'est d'une véritable r guerre 
idéologique » qu’il s’agit, selon 
M. Gérard Delfau. L'élaboration 
entre 1973 et 1974, sous L’impul- 
sion de M. Braesdnski, actuel 
conseiller du président Carter, 
d' et une stratégie propre à main- 
tenir sur un monde en mouvement 
le pouvoir de l'Impérialisme », 
dans le cadre de la commission 
Trilatérale, marque, selon lui, le 
début du R réarmement moral » 
de la droite occidentale. La 
gauche ne s'en est pas aperçue. 
M. Delfau, qui présentait le résul- 
tat d'une réflexion menée en 
commun avec MIL Daniel Lin- 
den berg (universitaire, Vlnoen- 
nea) et Alain Meyer, estime 
qu'elle n’a pas tenu compte assez 
vite du phénomène de la dissi- 
dence en Union soviétique, de la 
conférence d’Alger des pays non 
alignés (octobre 1973), qui mar- 
que. à son avis, la fin de la 
« suprématie incontestée d’un 
monde à dominante blanche ». 

La gauche n’a pas vu non plus, 
selon M. Jean-Marie Vincent 
(L.CJL), apparaître en France, 
avec l'avènement de l'ère giscar- 
dienne, la mi»» en place d’un 
‘système nouveau fondé sur 
1’ « inaccessibilité du pouvoir » et 
■élan lequel, par exemple, « 2e 
débat démocratique ne doit pas 
remettre en cause des choix qui 
sont du domaine de la compé- 
tence et de la technique ». 

On demande un prophète 

1970-1980 : dix années de 
myopie ? Les intellectuels du 
groupe DIRE ont dépassé le stade 
i de 1 ’auto-flagellation et des 
lamentations sur la rupture de 
l’union et l'échec de mais 197a 
Us tentent d’ouvrir grands les 
yeux sur les faiblesses et Jes 
erreurs du passé. Fendant que 
les c politiques» polémiquent. Us 
commencent à dialoguer en 
attendant que les premiers en 
fassent autant, sans prétendre 
leur donner des leçons ni leur 
offrir des solutions toutes faites. 
r Certains avaient derrière la 
tête l’ambition de recréer des 
perspectives politiques, de recons- 
tituer une dynamique unitaire, 
de récrire un programme dont 
la beauté et la cohérence frap- 
peront de stupeur respectueuse 
les hommes politiques. Folie, folie, 
folie. Que celui qui dispose de 
solutions élaborées se présente. H 
y a au guichet des agences de 
l'emploi politique une place de 
prophète à prendre », a déclaré 
M. Maurice Goldring (P.C.), 
membre du conseil de rédaction 
de Révolution. 

Four l'instant, O ne s’agit que 
d'affirmer que des intellectuels 
venus de tous les horizons de la 
gauche peuvent * parler ensem- 
ble ». r Lorsque la loi interdisait 
tes réunions, les républicains 
inventèrent la campagne des 
banquets ». note M. GoldrLng. Les 
intellectuels, eux, tiendront col- 
loque sur colloque r jusqu’au four 
ou les forces politiques joueront 
a nouveau le rôle qui devrait 
être le leur ». La matière ne 
manque pas. De la salle, une 
jeune femme leur a fourni jeudi 
quelques thèmes supplémentaires 
de réflexion, entre autres la 
nature de l'Impérialisme — l’in- 
tervention soviétique en Afgha- 
nistan a remis en cause ridée 
confortable selon laquelle l'impé- 
rjailsme est une exclusivité des 
Etats-Unis — et celle du socia- 
lisme soviétique. 

JEAN-YVES LH O M EAU. 

(1) La groupa DIRE est composé 
ae MM. Bernard Cassen (université 
de Paris- Vm). Gérard Delfau (PA, 
Par la- CTI j. Maurice Goldrtng (P.O, 
Paris- vm). Alain Joxe (P.S.D., Eccda 
des hautes études en sciences so- 
cuiesj. Armand Mattalart (Farte- 
vtLil et Je an-Marte Vincent (ivCJL, 
Pnrls-Vni). Coordination et rensei- 
gnements : département d'études 
des pays anglophonas, université 
Parts-vin. route de la Tournelle, 
7SS7 JL Paris Codex 12. TéL : 374-12-50, 
poste. 306. 
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Des < Assises pour la dépénalisation > à Paris 

Si le cannabis était en vente libre... 


Environ cent cinquante 

personnes ont participé, les 
10 et 11 mal, & Paris, aux 
premières « Assises pour la 
dépénaüsatfon du canna- 
bis » organisées en France. 

On ne pouvait taira plus 
• cool •. Les •Assises Interna- 
tionales pour la dàpénallsatlon 
du cannabis » n’ont pas suM 
l’ordre du Jour. On attendait 
Mme Huguette Bouchûrdeau. 
secrétaire natonale du PJS.U^, 
MM. Félix Guetter! et MloheJ 
Foucault. C’est le Calumed, de 
Montpellier, qui prit le vedette. 
Ce Comité d’action pour le libé- 
ralisation de la marijuana et de 
988 dérivés a tait chavirer avec 
humour les Intentions des orga- 
nisateurs du tournai la Gueule 
ouverte : offrir aux usagers du 
haschisch des relais politiques. 
M. Jean Fabre, du parti radical 
italien a dû s'agripper à la tri- 
bune. M. Thierry Jeantet, mem- 
bre du secrétariat national du 
Mouvement des radicaux de 
gauche n*a pas tenu plus de 
dix minutée. 

Les • utilisateurs » ont écouté 
d’une oreille las réflexions de 
M. Gérard Soulier, professeur de 
droit A funlverslté d’Amiens, 
avec un air de savoir défi que 
le loi du 31 décembre 1070 sur 
les stupéfiants portait en germe 
le projet actuel de réforme du 
code pénal. «C'est avec oe 
texte sur le drogue, a expliqué 
M. Soulier, qu'on b autorisé 
pour la première foie les perqui- 
sitions nocturnes, la prolonga- 
tion de la garde & vue et des 
peines correctionnelles excé- 
dant cinq ans de prison. » 

« Désormais, a expliqué de son 
côté M* Le Noël, avocat au bar- 
reau de Bobigny, des Jeunes pris 
en possession de quelques 
grammes de stupéfiant encour- 
ront trois ans de prison au 
moins. Les peines tomberont 
automatiquement, et les juges ne 
pourront plus les moduler. » On 
sali, avalant Pair de penser le e 
participants, songeant à leurs 
camarades en prison pour du 
chanvre cultivé, alors que la 
culture eat licite tant que la 
plante ne présente pas de som- 
mités fleuries. On apprit aux 
utilisateurs à se méfier de s 
rigueurs de la Justice. 

Jusque-lé on taisait semblant 
de ne pas écouter, et même un 
corniaud errait entre les Jambes 
des participante avec un badge 
au collier ; « Libérez la mari- 
juana. » On sb passait de main 
en main un ballon orange sur 
lequel était dessiné un plant de 
chanvre. Pour ne pas avoir rair 
trop concerné, trop politique. 


Mais 1 quand la représentant du 

Comité International pour la 
réforme des lofs sur le cannabis, 
U. Philippe Antoine se mit à 
tracer les • perspectives d'avenir 
et de commercialisation du 
chanvre », le chien et le ballon 
ont disparu. 

M. Antoine a démontré • qu’on 
y était déjà -■ Avec cas fermiers 
américains attirés par la culture 
du cannabis très rentable, avec 
ce petit village de Uendocino, 
en Californie, où les fermes les 
plus Importantes retirent près de 

* millions de francs de leur 
récolte annuelle, avec ce rapport 
de la Drug Entorcement Admi- 
nistration, l’organisme gouverne- 
mental chargé de la lutte contre 
les 8tupéliant8 aux Etats-Unis, 
selon laquai r équivalent de 
100 milliards de francs partent 
chaque année en fumée. Cem 
cinquante mille personnes sont 
employées pour le culture, rim- 
portatlon et la distribution du 
cannabis. 

• Dans ces conditions, a sou- 
ligné M. Antoine, la légalisation 
est devenue une nécessité éco- 
nomique. ■ Il a aussi évoqué 
oette étude de rEtat du Ken- 
tucky, envisageant la vente 
légale du cannabis. L’Etat Impo- 
serait des normes de pureté et 
de qualité. Il aurait des reven- 
deurs sous licence, d'anciens 

• dealers > de préférence, qui ont 
F avantage d’être parfaitement 
formés à la profession— et oette 
autre étude américaine, plus 
réaliste, qui propose une com- 
mercialisation de r herbe •pré- 
routée», emballée par paquets 
de 14, 2B ou 56 iolntt, chaque 
Joint contenant Ofiô gramme de 
cannabis pur. « Les gouverne- 
ments pourraient Imposer le 
chanvre en vente libre, a conclu 
M. Antoine, Ils en retireraient 
des revenus fiscaux considé- 
rables estimés pour les Etats- 
Unis è 10 800 millions de francs. » 

Malgré réversion des partici- 
pants pour le profit, cas réalités 
économiques et politiques ont 
pris soudain leur poids de consé- 
quences. L'assemblée a alors 
décidé de s'organiser, de taire 
une pétition, un • smoking », 
comme â Hyde-Park, samedi, où 
mille personnes ont fumé de la 
marijuana. 

• Au fond, dit un participant, 
la légalisation on s’en fout 
Fumer un joint, c'est bon et on 
a dee camarades en prison & 
cause . de ça. C’est absurde. 
C’est hypocrite. Je ne veux pas 
être protégé contre mai-même. * 

CHRISTIAN COLOMBAN1. 


UN DIRECTEUR HONORAIRE 
DE LA BANQUE DE FRANCE 
TUE SON GENDRE 
QU'IL AVAIT PRIS 
POUR UN CAMBRIOLEUR 

On directeur honoraire de la Ban- 
que de France. M. Panl Fonmols, 
soixante-huit pni, a tnë son gendre 
qafi avait pris pour on cambrio- 
leur, samedi le mal. 

M. Fonmols. qui avait acheté nn 
fnusü de chasse après deux tenta- 
tives de cambriolage de sa villa à 
Bourg- la-Reine (Hauts-de-Seine), a 
en effet tiré sur M. Serge Son qnlèr e. 
quarante-trois ans, cadre au service 
dn contentieux de la Banque de 
France . 

H. Sonqnlère, gr&ce à nu Jeu de 
clés en sa possession, avait pn 
s'introduire dam la maison, vers 
l heure du matin, sans taire trop 
de brait. U apportait an médica- 
ment destiné à l’nne de ses fljles 
gardée par ses beaux-parents de 
retour de vacances. 

, M. Fournols a été placé en garde 
à vue. 


• Le Jeune garçon, âgé de qua- 
torze ans. qui s’était immolé par 
le feu. lundi S mal, é Fontarîier 
(Doubs), est mort des suites de 
ses blessures. H y a deux ans, un 
frère de cet adolescent s'était 
donné la mort dans les mêmes 
circonstances (le Monde du 
8 mai). 

• Manifestation contre la 
drogue à Rome. — Plusieurs cen- 
taines d'anciens toxicomanes et 
de parents de drogués ont mani- 
festé dans les rues de Rome. 
dimanche 11 mai, pour déplorer le 
nombre croissant de victimes de 
l’héroïne. — (A JP.) 

m Un aspirant âgé de vingt ans, 
M. Jean-Marc EQly, a été happe 
et tué fens ja nuit du vendredi 9 
au samedi 10 mai par une voiture, 
alors qu'il marchait en tète d’une 
colonne de huit hommes au cours 
d’une marche de nuit près de 
Co lma r. La colonne était régle- 
mentairement signalée, et une 
enquête a été ouverte pour déter- 
miner comment le conducteur de 
]a voiture, un habitant de !a 
région, a pu heurter le jeune 
mSitaiie. 


UN ADOLESCENT EST TUÉ 
AU COURS D r UN CAMBRIOLAGE 

Perpignan. — Un Jeune cambrio- 
leur, âgé de quinze ans, a été tué 
dans l» banlieue de Perpignan (Py- 
rénées-Orientales), le vendredi 9 mai 
dans la soirée, par nn retraité. 
M. Antonio VUladxe. âgé de soixante 
ans. Celui-ci. cambriolé déjà pln- 
slears fois, fut réveillé vendredi soir 
pat les aboiements de ses c biens. 
S'étant saisi d’une carabine, U Cira 
quatre fols et tua d’une balle dans 
la tête un jeune gitan qni habitait 
nue cité d’urgence voisine. 

M. Villa dre a déclaré aux gen- 
darmes qu'il avait voulu tirer en 
l’air, mais qne ses chiens, en le 
booscalant. avaient fait dévier 
l'arme. 

11 a été Inculpé, le samedi 10 mal, 
d'homicide involontaire, et terotié. — 
(Corresp.) 
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ÉDUCATION 


lin mouvement lancé par te parti républicain 

Les enseignants du président 

Le Mouvement des enseignants libéraux (MEL) a tenu, dimanche 
11 maj, à Vfry-Chât/llon (Essonne), son premier colloque national. 
Première initiative publique d'un mouvement lancé par des membres 
du parti républicain, cas assises ont rassemblé trois cents enseignants, 
pour la plupart du second degré. Ni amicale, ni syndicat, le MEL ae 
veut « le porte - parole des trois cent mHIe enseignants qui ne 
reconnaissent pas dans l’idéologie de gauche ». U demande à être 
représenté « au môme tirre que las syndicats - dans les commissions 
paritaires. M. Christian Beullac, ministre de P éducation, lui a apporté 
son soutien. 

D n’y a pas de mystère. Tel 
enseignant de Dieppe, qui décou- 
vre le MEL ce dimanche, est venu 
après avoir été sollicité par le 
parti républicain (F.R.), dont U 
est membre. M. Daniel Houlle, 
enseignant à Angers et president 

du MEL. ne cache pas Gon appar- 
tenance au PJL NI M. Dominique 
Ambiel, secrétaire général, qui. à 
la tribune, situa clairement te 
MEL fi»n« une vaste offensive 
giscardienne en direction de 
l’école : s Les organisations syn- 
dicales ou politiques bien struc-, 
tarées n’ont pas le monopole de 
l’éducation. Ce monopole, ü a été 
renversé dans T enseignement su- 
périeur par les cercles untversi- 
taSTes, en müieu estudiantin par 
le collectif des étudiants libéraux 
de France, en müieu lycéen par 
le mouvement des jeunes giscar- 
diens. » 


LE SOUTIEN AUX ÉTUDIANTS ÉTRANGERS 

Incidents à Paris et à Grenoble 


Voici donc les enseignants du 
président. Plantes vertes et buf- 
fet léger, la balle des sports de 
Viry - ChâtiUon ressemble & la 
s salle des profs» d’un lycée chic. 
En oette journée ensoleillée, les 
femmes sont élégantes, les hom- 
mes portent la cravate, parfois 
même le nœud papillon. 


« La part trop bédé 
aux syndicats» 

Le discours de rigueur est mo- 
derniste. « Soyons les nouveaux 
enseignants ! », disent à leurs col- 
lègues les trente fondateurs du 
MEL, parmi lesquels M. Eugène 
Ber-est, député U J) J. du Finis- 
tère. vLa crise du marxisme crée 
un vide politique dangereux l-J 
ajoutent-ils. Le moment est pro- 
pice pour reprendre en main les 
leviers culturels. » «17 s'agit d’oc- 
cuper le terrain idéologique », pré- 
cise M. Houlle. 

< Nous ne voulons ni des posi- 
tions du passé ni des positions de 
contestation permanente », dit 
M. Berest. Juste milieu que l’on 
retrouve dans les propositions de 
oe colloque, où le refus de la grève 
et du syndicalisme côtoie des ré- 
férences à T s ouverture de l’école 
sur la vie s, au s dialogue parents- 
enseignants », à e la suppression 
du clivage intellectuel-manuel ». 
Un des rapporteurs de cette jour- 
née, M. Pierre Vitse. enseignant 
à Montpellier, s’il déclare que « les 
syndicats ne jouent plus qu’un 
rôle négatif », qu* « üs mettent 
un frein à toute innovation », et 
qu'son leur fait actuellement la 
part trop beOe ». réclame dans 
le même temps que l’on développe 
la formation continue des maîtres, 
que <x l'inspection-dialogue » suc- 
cède à « 1 ‘ inspection -sanction ». 
que tes enseignants ne soient pas 
déplacés loin de chez eux. ou que 
les divisions catégorielles soient 
réduites. « ri faut faire de l’en- 
fant non pas un destructeur mais 
un bâtisseur s, conclut- LL 

Un ton qui ne dépaysait guère 
M. René Haby. L'ancien ministre 
de l'éducation était à Vîry-Chà- 
tilion. Port des mêmes certitudes. 


affirmant avoir été c étroitement 
associé » au développement du 
MEL. et déclarant entre antres : 
« Etre Obérai, ce n’est pas être 
faible ou aveugle. Nous avons Ut 
devoir de dresser dans nos établis- 
sements scolaires un barrage 
contre l’action dissolvante ou ré- 
volutionnaire que certains ont 
tenté d’exercer sur la jeunesse. » 

Au syndicalisme, dont H dé- 
nonce le rôle d' « écran », le MEL 
préféré donc le « contact direct » 

avec les responsables de l'éduca- 
tion. C’est peu dire qu’il l’obtient 
facilement : ce premier colloque 
national fut gratifié de la pré- 
sence d'un ministre, d'un secré- 
taire d’Etat, d'un directeur de 
cabinet, de deux conseillers tech- 
niques ministériels, d'un recteur, 
d’un inspecteur général, et d'un 

Inspecteur d’académie. Pas moins. 
Un léger fumet <T c Etat Gis- 
card ». qui permet de penser que 
l'obligation de réserve imposée 
aux fonctionnaires d’autorité ne 
vaut pas toujours- 

Primus inter pares. M. Chris- 
tian Beullac n’a pas déçu. S’en 
prenant violemment au * SNES, 
à majorité communiste », le mi- 
nistre de P éducation s’est claire- 
ment engagé aux côtés du met. : 
< Je crois en vous, enseignants 
libéraux, les enseignants de la 
liberté. Je veux qu’ensemble nous 
soyons la force d’enthousiasme de 
notre ministère de l’éducation, b 
Et c’est A ces enseignants de la 
majorité, déterminés à repartir 
s à la conquête des terres assié- 
gées b, et non aux grévistes de ce 
printemps, que M. Beullac a ré- 
servé ooe déclaration venue, 
a-t-il dit, < du plus profond de 
mon cœur b : s Je sais combien 
la condition enseignante est dif- 
ficile. Je veux en être le meilleur 
avocat. Je suis et je veux être le 
premier enseignant' de France, b 

Belle envolée devant un audi- 
toire & la mesure d’une certaine 
solitude : le MEL compte mille 
neuf cents adhérents et deux 
mille deux rente sympathisants. 

EDWY PLENEL 


Quelques Incidents se sont pro- 
duits. samedi 10 mai. au centre 
Jussieu. A Paris, après la mani- 
festation de soutien aux Immigrés. 
Des étudiants de province avalent 
décidé de réunir une nouvelle 
coordination nationale du mou- 
vement pour la défense des étu- 
diante étrangers. & 2a suite de 
l’échec de l’assemblée dn vendredi 
9 mal ile Monde daté il et 
12 mai). Devant la présence d’une 
centaine d’ c autonomes » à l’in- 
térieur du centre Jussieu, les 
étudiants du comité de grève de 
Paris VI ont pris la décision 
d’annuler cette coordination. Peu 
après, les présidents des univer- 
sités Pierre et Marie - Curie 
(Paris VI) et Parts VII faisaient 
appel aux forces de police «pour 
évacuer une vingtaine de casseurs 
sans aucun rapport avec les étu- 
diants, qui détruisaient dans les 
locaux de Jussieu le matériel 
scientifique et les dossiers admi- 
nistratifs ». 

Vers 20 heures, alors que les 
étudiants quittaient le domaine 
universitaire, des « éléments in- 
contrôlés b ont tenté d’édifier une 
mini -barricade et provoqué un 
début d’incendie. Les poUdexs 
prenaient alors position a l’inté- 
rieur et à l'extérieur des bâti- 
ments universitaires. Le calme est 
revenu vers 20 h. 45. 

• PRES DE LYON, un incen- 
die d’origine criminelle a endom- 
magé, samedi 10 mai, plusieurs 
salles de l’uni veristê Jean-Moulin 
(Lyon-ÜD à Villeurbanne. Le 
feu, allumé à J'aide de papiers 
et d’essence, a détérioré un local 
syndical étudiant et deux pièces 
servant de secrétariat 

• A GRENOBLE, les étudiants 

ont édifié des barricales, dès 
4 heures ce lundi matin, pour 
interdire l'accès du domaine 
universitaire de Samt-Martin- 
d 'Hères, conformément & la dé- 
cision prise en assemblée générale 
pour faire du lundi 12 mol une 
journée c campus mort ». Les 
forces de police sont intervenues 
à partir de 7 heures pour enlever 
les barricades. Réfugiés dans la 
résidence Berlioz, les étudiants 
continuaient la matinée à 

échanger injures et grenades la- 
crymogènes avec la police. 

Le recteur de l’académie de 
Grenoble. M. Hugues Taÿ. pré- 
sent sur tes lieux, a Indiqué qu’il 
n'était « pas tolérable » que « quel- 
ques dizaines de forcenés b inter- 
disent aux étudiants qui le 
souhaitent de travailler. 


M. BEULLAC A REÇU LA FEN 


La rencontre, le vendredi 9 mal, 
entre le ministre de l’éducation, 
M. Christian Beullac. et une délé- 
gation de la FEN, a été qualifiée 
d’ a importante » par M. André 
Henry, secrétaire général de 
cette organisation, qui a ajouté 
aussitôt : « Cette rencontre a per- 
mis de marquer un certain nom- 
bre de progrès non négligeables, 
mais (elle) n’a pas apporté de 
réponses satisfaisantes sur les 
problèmes des moyens du bud- 
get, b 

Cette audience avait été accep- 
tée par M. Beullac après lés 
mouvements de protestation 
d’avril dernier. Commentant les 
points abordés au cours de - la 
rencontre, M. André Henry, a 
déclaré que, s sur la carte sco- 
laire, le ministre accepte Vidée 
vague de certains « aménage- 


ments ». mais nous n’avons pas 
senti la volonté de prendre en 
charge sérieusement ce vrai dos- 
sier sur la base d'un budget 
conçu comme une priorité ». 

A propos des maîtres anxfboi- 
res. la FEN note l’intention du 
ministre «d’amorcer dès la pro- 
chaine rentrées des « solutions 
sur le fonds. Mais etie jugera 
aux mesures concrètes qui seront 
proposées lois de la réunion sur 
le sujet le 2 juin. 

Le principe d’une nouvelle défi- 
nition des missions en matière de 
santé scolaire et une étude sur 
les moyens de réduire la taille 
des collèges et des lycées (Mit été 
acceptés par le ministre de l’édu- 
cation qui a répété, aussi, que 
la formation continue des person- 
nels d’éducation reste pour lui 
la s priorité des priorités b. 



A la Défense, les Quatre Temps 
retrouveront 
la notion de centre-ville. 



Les Quatre Tèmps 

Plus qu’un centre. Un centre-ville. 


Sâretô Aménagement. 63, nie La Boétie 75008 Paris. 225.71.56 


D’antre part, des directeurs des 
services univereit&ires pour étu- 
diants étrangers (S.UJLE.) et des 
centres d’études françaises, réu- 
nis samedi 10 mai à Lyon, se sont 
déclarés hostiles au décret du 
31 décembre 1979. Bien que 
n'ayant c aucune objection de 
principe à une procédure de prê- 
inscrtptkm des étudiants étran- 
gers b. ils s’opposent à la procé- 
dure désormais en vigueur, 
décidée « sans consultation des 
S-TJJBJü.a. Us critiquent le fait 
que la commission nationale de 
sélection soit r confiée an pouvoir 
discrétionnaire du directeur du 
CNOUS, qui n*a, ès qualités, 
aucun titre à accomplir cette 
tâche éminemment universitaire » 
et affirment que les douze uni- 
versitaires qui la constituent 
«sont désignés selon des critères 
inconnus ». 


• A VUJEJt. des lettres de 
Tuniversité de Nice, ce hmdi 
12 mal à l'aube, un cocktail Molo- 
tov a été lancé sur «ne porte des 
locaux administratifs, et des coups 
de carabine ont été tirés sur des 
voitures d’étudiante en stationne- 
ment, «mus faire de victime. Le 
comité de grève, qui en est â son 
soixsntie-trrésième jour d’occupa- 
tion des locaux pour protester 
contre la suppression de la 
section d’éducation physique de 
Nice, estime qu’il s’agit lâ d’une 
« provocation ». 

D’autre part, plusieurs cen- 
taines de maîtres d’internat et 
de surveiUaats d'externat ont 
bloqué ce hindi, avec l’aide de 
lycéens, le passage de l'Oise à 
Creil, pour protester contre «la 
fin de non-recevoir b opposée à 
leurs revendications par le minis- 
tre de l'éducation, M. Christian 
Beullac. 

• Deux cocktails Molotov ont 
été lancés, dimanche 11 mal, vexa 
1 heure du matin, contre tes lo- 
caux de la direction régionale de 
la jeunesse et des sports à Poi- 
tiers. Le début d’incendie a été 
rapidement maîtrisé, et les dégâts 
sont peu importants. Cet attentat 
n'a pas été revendiqué. 


SCIENCES 

HUMAINES 

UN COLLOQUE A LA MAISON 
DE U CHIMIE 


Les jeux de la vérité 

Nietzsche comparait la vérité 
â une femme et trouvait bien 
indiscrets, bien impudiques les 
philosophes qui entendaient la 
dévoiler. C’est à ce petit jeu 
pourtant que se sont employés 
pendant trois jours, à la Maison 
de la chimie, à Paris, des philo- 
sophes (John Bear le, Harold 
Bloom, J.-T. Desanti, Dominique 
Grisoni, B. -H. Lévy, Philippe 
N êmo—), des psychanalystes 
(Octave Mannani, Pierre Fédida, 
Monique Schneider, Italo Basai. 
Armando Verdiglione, J. Nassif_) 
et des écrivains (Viviane Fbrres- 
tar, shoshana Felman, François 
Coupry, Marefc Haï ter, Philippe 
SollézB, J. - J. Brooh ter , Serge 
Doubrovsky-.). 

Organisé par r Association psy- 
chanalytique Italienne et par la 
revue Spirali, ce colloque à voca- 
tion internationale fut l'occasion 
d’échanges comtois et enrichis- 
sants. De nombreux conférenciers 
Insistèrent sur le fait que face 
â une théorie, quelle qu'elle soit, 
il est préférable de ne pas se 
demander : c Est-elle vraie ? », 
mais: * Quel est son degré de 
probdbüité à la lumière des 
observations dont on dispose? », 
et: « Dans quelle mesure expli- 
que - 1 - elle ces observations ? » 
Les logiciens ont en effet démon- 
tré à maintes reprises que l’on 
pouvait construire plusieurs théo- 
ries sur use même série de 
données. 

Jacques Attali, dans un brûlant 
expose, compara le sens du vrai 
dans la mythologie, dans tes 
sciences physiques et dans les 
sciences humaines ; il rappela 
qu’il est fondamental pour cha- 
que chercheur* d’axpü citer les 
critères du vrai dont D se sert, 
«ce qui conduit à une grande 
modestie », conclu t-û. Pour le 
psychanalyste Octave Mannoni. 
« toutes les théories sont des 
fictions qui se vérifient en se 
réfutant b; 11 ajouta qu’une théo- 
rie est indispensable a l’analyste, 
sans quoi il ne pourrait pas tenir 
sa place. 

Quant à Serge Doabrovsky, XL 
tenta de répondre à une question 
particulièrement intéressante: la 
psychanalyse permet-elle à l’écri- 
vain analysé d'écrire une auto- 
biographie plus vraie que s’il 
n’était pas passé par le divan ? 
Question à laquelle ü répondit 
prudemment : e L'autobiographie 
analytique n’est pas plus vraie, 
mois elle est p bis riche; si elle 
ne Test pas, c’est qvJeUe est 
encore à inventer.» 

R. J. 
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LES «RYTHMES SCOLAIRES 


Le Conseil économique et social va se prononcer sur une proposition 
de réduction des vacances d’été de la semaine et de la journée 


la durée de l'année, et donc des vacan- 
ces scolaires, est indissociable de l’orga- 
nisation de la semaine, de la journée, 
voire de la séquence horaire, qui tiennent 
peu compte de l'âge et des rythmes bio- 
logiques des enfants et des adolescents. 
C’est pourquoi, après s’être prononcé, & 
ia fin de l'année 1978. en faveur d'un éta- 
lement et d'une réduction des vacances 
d'été (« le Monde - du 23 décembre 18781, 
le conseil économique et social va exa- 
miner. les 13 et 14 mai, un projet de rap- 
port et d'avis présenté par M. Emile Lévy, 
professeur de sciences des organisations 
de l’nniversité de Paris-IX- Dauphine. 

Cette mission lui a été confiée au nom 
de la section des actions éducatives, sani- 
taires et sociales, à la demande du pre- 


mier ministre, sur proposition de 
MM. Christian Beuliac. ministre de l'édu- 
cation, et Jean-Pierre Soisson. ministre de 
la jeunesse, des sports et des loisirs. 

Le rapport, que M. Lévy a commenté 
lundi 12 mai devant la presse, se situe 
dans la continuité du précédent, qui pré- 
voyait trois étapes * une expérience d'éta- 
lement des vacances d'été sur deux zones ; 
une réduction, dans un deuxième temps, 
des vacances d'été à neuf semaines avec 
expérimentation d'un étalement modéré 
sur l'ensemble du territoire, la troisième 
étape devant être celle de la mise en 
concordance de l'année civile et de l’an- 
née scolaire. 

Les décisions prises depuis par le minis- 
tre de l’éducation — que le rapporteur a 


jugées quelque peu «hâtives»-— ont brû- 
lé les étapes. Le calendrier des prochaines 
vacances d’été et de Tannée scolaire 1980 - 
1981 a été fixé dans chaque académie 
dans on souci d'étalement, sans expéri- 
mentation préalable plus limitée, et sans 
que la durée des vacances soit réduit» 
de deux semaines. Prudent, le rapport de 
M. Emile Lévy suggère de reporter Tune 
de ces deux semaines de congé dans l’an- 
née. l'autre devrait se solder par tme 
réduction de la semaine et de la journée 
de travail en classe. 

Réaliste, fl est conscient que, même 
« Hang l'intérêt prioritaire de l’enfant », 
aucun r éaménag ement dn temps n'est 
envisageable sans consensus, avee Ira 
enseignants en particulier. 


Le projet d'avis 


« Tout réaménagement des 
rythmes scolaires doit être placé 
sous le signe de l’intérêt priori- 
taire de l’enfant. » Tel est le pre- 
mier principe formulé par le 
rapport du Conseil économique 
et eoclai, qui insiste sur deux 
objectifs principaux : « Eviter la 
fatigue scolaire et favoriser les 
rythmes d’apprentissage ; harmo- 
niser les différentes composantes 
— scolaires et extra-scolaires — 
du temps de F enfant.» 

Cependant, « conscient du fait 


qu’aucune réforme viable de cette 
importante dimension du fonc- 


Importante dimension 
Üormement de Fécale ne saurait 
se passer du consentement (—) 
des enseignants, qui doivent en 
être les principaux agents » le 
Conseil économique et social esti- 
me indispensable que « des négo- 
ciations se nouent pour aboutir à 
ce consensus a Dans le même 
temps une s large et réelle 
concertation » devrait avoir lieu 
avec les parents d'élèves, les per- 
sonnels de l'éducation et les 
représentants des intérêts éco- 
nomiques et sociaux. 


Une 


demi-heure de moins 
chaque jour 


Sans anticiper sur ces négo- 
ciations, le Conseil économique 
et social prêt* - un réaménage-, 
ment « placé sous le signe . de 
Véquüürre général des differentes 
périodes de travail et de repos » 
en infléchissant notamment «ta 
tendance à la réduction du nom- 
bre de fours scolarisés dans 
l’année ». 

S propose plus précisément : 

« Que la séquence d'enseigne- 
ment . réduite à une durée 
moyenne de quarante-cinq mirai- 


Le crédit assuré 


pourFéguipement 

professionnel* 


On assure votre crédit pour assurer votre avenir. 


Les crédits assurés pour l’équipement, c’est une innovation du CIC. 

Ce sont les premiers crédits que vous pouvez prendre en toute 
tranquillité, parce que nous sommes là, avec vous pour vous soutenir 
Us permettent de financer un équipement et l’assurance garantit 
la prise en charge du remboursement (jusque 500.000 F), si vous 
avez une baisse d’activité d’au moins 10%, pendant 8 jours minimum, 
en cas de dégâts des eaux, incendie, tempêtes et autres périls annexes. 
Ces garanties sont accordées par 1UAP. 

Au CIC, nous voulons vous aider à aller de l’avant. 

C’est notre manière d’établir une confiance réciproque. Le crédit assuré 
va contribuer au dynamisme des entrepreneurs, des commerçants 
et des professions libérales. 


Unbanquieràvotreservke 
etunebanqueBbre-seivke, 


tes, fosse Vobjet d’aménagements 
dtoers qui. selon l’âge et la disci- 
pline pourraient la faire varier 
de vingt minutes à trois heures ; 

» Que la journée scolaire soit 
réduite d'au moins une demi- 
heure, avec suppression effective 
(école primaire ) ou allégement (tu 
travail & la maison, pour les élè- 
ves du premier cycle du secon- 
daire. et une meilleure alternance 
des disciplines 'et des activités 
sportives, socio-éducatives et cul- 
turelles : 

» Que la semaine reste étalée 
sur le plus grand nombre possible 
de fours de classe, évitant f~J de 
généraliser la suppression du 
samedi matin et conservant ta 
coupure du milieu de semaine. 

» Sa durée globale devrait être 
également réduite de deux à trois 
heures. » 

L'aménagement de la semaine 
devrait en outre : 

» Eviter la concentration des 
matières lourdes sur certains 
jours et pourrait faire l'objet 
(remplois du temps établis sur la 
quinzaine ; 

c Que l’année scolaire comporte 
une semaine de classe supplémen- 
taire (trente-six au lieu de trente- 
cinq) L’année organisée sous 
forme de bimestres ou de tri- 
mestres devrait, en toute hypo- 
thèse, comporter des périodes de 
travail de cinq à sept semaines, 
entrecoupées par des périodes de 
congé de une à deux semaines, 
votre trois au maximum. » 

Un tel aménagement semble 
Indissociable d’une évolution des 
méthodes d'enseignement et no- 
tamment dans le sens' d'une 
« progression sensible de la péda- 
gogie par objectifs » ainsi que dn 
« développement de l'tndtoïdualir 
sation de renseignement et de la 
pédagogie de soutien ». 

Le Conseil fait aussi de nom- 
breuses suggestions concernant le 
« service » et la formation des 
e n se i gnants. Il propose notam- 
ment de ? 'nvoriser la constitu- 
tion d’équipes pluridisciplinaires 
d’enseignants ». d'améliorer 
« leurs, conditions de travail à 
l’école pour une plus grande per- 
manence des maîtres », de « re- 
connaître dans le déroulement de 
leur carrière leurs efforts d'ïnno- 
vation pédagogique », de « redé- 
finir, sans accroissement de leur 
charge annuelle de travail, les 
obligations de service des ensei- 
gnants en termes de séquences et 
mm d'heures, dans un cadre plus 
large et non forcément hebdo- 
madaire ». 

Enfin, le Conseil économique et 
social insiste sur la nécessité 
d'une « amélioration substantielle 
des conditions d'accueü, de 
garde » en dehon. des heures de 
classe — et de restauration des 
élèves, n conclut en souhaitant 
voir encourager toutes les ini- 


tiatives qui conduisent à éviter, 
tant pour les adultes que pour les 
enfants, la concentration extrême 
des périodes de travail dans le 
cadre de ta journée, de la semaine 
ou de Vannée ». 

Les mesures qu’il propose ne 
sont en ce sens, selon lui. qu’une 
a première étape ». 


Prudente et réalisme 


Prudents et réalistes. Ainsi 
apparaissent le nouveau rapport 
et le projet d'avis sur les 
rythmes scolaires présentés par 
le Conseil économique et social 
Môme s'il contient en germe des 
bouleversements susceptibles de 
modifier de façon sensible tout 
le fonctionnement du système 
éducatif, il n'en ignore pas pour 
alitant les contraintes. Le rap- 
porteur. M. Emile Lévy, a en 
outre retenu la leçon de son. 
prédécesseur, le professeur 
Pierre Magnïn, reefeur à Stras- 
bourg. dont l'avis sur l'aména- 
gement de l'année scolaire n'a 
été que peu suivi d'effet 


L’organisation de la Journée et 
de la semaine — qui devraient 
varier en fonction de l'âge des 
enfants et du cycle d'enseigne- 
ment — est tout è fait liée à la 
longueur de l'année. S'il est 
souhaitable, comme la plupart 
des études récentes le démon- 
trent, d'alléger le travail quotl-' 
dien des enfants (• la fournée 
scolaire française apparat I 
comme F une des plus longue s »), 
cela suppose d'augmenter le 
nombre de jouis de classe (qui 
sont parmi « les plus faibles du 
monde »). C'est IA qu'apparaît 
un des obstacles - essentiels à . 
tout changement réel : « la résis- 
tance des enseignants ». Le. 
désir de concentrer leurs ho- 
raires sur certains Jours de la 
semaine (dans renseignement 
secondaire). « rattachement aux 
vacances, petites ou grandes » 
(qui ne sont définies par aucun 


texte an oe qui les concerne}, 
notamment, ne rendent pas 
« aisée toute solution do plus 
grand étalement des périodes 
scolaires ». C'est pourquoi la 
rapporteur prend soin de sug- 
gérer des négociations destinées 
à aboutir à un consensus. 

La notion de « service hebdo- 
madaire -, très diverse selon le 
catégorie — et qui n'a pas été 
Inventée par les enseignants, — 
est un autre facteur de rigidité. 
« Il serait bien préférable, selon 
le rapporteur, de définir les 
obligations do service des maî- 
tres an termes d’horaires an- 
nuels, voire en terme a do pré- 
sence hebdomadaire et non pim 
seulement effleures de coure. » 

C'est un des bouleversements 
préconisés dans ce rapport, qui 
est susceptible d’en entraîner 
bien d'autree : échanges avec 
les parents, emplois du temps 
étalés sur deux semaines, évo- 
lution de la pédagogie (le rap- 
port tait référence par exemple 
aux « méthodes actives », à 
l'enseignement pluridisciplinaire), 
amélioration de la formation Ini- 
tiale et continua des maîtres, 
révision de la • nature des Ins- 
pections ». 


Une teHe évolution est propre 
. A rapprocher l'école des réa- 
lités et, d n ce tait, à mieux 
répondre aux aspirations des 
enfants et d^s adolescents, qui, 
de plus en plus, tendant A 
« s’éloigner » du monde scolaire, 
» tandis que certains s’en sen- 
tent carrément rejetés ». 


Un choix politique 


Les enseignants n'acceptent 
pas d'être tenus pour seuls res- 
ponsables du surmenage, du 
« malmenage », des écoliers, 
collégiens et lycéens. La famille, 
la télévision, les contraintes de 
la vie moderne, le travail salarié 
féminin sont couramment. A tort 
ou A raison, sur la sollette. Une 
meilleure information des famil- 
les et des maîtres permettrait 
sans doute de mieux utiliser le 
temps passé A la maison en 
rappelant, par exemple, que le 
travail scolaire au domicile pour 
les écoliers — qui est Interdit 
depuis 1956 '— ne lait qu'ajouter 
A la fatigue, alors que l'équilibre 
» veille-sommeil » n'est pas suf- 
fi3samment respecté. 

Mais ni l'école ni l'inlormation 
ns sont en mesure de faire 
coïncider le temps de travail des 
parents avec celui qui est souhai- 
table pour les enfants. Les trans- 
ports scolaires, les lieux et 
personnels de « garde » en 


dehors des heures de dasse. 
les associations culturelles et 
sportives, les centres de vacan- 
ces ne sont déjà pas, actuelle- 
ment, adaptés aux besoins, tant 
du point da vue quantitatif que 
qualitatif. 

Tels sont les principaux obs- 
tacles relevés par le Conseil 
économique et social face A 
l'évolution fondamentale qu’H 
souhaite. Les différents aspects 
de cette évolution ont dé]A été 
envisagés par de nombreux 
spécialistes. Le rapport de 
M. Levy a le mérite ds les ras- 
sembler. Mais qui fera le choix 
politique de donner les moyens 
d'améliorer le secteur péri- 
scolaire, la formation de tous 
les enseignants, de les rému- 
nérer aussi — notamment ceux 
qui sont au bas de l'échelle — 
en fonction du .servies que Ton 
attend désormais d'eux? 


CATHERINE ARDITTL 


— Publicité 


Rentrée scolaire *- 
1980 - 1981 


Les dossiers de candidature pour 
l’admission à l’Ecole supérieure 
de technologie Fax peuvent être 
retires, dès ce jour, au secrétariat 
^«études, 6, rue d'Amsterdam, 

75009 Paris. 


Le nombre de places en première 
année de B.T.S. informatique, gestion 
ou secrétariat étant limité, la date de 
remise des dossiers déterminera l'ordre 

d'admission. 


Ecole supérieure de technologie 
Fax, établissement privé fondé en 
1950. Tél, ; 526175.25 


Atelier Je poterie 

■ LE CRU BT LE CUIT» 


accueille en groupe 
les a moteurs 4e 3 à 83 en* 


S. RLE LAC ETUDE, PARIS-5- 
THrphon, (le sali) : 707-85- St 


IPvbUcUê) 



Institut Supérieur du Management : formation 
à la gestion au niveau le plus élevé. 


Programme de type M.BJI. : un an plein tennis. 
Admission : diplôme d’ingénieur ou maîtrise. 


UNIVERSITÉ PARIS YÀUDE-MÀRNE 

58, Avenue Didier - 94 SAINT-MAUR 
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du 14 au 17 mai 

PORTES OUVERTES 

sur l'Histoire et l'Actualité 


^ a mi rü^w* ' « -*** 1 — 


À près avoir, en 1976, traversé la Seine pour s’installer 
/À temporairement rive gauche, dans Tandenne gare 
jl JL d’Orsay, l’Hôtel des Ventes de Paris retrouve 
aujourd’hui le 9 rue Drouot, un passé, trois rues, un quar- 
tier qui ne vivaient que par et pour lui. 

Construit en 1 851, Fanden Drouot ne répondait plus 
aux exigences actuelles des ventes aux enchères. La Com- 
pagnie des Commissaires-Priseurs de Paris avait donc 
déddé, dans le cadre d’une opération immobilière menée 
en étroite concertation avec la Ville de Paris, de se doter 
d’un outil fonctionnel et prestigieux, afin de contribuer à 
redonner à la capitale une place de premier plan sur le 
marché international de l’art. 

Réunies en un même lieu, seize salles, toutes équipées 
des derniers perfectionnements techniques, un parc de 
stationnement, une gamme de services destinés à aider 
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dans leurs transactions acheteurs et vendeurs, un quartier 
rénové, intelligemment rendu aux piétons, sont autant 
d’atouts pour faire du Nouveau Drouot le rendez-vous 
préféré des amateurs d’art et de curiosités. 

Quatre journées “Portes Ouvertes”, du mercredi 14 
mai au samedi 17 mai, de 11 heures à 18 heures, vont 
permettre aux visiteurs français et étrangers de découvrir, 
tout à loisir, le nouvel Hôtel des Ventes. 

Deux expositions sont organisées à cette occasion : 
l’une évoque l’histoire des ventes publiques à Paris, au 
XVIII e et au XIX e siècles, à travers des tableaux, des aqua- 
relles, des estampes, des bronzes signés Daumier, tandis 
que l’autre présente, en avant-première, les objets, les 
tableaux, les manuscrits qui seront, sans nul doute, les 
“vedettes” des ventes des mois de mai et juin. 
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compagnie des commissdres-priseurs de paris 

HOTEL DES VENTES, 9 RUE DROUOT, 75009 PARIS 
TEL. : 246.17.11 • TELEX: DROUOT 270906 


jPbar recevoir lo Cmde do Noavean Dcxtoo^, : 
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Nouveau Drouot Cedex 909 

75310 Paris Brune Oedes 
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JUSTICE 


AU PROCÈS DES NATIONALISTES CORSES pr0 j e f (je loi « Sécurité et liberté » 

La mansuétude n’a jamais payé avec les terroristes j continue de susciter des réactions hostiles 


déclare l'avocat général 


An terme de son réquisitoire, samedi 10 mai 
U le Monde > daté 11-12 mai). M. Robert Olivier, 
avocat général prés la Cour de sûreté de l’Etat, 
a requis d»* mu, de réclusion criminelle contre 
MM. Jean Nicoll, vingt et on ans,, et Alain 
Orsoni, vingt-cinq ans (Jugé par défaut!. 
L'avocat général a, d'antre part, demandé des 
peines qui ne soient pas inférieures à 
cinq a» g de détention ’t l'encontre de 
MM. Didier Beretti. vingt-quatre ans, Jean- 
Pierre Colombani, vingt ans ; Guy Orsoni, vingt 
et un ans , et trois ans contre M. Philippe 


trâwtôwnl Le projet de loi «sécurité et 

ÎCir general liberté » adopté le 30 avril par le 

conseil des ministres continue de 

Zam bemardi, trente -cinq «ma- Concernant susciter des réactions hostiles. 


M. Gérard de Mari, vingt-huit ans, qui s’était 
constitué prisonnier lors de la première 
audience et que l'accusation soupçonne d'avoir 
été un «sergent recruteur- du Front de libé- 
ration nationale de la Corse (FJLN.C), 
M. Olivier a demandé on supplément d’infor- 
mation. 

Les plaidoiries de la défense ont commencé 
samedi 10 et se poursuivront jusqu’au 

mardi 13. L'arrêt de la Cour de sûreté sera 
rendu mardi à 18 heures. 


Une ligne de force claire et 
nette a dominé le réquisitoire de 
M. Robert Olivier : « La mansué- 
tude n’a jamais payé avec les 
terroristes. » L’avocat général a 
rappelé la courbe statistique des 
attentats commis cm Corse depuis 
plus de «.fia, une courbe 

ascendante, bien sûr. Le minis- 
tère de l’Intérieur a, en effet, 
comptabilisé 35 attentats en 1968, 
116 en 1974 et 256 en 1978. Au 
cours des quatre premiers mois de 
l’année 1980, on a enregistré 201 
attentats, dont 112 ont été attri- 
bués au FJ-N.C. 

Mans uétude ou pas de la part 
de la Cour de sûreté de l’Etat, 
qui a déjà vu un bon nombre de 
militants nationalistes corses pas- 
ser devant elle. M. Olivier a 
crié : «Assez/ Assez I», deman- 
dant à la Cour la plus grande 
fermeté. « La Corse, a-t-U déclaré. 
ce n’est pas, ce ne peut être cette 
association de malfaiteurs (le 
F.LN.C.) malgré tout son cynisme 
et toute son impudence.» 

Selon Favocat général. D s’agit 
de montrer dêfmiti veinent que 
« ce procès est politique, au sens 
le plus profond, car Ü touche à 
la oie même de la cité » et de 
répondre négativement, per des 
peines conséquentes, & la ques- 
tion : « Le terrorisme est-^ü oui 


ou non un moyen admissible pour 
régler les problèmes et les diffé- 
rends qui peuvent se poser f » B 
a rappelé les nombreux attentats 
commis en Corse, « autant de 
crimes par excellence de droit 
commun ». et noté que c ta Ligue 
des droits de l’homme elle-même 
a fini par s’émouvoir du carac- 
tère proprement raciste du slo- 
gan « I BTancesl fora » (les 


Français dehors) a. 

Dans ces conditions, M. Olivier 
a requis que l’an « frappe ainsi 
qu’a le convient les racistes 
du FJ-NJC. ». tout en letff accor- 
dant Les circonstances atté- 
nuantes. En clair, l’avocat géné- 
ral a demandé « des peines qui 
soient jugées dissuasives par tons 
les a ppr entis terroristes »- 

En dépit des explications four- 
nies, la sévérité de la peine 
requise contre M. NlcoH, vingt 
et un ans. a surpris. Foik éclai- 
rer sa demande — dix ans de 
réclusion criminelle. — M. Oli- 
vier, sans convaincre, a assi m il é 
la position de M. Nicoll au sein 
du FJLJ7.C. à celle de deux des 
accusés du procès des vingt et un 
nationalistes corses, qui eut lieu au 
mois de juillet 1979 : MM. Jules 
Giamarchl, trente-huit ans, et 
Etienne Graziani, trente ans. que 
la Cour de sûreté de l'Etat avait 
condamnés à dix ans de réclu- 
sion criminelle. Malheureuse- 
ment. par le seul effet du style, 
l’avocat général a comparé ce 
qui ne peut l’être : la jeunesse 
et la maturité. Justifiant sa 
demande en invoquant « rendur- 
cissement terroriste de Nicoli 
Jean ». U a ajouté sans ciller : 
« La différence d’üge ne fait 
rien. » 

Les réquisitions contre MM. Be- 
retti, Colombani et Orsoni. certes 
moins sévères (des peines de 
détention qui ne soient pas 
inférieures à cinq ans), sont 
néanmoins lourdes au regard des 
charges qui pèsent sur eux. Ainsi 
M. Orsoni a-t-il déjà fait quatorze 


• Corse .* les autonomistes écri- 
vent au pape. — Le mouvement 
autonomiste l'Union du peuple 
corse (U.P.C.) vient d’adresseT à 
Jean-Paul H, « la plus haute auto-. 
riié spirituelle et morale de notre 
temps ». une lettre pour lui expo- 
ser, avant sa visite en France. 
« la situation actuelle du peuple 
corse » que. à son avis, « Ton a 
condamné à disparaître». 


LES QJ.R. 

ET LES DROITS DE LA DÉFENSE 


Dans une ordonnance en date 
du 5 mal. le Juge des référés du 
tribunal administratif de Paris 
ordonne au garde des sceaux de 
communiquer à M. Charles Bauer 
— complice présumé de Jacques 
Mesrine, — détenu en quartier de 
sécurité renforcée CQJ5JL). le ré- 
glement régissant les conditions 
actuelles de sa détention à la 
maison d’arrêt de Fresnes, cela 
«dans des conditions permettant 
utilement Fexerâce des droits de 
la défense ». Le 28 avril, M* Fran- 
cis Teitgen, l'un des avocats de 
M. Bauer avait en effet saisi 
le tribunal d’une requête en référé 
afin de «connaître tes motifs du 
placement de son client dans un 
quartier spécial et se voir com- 
muniquer le règlement qui régit 
ses conditions de détention » (le 
Monde du 30 avril). 

L’un des considérants de l 'or- 
donnance précise que «la juri- 
diction administrative n’est pat 
manifestement incompétente pour 
connaître de la démodé de 
M. Chartes Bauer, laquelle inté- 
resse le fonctionnement du ser- 
vice administratif pénitentiaire». 


mois de prison alors que le mi- 
nistère public ne détient aucune 
preuve matérielle de sa compli- 
cité dans des attentats à l'explo- 
sif pas plus que de sa participa- 
tion à Faction du FL.N.C. 
Ainsi M. Colombani a-t-il été 
arrêté seulement deux mois après 
son adhésion au Front. Ainsi 
l’accusation ne peut-elle retenir 
que de bien maigres états de ser- 
vice de M. Beretti dans le cadre 
du FJLN.C. 

Enfin, M. Olivier a requis contre 
M. Zambemardi, qui avait 
conservé chez lui un paquet d'ex- 
plosif pour rendre service à son 
jeune neveu, trois ans d'empri- 


sonnement, démasquant dans cette 
attitude «le triomphe de la veu- 
lerie, l'absence la plus complète 


• LA CONFEDERATION SYN- 
DICALE DES AVOCATS 
estime s 

« Si ce texte comporte quel- 
ques dispositions positives, notam- 
ment en matière de détention 
provisoire et de protection des 
droits des victimes, ü semble sur- 
tout influencé par le souci de 
satisfaire certains courants d’opi- 
nion.» Parmi les critiques que la 
CSA adresse au projet figure 
le fait que celui-ci «ne précise 
pas la Place de la défense dans 
les nouvelles procédures qu’il 


tion des flagrants délits, automa- 
ticité des peines, renforcement du 
pouvoir du parquet, quasi- 
suppression de ^instruction au 
profit de C enquête de police, 
aboutissement de la campagne 
démagogique de sécurité, ce pro- 
jet porte atteinte aux libertés 
fondamentales, compromet graoe- 
menl les droits de la défense, 
remet en cause les grands prin- 
cipes du droit pénal français et 
marque même une défiance â 
l’égard des magistrats en restrei- 
gnant leurs prérogatives au pro- 
fit de la police et en réduisant 
leur pouvoir d’appréciation. » 


que sais-je n y a dans cette 
idée que la répression suffira à 
lutter contre la criminaltti «n 
parti pris dont l'efficacité me 
paraît dérisoire. » 


En marge 

de l'affaire de BrogTie 


L'ARTICLE 439 
NE SERAIT PAS SUPPRIME 


de morale». Des réquisitions pour que . augmentant les 


Le SAP. affirme grouper entre 
six cents et sept cents avocats 
proches de la gauche et de 
l’extrême gauche. 


l’exemple. 

M. Olivier a conclu, s'adressant 


pouvoirs du pa\ 
ainsi le déséqui 


, ü accentue 
entre l’accu- 


à la Cour : « Vous penserez aux mtUm & & * défense ». La CBA 


victimes, vous penserez à la paix 
civile, vous penserez à Cuntté 
nationale, vous penserez à la par- 
tie saine de la population corse, 
c’est-à-dire à la totalité des 
Corses, sauf quelques égarés ; vous 
nous souviendrez que toutes les 
mesures d’apaisement ont été 
vaines pour juguler la folie ter- 
roriste. » 

LAURENT GRE ILS AMER. 


(modérée) affirme grouper cinq 
mille des quatorze mille avocats. 


• LE SYNDICAT DES AVO- 
CATS DE FRANCE déclare > 
« Avec ce projet, qui suscite 
une réprobation unanime, le gou- 
vernement tente de mettre en 
place une justice expéditive et 
purement répressive. Généralisa- 


• M. Jacques Léaufcé, directeur 
de 1 Institut de criminologie de 
Paris et membre, jusqu’en 1977, 
du Comité d’études de la vio- 
lence, présidé par M. Alain Peyre- 
fitte, déclare dans le Nouvel 
Observateur daté 12 mal : 


Parmi In articles An code 
pénal dont le projet ■ sécurité 
et liberté » prévo i t; la suppres- 
sion figure l’article 439, en verts 
duquel BS* Francia Scplner, avo- 
cat de ML Pierre de Varga, in- 
culpé dans l’affaire de Bxoglle, 
a déposé plainte contre X_ pont 

aig«;,intinfcl<iii dB dn wim wit pu- 
blie (I). 



DIRECTEUR ADMINISTRATIF ET FINANCIER 


240.000 F 


La filiale française (300 personnes) d'un groupe européen, spécialisée dans la production et la distri- 
bution de biens de consommation durables, recherche son Directeur Administratif et Financier. 
Dépendant du Préadent-Directeur Général, et en liaison avec les services financiers du groupe, il 
sera responsable de la gestion de la filiale sons ses aspects financiers et économiques, comptables, 
adminis tra trfc, juridique», fiscaux, et si possible gestion dupersonneL H animera une équipe d'une 
vingtaine de personnes. Le poste s’adresse à un candidat Sgê d’an moins 35 ans, de formation supé- 
rieure, justiffant d'anc gpÂience approfondie des problèmes financière et administratifs et familia- 
risé avec la gestion înfonmtfisie. Une assez bonne pratique de l'anglais est nécessaire. La rénmnéra- 
tian amnirfle , fonction de l’expérience, sera de l’ordre de 240.000 francs. Le poste est localisé dans 
vfllw «tiife * rniBMiitM'Mtii! kilomètres deffaik écrire à J. MOUNIIüli A Paris. Réf. A/2926M 


DIRECTEUR GÉNÉRAL ADJOINT 


Rhône-Alpes 


Cette FMI (30 minio ns de francs de chiffre d’affaires, 160 personnes), filiale d’un groupe français 
de taille moyenne, est spécialisée dans la fabrication et la vente de produits pour l’équipement de la 
nurimn. Son D ir e ct e ur Général actuel souhaite r e c ru ter un Directeur Général Adjoint capable de lui 
succéder à court terme, fi prendra progressivement ai charge toutes les responsabilités de gestion 
générale et devra axer son action sur le développement de l'affaire à moyen et long terme (élargisse- 
ment de la gamme, dhnin Jficai km)- Ce poste s'adresse A midiplflmé ESC!, figé de 35 ans minimum, 
possédant de soSdes co nnai s san ces et une bonne pratique de ta gestion, du marketing et des ventes. 
H aura acquis une expérience industrielle d’une douzaine d’années an moins dans une entreprise 
c oimn er cia EsaDtpartes oicails modernes de distribution, des produits du type équipement ou linge 
de maison (textile, couverture, tissu éponge par exemple), a aura si passible déjà occupé une fonc- 
tion de gestion globale d’une petite entité. La localisation de l'entreprise (à 1 heure de Lyon), laisse 
une liberté de choix du domicile (ville de moyenne importance, petite ville, campagne). La rémuné- 
ration annuelle brute, largement ouverte, sera liée au niveau de compétence acquis par le candidat 
retenu. Écrire à R. DAUDIN à Villeurbanne. Réf. A/3532M 


MANAGER SALES ENGINEERING 


Europe 


MOLEX INCORPORATED (chiffre d’affaires : lOOmüBons de dollars— 2.000 personnes) est un 
groupe américain spécialisé dans la production et la vente de composants électriques et électroni- 
ques, et l’un des leaders mond iaux dans le domaine des connecteurs. Pour faire face à l'expansion 
soutenue de ses activités en Europe, ce groupe crée aujourd'hui le poste de Manager Sales Enginee- 
ring, placé sons l'autorité immédiate dn Directeur Général Européen. Ce cadre de «staff» aura 
essentiellement pour mission de coordonner les actions de vente des différentes entités nationales, 
d'apporter à celles-ci son soutien sur des projets précis nécessitant des compétences techniques d 
commerciales spécifiques, d’étudier l’évolution des marchés existants et potentiels, et de déterminer 
toute opportunité de création de nouveaux produits. Ce poste, impliquant de fréquents déplace- 
ments, sera d’abord basé près de Londres, pendant 1 on 2 ans, an Siège Européen du Groupe. Il 
devrait être situé ensuite dans une antre capitale europée nn e, en fonction de la nationaGté du candi- 
dat retenu. Cdni-cï ne pourra être qu'un ingénieur de haut niveau (avec spécialisation en électroni- 
que, électromécsutique, ou électro technique), figé de 28 ans minimum, et ayant acquis au moins 
5 ans d'expérience « marketing» dans le secteur îndusdrid considéré on an sein d'âne entreprise uti- 
lisatrice. H sera impérativement de langue maternelle française et devra maîtriser parfaitement 
J 'anglais. Le salaire annuel de départ, fonction de l'expérience acquise, sera assorti d’avantage 
divers (bonus, voiture, frais de déménagement...). Écrire à J.-P. ROUGIER à Paris. Réf. A/2925 M 


DIRECTEUR COMMERCIAL 


180.000 F 


Grande consommation — Cette société française (chiffre d'affaires : 220 millions de francs) du 
secteur alimentaire, recherche, pour son siège situé à une centaine de kilomètres de Paris, son Direc- 
teur C ommer c ia l. Dépendant du Directeur Général, il participera à l'élaboration de la stratégie 

co m m er c ia le de la société (marketing, publicité, politique de distribution ) et sera responsable de 

la réalisation des objectifs fixés. Il animera tme force de vente d’environ 100 personnes. Ce poste 
s’adresse à un candidat Sgé d'an moins 32 ans, de formation commerciale supérieure; justifiant 
d’une solide ex p érie n ce marketing-ventes acquise dans la distribution de produits dé grande 
consommation. La rémunération annuelle, liée à l’expérience, sera comprise entre 170 et 200.000 
francs. Il s’y ajoute une voiture de fonction. Écrire à J. MOUNŒR à Paris. Réf. A/2878M 


COMPTABILITÉ GÉNÉRALE 


Chef de Service — Les Brasseries MOTTE-CORDONNIER, (750 personnes, 250 millions de chif- 
fre d’affaires), en ex pansi on continue, filiale du groupe ARTOIS (premier groupe brassicoie belge) 
re c h e r chent pour lear siège de Lille le Chef du Service Comptable. Animant une équipe d'une quin- 
zaine de personnes, ü sera responsable de la comptabilité générale (préparation, saisie et contrôle 
des écritures comptables, centralisation comptable, préparation des documents sociaux et fiscaux), 
de la gestion de la trésorerie. U supervisera également k suivi des comptes clients. Ce poste convient 
à on diplômé de l'enseignement supérieur: DECS ou ESC option finances comptabilité, ayant 
acquis une expérience en tant que responsable d’un service comptable dans une entreprise indus- 
trielle possédant ri possible des établissements décentralisés. L’expérience de l’utilisation de l’infor- 
matique, et mie bonne pratique de la fiscalité des sociétés sont indispensables. La rémunération 
annuelle, fonction de l'impflâtance dn poste, sera liée à l’expérience du emriMnt retenu. Écrire à 
M. OLAK1 à Croix. Réf. A/45Q3M 


Aucun renseignement ne sera transmis sma raccord préalable des candidats. 
Adresser C.V. en rappelant la référence à; 

PA CONSEILLER DE DIRECTION S JL 
8, rue BeDini- 7S782 PARIS Cedex 16-Tél. 505.14L30 
19. Résidence Flandre - 59170 CROIX- Tâl. 120} 72.5225. 

78. boulevard du 11-Novembre - 69100 VILLEURBANNE - Téi. (7) 893.90.63 


Amotiam- Bnwfts Copenhague - Fondât ■ Lite ■ Lmb» . Lyon ■ Madrid - Man -Namus - Paris ■ SudeMm - Smstourg -Zurich 




ec Cette loi porte atteinte à la 
liberté de jugement des juges. On 
me dit que c’est à cause de Pair 
du temps, parce qu'ils se seraient 
coupés du public. Mais alors je 
ne comprends pas pourquoi on 
brime les jurés, qui sont précisé- 
ment l’expression du public et 
de Tatr du temps. H n'y a aucune 
raison de fixer de plancher à 
l'indulgence des jurés ni de retirer 
aux juges une partie de leur com- 
pétence. Parce qu’as deviendraient 
plus laxistes. C’est l'inverse qui 
se produit : les peines prononcées 
par les juges sont plus fortes 
qu’elles étaient naguère, qu'Ps 
soient juges populaires ou luges 
professionnels. 


Une tnlormation JaOictaize, 
«tante A M. Jean F art , Juge 
Clnrtruetlon, a été ouverte le 
16 avril à 1a suite de cette 
plainte, qui vise notamment 
mm, jf mu Dneret, directeur de 
la poilu Judiciaire fi Put», et 
■*»*-*■» Poniatowski, ancien mi- 
nistre de llstértam. 


» Et puis enfin, quand cessera- 
t-on de penser qvfen mettant des 
limites a la prétendue démence 
des jurés et des juges on vaincra 
les forces fantastiques et perma- 
nentes qui sont la cause de Fac- 
croissement de la criminalité? 
Quand se résoudra-t-on à s’atta- 
quer aux véritables causes — les 
va les. l’anonymat, Ftndifférence. 


On fait observer fi la chan- 
cellerie que la décision de sup- 
primer cet article afin de pro- 
céder fi la « toilette » Ou code 
pénal a été prise, D y a pla- 
ideurs mois, avant que me rebon- 
disse l’affaire de Bioçlle. On 
ajoute qae d'antres dispositions 
permettant de poursuivie tas 
faits reproenéa fi MM. Ponia- 
towski et Dneret,' notamment 
P article 173 sur le détourne- 
ment d*« actes s pu des fonc- 
tionnaires, en vertu duquel le 
parti socialiste a demandé la 

comparution fl e l’ancien mtnls- 

tr' de l'intérieur devant la 
Hante Cour de Justice. 


• Une condamnation à la i 
réclusion criminelle à perpétuité. 
— Doris Hu, vingt ans. qui avait, I 
en février 1979, tué de plusieurs 
coups de couteau un retraité pour 
lui vol sr ses économies, a été 
condamné à la réclusion crimi- ; 
neUe à perpétuité par la cour 
d’assises des Ardennes. Serge 
Duvüller (vingt-huit ans), son 
complice, a été condamné a dix- 
huit ans de réclusion criminelle. 


Comme preuve de sa bonne 
fol, le ministère de la Justice 
précise que le projet de sup- 
pression de l'article 439 pourrait 
être abandonné rit s’avérait 
que cette suppression Interférait 
avec la procédure an cours. 


(1) Cet article prévoit que sera 
puni « quiconque aura sciem- 
ment détroit, soustrait, rec èl e, 
dissimule ou altéré un document 
public ou privé de nature d faci- 
liter la recherche des crimes et 
délite, la découverte des preu- 
ves ou le châtiment de leur au- 
teur ». Bout les documente «pu- 
blics» la peine prévue est une 
réclusion de cinq à dix 


LA CONTROVERSE SUR LE SECRET BANCAIRE EN SUISSE 


Le directeur des douanes fran çais es 
reçoit les syndicats 


Remis en liberté dans la soirée 
du 9 mai (le Monde daté 
11-12 mai). M. Pierre Schulte, 
fonctionnaire français des 
douanes arrêté en Suisse le 
15 avril pour « espionna#, éco- 
nomique s, est arrivé le lendemain 
matin fi Paris, où H a été reçu fi 
la direction générale dea douanes 
après s'être entretenu avec deux 
responsables du syndicat natio- 
nal des agents des douanes C.G.T. 
dont U est membre A sa des- 
cente du train, gaie de l'Est, 
M. Schulte s’est refusé fi toute 
déclarât ion. précisant toutefois 
qu'il n'avait eu. pendant son 
Incarcération, aucun contact avec 
son collègue, M. Bernard Rul, 
arrêté en même temps que lui 
sous le même motif. 

Le cas de ce dernier continue 
de préoccuper les organisations 
syndicales, qui devaient rencon- 
trer. lundi 12 mal. — et à sa 
demande — M. Jacques Caïn pet, 
directeur général des douanes. 
Les cinq syndicats ont décidé de 
maintenir les trois opérations 
« frontières bloquées » prévues 
pour le courant de la semaine. 
NL Bernard Roi apparaît aux 
autorités Judiciaires suisses 
comme le principal responsable 
de la tentative de violation du 
secret bancaire helvétique qui 
avait conduit les deux douaniers 


français en prison. Lors de la 
libération de UL Schulte, le pro- 
cureur du district de Zurich s’est 
contenté de déclarer que l'en- 
quête sur M. Rul si. son cours 
et que son éventueDe mise en 
liberté dépendra des résultats de 
la vérification des charges qnl 
pèsent sur lut 


M. FOURCADE : une procédure 
inamicale. 


Une lettre 


dn Front national 


M. Michel Coüinot, chargé de 
presse de M. Jean-Marie Le Pen. 
président du Front national, nous 
écrit à la suite de la pubHcatüm 
du compte rendu du procès in- 
tenté par M. Patrice Duhamel 
(le Monde du ? mal) : 

B n’y a qu'un scandale, qu’une 


M. Jean -Pierre Fourcade, an- 
cien ministre de l’économie et 
des finances, a évoqué samedi 
10 mal, après l'assemblée génê- 
ratedes Clubs Perspectives et 
Réalités, qu’il préside, l'arresta- 
tion des deux douaniers français 
en Suisse. H a déclaré: « Cette 
arrestation pose un problème de 
forme et un problème de fond. 
S PT fa, forme, je dirai que du 
point de vue dés relations ordi- 
naires et amicales entre deux 
pays voisins, quand une difficulté 
se présente, l'tncarcéralion se- 
crète n’est pas une procédure 
correcte et amicale. L’expulsion et 
la protestation officielle me pa- 
raissent plus adéquates. 

» Sur le fond, je constate que 
la Suisse n’a jamais accepté de 
nouer i vec ses voisins des accords 
de coopération administrative et 
politique. Autant je comprends le 
souci que peut avoir ce pays de 
protéger le secret bancaire, au- 
tant je ne comprends pas cette 
absence d’accord. Le gouverne- 
ment suisse, qui a voulu frapper 
un grand coup, n’a fait qif aggra- 
ver son isolement au sein de 
l Europe en ce qui concerne la 
bitte contre la fraude interna- 
tionale. » 


espèce d’injure faite chaque jour 
fi des m imons de citoyens f-an- 


& des minions de citoyens f-an- 
Çaifi. c'est le boycottage des for- I 
mations politiques et socio- 
professionnelles n’appartenant pas ! 
fi la bande des quatre par la 
radio et la télévision d'Etat. 

SI j'ai reconnu la matérialité 
des raUs reprochés par M. Patrice 
Duhamel devant le président 
Fernand Justafrê en ce qui 
concerne l’esprit, j'ai nié la let- 
tre. J’ai expliqué dans une décla- 
ration notre attitude. Nous 
n’avons Jamais appelé fi insulter 
M. Duhamel, mais nous avons 
réclamé qu’il accorde le droit 
d'antenne à Jean-Marie Le Pcn. 
an même titre d'ailleurs qu'aux 
antres leaders des minorités poli- 
tiques de ce pays. 


• Le parti suisse du travail 
(communiste) iiarw un 

communiqué publié dimanche 
U mal. sa solidarité avec 
MM. Bernard Rul et Pierre 
Schulte, « En prenant des ras- 
sures draconiennes contre c eux 
qui, dans Fir.têrêt du peuple fran- 


çais, s'efforcent d'enrayer . une 
massive évasion de capitaux, les 


massive évasion de mpttaux, les 
autorités suisses montrait une 


fois de plus qu'elles sont an ser- 
vice des grandes banaues et de 
la politique de rapine couverte 


par le secret bancaire*, déclare 
le communiqué. Le uartl socia- 


le communiqué. Le 
liste et l’Union syn 


s'étalent déjà élevés r ntae Far- 
restation des deux douaniers 


restation 

français. 


> r:r.y. c 
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JUSTICE 


A propos des portiques de détection et du < délit d'audience > 


La grogne persiste chez les avocats 


La grogne persiste chez les 
avocats après la « table 
ronde » qui a réuni, samedi 
10 mai, à la chancellerie, les 
organisations professionnelles 
et des directeurs de l’admi- 
nistration. Deux points étaient 
à l'ordre du jour de cette 
réunion i l'installation de 
« portiques > de détection* 
dans les prisons de Fleury- 
Mérogis et de Fresnes, et le 
délit d'audience. 


nature, pièces de monnaie ou 
trousseau de clés. Le ministère 
de la Justice a pris l’engagement 
que les avocats ne seront pas 
fouillés et que les incidents éven- 
tuels avec les gardiens seront 
réglés par un membre de la 
direction de l'établissement. 


Comme M. Alain Peyrefitte 
l’avait laissé entendre, le 2 mai, 
au congrès de la Confédération 
syndicale des avocats, à Nice (2e 
Monde daté 4-5 mal), la chancel- 
lerie n’envisage pas de revenir 
sur l'obligation imposée aux avo- 
cats de ia région parisienne, et 
à toute personne entrant en 
contact avec des détenus, de pas- 
ser sous un «portique» de sécu- 
rité permettant de détecter des 
armes. 


Les portiques resteront donc en 
place, même si la chancellerie 
peut revenir sur sa décision le 
jour où les avocats auront une 
carte professionnelle infalsi- 
fiable- Une telle carte a été mise 
à l’étude par le conseil de l’ordre 
du barreau de Paris. Pour le 
Syndicat des avocats de France, 
cependant, cette mise à l'étude 
« ne saurait s er vir de prétexte 
pour différer ta suppression des 
portiques ». Dans un communiqué 
publié, samedi, après la « table 
ronde ». le SAP insiste sur le fait 
que «Za fouille magnétique, qui 
n'a (._i aucun fondement légal, 
doit être supprimées. 


Les assurances données, same- 
di 10. par le ministère portent 
sur ie réglage de ces portiques, 
dont l’alarme ne se déclencherait 
que pour une masse métallique 
correspondant à la plus petite 
arme de poing connue, et non 
plus pour chaque objet de cette 


L'article 25 


Le second point à l'ordre du 
Jour portait sur l’article 25 de la 
loi de 1ST1 sur la profession 
d'avocats en vertu duquel un 
tribunal peut sanctionner immé- 
diatement le défenseur qui n'a 
pas respecté ses obligations à. son 


égard. En application de ce teste. 
M* Yann Choucq, du barreau de 
Nantes, l’un des défenseurs de 
manifestants de Plogoff. a été 
récemment suspendu pendant dix 
jours par le tribunal de Quimper. 
Les participants ont cru déceler 
une divergence de vues entre 
MM. Raoul Béteille, directeur des 
affaires criminelles, et Renaud 
Denolx de Saint-Marc, directeur 
des affaires civiles et du sceau. 
Le premier serait partisan du 
maintien de l'article 25. Le second 
pencheratt pour une solution 
consistant à faire juger le délit 
d’audience par un autre tribunal 
que celui devant lequel l’incident 
s'est produit. 

Les organisations profession- 
nelles d’avocats souhaitent que 
vienne rapidement en discussion 
une proposition adoptée récem- 
ment par la commission des lois 
du Sénat, confiant aux conseils 
de l'ordre le soin de sanctionner 
le cas échéant les délits d’au- 
dience. La proposition du Sénat 
prévoit que le conseil de l'ordre 
se prononce dans les huit jours, 
faute de quoi il serait dessaisi au 
profit de la cour d’appel. La 
plupart des organisations d’avo- 
cats penchent pour un délai de 
deux mois. Une nouvelle « table 
ronde» doit avoir lieu le 21 mai à 
la chancellerie. 


RELIGION 


La fin du voyage pontifical 


(Suite de la première page.) 


Le seul diocèse d’Abidjan (deux 
millions trois cent mille per- 
sonnes) compte quatre cent mille 
catholiques. Le phénomène est 
encore plus flagrant en Haute- 
Vol ta, où Jean-Paul n a passé 
quelques heures samedi 

Après la Haute-Volta, le pape 
a découvert dés son arrivée, sa- 
medi après-midi 10 mal, l'Afrique 
prospère de la Côte-d'Ivoire. 
L’accueil a été, comme il se doit, 
grandiose, mais il manquait ce 
petit quelque chose qui fait les 
grands moments inoubliables. Le 
cœur ne semblait vraiment pas 
y être. Pourtant, le président de 
la République, M. Félix Hou- 
phouët-Boigny, paraissait détendu 
malgré les rumeurs de complot. 
La population était venue en 
masse ie long du cortège, le lOlk- 
Jore était au rendez-vous. Malgré 
tout, l'hommage rendu à celui qui 
« était venu au nom du Sei- 
gneur », comme on l’avait imprimé 
sur les tee-shirt, avait quelque 
chose de guindé. Tout avait été 
organisé, préparé dans les moin- 
dres détails, du bou-bou à l’ef- 
figie de Jean-Paul n on au por- 
trait en couleurs. Mais l’enthou- 
siasme sincère de Kumasi, au 
Ghana, était loin. 

On était venu voir le pape un 
peu comme une curiosité ou 
parce qu’on était obligé, voire 
contraint, sous peine de sanc- 
tions, pour les enfants des éco- 
les, par exemple «La présence 
de chacun est obligatoire. Toute 
absence devra être justifiée par 
une déclaration médicale. Les èlè- 
t «es se présenteront en uniforme 
propre et chaque classe sera en- 
cad T èe par un professeur ». disait 
une petite note adressée aux pa- 
rents. Le service d’ordre était en 
conséquence fort important : des 
soldats fusil à l’épaule, les poli- 
ciers nerveux. L’accueil fut cour- 
tois et policé pour « le messager 
de concorde, de justice et de 
paix «, comme le proclamait une 
Inscription sur un arc de triom- 
phe en bols de l’avenue Valéiy- 
GIscard-d’Estaing. 


Un succès mitigé, donc, qai, 
dans ia soirée, se transforma en 
mini fiasco, lors de la messe 
célébrée dans le stade ultra -mo- 
derne de la capita.e ivoirienne, 
sur le thème « L'unité de tous ». 
La foule était loin d'être dense 
pour cette ceremonie à laquelle 
la haute société abidjanaise s’était 
rendue, si l’on en juge par "im- 
pressionnante lignée de grosses 
cylindrées garées à l’extérieur. Un 
rendez-vous obligé pour dirigeants 
et notables, pour scouts en uni- 
forme et groupes de tous ordres. 
Une belle messe mais un peu 
terne, sans démesure ni tam-tams, 
tout le contraire d’une messe 
populaire, si l’on excepte les 
chants locaux et- une remise 
d’offrandes. 

Pour en peu, on se serait crû 
à Rome dans cette cathédrale à 
ciel ouvert qu'est le stade, avec 
sa piste en tartan rose sur la- 
ouelle Jean-P&ul IL toujours sou- 
riant, a fait un tour complet dans 
un command-car blanc. Sur le 
panneau d’affichage se succé- 
daient. en lettres lumineuses, des 
citations du chef de l'Eglise. Un 
beau spectacle, mais qui n’a guère 
fait vibrer les spectateurs, sage- 
ment assis sur les gradins. 

Le pape avait-il compris ce qui 
déjà menace !a société ivoirienne 
quand 11 a déclaré dans son 
homélie : 

« 71 faut éviter à tout prix, je 
le di3 par amour pour roua, par 
amour de ce pays et de ses res- 
ponsables. que la chance offerte 
aujourd'hui a !a Côte-d'Ivoire et 
à ses trarcilleurs par le dèoélop- 
pement, ne soit manquée, que ne 
s'agrandisse dangereusement le 
fossé entre riches eî pauvres, 
comme s'accroît le fossé entre 
pays riches et pays pauvres, que 
la civilisation ne se matérialise. » 

Une idée sur laquelle 1! revien- 
dra dimanche 11 mai à Yamous- 
soukro. lors de l’office pour les 
jeunes et les étudiants : 

c Gardez bien vos racines afri- 


M. MICHEL PONIATOWSKI : un 
des derniers points de rallie- 
ment. 


« Le pape est devenu Tun des 
derniers pornts de . ralliement 
d'une humamte en déroute», af- 
firme M. Michel Poniatowski dans 
la lettre hebdomadaire de l’Ins- 
titut de prospective politique du 
l undi 12 mat Constatant que le 
monde semble « en panne d’uni- 
versel », l’ancien ministre de 1 in- 
térieur met l'accent sur le carac- 
tère « moderne et même nitu- 
riste » de la « notion d'assemolee 
universelle » attachée à 1 idee 
d 'Eglise. _ 

« L’Eglise, écrit encore M- Po- 
niatowski. est faite de tradition 
et d’avenir, de continuité et de 
changement, de ■ permanence et 
d’évolution. Sa plus grande qftgwce 
aujounThui est (Tetre conduite 
par un pape qui, par réflexion, 
expérience et tempérament,, intè- 
gre ces données contradictoires * 
Et M. Poniatowski conclut : « Le 
spirituel de nouveau va façonner 
les civilisations. » 


• Messe traditionaliste. — 
Environ deux mille cinq cents 
personnes ont assisté, dimanche 
11 m3i, à une messe traditio- 
naliste célébrée par Mgr Marcel 
Lefebvre, sur la pelouse du stade- 
vélodrome de Marseille, à l’occa- 
sion de la fête de Jeanne d’Arc. 
Cette cérémonie religieuse, orga- 
nisée au cours d’un pèlerinage 
national Dar les Amis de Notre- 
Dame de' la Garde, n'avait pas 
été autorisée par le cardinal 
Roger Etchegaray, archevêque de 
Marseille. De nombreuses déléga- 
tions assistaient au pèlerinage 
qui a eu lieu l’après-midi sur la 
colline où se trouve la basilique 
de la c Bonne Mère». 


VALLÉE DE L'EURE 

(8 km Chartres-Sud) 
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cainea. leur a-t-0 dit, devenez 
très vigilants face aux modèles de 
sociétés gui sont fondées sur la 
recherche égoïste du bonheur 
individuel et sur le dieu argent 
ou sur la lutte des classes et la 
violence des moyens. Tout maté- 
rialisme est une source de dégra- 
dation pour l'homme et dans 
l'asservissement de la vie en 
société. » 


Là encore, cette manifestation 
a été un succès populaire, mais 
le peuple n’est pas allé sponta- 
nément vers le pape, on l’a amené 
à lui, y compris, peut-être les 
musulmans qui. à proximité de 
l'estrade, où était dressé l'autel 
faisaient leurs prières en direc- 
tion de La Mecque. Pourtant, le 
pape n’a pas ménagé ses efforts. 
Missionnaire moderne. Il a mul- 
tiplié les messes et les échanges. 
Le voyage du pape en Afrique 
restera une performance phy- 
sique dont la conclusion ne fut 
pas à la mesure du déroulement. 


MICHEL BOLE-RICHARD. 


• La Fête de Jeanne d’Arc a 
été célébrée, comme chaque 
année, le dimanche 11 mal à 
Paris, Après le dépôt de gerbe 
traditionnel par ‘les autorités 
civiles e: mili taires au pied de là 
stetue équestre de _ l’h éroïne 
nationale, place des Pyramides, 
quelques centaines de personnes 
ont défilé devant le monument. 
En tête du cortège, on distinguait 
notamment 3»L Jean-Marie 
Le Pen, d résident du Front natio- 
nal et candidat à la présidence 
de la République. 


UN APPEL 

EN FAVEUR DU SAHEL 


A Ouagadougou (Hauts-Volta), 
Jean-Paul I! a lancé, le 10 mal, 
l’appel suivant en faveur du 
Sahel : 


« Mol. Jean-Pau I II, évêque de 
Rome et successeur de Pierre, 
p élève ma voix suppliante parce 
que je ne peux pas me taire 
quand mes frères et sœurs sont 
menacés. Je me tais Ici la voix 
de tous ceux qui n’ont pas de 
voix, la voix des Innocents qui 
sont morts parce que Teau et 
le pain leur manquaient, la voix 
des pères et des mères qui ont 
vu leurs enfanta mourir, sans 
comprendre, ou qui verront tou- 
jours dans leurs enfants les 
séquelles de la faim qu’ils onl 
endurée, ia voix de générations 
à venir ; qui ne doivent pius vivre 
avec eeffe menace terrible 
pesant sur leur vie. Je lance un 
appel à tous I 

- N’attendons pas que ia 
sécheresse revienne, effroyable 
et dévastatrice. N’attendons pas 
que de nouveau le sable porte 
la mort. Ne permettons pas que 
l'avenir de ces peuples reste d 
jamais menacé. La solidarité 
cf hier e démontré, par son 
extension et son efficacité, qu'il 
est possible de n'êcouter que la 
voix de la justice et de ta cha- 
rrié, et . non pas celle de 
r égoïsme, individuel et collectif. 
Ecoutez mon appel l* 


CARNET 


Fiançailles 


— ‘ne comte et la comtesse Anne- 


François d’HAKCOURT, 

Le baron et la baronne de BAZE- 
LAIRB de BOUCHEPOftN, 
ont la plaisir d’annoncer les fian- 
çailles de leurs enrants. 

Olivier et Catherine. 


Mariages 


— Sylvie DUFLOS 

et 

Frank COL'RTHFOOX 
ont la Joie de faire part de leur 
mariage, célébré le 3 mal 1980. en 
l’église û'Bygailèm (Vrovence). 


— M. et Mme Jean BELLO, 

M. et Mme André MLICHAUDON. 
sont heureux d'annoncer la mariage 
de leurs enfanta, 

Yann et Claire, 

qui a eu lien le 3 mat ft Vlry- 
Cb&tülon. dans la plus b trie ta 
Intimité. 

Cet avis tient Ueu de faire-part. 


— MDe Françoise Q U INTEL 
et M. Daniel NAHON 
ont la Joie de faire part à leurs amis 
de leur union, ie vendredi 9 mal. à 
la mairie du dls-bultléme. 

SX rue Caulalncourt. 75018 Paris. 


_ Francine et Almlr SALMON, 
Françoise et Henri ROUQUETTE, 
ont la Joie de faire part du mariage 
de leurs enfants. 

Sonia et Pierre. 

qui sera célébré le 7 Juin 1989, en 
l'église de G raye -sur-Mer «Calvados!. 
■ Rom esc a m ps lOlse). 

Versailles lYvellnesl. 


Décès 


— Castres. Toulouse. Vabre. 

Mme André Armengaud, 

M. et Mme Serge Felx et leur fille 
M. Xavier Armengaud, 


Anne-Claire. 

M. et Mme Jacques. Arm en ga ad. 
leurs enfants et petits- enfanta. 

M. et Mme Marcel Csxanobes. leurs 
enfants et petits-fils. 

Mme Jean Cazanobes et ses enfants, 
parents et alliés. 

ont la douleur de faire part du 


décés de 

M. André ARMENGAUD. 
professeur à l'université 
de Toulouse-le-Mirail. 
survenu le 5 mai 1980, dans sa 
soixante et unième année. 

Les obsèques ont eu Ueu au temple 
de Castres, le Jeudi 8 mal 1980. 

Le présent avis tient Ueu de faire- 
part. 

«Veillez donc, puisque 
vous ne savez ni le Jour ni 
l'heure. » 

Matthieu. XXV. 13. 

19. rue de Nîmes. 31400 Toulouse. 

80, rue Tbéroa-Pérté, 81100 Castres. 

(Voir le Monde du 7 mal 1980.) 


— Jean-Denys Barbey, son fils. 

Ses sœurs, frère, belles - sœurs, 
beaux-frères, neveux, nièces, petits- 
neveux. petl tas-nièces. 

Et toute sa famille, 
ont la tria tes s b de faire part du 
décès de 

Mme Jean BARBEY, 
née Marir-Loaise Bols, 
rappelée A Dieu le 10 mal 1980. 

La cérémonie religieuse sera célé- 
brée le mercredi 14 mal. en l'église 
Saint-Pierre de Neullly. à 11 heures. 

L'Inhumation aura Ueu dans l’In- 
timité au Cimetière de Mamers 
(Sartbe) dans le caveau de famille. 
Pas de fleurs, des messes. 

Ils prient d’associer A son souve- 
nir celui de son époua. 

ML Jean BARBEY, 
président de chambre honoraire 
A la cour d'appel de Paris, 
décédé le 3 août 1977. 

Cet avis tient Ueu de faire-part. 
133. avenue de MalokoK, 

75116 Paris. 

137. avenue du Roule, 

92300 Neuilly-sur-Seine. 


— Noue apprenons le décés de 

M. Jacques BIOSSE-DUPLAN. 

[Né le U août MM A Paris. Jacques 
Blosse - Duplan avait, après un diplôme 
d'eiudes supérieures de droit et un 
dipléme des Hautes études commerciales, 
commencé en WO, comme gérant de la 
société J. Thiriez Père et Fils et Cartler- 
Bresson, une carrière tout entière consa- 
crée é l'industrie textile. 

Vice -près idem de la société J. Thiriez 
et Garüer-Bresson. en 1N9, Il était ega- 
lement devenu, en 1461. administrateur- 
directeur général de Dolltus-MIeg et Cle, 
avant d'en être P.-D.G. en 1968. Vice- 
président. puis président en 1979, de 
l’Union des Industries textiles, vice-pré- 
sident de l'Union des fabricants. Il était 
depuis 1974 membre du conseil d'admi- 
nistration du Centre français du com- 
merce extérieur et membre du conseil 
consultant de la Banque de France. En 
janvier dernier, il était élu membre du 
conseil exécutif du Conseil national «lu 
patronat français, donl il était nomme 
wice-presldent en février. Jacques Btosse- 
Duplan était commandeur de Tordre 
national du Mérite.] 


— M. et Mme Robert Bloch, leurs 
enfants et petits-enfante, 

Mme André Bloch, 
ont la tristesse de faire part du 
décès de 

Mme Gaston BLOCH, 
née Renée StmminskL 
survenu le 7 mal 1980, A l’Age de 
quatre-vingt-dix ans. 

L'Inhumation a en Ueu dans l'In- 
timité. 

147. me de Rome. 75017 Paris. 

69, me Oanneron, 75018 Paris. 


— M. et Mme Jacques Cbampy, 
ont la douleur d'aononcer le décés 
de 

Dîme Cécile CHAMP Y, 
survenu le 10 mal, dans sa quatM- 
vlngt- huitième année. 

La cérémonie religieuse aura lien 
mercredi 14 mal 1830, à 15 h. 30. en 
l'église Notre - Dame de Boulogne, 
2. rue de l’Eglise, A Boulogne, où 
l’on se réunira. 

115, rue de BeUevue, 

92100 BooJogne-sur-Belnfl. 


VENTE A CHARTRES 


GALERIE DE CBAKTRBS 
DIMANCHE 18 MAT 1980 


TABLEAUX XVII e , XVIII e et XIX e 

écoles flamande, hollandaise, française 

ATELIER DE JORDAENS 


CERAMIQUES DE CHINE DES EPOQUES : 
Han-Taûg-Song-Mlng-Tsing-Cèladoû-Sang de Bœuf-Plpefl a opium 


COLLECTION DE GRANDS IVOIRES 


Argenterie et Objets d’art XVHP et XIV» 

Commode d’époque L. XVi marqueterie 
Buffets 2 corps. XVTEI'. bols naturel - 
Grand bureau plat KRIEGER 
Grande Bibliothèque - Sièges et Meubles. 

, Exposition Jeudi, vendredi. Sa medi, os M rt. a 17 a. 

M™ J. et J.-P. LELIEVRE. C. P. 

1 bis, place du Général-de-Gaulle - 2SQ00 CH^™KS - T - (3^ 36-M-33 
CATALOGUE RAPIDE A DISPOSITION. 


— it. et Mme Edgar Cbataln. 

M. et Mme Jacques Chevalier, 

M. et Mme Jaequea Ram ber L. 
leurs enfanta et petits-enfants. 

Les familles parantes et alliées, 
ont J 3 douleur de faire part du 
décès de 

&1_ Fernand CHEVALIER, 
ancien dèpnté d’Alger, 
ancien président 

de la Fédération des .vignerons 
du département d’Alger, 
ancien président 
des Associations agricoles 
de la région d'El-Affroun. 
survenu le 9 mal 1980, dans sa 
quatre-vtagt-denjdème année, muni 
des sacrements de l’Eglise. 

La cérémonie religieuse aura Ueu 
le mercredi 24 mai. à 11 h. 30, en 
l'église de Salnt-Cyr-du-Vaudreull 
(Eure). 

15. avenue Carnot. Paris (17*). 

[N6 ie 8 décembre 1898 à Ei-Affroun 
(Algerlei. Fernand Chevalier, agriculteur, 
avait été élu membre de la deuxieme 
Assemblée nationale constituante la 2 juin 
1946, puis memnru de l’Assembiee natio- 
nal» le 10 novembre de ta même année. 
Appartenant aux commissions de l'agri- 
culture et des boissons, Fernand Chevalier 
siégeait au groupe UDI (Union démocra- 
tique des indépendants). Troisième de la 
liste d'Unlon algérienne aux élections 
législatives de . juin 1951, H n'avait pas 
Me réélu.] 


— Paris. 

Mme Camille Fouks, son épouse, 
Mlle Nicole Fouks. 

M. et Mme Gérard F croîs et leurs 
fils. 

ses enfantB et petlts-flls. 

Ses belle-mère, frère, saur, beaux- 
frères. belles- «ru ra, neveux et nièces. 
Toute la famille et les alliés, 
ont la douleur de faire part de la 
perte cruelle qu’ils viennent d’éprou- 
ver en la personne de 


M. Camille FOUKS. 


décédé le 9 mal 1986 A Paris, dans 
sa cinquante-neuvième année. 

Les obsèques auront Ueu le lundi 
12 mal 1980. 

On se réunira A 15 b. 30, A la porta 
principale du cimetière de Bagneux- 
Parislen. 

L’inbumatlon aura Ueu dans la 
sépulture de famille. 


NI fleure ni couronnes. 

Cet avis tient lieu de faire-part. 


24. square de Cllgnancourt, 
75018 Parla. 


— Le personnel de la société 
Foufcs a la douleur • de faire part 
du décès de son présid ent- directeur 
M. Camille FOUKS. 


— Mme Roger GROMAND, 
née Marie-Louise Brunet d’Evry, 
vient d’étre rappelée à Dieu le 9 mat 
1980, à 10 heures, dans la fol et 
l’espérance, après avoir repu l'onc- 
tion des malades. 

En font part avec une Immense 
douleur : 

Roger G romand, son mari. 

Bric de Fleuri au. Morte - Béatrice. 
Peter et Alexandre Behrens, Pierre- 
Gilles, Marie-Hélène et Célia Gro- 
raand, ses enfants et petits-enfants, 
Pau] et Lydla Cotasson. ses col- 
laborateurs fidèles. 

Marie-Solange et Céline Cotasson, 
ses filleules. 

Les obsèques auront Ueu A l'église 
paroissiale d'Evry - les - Ch&teaux. et 
l’Inhumation dans la chapelle du 
cbAteau le mardi 13 mal. A II b. 30. 

Le corps sera exposé au cbAteau 
d’Evry de samedi 14 heures à diman- 
che 18 heures. 


— On apprend le décés de 
Mme Mady ELEYSCH, 

née Broehier. 

[Mady Heysch, diplOmée de l'Ecole 
supérieure de Journalisme, travailla A 
■ la Vie des métiers », où elle tut direc- 
teur de la rubrique Mode et Textiles. En 
1«69, elle prit une participation majori- 
taire dans ■ l'Echo touristique » qui entra, 
en 1974, dans la Compagnie française 
d'édition (C.F.E.). dirigée par les frères 
Olive. 

Elle était directrice des Editions tou- 
ristiques Internationales, qui groupent 
notamment ■ l'Echo touristique » et « le 
Répertoire des voyages » qui tort, aujour- 
d'hui, partie de la Compagnie européenne 
de pubHcattons (CEP). 

Mady Heysch. dont ta gentillesse et la 
serviabilité étalent Jouées par tous, avait 
réussi, a force de travail, e donner A ta 
presse touristique un ton de sérieux Jus- 
tement apprécié par tes professionnels.] 


— On noua prie d’annoncer le 
décès de 

Mme le docteur 
LOIS ANGE- ALLAIN, 
survenu brutalement en Espagne, le 
28 avril 1980. 

Les obsèques ont été célébrées à 
Notre - Dame de Rennes, le mardi 
S mal. 

De la part dn docteur Yves 
Lolsance. 

Des enfants, des petits-enfants. 

De toute la famille. 

20. rue WaJdeck-Rouaseau. 

35000 Rennes. 


— Mme Georges N 1 g o t et sa 
famille font part du décès de 
M. Georges NIGOT. 
professeur agrégé d’anglais, 

officier de la Légion d’honneur, 
croix de guerre, 
commandeur 
des Palmes académiques, 
survenu A Paris, le 10 mal 1980. 

La levée de corps aura Heu le mer- 
credi 14 mal A l’hôpital du Val-da- 
Grfice. 74, boulevard de Port-RoyaL 
A 7 h. 30. 

La bénédiction sera donnée A 7 h. 

La cérémonie religieuse sera célé- 
brée le même Jour, a 16 heures, en 
l’église de Louiay (Charente-Mari- 
time). 

NI fleurs ni couronnes. 

16, avenue RelUe, 75014 Paris. 


Jacques 


et 


— Le docteur et Mme 
Perrot et leurs enfanta, 

M_ et Mme Maurice Perrot 
leurs enfants. 

Les familles Binons. Bouloy, Dlsle 
et Davesne. 

ont la douleur de faire part du 
décés de 


Mme Germaine PERROT, 
née Mnstd, 


survenu le 11 mal 1980, dans sa 
soixante-dix-neuvième année. 

La cérémonie religieuse sera célé- 
brée en l’église Balnt-Antoine-de- 
P a d o u e, 52, boulevard Lefebvre, 
Paris (15 B ), lé mercredi 14 mal. A 
8 h. 30. 


13, boulevard Henri -IV. 75004 Parla. 
90, avenue des G résinons, 

92800 Asnières. 


— M. Claude Tisserand et Mme, 
oée Mireille Reynaud. et leurs 
enfante, Jérôme et Elodle, ont la 
douleur de faire p art d u décès de 
Yvonne REYNAUD, 

née AUocclo, 

survenu le 2 mal 1980. 

Fior-dJ-Linu, 

20200 PJetranera, Bastia. 


— On nous prie d’aunoncBr le 

décès de 

M. Jean-Marie SCHEYDER, 
Ingénieur agronome INA. 
survenu le 8 mal I960, A l'Age de 
trente-quatre ans. 

De la port de Mme Jean Scheyder, 
aa mère, 

M. et Mme Bernard Rabin. 

Mlle Marie-Thérèse Scheyder, 

M. et Mine Christian Jocque, 
ses sœurs et beaux-frères. 

Mlle Paulette Chardin, sa tante, 

Jean - François, Bruno, Hervé. 
Benoit. Anne - Sylvie. Bénédicte. 
Arnaud, ses neveux et nièces. 

Des familles Day et Beroler. 

La cérémonie religieuse aura lien 
le mercredi 14 mal, à 14 b. 30, en 
l’église d’AlncrertUe (Meuse), suivie 
de l’inbamatlon dons le caveau de 
famille» 

19, rue des Capucines, 

93350 Vil! em omble. 

Alncrevlle. 35110 Dun. 


— Le docteur et Mme Jules 
Zeltoun, née Sttruh. 

Mlle Germaine Sltruk, 

M. et Mme Louis Sltruk. 

Et leurs enfants. 

ont la douleur de faire part du 
décés de 

Mme Ninette SITRUK. 

Les obsèques ont eu Ueu le lundi 
12 mal 1980. 

La famille ne reçoit pas. 


— On nous prie d ‘annoncer le 
décès de 

Mme DUONG VAN VT. 
née Le Thi Ngnon, 
survenu A Laval. A l’Ago de cin- 
quante-six ans. 

Les obsèques auront lieu le mardi 
13 ma], A ]0 h. 4.ï, aa cimetière de 
Laval (entrée rue de Paris). 

De la part de ses enfanta : 

M. et Mme Duong Truog Nghla. 

M. et Mme Cao Trleu Phong, 

M. et Mme Truong Ngoc Son. 

Cet avis tient lieu de faire-part. 

24, rue de la HubaudJère, 

53000 LavaL 


— M. et aime Albert Akerberg. 

M. et Mme Pierre Guariche. 

M. et Mme Claude Welli, 

'Thierry, Florence, Diane, Domi- 
nique, Michel. Hervé. Ariane. Pierre- 
Alain, Lucas, Alexandra. G regary, 
ses enfants, petits-enfants et arrière- 
petits-enfants. 

ont la douleur de faire part du 

décés de 

Mme Robert WELL, 


née Georgette Bloch, 
survenu le 6 mal 1980. 


Les obsèques ont eu lieu le 9 mal 
1980. au cimetière du Montparnasse, 
dans l’Intimité familiale. 


Anniversaires 


— Draguignan, Saint-Denis de la 
Réunion. 

Le 12 mal 1977. 

Alice GUERIMAND, 
née Fourcade, 
agrégée de l'Université, 
disparaissait tragiquement. EUe avait 
trente-deux ans. 

Ceux qui l’ont connue penseront A 
elle en ce Jour anniversaire. 


— Pour le onzième anniversaire de 
la mort de 

Maurice LEMOINE, 
une pensée est demandée pour 1 m 
A scs amie. 


Soufenonce* de thèses 


Doctorat d’Etat 


— Université de Toulouse TC, 
mardi 13 mal, A 14 h. 30. salle 8, 
U JL R. d'espagnol. M. Albert Belot : 
«Le théâtre de B. Ferez Golüos*. 


— Université de Parts L mercredi 
14 mai. A 14 heures, salle Louis- 
Uard, M. Paul Gendrop : e Art et 
architecture de la Méso-Amèrique 
précolombienne ». 


— Université de Paris H, ven- 
dredi 16 mal. A 14 bernes, salle des 
Commissions. Mlle Françoise Du- 
rand : c L'amélioration de l'habitat 
existant : rénovation, restauration, 
réhabilitation ». 


— Université de Paris Z, lundi 
19 mal. A 14 taenres, salle 308, 
M. Abdu £3 Hamld Naaml : 
«L’unité arabe dans la politique 
des grandes puissances pendant la 
première, guerre mondiale ». 


Bienfaisance 


■ — ■ La Fondation des Orpbellne- 
Appreotls d'Auteun. 40, rue La Fon- 
taine. Parts (I6 a ), trois mille jeunes 
répartis dans vingt-deux établisse- 
ments, organise une vente de cha- 
rité du 15 au 18 mal, JendJ et dlman- 
cba, de 10 A 18 heures ; vendredi et 
samedi, de 14 A 18 heures. 

Vous pouvez visiter nos stands, 
nous faire parvenir des dons en 
nature ou en espèces an moyen du 
C.CJ?. Paria 1629-02 Y. 


Avis 


— On nous pria d’insérer l’avis 
suivant : 

« Recherchons témoins collision aM 
entre J. EL et J. F. anorak vert le 
15 avril, A 16 h. 30, bas piste Plagne- 
Bellecote (Savoie). TéL :(89) 45-30-68 
Land wer lin. 7, rue Daudet. 88390 
Saushelm. 


Communications diverses 


— Loge GoodwlU, m» 17, vendredi 
30 mal, 16 h. 30, réception au premier 
grade du rite anglais émulation. 
L-N.F., BJP. 8L 75160 Parts Cedex 04. 
Envol de charte maçonnerie tradi- 
tionnelle libre sur demande. 


— Le banquet annuel de l'Associa- 
tion des anciens élèves dn lycée 
Henri -IV aura Ueu le Jeudi 29 mal, 
A 30 heure», au lycée, 23, rue Clovis, 
A Paris, sous la présidence de 
M. Jean BasdevanL L'hôte d'honneur 
sera M. Jean d’Ormesson, de l’Acadé- 
mie française. Prix du couvert, 120 F 
(60 F pour les moins de vingt-cinq 
ans). Inscription» avant le 24 mal 
auprès de M. Guy Bon argent, 97. ave- 
nue du Général-Leclère, 75014 Paris. 
C.CJ. de l’Association 376-07. 


SCHWEPPES : doublement unique. 
SCHWEPPES Lemon, 

« Indien Tonie ». 
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RUGBY 


Béziers et le Stade toulousain en finale le 25 mai 


C’est une finale inédite qui mettra en 
présence le 25 mai, au Porc des Princes, 
Béziers et ie Stade toulousain qui cher- 
cheront pourtant l'un et l'autre à 
conquérir le titre de champion de France 
pour la douzième fois. C’est aussi une 
finale entre deux 'équipes aux concep- 


tions de jeu fort différentes, comme on 
a pu le constater encore une fols diman- 
che il mai lors des de mi -finales. 

A Toulouse, la vieille garde biterroise 
est passée sur les Perpignanais avec la 
lenteur d * u n rouleau compresseur. 
Résultats 16 à 6, pour Béziers sans 


enthousiasmer et sans oublier la distri- 
bution de « châtaignes ». 

A Bordeaux, le Stade toulousain & tiré 
un beau Teu d'artifice contre B’rlve 
(22 à 9) tout en laissant subsister un 
doute quant à l'issue d'une partie qui 
n'aurait pas été Jouée à 15 contre 14. 


Quinze contre quatorze 

De notre envoyé spécial 


Bordeaux. — La chronique 
rugbysMque nous dit qu'en 1969 
le C.A Brive et le Stade toulou- 
sain avalent disputé une demi- 
finale du championnat de France 
dans la capitale de l'Aquitaine. 
Il y a onze ans, les Corrèaiene 
jouèrent les deux tiers de la partie 
â quatorze et s'inclinèrent fina- 
lement (8-5) devant les G mari- 
nais. Tout comme dimanche 
Il mal, au stade -vélodrome de 
Bordeaux, où les a rouge et noir b 
ont battu de nouveau les « noir 
et blanc a (22-9). 

Là s'arrête sans doute toute 
comparaison. Sur les terrains de 
rugby comme sur les champs de 
bataille, l'histoire ne se répète 
pas. elle bégaie tout au plus. 

Les témoins de la de ml -finale 
de 1969 nous assurent, en effet, 
que ce fut un match « fou, fou. 
fou » entre la grande équipe bri- 
viste des Besson, Marot, Puget et 
autres F] te et son challenger 
toulousain des Vil lépreux. Ferot, 
Bourgarel. Booal et Billières. 


Dimanche, les rôles étalent inver- 
sés. Brive était à la recherche 
de son glorieux passé, et Toulouse 
alignait sa brochette d'internatio- 
naux autour de sa troisième ligne 
magique Skrela-Viel-RIves. Mats 
de match, U n'y en eut pas, pour 
le moins pas au sens où on l'en- 
tend à ce point de la compétition. 

Pendant trente bonnes minutes 
il ne se passa quasiment rien. 
Enfin, rien de visible des tri- 
bunes Parce que. les dents rivées 
sur son sifflet, l'arbitre, M. Hour- 
quet, infligeait des pénalités au 
rythme d’une toutes les trois mi- 
nutes. C’était que les lignes avant 
se livraient à un travail de sape 
sournois destiné & briser autant 
physiquement que moralement 1 
l'adversaire. □ y a des secrets 
qu'une mêlée ne livre jamais, mais 
les Toulousains Viel et Coutin 
semblaient porter un zèle parti- 
culier à ces basses besognes En 
avaient-ils trop bavé la semaine 
dernière contre Tulle, les Bri- 
vistes ? Probablement. 


La logique absolue 


Baroud d'honneur 


Après les cent dix minutes 
de la bataille de Clermont- 
Ferrand, Lachassagne, Calvin. 
Garrouste et Chautard. avalent 
dû se faire recoudre le cuir, et 
quatre autres. Dalès, Joinel, 
Touret et Modin, avalent dü soi- 
gner des hématomes. Alors, & la 
trente-deuxième minute, da. s le 
choc d’un regroupement. Chau- 
tard joua les redresseurs de torts: 
Il étendit pour le compte le 
« noir et rouge b Coutin. et l'ar- 
bitre l’expulsa. C'est la règle du 
jeu. A ce stade du championnat, 
celui dont les nerfs craquent 
doit être Irrévocablement sanc- 
tionné. 

Mais dès lors, à 14 contre 15. 
la partie était trop Inégale pour 
Brive. Joinel n'avait pas l'abat- 


tage de la semaine dernière. 
Thlot, le buteur exceptionnel des 
matches précédents, avait une 
guigne noire. Lu: qui avait une 
réussite de 50 % dans ses coups 
de pted il en rata dimanche 
six sur huit, laissant échapper des 
« Oh., b de dépit aux supportera 
corréziens. Et. manifestement, le 
« sorcier » de l'équipe, l’entraî- 
neur Claude Bastié. n'avait plus 
de tour dans son sac à malices. 

Les diables « noir et rouge » 
pouvaient, dans oee conditions, 
s'en donner à cœur joie. Quatre 
fols, lis allèrent à l’essai, par 
Sfcrela <41*1 , Santos (50*). Novès 
(65*) et Gabernet (73*). dans des 
coups de rureur collective ou sur 
des traits de gén.e individuels. 


Quelques feux d'artifice 


Le compte aurait été plus lourd 
si les Brivistes n’avaient pas dix 
fols sauvé les meubles des incen- 
dies allumés sans cesse par Ga- 
bernet, Noves et Vlel. Pourtant, 
ces quelques feux d'artifice ne 
nous ôteront pas de l’Idée que la 
vraie partie n'a pas eu lieu On 
en veut pour preuve les cinq 
dernières minutes. 

Ils étaient archl battus, les 
« noir et blanc ». Vidés, 
écœurés, meurtris, deux d'en- 
tre eux. Galvin et Blache. 
avaient regagné le banc de 
touche. Le tableau d'affichage les 
donnait à 22 contre 3. Que de 
bonnes raisons pour laisser courir, 
baisser pavillon. Eh bien, non ! 
Joinel y alla une dernière fols de 


son coup de gueule, s'empara de 
l'œuf de cuir, fit 5 mètres. lança 
sur la droite à Chadebech. qui nia 
droit devant. 30 mètres, puis Coq 
récupéra la balle et. avec Dles. 
conquit encore quelques mètres. 
Le béton toulousain les arrêta. Un 
Instant seulement. Les Brivistes 
repartirent sur ia gauche : Coq. 
puis Puid-bois. qui zalopa à 
l'e6sai : 22-9. par la grâce d'une 
transformation de Thiot Et. pour 
finir, encore un baroud sur la 
ligne de buts toulousaine, pour 
l'honneur. 

Mais les « no:r et rouee i> ne 
pouvaient plus perdre, dira-t-on. 
C'était, en effet, loué Oui, mais 
à quatorze contre quinze. 

ALAIN GIRAUDO. 


L'ennui. Un ennui solide comme 
le pack de Béziers, féroce comme 
ces multiples brutalités — le seul 
secteur ou Perpignan ne fut pas 
dominé, — pesant comme, peut 
l'être la domination excessive 
d'une équipe sur l'autre. Sauf à 
être supporter d'un camp ou de 
l'autre iL même alors. A. brailler 
ou à lancer des bouteilles de bière 
sur le terrain pour passer le 
temps, quel plaisir inédit a-t-on 
pu trouver à cette demi-finale de 
championnat de France? Béziers 
a battu Perpignan par 16 points 
à 6. Voilà tout. Voilà qui est bien 
pour Béziers et bien malheureux 
pour le rugby catalan. 

Ce fut une partie d’une absolue 
logique, d'une consternante bana- 
lité. Jamais, en effet, le pack de 
Béziers n'a été aussi fort, aussi 
lourd, aussi dominateur que celui 
de cette année. Jamais le pack de 
Perpignan, qui. une semaine aupa- 
ravant. avait « dévoré » celui de 
Bagnéres. n'a été aussi ridiculisé, 
aussi humilié, autant châtié qu'il 
le fut dimanche 11 mal à Tou- 
louse. 

Pour qu'un match reste un 
match, il y faut deux équipés ou 
plutôt, selon le tour que prend le 
rugby aujourd'hui, deux lignes 
d'avants n y en avait bien deux, 
mais de tonnage différent. A l’ab- 
solue maîtresse biterroise symbo- 
lisée par se» sts i vieux ». Paco. 
Vacquerin. Martin, Palmtè. Estève, 
Buonomo. l'équipe catalane n'eut 
à opposer que sa vaillance. Cela 
ne mène pas très loin race à 
Béziers, prodigieuse machine à 
pousser. Après une demi -heure de 
jeu à peine, le meilleur avant de 


Perpignan, le deuxième ligne 
Imbemon, ne pouvait plus suivre 
le rythme, non pas rapide, mats 
lourd de cette partie de bras de 
fer. Ce qu'avec l'âge les avants 
de Béziers, qui depuis dix ans 
maintenant occupent le rugby 
français, ont perdu en vivacité, 
ils l'ont gagné en maîtrise, en 
tranquille assurance. Six vieux 
avants pour s'asseoir sur l'adver- 
saire. et puis deux jeunes, déga- 
ges du cadre étroit des mêlées 
ouvertes ou fermées pour conclure. 
Ce fut bien fà le seul enseigne- 
ment de ce match. 

Deux joueurs 
de grand avenir 

Si l'équipe biterroise n'a pas su 
ou pu encore remplacer pleine- 
ment ses deux Joueurs de ta char- 
nière. Astre et Cabrol — malgré 
toutes les qualités de Morrisson 
et de Fort, — si Cantoni à l 'ar- 
riére reste encore l'élément le plus 
vif d'un ensemble plus tourné vers 
la défense que l’attaque, Béziers 
a su tout de même trouver deux 
joueurs de grand avenir. Il s'agit 
des deux troisième lignes aile. 
Cordler et surtout Lac ans, dont 
les accélérations et la force de 

r nét ration furent à l'origine et 
la conclusion des deux essais 
b i terrais en première mi-temps. 
Les deux jeunes de Béziers iront 
avec leur équipe en finale — la 
huitième en dix ans. Et Us y 
seront opposés à deux « vieux » 
toulousains Skrela et Rives. Rien 

S ue pour cela la finale vaudra 
'être vue. — P. G. 


SPORTS ÉQUESTRES 

Les Français dominent à Rome 

De notre envoyé spécial 


GOLF 

OPEN DE FRANCE 

Norman frappe et gagne 


Ils ont dû se sentir revivre tous 
ces vieux laboureurs de gazon, 
tous ces vieux gentlemen à cour- 
batures et à cravates club. là. au 
rendez-vous, à traîner la canne 
et à soupirer de plaisir devant les 
roublardises d'une bande de talen- 
tueux vauriens Invités par eux à 
venir disputer le soixante-qua- 
trième open de golf de France 
sur leur très chic et très ferme 
parcours de Saint-Cloud. 

Joli terrain. Les fairways ont de 
la semelle de monarque sur le 
rable. ça se sent. On peut recevoir. 
Léché, tondu à l'ancienne, pas un 
bosquet laissé au hasard Bien 
sür, peut-être un peu tendre pour 
les duellistes habitues à se faire 
«jamaquês» dans les sanctuaires 
de haute compétition, mais 
sérieux tout de même et tellement 
élégant. 

C’est sans doute au nom de 
cette élégance qu'on avait de- 
mandé à Johnny Miller de faire 
un petit effort et de passer par 
Paris pour mettre un peu d'ani- 
mation dans une compétition qui 
depuis quelques années en man- 
que singulièrement. Johnny est 
arrivé, Miller a Joué — très 
moyennement avec son très grand 
style — exlt Johnny Miller. 

La seule menace américaine 
mise assez rapidement hors de 
combat, les Britanniques ont 
gloutonnement visé le haut du 
tableau. H y avait Ken Brown le 
jardinier — U retire les pous- 
sières d'herbe avec tant de manié- 
risme sur les g reçus qu’on lu] a 
déjà codé plusieurs amendes pour 
jeu lent - Ken Brown avec son 
sérieux de petit chanteur & la 
Croix d'Oxford; il y avait Mau- 
rice Bembridge. sergent de l'ar- 
mée des Indes, très saunant dans 
les revers de fortune: Bernard 
Gallacher, le tenant du titre, un 
Ecossais tout ce qu’il y a de 
solide, Sancty Lylë, avec son 


siving de forgeron. :ong. sonore, 
un rustaud qu: lait déjà beau- 
coup parler de lui: il y avait 
Brian Barres. Georges Cu.len. 
lan Mo.vçy. ; e cjr:eux Mose.ï qu. 
a du mal à lever ses balles et 
marche comme M. Hulot Enfin. 
II y en avait beaucoup de c« 
gens d'Angleterre qui recommen- 
cent à Jouer un peu sérieusement 
à ce sport qui. si on en croit les 
bons auteurs, a été inventé par 
eux. 

Beaucoup mais pas assez pour 
contrarier la démonstration d’une 
brute blonde aux yeux bleus oui 
va. durant quatre fours (67-66- 
08-67). laisser l'Union Jack flot- 
ter loin derrière 

Greg Norman, le phénomène 
Australien, vingt-cinq ans Du 
marbre Personne ni rien ne pou- 
vait lui résister, même pas le 
parcours, qu'il matraque avec un 
total de moins vingt sous le 
score idéal Un redoutable frap- 
peur. joueur complet, sang-froid 
en acier trempé. Les autres l'ont 
laissé partir et ont ferraillé pour 
la seconde place <• The irtnner 
tafee al I». comme on dit. Oui. le 
gagnant prenait tou: 

Alors, évidemment, avec un tel 
démolisseur dans la place, le 
tournoi a sévèrement perdu de son 
intérêt. Mais U faisait beau, et 
Saint-Cloud, répétons-le. est un 
endroit très très comme U faut 
JEAN-PIERRE QUÈLIN. 

1. 265. Norman f Australie). G7. 68. 
M. 67 ; 2 278. Mowy (Oroadp -Breta- 
gne), M. 72. 71. B9; 3 279, Ly| e 
(G.-8.1. 69. 69. 73. 6S ; 4 280. CUl- 
b-n [G -B). 73. 71. 71. 66; S n 
aequo. 281. Barnea (G -B >. 89. 75. 

70. 67. Gin a lAuatri. TO 71. 69. 71. 
D Wataon (Aïr Sud). 68. 71. 7l 71; 
S e ' aequo 282. M. Baüestero* Œ*p.). 
69. 60. 73. 71, 71, Tmrnsend (G.-B.), 

71. 72. 70, 69, et Bembridge (G.-B.). 
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Rome. — Coupe des nations 
et Grand Prix de Rome à leur 
actil. les Français auront. Vili3 
Borghese. attaque la saison éques- 
tre en conquérants. 

Clôturant ie quarante-huitième 
concours hippique international 
orriciel d'Italie, le Grand Prix 
disputé samedi 10 mai sous un 
ciel radieux a en erret consacre 
la victoire du jeune Frédéric Cot- 
tier. montant l'alezan Flambeau C 
sur le compte duquel nous avons 
eu déjà l’occasion de nous exta- 
sier. Ce nis de Un orince. étalon 
de pur sang du haros national 
de Samt-Lô. est appelé, écrivions- 
nous. à occuper une place de tout 
premier plan dans les annales du 
sport equeslre. Il nous a. à Rnme. 
par deux (ois en quarante-huit 
heures, régalés de toute la gamme 
de ses talents : cinquame-six 
obstacles sautés en deux compé- 
titions sans en effleurer un seul I 

Quarante et un concurrents re- 
présentant douze nations tinrent 
en haleine, trois heures d'horloge, 
le public où se remarquaient les 
jeunes beautés romaines rivali- 
sant entre elles de grâce, d'elé- 
gance. d'enthousiasme aussi 
L'epreuve courue en deux man- 


ches avec barrage en cas d'éga- 
lite de points, était en sévênte 
à la limite de l'épure et les cava- 
liers devaient compter sur la te- 
nue de leurs chevaux, sur l'Inté- 
grité de leur cœur et de leurs 
pieds pour prétendre à La victoire 
ou se comporter avantageuse- 
ment. Sur le terrain. Juge un peu 
sec par les intéressés, treize obs- 
tacles avaient été places dont une 
rivière au numéro 5, suivie d'un 
double qu’il fallait couvrir avec le 
maximum d'impulsion, impulsion 
ne signifiant pas obligatoirement 
vitesse. Ici beaucoup de chevaux 
demandaient- violemment des rê- 
nes et n'en reçurent pas toujours. 
Mais c'est au triple inscrit en 
numéro 9 que les incidents abon- 
dèrent. On y Joua beaucoup aux 
quilles et on y dénombra trois 
chutes. Tout cavalier ayant re- 
cours à une aide de complaisance 
pour remonter sur son cheval se 
voit automatiquement éliminé. 
Tel est le règlement qui. à Rome, 
n'a pas été appliqué et, ma fol, 
avec ie iury. plaidons pour l’in- 
dulgence Les bonnes volontés 
n’ont pas manqué pour remettre 
en selle et un peu lestement les 
malchanceux. 


« Fidélité » 


Sept cavaliers seulement bou- 
clèrent san* laute le premier tour: 
Kevin Bacon. l'Australien ex- 
volant qui a opte aujourd'hui 
pour la fixité, ie crack espagnol 
Luis Alvarez Cervera. le Suisse 
Arthur Blinekensdorier. vain- 
queur Tan passé, le Brésilien Car- 
neiro et rrots Français Frédéric 
Cntner. galopant bien au-dessus 
du lot. Hervé Godlgnon sur 
Gitan — dont le proprietaire, 
s'identifiant â son cheval, ne sup- 
porte pas la plus légère critique, 
sou dit en passant — et enfin 
le très jeune, très modeste et très 
sympathique Etienne La boute, 
officiant sur la grise F>dcliié. 
dont l'histoire n'est pas banale Sa 
mère, une rosse complètement 
dépourvue de valeur intrinsèque, 
n'avalt jamais connu d'autres 
fonctions que de tirer une fois 
l'an une charrette destinée au ra- 
massage des feuilles mortes. Le 
reste du temps, elle le passait à 
paresser et rêvasser au pré Dn 
Jour, façon de rigoler un bon 
coup, elle fut livrée à un anglo- 
arabe sans emploi, dans le proche 
voisinage Le résulta l de cet 
accouplement donna Fidélité. 
Elle fut découverte à huit ans. 
puis dressée ou plutôt redressée 
par Etienne, personne ne voulant, 
malgré sa beauté physique, 
monter cet animal réputé ingou- 
vernable. voire rétif 

Mais retournons à la piste A 
l’issue de la seconde manche dis- 
putée sur un parcours different 
— obstacles rehausses et dis- 
tance diminuée — les candidats 
à la palme, quatre seulement, 
étaient invités à s barrer » : Cot- 


tier. Bacon. Blfnckensdorrer et 
Laboute. Parti le premier le 
Suisse commit une faute qui 
valut à son brave cheval retour 
au paddock quelques coups de 
sonnette intempestifs sur les 
gencives. L'Australien Bacon se 
payait une perche au troisième 
élément, du. triple. Quand vint le 
tour de Flambeau C un grand 
silence se Ht dans l'arène, 
comme au théâtre. Le cheval 
ayant tourné dans un canter et 
sans bavure, le suspense fut de 
courte durée. Ln boute, pour sa 
part, renversa une perche et 
e.^uya un refus à l’abord du tri- 
ple. Ainsi la cause était enten- 
due Cotti er triomphait sur toute 
ia ligne. Mais Fidciifc. la Hile 
sans hérédité avouable, n'en 
figura pas moins à la quatrième 
place à l'alignement de parade. 

ROLAND MERLIN. 


JEUX OLYMPIQUES 

Les athlètes de haut niveau 
lancent un appel pour la participation 

Le Conseil d'administration du Comité national olympique 
et sporttf français devait se réunir à Paris le 13 mai eh dépit 
des diverses pressions pour qu'ü repousse cette assemblée. 
Toutefois les hésitations d’un nombre de plus en plus grand 
de responsables sportifs faisaient qu'ü n’était pas sûr que le 
CJV.O.S-F. confirmât ou infirmât définitivement sa décision 
de participer aux Jeux olympiques de Moscou. 

Afin de vaincre ces hésitations, auxquelles ne sont pas 
étrangères les positions ambiguës des pouvoirs publics, le 
comité des athlètes et des entraîneurs de haut niveau qui 
s'êtatt constitué en février dernier pour a dire oui aux Jeux 
olympiques b a lancé lundi matin 12 mai à Vlnsütut national 
du sport et de l'éducation physique f INSEP) un « appel aux 
athlètes du monde entier s. 

Le texte de cette proclamation qui a été lu symbolique- 
ment par le Français Patrick Abada, r Allemande Comelia 
Hanisch et T Américain Peter Schnugg. Indique notamment : 
« Ces cinq anneaux olympiques sont les derniers maillons 
de ia coexistence pacifique. La jeunesse sportive doit symbo- 
liser l'exemple et l’espoir poux toute la jeunesse du monde. 
Personne n’a le droit de nous priver des Jeux olympiques 
auxquels nous aspirons tous. » 

Le comité des athlètes et des entraîneurs envisage de 
demander au président du C.I.O. la posstbüité d’accepter les 
inscriptions individuelles des athlètes dont le pays aurait dé- 
cidé le boycottage. 

De son côté, la fédération des gaullistes de progrès (gaul- 
listes d’opposition, que préside M. Jacques Blache, a rappelle 
son profond attachement à la participation de la France aux 
Jeux olympiques de Moscou. 11 est clair, pour elle, que la 
situation en Afghanistan n'est qu’un prétexte pour le boycot- 
tage des Jeux olympiques par les Etats-Unis, qui remettent 
en cause l'olympisme et le sport de niveau International • 
Elle lance un appel pour qu’s un vaste mouvement impose 
en France, pour la paix et les sportifs du monde, la partici- 
pation de notre pays aux Jeux olympiques.» 


ATHLÉTISME 

La revanche de Kozakiewicz 
5,72 mètres à la perche 

Le Polonais Wladislam Kozakiewicz est un champion 
orgueilleux. Moins de deux semaines après avoir c cédé » 
le record d’Europe du saut à la perche au jeune Français 
Thierry Vigneron (5M7 mètres J ü a remis les pendules à 
Vheure olympique, dimanche 11 mai. à Müan , en franchissant 
5.72 métrés, soif 2 centimètres de mieux que le précédent 
record du monde établi en 1976 par Y Américain Dave Roberts. 

A vingt-sept ans, ce superbe athlète, surnommé le Marin 
de la Baltique, a donc réussi là où les ieunes générations 
française et soviétique ont échoué depuis deux ans. Cest en 
quelque sorte une revanche pour ce champion qui avait été 
écarté de la course au titre olympique, d Montreal, à cause 
d’une foulure alors qu’ü était le grand favori. 

U a réussi à franchir 5,72 mètres à son deuxième essat 
ef échoua ensuite de fort peu à 5/7 mètres Toutefois, l'escalade 
des sauteurs à la perche semble loin d’être terminée A 
Colombes, en effet, lors des Interclubs, le Français Michel 
Beüot a réussi 5,60 mètres (troisième meilleure performance 
mondiale de l'année ) et a échoué peu après à 5J1 mètres. 

Les lanceuses de la RJ) A. continuent également leur 
extraordinaire progression. Au lancer du disque Evelyn Jahl 
a établi un nouveau record du monde avec 71J50 mètres à 
Berlin-Est (ancien record 70,72 mètres en 1978 par eüe-mëmei. 
Quant à /bwta Slupianek elle a fait progresser pour la 
seconde fois de l année le record du monde du lancer du poids 
en atteignant 22,45 mètres (ancien record 22J36 mètres). 


Alpinisme 


Deux alpinistes japonais, Ozakl 
Tahasht el Shlgeh (no Tsuneo. ont 
rittsst. le 9 ma i, la première ascen- 
iion de l’Everest 18 848 mètres) par 
la face nord. Une semaine plus tôt. 
un autre membre de l’expédition, 
Kaio Yasuo. était devenu le premier 
d anger à réussir l'ascension par la 
lace nord-est, située en territoire 
chinois. 

D'autre part, des recherches Dont 
être entreprises par les autorités 
népalaises pour essayer de retrouver 
le Français Nicolas Jaeçer. qui a 
entrepris l'ascension en soiifalra et 
sans oxygène du mont Lhotse, le 
troisième sommet au monde ffi su 
mètres). L'alpiniste chamonlard 
s'était donné quinze jours pour 
réussi, cette ascension et aurait dû 
regagner nm e amp de base au plus 
tard le vendredi 9 mai. 


r -DEJA DH TEMPS D 
NOS GRANDS-PARENTS 

en. Rue <k Provence 


ETAIT LA RUE DE 

('ARGENTERIE 

BIJOUX 

La tradition se perpétue... 

Henri HERMANN 

au B” 46 

VECT& ACHAT - NEUF, OCCASION 


Dans la poule des demi-finales 
au tournoi pràulympique féminin. 
dispu ’ à Varna, l'équipe de France 
a ubi deux nouvelles défaites race 
u ta Corée du Sud rai it 63) et d la 
H on q ne (63 A 6*t. Après quatre 
matches. les Elats-Unts et la Tchéco- 
slovaquie sont en tête avec un point 
d'avance sur la Yougoslavie, la 
Corée du Sud et ta Hongrie i a 
France est sixième. 


Escrime 

L'Union soviétique a gagné le 
Tournoi des sept notions de fleu- 
ret. samedi J0 ma i. à Saarloua. 
Arec sept victoires, les Soviétiques 
ynt devancé les Italiens 16 £!«.), 
les Allemands de ('Ouest 14 vict.l, 
les Polonais H net.} et les Français 
(4 victoires). 

Handball 

CHAMPION'?) AT DE FRANCE 
POULE FINALE 
f deuxième Journée) 
•Salnt-Maur bai Parta UC... 21-14 
•Qagay bot St-Mamo-d 'Hères 23-J6 

Classement : L Gagny, 10 pta ; 
2. Salnt-Maur. 8: 3. Paris 17-C. et 
Salni-Marcln-d'Hères. 7. 

Tennis 

Le Nation’s Cup opposait dfmon- 
ÿe il mai. d Dusseldorf. l'Italie aux 
Uashet-Rnll Ftats-Unis et l’ Allemagne à la Suède. 

■ Au Cours de cette deuxième ren- 

contre. Guillcrmo Vil as a enfin mis 
un terme a la séné de ses déconfi- 
tures devant son éternel vainqueur 
Bjom Bar g. Jouant avec une maî- 
trise plus grande encore qu’a 
Monte-Carlo — au sa réplique avait 
deiù été excellente. — témoignant 
de cette condition physique extra- 
ordinaire qui lui avait permis de 
venir d bout de McEnroe en Coupe 
Daru. Filas Ta emporté en trois 
sets. 6-3, 1-6, 6-1. 


Cyclisme 

C’est un petit Tour d’Espagne qui 
Cest terminé dimanche il mai, a 
Madrid, par la victoire de Faustmo 
Ruperes. 

Cette faiblesse relative- de t'cffcc- 
tlf est un fli'menr tenf n faui 
tenir compte lorsqu'il s’agit d'iatcr- 

prtfte» ta per/ormaicc au demeura- r 
encourageante de Bernard Thfven • t 
Momentanément quatrième du cia*. 
ecmeni gênerai, le Français rétro- 
grada d la suite d'une cAutc. Cepen- 
dant, U réussit à franch.tr nn col 
en tête, ce qui ne s’italt pas ru 
députa trois ans. „ 


Volley-ball 


L’Association du sjion universi- 
taire lyonnais (ASOLJ a conservé 
son titre national féminin. Apres 
les truie tournois des u, les Lyon- 
nais ont devancé Clamart, Tour- 
coing et Montpellier. ■ 
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<La Terrasse», d’Ettore Scola 


Sections parallèles Premiers butins 


(Suite de la première page J 

Quant au cinquième personnage 
(VTttorlo G as 3m an), un député commu- 
niste. il rôve de mettre son cœur à 
nu devant les camarades du part] et 
de leur demander s'il a le droit ou 
non d'abandonner sa vieille compa- 
gne pour partir avec celle qu'il aime. 

De ce récit crépusculaire, si grave 
et et désenchanté, Ettore Scola a 
réussi à faire un film qui n'est Jamais 
morose. Pour dire le pourrissement 
des êtres, l'effroyable faillite i quoi 
tant d’existences aboutissent, pour 
dire que tout est vanité au royaume 
de l'argent et de la gloriole, c'est 
à la satire, à la peinture de mœurs 
acerbe^ parfois i la pure bouffonne- 
rie qu'H a recours. En fait, tout Ici 
est dans la subtilité, le pouvoir de 
suggestion, l'extraordinaire virtuosité 
de la mise en scène, dans cette 
cadence qu'impriment au film, entre 
deux ■ portraits ». les Incessants 
retours à la réception mondaine, 
dans la connaissance qu'ont les 
auteurs d'un sérail auquel iis appar- 
tiennent. 

La fin est superbe. Un orage a dis- 
persé les invités à l'intérieur de la 
maison, les femmes d'un côté, les 
hommes de l'autre. L’un des hommes 
fredonne « Stormy Weather », puis 
tous ae mettent à chanter en chœur. 
Et, tandis que la pluie continue de 
balayer la terrasse, du haut d'une 
galerie, tels deux Juges Impossibles, 
la jeune fille aperçue au début du 
film et son ami observent le spec- 
tacle : au loin leurs mères qui papo- 
tent, et là. sous leurs yeux, réfugiés 
près d'un piano, ces vieux collégiens 
nostalgiques et déboussolés, ces 
naufragés de la vio que sont leurs 
pères. 

En 1977. Ettore Scola, qui pré- 
sentait à Cannes Une journée parti- 
culière, avait été la grand oublié 
du palmarès. Espérons que le Fes- 
tival de cette année lui sera plus 
favorable. La Terrasse est digne des 
plus hautes récompenses. 


Le sujet des Héritiers, film de la 
réalisatrice hongroise Marte Meszaroe, 
n'est pas de ceux qu'on acoepte 
d'emblée. A Budapest, en 1936, une 
jeune femme de la haute bourgeoisie, 
irès amoureuse de son mari (un 
officiai), persuade sa meilleure amie 
de lui « faire » l’enfant que ea sté- 
rilité l'empéche d'avoir. La géniteur 
sera évidemment le mari. 

Tel est le point de départ. Marta 
Meszaros l'impose, mais non sans 
un embarras dont le film se ressent 
Par la suite, elle frôle encore sou- 
vent le mélodrame, le mari tombant 
amoureux de la mère de son enfant 
et celle-ci (qui est juive) étant â 
la fin de la guerre, arrêtée et 
déportée. 

On frémit â te pensée de ce qu’au- 
rait pu devenir cette histoire entre 
d’autres mains que celles de la réa- 
lisatrice de Neuf mois et de Comme 
chez noua. Il existe heureusement un 
« miracle Meszaros », miracle de 
sensibilité et de perspicacité, miracle 
d'une femme qui parle de see sœurs 
comme aucun homme (sauf Bergman 
peut-être à qui certains pians font 
penser) ne saurait le faire. Ce qui 
compte dans ce film, c'est te regard 
de la cinéaste, c'est la manière dont 
elle décrit fa tendre complicité de 
ses héroïnes, leur étrange ressem- 
blance, l'ambiguïté de leurs rapports, 
puis la Jalousie effective et chamelle 
qui bientôt les sépare. Entre Isabelle 
Huppert, d’abord passive et résignée 


MORT DU COMÉDKN 
HENRI CRÉMtEUX 

Le comédien Henri Crémleux 
est mort le samedi 20 mai à 
Cassis des suites d'une crise car- 
diaque, au cours d’une confé- 
rence sur Frédéric Mistral H 
était âgé de quatre- vingt-quatre 
anc 

fNÔ Marseille en 1896. après avoir 
commencé des études de droit. U 
monte à Parla, se fais engager dans 
la troupe de l’Odéon, gagne sa vie 
et apprend son métier eu Jouant 
itam les tournées de province et 
lee théâtres de quartier, nombreux 
8 cette époque, et dont les program- 
mes changent chaque semaine. En 
1918, 11 tente une rupture avec 
la vie d'artiste et s'installe en em- 
menant sa femme dans une ferme 
des Cévennes. Le retour & la terre 
dure deux mois. Henri Crâmlenx 
accepte sa situation d'éternel second 
rôle, ne cesse de paraître sur «*ne, 
de tourner — près de cent filma , 
dont te dernier e Au bout du bout 
du baæ ». de Victor Lancrax. H par- 
ticipe aux débute de te radio et 
de te télévision. U eu était une 
figure familière. H a continué i 
travailler Jusqu'à son dernier Jour.] 
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(elle est de condition modeste), et 
LUI Monorl, dont l'assurance est celle 
d’une « héritière » fortunée se pro- 
duit peu à peu un transfert de supé- 
riorité qui devient évident après l'exé- 
cution d'i » pacte ». La première sort 
de répreuve déchirée mais prête à 
affronter l'avenir, alors que, en dépit 
de sa « victoire la seconde n’est 
plus qu’une femme humiliée et frus- 
trée. 

On retrouve dans oe flkn les thèmes 
chers à Marta Meszaros, l'épanouis- 
sement de la grossesse, le pouvoir 
de la maternité (la scène de l’accou- 
chement est admirable). On y trouve 


également — ce qui est nouveau 
chez elle — une évocation raffinée 
de la Hongrie d'avam-guerre, d'un 
monde luxueux et suranné, promis è 
1a destruction. Le personnage de 
l'homme (Jan Nowlcki) — de ce beau 
m&le constamment manipulé — est 
dessiné avec finesse. Les deux comé- 
diennes sont remarquables. SI bien 
qu’après avoir craint le pire, c'est 
finalement d'un film en clair-obscur, 
feutré, tamisé, comme éclairé de l'In- 
térieur par le feu des passions, et 
parfois très prenant, que l'on ee 
souvient 

JEAN DE BARON CELLI. 


L'Allemagne et la Chine 


Kolgeateüt (la bavure) de Ber- 
nhard SinkeL. représentant la 
République fédérale d’Allemagne, 
n'a pas fait samedi grande im- 
pression. La surveillance exercée 
en Allemagne de l'Ouest par l'Etat 
et sa police sur les citoyens *onp- 
çonnés d’« activités antidémocra- 
tiques» est un problème contem- 
porain qu'ont abordé de front, 
dans les œuvres fortes. Schloen- 
dorff et Reinhard Hauff. Bemhard 
Sinkel (nous le connaissons en 
France pour une comédie sur le 
troisième âge, Ltna Brdke fait 
sauter la banque) a traité ce pro- 
blème d’une fagon romanesque 
dans un film policier bien plus 
que politique. Un professeur de 
C£.T„ déjà abandonné par sa 
femme, est piégé, à cause des 
agissements de certains de ses 
élèves, par un agent en Imper- 
méable. Celui-ci appartient à une 
brigade d’intervention contre la 
subversion et, responsable d'une 
< bavure », Ü se sert du profes- 
seur pour tirer son épingle d’an 
jeu très bizarre dont an peut dire 
quH est « kafkaïen ». parce qu'on 
n’y comprend pas grand-chose. 


Grâce à Die trie h Lohmann, 
directeur de la photographie, le 
réalisateur a fait de Berlin-Ouest, 
où les personnages vivent et se 
débattent dans une sorte de pé- 
nombre crépusculaire, un lieu 
chargé d'angoisse et de fatalité. 
Cette traduction esthétique et 
mythique de la ville a plus d’im- 
portance que l'intrigue. Mais elle 
ne mène pas très loin. 

Nous avons vu dimanche (hors 
compétition) un long métrage 
d'animation chinois, N enfui 
dompte le roi Dragon, produit par 
le studio de Shanghai. Un petit 
garçon, né dîme fleur de lotus, 
enfermé dans une boule que sa 
mère a portée en eDe pendant 
trois ans. s’oppose au roi Dragon, 
tyran des profondeurs maritimes, 
exigeant des enfants vierges en 
sacrifice. Lutte du bien et du 
mal, mande des vieilles légendes 
nationales, union heureuse dîme 
tradition picturale chinoise et du 
dessin animé façon Walt Disney, 
ce film est beau, attachant, par 
ses couleurs, ses trouvailles poé- 
tiques. 

JACQUES SICLIER. 


S'il fallait une comparaison, 
elle serait champêtre. A Cannes 
on ouellle, on fette, on trie, on 
glane, on va à la pèche et è 
la chasse aux films. Puis on 
compare et on a beau avoir par- 
couru les mêmes terrains, on 

n' arrive jamais au même résul- 
tat car, comme chacun sait, 
tous les goûts sont dam la 
nature. Mais enfin il y avait /us- 
qWIcl beaucoup de choses à 
ramasser. 

La Semaine de la critique a 
commencé particulièrement haut 
avec un film polonais. Acteurs 
provinciaux C'est le premier 
long métrage tfAgnleszka 
Holland pour le cinéma (elle 
a signé quelques mises an 
scène d la télévision). Scéna- 
riste de Sans anesihêsie. de 
Walde, elle se situe bien dans 
la lignée des cinéastes hongrois 
et polonais actuels, attachés 
è êiuolder lé heurt des volontés 
Individuelles et des pesanteurs 
sociales, 6 décrire le plus fidè- 
lement et le plus humainement 
possible des personnages, des 
fonctions, des milieux. 

Les acteurs tfAgnleszka 
Holland montent une pièce de 
Stanislas Wyspanskl, la Libéra- 
tion. Peu Importe que le spec- 
tateur n'en ait jamais entendu 
parler, il n’y a qu'un enjeu i 
comprendre : certaines répliques 
du rôle principal ont trop de 
résonance politique et philoso- 
phique, le metteur en scène 
(un Jeune arriviste venu de 
Varsovie) les supprime, r Inter- 
prète se bat pour les conser- 
ver. Dans I" affrontement H 
manque de tout perdre, sa 


MUSIQUE 


ABBADO, BRENDEL ET LE LS.0. 


Un concert en trois actes 


De même que (es théâtres peu- 
vent être excellentes salles de 
concert, certains concerts ressem- 
blent parfois à des pièces de théâ- 
tre. Témoin celui que le London 
Symphony Orchestra a donné 
samedi soir au Théâtre des 
Champs-Elysées. Le programme 
édité en début de saison annon- 
çait le Deuxième Concerto pour 
piano de Beethoven et la Sympho- 
nie n° 5 de Mahler. 

Premier acte : le public investit 
la saUe ; sur V estrade les musi- 
ciens arrivent un à un, s'accor- 
dent harmonieusement. Bientôt, 
l’orchestre est au complet, moins 
le harpiste, bien entendu, puis- 
qu'il n'a rien à jouer dans la pre- 
mière partie ; seul son instrument 
témoigne qu'ü viendra. Le concerto 
peut commencer. Abbado a réglé 
toutes les nuances de r orchestre 
sur celles du piano et Alfred 
Brendel fait rendre au clavier 
les sonorités les plus différenciées 
qu'on puisse imaginer. Par un 


léger retard sur une note, par une 
attaque incisive ou en frôlant 
seulement les touches, ü com- 
munique merveilleusement cet 
humour qu'ta sent dans la musi- 
que de Beethoven et on sourit 
d'aise à l'entendre. Seulement c’est 
le Premier Concerto et non le 
Deuxième qu’ü est en tram de 
jouer : n’importe, c’est si beau 
que les chiffres ne font rien à 
Vatfaire. Applaudissements , rap- 
pels, joie générale. 

Deuxième acte. Les musiciens 
reviennent, attendent l’arrivée du 
premier violon, lorsque quelques 
voix péremptoires, puis vingt, 
puis cent, réclament a Mahler ! » 
de toute la force de leurs pou- 
mons. Les membres de F orchestre, 
qui ne prononcent pas de la mé' ze 
façon le nom du compositeur 
autrichien, croient à quelque 
revanche : ont-Üs si mal joué 
tout à Fheure? Abbado, accueilli 
par des sifflets, indique d’un geste 
qu’il ne comprend pas.~ Un 
homme se lève dans V assistance , 


Le gâteau if anniversaire d’Isaac Stem 


Pierre Voslinsky, directeur 
des programmes et services 
musicaux de Radio-France, à 
offert à Isaac Stem un gros 
gâteau d’anniversaire pour ses 
soixante ans : seize concerts 
en sept semaines (du 13 mai 
au 28 juin) avec l'Orchestre 
national et le Nouvel Orches- 
tre 'philharmonique de Radio- 
France -, ce qui revient à dire 
que c’est le fêté qui sera le 
pâtissier, pour notre joie. 

C’est en effet en 1920 que 
Stem est né en UJi.S.S., aux 
confins de VÜ (crame, mais ü 
avait un an à peine quand ses 
parents émigrèrent aux Etats- 
Unis. En 1935, il faisait ses 
débuts à Carnegie Hall sous la 
direction de Pierre Mont eux. 
Considéré immédiatement 
comme un des premiers violo- 
nistes de l’époque, il « tourne » 
depuis à travers le monde, à 
raison de plus de cent cin- 
quante concerts par an. 

Le « marathon n que lui a 
proposé Pierre Vozlinsky ne 
lui fait donc pas peur : tout 
le grand répertoire (Mozart, 
Beethoven , Mendelssohn, 
Brahms, Tchaikovski, Bar- 
tok-.) mais aussi W i entas Ici . 
Sibelius, Prokofiev, Barber, et 
ü devait même créer le 
concerto de Dutüleux, si cetui : 
Ci avait pu le terminer a 
temps. _ .. 

Cependant, Stem poursuit 
dans ses concerts un autre 
but que de résumer sa car- 
rière i« J'ai déjà, fait assez 
de fausses notes â Paris, dit- 
ii, pour n'avoir pas tellement 
envie d’en accumuler beau- 
coup d'autres ’■ -<• C’est de 
travailler en projonüeur avec 
ses a collègues * des deux 
orchestres de la radio, 
tf*c échanger avec eus des 


idées sur la manière de faire 
de la musique, de jouer cha- 
que compositeur. Pendant les 
répétitions, entre les répéti- 
tions, nous allons apprendre 
â nous écouter, à nous « ré- 
pondre » comme dans la mu- 
sique de chambre. Le soliste 
n'est pas un adversaire de 
l’orchestre, mais un partenaire 
et je voudrais que nous puis- 
sions ainsi, par un contact 
approfondi, ajuster nos sono- 
rités, nos styles, pour attein- 
dre la plus grande pureté, la 
plus grande fidélité aux œu- 
vres et exprimer ainsi cette 
force et cette tendresse qui 
sont au fond de la musique. 
Je ne sais pas si nous allons 
ré ussir . Twaïs tous les instru- 
mentistes ont l'air heureux 
de cette expérience qui, moi, 
me passionne. » 

Expérience difficile avec un 
programme de concerts aussi 
chargé, d’autant plus qu’H 
faudra tenir compte des chefs 
qui dirigeront ces concerts 
i Kondrachine, Marriner, Slat- 
kine, Maazel, Ertvine, Ozaioa) 
et qui auront à mettre au 
point de leur côté de grandes 
symphonies. Mais Isaac Stem 
a un robuste appétit, un tem- 
pérament débordant et une 
joie communicative. Nul doute 
qu’ü ne communique à ses 
collègues quelque chose de son 
démon intérieur et de oe pro- 
digieux lyrisme qui lui con- 
quiert tous les cosurs. — J.L. 

* ouverture de ce cycle le 
13 mai. au Théâtre des Champs- 
Elysées, avec tes concertos de 
tv h tnrnvski et de Barber. 
Orchestre national sous la di- 
rection de goadr&chine. Cer- 
tains concerts seront répétœ è 
Créteil. Nogent. Balat-Denis et 
au Théâtre de la Ville. 


tente -d’expliquer que c’est la 
symphonie de Mahler qu’on vou- 
drait entendre, pas celle de 
TchaVcovski qui est imprimée sur 
le programme _ Impuissant à 
contenter tout le monde, le chef 
se retourne, lève sa baguette et 
dorme le départ aux musiciens 
(pas à la harpe naturellement 


irpe naturellement 


femme, sa réputation, sa vie, et 
Agnleszka Holland mat en 
scène les méandres du drame, 
brasse grandeurs et petitesses 
privées et publiques. Elle lait 
Intervenir une foule de gens, 
donne un nombre Inimaginable 
tr Informerions sur les partenaires 
du héros chez lui ou au théétre. 
Une angoisse sur un visage ou 
la tanMon qui monte dans une 
réunion ou une fête: elle sait 
tout aatslr et tout montrer (seu- 
lement victime parfois de ae 
propre générosité). 

La Femme-Enfant de Raphaële 
BlUetdoux, qui inaugurait Un 
certain regard, est aussi chic 
que Acteurs provinciaux est 
humble, suas/ lumineux que 
r autre film est sombre et op- 
pressant. Passionnée de cou- 
leurs (te Monde du 8 mal), 
Raphaële BlUetdoux reat aussi 
do poésie et d'étrangeté. Moins 
solide cinéaste qif Agnleszka 
Holland, elle a cependant une 
Imagination attehante, et son 
histoire d’amour entre un 
homme et une petite tille est 
très belle, et on y croit. Leurs 
leux, leurs rires, leur bonheur 
hors fa loi, leur univers cons- 
truit pour eux seul, traversé par 
la musique: toute la première 
partie du film est bien. Ensuite 
Raphaële BlUetdoux ne pro- 
gresse plus. Contrairement à 
Jacques Dolllon dans la Drb- 
I&99S, elle ne parvient pas à 
faire évoluer la passion de oes 
deux êtres marginaux de façon 
BBtlataisantB. On perd de vue 
ce qui les attire ou les éloigne 
run de l’autre. On perçoit mal 
leur pouvoir réciproque. Cela 
vient principalement de la direc- 


tion d'acteurs. Attentive aux eh 
tuatlon s, prise par le silence, 
le mutisme qu’elle a décidé pour 
le personnage de rhomma 
( Klaus KlnskJ), elle a oublié de 
surveiller les Instants dialoguôs. 
Pénélope Palmer, Michel Robin, 
Hélène Surgère, qui sont de 
bons scieurs, cessent de rétro 
dès qu’ils parlent 

Lee comédiens atteignent la 
perfection dans le Hlm 
tfAgnleszka Holland. Ils font 
aussi la justesse et la qualité du 
ü! ; turc sur lequel fa Quinzaine 
des réalisateurs s’est ouverte. 
Tourné dans un village perdu 
dans Isa montagnes et aohevé 
au prix cf Incroyables difficultés, 
Hazal, (l’Ail Ozgenturk, raoonte 
un étrange destin. Hazal est 
devenue l’épouse tfun gamin de 
dix ans pour avoir été promise 
au frère aîné qui es t mort. Hazal 
aime un maçon. Il l’enlèvera, U 
représentera r espoir et la révolte 
contre r esc lava go ancestral des 
femmes vis-à-vis des familles, 
des familles vis-è-vl3 du sei- 
gneur. 

Ce monde, cotte histoire que 
fait vivre Ozgenturfc, ont le 
charma des contes universels et 
en mê.ne temps l’attrait des 
réalités différentes. Le scénario 
laisse i désirer. Les trois 
niveaux de r histoire ne sont 
pas bien ajustés, mais ça n’a 
pas tellement d’importance. La 
chœur des aveugles qui ouvre 
le film, et le terme, la tendresse 
de Tentant pour sa femme, sont 
des moments, des Images qui 
touchent et restent 

CLAIRE DEVARRIEUX. 


OUVERTURE DU MAI DE BORDEAUX 

LE MARIAGE SECRET», de Cimarosa 


puisqu’elle n'a rien à jouer dam 
la Quatrième Symphonie de 
TchaUcovski). Les cris d’une par- 
tie de la saUe redoublent. Au bout 
de dix mesures. Ü faut arrêter. 
Claudio Abbado quitte le pupitre, 
les musiciens le suivent. L’orga- 
nisateur, M. André Fumo, monte 
sur scène, annonce que le pro- 
gramme, modifié ü y c plusieurs 
mois, a été rectifié partout et 
que d’ailleurs ü etc" susceptible \ 
de modification, ainsi qu’on peut 1 
encore le lire sur le dépliant. 
Nouvelles protestations. Exit 
M. Fumo. Silence. 

Acte troisième. Les musiciens 1 
regagnent leur place, timidement 
d’abord, puis, encouragés par des 
clameurs de plus en plus cha- 
leureuses, avec un certain empres- 
sement Abbado n’a qu'ira signe 
à faire, et la symphonie se 
déroule avec cette précision dans 
les détails qui en décuple Veffet. 
Les quelques redites, les longueurs 
s’estompent, et les malüériens de 
bonne foi sont prêts à recon- 
naître que le compositeur russe 
a pu influencer Fauteur du Chant 
de la terre. A la fin, les applau- 
dissements saluent le chef, l'or- 
chestre et l’œuvre. I 

Epilogue. Deux garçons d'or- 
chestre distribuent de la musique, 
le harpiste fait une entrée dis- 
crète. et voici que s’égrènent, en 
«bis», les premières notes du 
célèbre Adagletto de la Cinquième 
Symphonie de Mahler Ainsi, 
tout était prévu, les protestations 
du public, la fausse sortie des 
musiciens, le «bis» pour dédom- 
mager ceux qui n’avaient pas été 
informés du changement du 
programme _ 

Alors, pourquoi, si on avait pris 
la précaution de faire venir spé- 
cialement la harpe, ne pas avoir 
donné un mot d'explication à 
F entracte ? C’est ce qu’on ne 
saura jamais. 

GIRARD CONDÊ. 


■ Le premier prix du concours 
International de musique Çlande- 
Dehussy, poux 1980, n’a pas été 
décerné eette année. En revanche, 
deux deuxièmes prix ex aequo (as- 
sortis de 5 000 F) ont été attribués 
à Jozsef Tabacs (Hongrie) es Marie- 
Françoise Maron net (France) et >_n 
quatrième prix è MZreQle Faye-Mora 
(France). 

■ K. François Mlncti l n , président- 1 
directeur général de Pxtbé-Mareonl- 
KMT, a été réélu, récemment, 
président dn bureau executif do 
S N EPA (Syndicat national de l’édi- 
tion phonograpblque et audio- 
visuelle), assisté de trois vice- 
p réside ut s, MM. Lucien . Adèa (société 
Adès), Louis Harem (Polygram) et 
jean yianhe (Chant du monde). 


Le Mai de Bordeaux, qui offre 
.pendant quin» Jouis son habi- 
tuel bouquet de manifestations 
musicales et théâtrales, avec de 
charmantes escapades dans les 
campagnes plantureuses et les 
châteaux des alentours, célèbre 
solennellement le bicentenaire du 
théâtre de Victor-Louis, auquel 
la bibliothèque municipale consa- 
cre une remarquable exposition 
de dessins ; de son côté Mme Gil- 
berfce Martln-Mêry a réalisé de 
nouveaux prodiges avec une 
exposition délicieuse et instruc- 
tive sur c les arts du théâtre de 
Watteau à Fragonard ». 

Théâtre d’abord donc, en cette 
année du patrimoine: le bâtiment 
de Louis est une joie pour les 
yeux chaque fols qu’on y pénètre, 
avec ses colonnades, ses balcons 
suspendus, ses voûtes en coquilles 
dont l'enchantement rappelle 
celui du théâtre royal de Gabriel 
à Versailles, malgré l'étoffe 
cramoisie qui a, depuis un siècle, 
remplacé le velours bleu. 

L’Idée était excellente d’y don- 
ner le Mariage secret (1792), de 
Cimarosa, contemporain à douze 
ans près du théâtre de Louis. 
Maîg l'on comprend moins bien 
qu'on ait confié les déçois à 
Feynet, dont les cœurs, les 
amours, les gros myosotis roses 
et les plantes vertes n’ont rien 
de baroque. Ces dessins simplets 
jurent avec les meubles et les cos- 
tumes d'époque, qui en démodent 
irrémédiablement la naïveté. 

On les oublie rapidement grâce 
à r interprétation d’une troupe 
ambulante de chanteurs italiens 
qui brûlent les planches, avec 
l'Orchestre de chambre de Trévise 
dirigé par Edoardo Müller, un 
chef plein d’esprit, aux gestes 
entraînants, lisibles, qui soutient 
de bout en bout la gaieté, un peu 
mécanique, du musicien. 

Cor celui-ci, malgré l'enthou- 
siasme de Stendhal, reste vrai- 
ment très en deçà de Mozart, 
dont fi a dû cependant étudier de 


près les opéras. Le livret de Ber- 
tattl n'est peut-être pas très 
inférieur à celui de Cosi Fan 
Tutte. Cimarosa écrit excellem- 
ment pour les voix et connaît 
parfaitement la technique des 
airs et des ensembles (n’a-t-il pas 
composé auparavant soixante- 
dix opéras !). toujours drôles et 
bien troussés, et pourtant il leur 
manque toujours la touche qui 
captive, le je-ne-sais-quoi, le 
charme sans doute qui nous 
plonge en admiration chez Mozart 
ou même souvent chez Haydn. 
Curieuse impression d’un Mozart 
sans Mozart, et qui parfois même 
annonce Rossmi sans en avoir la 
verve et le dynamisme Irrépres- 
sible. Foncièrement, Cimarosa 
manque d’inventions, d’imagina- 
tion et de fraîcheur malgré son 
habileté. 

Son schématisme comique est 
parfaitement servi par la mtew 
en scène de Pao3o Mootarsoio, 
bien rôdée, infaillible, qui fait 
tomber chaque geste, chaque jeu 
de scène exactement dans Je 
temps musical, avec une science 
Indépassable de Topera buffa, 
spécialité tout à fait italienne. 
Lui-même compose un étourdis- 
sant portrait d'un père prêt à 
vendre l’une ou l'autre de ses 
fuies pourvu qufl en touche le 
prix, avec ses grosses lunettes, 
son cornet acoustique et ses airs 
de v i e il l ar d à la fols costaud et 
fragile sur ses vieilles jambes. 

On retrouve Luigi Al va, inu- 
sable acteur, à la voix un peu 
trompettante dont l'étoffe s'amin- 
cit, deux charmantes péron elles, 
Edith Martelli et la nrâ» Danléla 
Mazzucacot, au timbre or g nig, 
encore qu'un peu serré, une excel- 
lente meno Nue ci Caodo, dont 
on entend trop rarement le grave 
savoureux et rieur; enfin. Angelo 
Ramera, baryton tonnant, à qui 
son rôle de Milord facétieux et 
g alan t va comme un gant. Hélas ! 
â la tête s’amuse, le cœur bâille. 

JACQUES LONCHAMPT. 


Inauguration do conservatoire régional 


AL Jean-Philippe Lecat, ministre 
de la culture et de la communica- 
tion. et Jacques Chaban-Delmas, 
maire de Bordeaux, Inaugureront ce 
l undi 12 mal le nouveau conserva- 
toire régional da musique. 

Livré en décembre, le Centre An- 
dré-Malraux a pu accueillir A la 
rentrée da Janvier les mille boit 
cents élèves et les quatre-vingt-deux 
professeurs da conservatoire ' supé- 
rieur de région de Bordeaux, qui, 
auparavant, n’avalant jamais pu 
trouver local à tour mesure. La 
moitié d’entre eux venant de dépar- 
tements extérieurs, la Centra a été 
construit à deux pas de la gaze 
S-N.C.F- an bord de la Garonne. 
Avec l’église Sainte-Croix et J'éeole 
des beaux-arts, il forma nn triangle 
an centra duquel se tronve une place 
strictement .réservée ata piétons, et 
conçue pour accueillir concert on 
théâtre de plein air. 

n ™»» la m&me temps, les beanx- 
arts ont été restaurés. Les travaux 
sont en cours sur l'église Sainte- 
Croix. Bordeaux, qui se veut aussi 
la capitale culturelle de r Aquitaine, 


dispose enfin d’un centre artistique 
cohérent. 

Le conservatoire tout neuf est 
évidemment le pins bel ornement 
de cet ensemble avec sa salle de 
concerts (six cents places), sa photo- 
thèque et sa discothèque, et quatre 
disciplines qui ne sont guère ensei- 
gnées ailleurs en France : la compo- 
sition, l'harmonie, La rogne et te 
contrepoint. 

Un seul regret pour les Aquitains : 
l’affaire a pesé lourd dans les finan- 
cée locales et régionales. L'Etat a 
été pins prodigue d’encouragements, 
de belles paroles et de promesses 
que de snbtides. 

Dimanche, le ministre avait 
annoncé, à l’occasion dn vingt- 
quatrième congrès de la Fédération 
nationale des associations de parents 
d’élèves dn conservatoire (FNAPEC), 
le lancement, en 1981, d’on plan 
national de diffusion musicale, qui 
S'ajoutera au plan de cinq ans ponr 
l’enseignement musical mis en tonte 
en 1980. — (Corresp.). 

PIERRE CHERRUAU. 
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SPECTACLES 


DANSE 

< THE ARCHITECTS > à l’Opéra de Paris 

Le temps gelé 


I y a abc ans, Corotyn Caris on 
donnait sur la scène de l'Opéra 
de Paris son premier grand spec- 
tacle, « SabKer Prison », où efle 
utilisait astucieusement ki profon- 
deur Inusitée de la scène pour 
suggérer i'émergenoe de souvenirs 
lointains, flottants, comme des 
tombeaux dans une pénombre 
dorée. Dans chacun des ouvrages 
qu'elle a créés depuis, eUe a 
continué à lutter contre l'écoule- 
ment inexorable dû temps et à 
ramener vers nous des images per- 
dues. Aujourd'hui, eHe quitte 
l'Opéra en beauté. « The Archi- 
tecte » est l 'apothéose d'une 
œuvre chorégraphique Qui tire sa 
fascination de son caractère éphé- 
mère. Car ses ballets, écrite sur le 
sable, l'eau et le vent> ne durent 
que le temps d'un rêve. 

Pour (a première fols, GaroJyn 
Cari son a accepté de travailler sur 
une musique classique, et nul doute 
que la exinstruction fortement 
archH-ctunée des concertos de 
Jean-Sébastien Bach n'ait influencé 
et 4a chorégraphe et 4e metteur en 
scène, Petrika Ionesco. Le titre de 
l'œuvre en témoigne. 

Dès l'ouverture du rideau, on 
reçoit le choc d'un décor superbe- 
ment baraque avec des étagements 
de colonnes plongeant an trampe- 
l'ceii vers des abîmes de vertica- 
lité se modifiant selon des effets 
de raccourci, de perspective et tout 
1*1 jeu optique suscité par tes 
éclairages de Richard Nelson. Dans 
cet univers dos, reconstitution et 
hommage à h boîte magique 
qu'était ('opéra du dix-septième 
siècle, Carolyn Cotison a composé 
une suite de déplacements, de 
oourses, se lon des dessins géomé- 
triques en diagonale, en courbe, se 
référant à ('idéal baroque. 
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rapporter gros. 
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chez tous tes dépos i taires 
portant renseigne 
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Dans (es danses proprement 
dites, eNa ne s'est pas laissé piéger 
par la puissance suggestive de la 
musique ; elle a résisté à la ten- 
tation des grands mouvements 
d'ensemble, et dans tes pas de deux 
ou de trois, elle a toujours cassé 
la symétrie par des mouvements 
en contrepoint. Bie a conçu une 
danse ample, aérienne, avec des 
déplacements groupés qui sillon- 
nent l'espace comme des vols d'oi- 
seaux migrateurs. Et quelquefois, 
dans ses sol os, on la surprend en 
train de s'abandonner à quelques 
braderies gestueffas sous l'injonc- 
tion du contor de Leipzig. L'orches- 
tre y incite N est vrai ; il est là 
vivant, attentif, sous la direction 
d'AsWey Lawrence, et parfois sa 
voix vient submerger le plateau 
comme le chant d'une akène. 

Les douze danseurs doivent alors 
faire preuve au maximum de leur 
maîtrise technique. H y a là Lorrio 
Ekson, Jean -Christophe Paré, Do- 
minique Petit, Quentin Roui Hé, 
Krif Va rj an, à l'aise dans cette 
chorégraphie de parcours, rapide et 
précise. On retrouve Caroline Mar- 
oodé dons son personnage de petit 
eife p rrmesauti e r, Peter Morin, 
clownesque, et Jorroa Votinen, in- 
solite, qui symbolise le temps. 

Car, sous le divertissement d'un 
esthétisme raffiné, les danseurs 
s'adonnent tout au long du spec- 
tacle à un parcours Initiatique que 
chaque spectateur peut ressentir à 
sa manière. Il y a un enjeu à 
cette partie où peu à peu le temps 
et l'espace vont se confondre. 
Pour la première fais peut-être, 
Carolyn Cari son, libérée de ses 
fantasmes, accède au monde réel. 
San ballet s'achève sur cette ma- 
gnifique image : les danseurs, dos 
au public, statues d'or i m mobiles 
sous les déferlements du concerto 
en ml majeur, vivent un temps mo- 
mentanément gelé. 

MARCELLE MICHEL. 

* IL 11» U, M, 3fl nul, â 

19 h. 30. 

■ Le deuxième Festival Interna- 
tional organisé pu le Théâtre de la 
RJ Online, en collaboration avec la 
Maison de la culture de Bornes, sur 
le thème dn masque et de la danse 
masquée» aura lien du 1S an 31 mal 
à Saint-Herblaln (Loir e- Atlantl que) . 
An programme, des stages, anima- 
tions d'atelier* et spectacles pou 
«liants et adultes, avec la partici- 
pation des troupes des danseurs 
royaux dn Bouthan, de Tanzanie, de 
Corée, d'Inde, ainsi qne des Mud- 
heads Maaks des Etats-Unis. 

■ Une veillée a fri cai n e réunira à 
l 'UNESCO, mercredi 14 mai, à 

20 h. 30, des artistes noir* des quatre 
coins dn monde dans on spectacle 
allant dn traditionnel sacré Jusqu'à 
l'art dn music-hall d’anJonrd'hnL 
La fête sera placée sons les auspices 
de la délégation dn Togo auprès de 
l 'UNESCO et mus le haut patronage 
de Mme Amadou Mahtar M'Haïr. 
Michèle Frieeman, Liuda Dtngvol, le 
Modem Godspel Qnartet, Jack Ham- 
mer, Kapla, Lamine Route, le ballet- 
théàtre Koola et le Théâtre noir 
seront les vedettes de cette mani- 
festation. 


Pour tous renseignements concernant 
l’ensemble des programmes ou des salles 

LE MONDE INFORMATIONS SPECTACLES 
704,70,20 (lignes groupées) et 727.42.34 

(de 11 heures à 21 heures, 
sauf les dimanches et jours fériés) 


rinEmas 


Lundi 12 mcû 


théâtres 


Fontaine (874-74-40). 31 h. : la 
Staar. 

L’Ecorne (642-71-16), 22 h. : 
Zeltoune. 


Les salies subventionnées 
et municipales 

Opéra (742-57-30). 18 h. 30 : 

G R T O P 

Salle Pavait * (288-12-30), 20 h. : 
Carmen. 

Comédie - Française (288-10-20), 
20 h. 30 : la Mouette. 

Odéon (325-70-32) , 20 bu 30 s le 
Koatlyattam. 

Centra Pompidou (277-12-33), 

19 h. 30 : Jennes chorégraphes et 
nouvelles compagnies (Compagnie 
le Cercle). 

Théâtre de la Ville (274-11-24). 

20 h. 30 : Ensemble lntercon- 
temporaln. 

Les autres salles 


Antoine (208-77-71). SL h. : Une 
oaaa do vide. 

Arttetio - Athévaln* (272-28-77)., 
20 h. 30 : Oh silence à soL 
Cartoucherie, Force 7 (385-18-27), 
20 h. 30 : Boe Apodaca. 

Datxnou (281-89-14), 21 h. : l’Homme, 
la Bête et la Vertu. 

Hachette (328-38-99), 20 h. 30 : U 
Leçon ; la Cantatrice chauve. 

Il Teatrlno (323-28-92), Il h. : le* 
Dialogues putanesquea. 

Lacunaire (544-67-34), X, 18 h. 30 : 
les In entendu* ; 20 h. : Juin 40. ; 
22 h. : Archéologie. — II, 18 h. 30 : 
Idée fixe ; 20 h. 30 : Mort d’un 
oiseau de proie ; 22 h. 15 : les 
Visages de LUtth. — HT. 18 h. 15 : 
Parlons français. 

Marie-Stuart (508-17-80), 20 h. 30 : 
Hanta surveillance ; 22 h. 30 : Bue 
du Cirque-Romain. 

Montparnasse (320-89-90), 22 h. : 
Albert. 

Nouveautés (770-52-76), 21 h. : Un 
clochard dans mon Jardin. 
Plaisance (320-00-08), 20 h. 30 : la 
Loi sur les corps. 

Studio de* Champs - Elysée* 
(723-35-10), 21 h. : Blanchisserie 
Blanche. 

Théâtre d'Edgar (322-11-02), 20 h. 46 : 
13 515 francs. 

Théâtre de l'Union (770-90-84), 
20 h. 30 : la Barbier de Séville. 

Les chansonniers 


Caveau de la République (278-44-45), 
a h. : Sans le mot « cas », 
monsieur, le dialogue n’est plus 
possible. 

Deux -Anes (808-10-28), ZI h. : 
Pétrole™ Ane. 

Les cafés-théâtres 


Au Bec lin (296-29-35), 20 h. : 
Patricia Lal; 21 h. 13 : P Inter and 
Co. ; 22 h. 30 : la Revanche de 
N ans ; 23 h. 45 : D. Roux. 
Bistro t Beaubourg (277-48-02), 
21 h. 30 : Naphtaline. 
Blancs-Manteaux (887-16-70), 
20 h. 15 : Areuh = MC 2 ; ZI h. 30 : 
Raoul. Je t’aime; 22 h. 30 : les 
Belges. 

CaP Cône' (372-71-15), 21 h. : Phèdre 
A repasser. 

Café d'Edgar (822-11-02), X, 20 h. 30 : 
Charlotte; 22 h. : les Deux Suleua; 


23 h. 25 î Couple-mol l’souffle. — 
n, 22 h. 30 : Rlou-Foucbaln. 
Connétable (277-41-10), 20 h. 45 : 
Lucie Dolêne ; 21 h. 45 : C. Cerat ; 
22 h. 45 : B. Dlmey. 

Le Fanal (233-91-17). 19 h. 45 : 

L’une mange, l’autre boit. 

Petit Casino (278-36-50), L, 21 h. : 
Racontez - mol votre enfance ; 
22 b. 15 : Du moment qu’on n’est 
pas sourd ; 23 h. 30 ; Cbansongea. 
— n, 21 h. : Ça s’attrape par les 
pieds ; 22 h. : Suzanne, ouvre-moi ; 
22 h. 45 : SI la concierge savait. 
Sélénito (354-53-14). I, 21 h. : H 
faudrait essayer d’étre heureux. — 
H. ZI h. : Sornettes d’alarme. 
Théâtre de Dlz-Heares (600-07-48). 

20 h. 30 : E. Rondo; 21 h. 30 : 
le Retour de Frankensteln ; 
22 h. 30 : Otto WesaeJy. 

Théâtre de* Quatre - Cents - Coups 
(329-39-89), 20 h. 30 ; le Plus Beau 
Métier du monde ; 22 h. 30 : Didier 
Somlnka. 

Le music-hall 

Centre d’art celtique (258-97-83), 
18 h. 30 : François Budet. 

Comédie Caumartln (742-43-41), 

21 h. : Los Machuoambo* ; les 
PuhftCftSlAC. 

Gafté - Montparnasse (322-18-18), 
20 h. : G. Paris et M. Rlvard. 
Olympia (742-25-59), 21 h. : 
J.-P. Capdevielle. 

Théâtre Présent (203-02-55), 21 h. : 
Christophe Aubrtua. 

La danse 

Oblique (355-02-94), 22 h. : Danse- 
Théâtre Busan Bulrge. 

Les concerts 

Lncernaire, 19 h. 30 ; Duo Delangle 
(Koeohlln, DenlsoT...) ; 21 h. ; 
Vlnay Bldhe. musiques de l’Inde. 
Balle Cortot, 21 h. : M. Badanowsky 
(Dowland. Bach, GlullanL Ro- 
drigo). 

Théâtre de l’Athénée, 21 h. : 
C. Ludwig, J. Aider (Wagner. Liszt. 
Dvorak). 

Balle Berlioz. 20 h. 30 : A. Ebl 
(Schumann. Mendelssohn); M. Ya- 
suda, A. Okamoto (Debussy. Pro- 
koflev). 

Bon ff es -du -Nord, 20 h. 30 : Am Nova, 
dlr. M. Constant (Satie). 

Théâtre 13, 21 h. : Y. Almon. E. Ricci 
(Schumann, Brahms, Weber], 

Balle Fleyel, 21 h. : 8. GodeTi, 
P. Kalatzopoaloa i Brittan, Ravel, 
Burkhard—). 

FIAP, 21 h. : F. Arôme (Schubert, 
Chopin). 

Sorbonne. 20 h. 30 : Ensemble 12 
2 M. dlr. F. Mefano (Donatool, 
Charpentier—) . 

Eglise des Blancs-Man teanx. 30 h. 30 : 
B. Foc roule iJolas, Boucourech- 
11 ôv.„). 

J as s, pop* et folk 

Bains- Doucb es (887-34-40), 20 h. 30 : 
James Whlte. 

Caveau de la Hachette. (328-85-05), 
21 h. 30 :M. Laferrlère Orchestra. 
Dreher (233-48-44), 21 h. 30 : 

S. Lacy, S. Potts, K. Carter, 
O, Johnson. 

Danois (584-72-00), 20 h. 30 : Poly- 
gruel. 

Palace (248-10-87). 30 h. : Pablo 
G ad, Errol Dunkley. 

Cité Internationale universitaire 
(589-38-69)'. 21 h. : Marnou Bout 
Band (Cajun). 

Théâtre Noir (797-85-14). 20 h. 45 : 
Boulk. 


en compétition 


GAUMONT CONVENTION (dolby) - GAUMONT LES HALLES (dolby) - UGC DANTON (dolby) 
PUBLICIS ÉLYSÉES (dolby) - PARAMOUNT OPÉRA [dolby) - PARÀMOUNT Montparnasse 
(dolby) - PARAMOUNT GALAXIE - GAUMONT Eviy - BELLE-ÉPINE PATHË Thiais 
FRANÇAIS Enghien (dolby) - PATHË Chompigny - PARLY II 



CAROLE LAURE 

LEWIS FUREY 
SERGE REGC3ANI 
CLAUDINE AUGER 



Uafibnde 

GILLES CARIE 


MERCREDI 




lisez “TROU VAILLES”—! 


MERCREDI 


aUMB BEX (3800 ptan) - 0GC EBOTAaE 
mPBlEDH - LA BOT ALE OMET 
ItiBAMAH ■ MISTRAL 
HSE BflUVEimOII « BBC G088XS 
VERSAILLES Cynao 
UE FERREUX Patate dn Pan 
BGHIEM Français - ADLNAT Parinor 
CRETEIL Artel • ORSAY OU* 

U IABENNE Paranurant 
pamtih Caneton* 



tALT DISNEY 

L’INCROYABLE 


Les films marqués (*) sont Interdits 
au moins de treize ans, 

(**} moins de dix - huit ans. 

La Cinémathèque 

Chalüot (704-24-34). relâche. 
Beaubourg (273-35-57), 15 h.. Cinéma 
Japonais : Avec beauté et tris- 
tesse. de M. Shinoda ; 17 b. 

et 19 h.. Bertolt Brecht au cinéma 
(17 h. : Kuhle Wampe, de S. Dudow 
et B. Brech : 19 h. : l’Opéra de 
quat’ sous, de G. W. Fabst). 

Les exclusivités 

APOCALYPSE NOW (A, V.O.) (*) : 
Balzac. 8» (561-10-60) ; vn.-vJ. : 
Espace-Gai té. 14° (320-99-34). 

AC BOULOT JERRY (A.. V.O.) : Ma- 
ri gna EL 8° 1 359-92-82). — V. f. : 

A.B.C., 2° (236-55-54). Balzac, B® 

<561-10-601. Parnassiens, 24* (329- 
83-11). Clichy-Patbé, 18° (522-37-41). 
L’AVARE iFr.) : Montparnasee-Pa- 
thé, 14® (322-19-23} ; Publiais -Mati- 
gnon. 8" (359-31-97). 

A VENDRE (Fr.) : Bolnt-Séverln. te 
(354-50-91 }, Jours pairs. 

LA BANDE DD R EX (PrJ (*) Z 
Quintette, 5® (354-35-40) ; Fara- 
mount-Clty. 8® (582-45-78) ; Mari- 
gnan. 8® (359-92-82) ; Paxamount- 
Opéra. 9® (742-56-31) ; Faramount- 
Montparnasse. 14® (329-90-10) ; Pa- 
ram o un t- Bastille. 12® (343-79-17) ; 
Cllchy-Pathè. 18* (522-37-41) ; Gau- 
mont-Gambetta, 20® (836-10-88) ; 
p-ramount - Goballna, 13* (707- 

12-23). 

LE CAVALIER ELECTRIQUE (A„ 
v.o.) : Quintette, 5® (354-35-40) ï 
Luxembourg, 0® (633-97-77) ; Coli- 
sée, 8® (359-29-48) ; Mayfalr, 18* 
(525-27-06) ; vA. z Berlitz. 2® (742- 
60-33) ; Gaumont lu Halles, 1" 
(297-49-70) ; Nations. 12® (343- 

04-67) ; Gaumont-Convention, 15® 
(828-43-37) ; Montparnasse- Pathé, 
14® (322-19-23) ; Wepler, 18® (387- 
50-70). 

C’ETAIT DEMAIN (Ang., vA.) : 

Caméo, B® (248-68-04). 

CHERE INCONNUE (FT-) : Berlitz 
2® (742-60-33) ; Quintette. 5® (354- 
25-40) ; Montparnasse 83, 0® (544- 
14-27) ; Concorde, 8- (350-92-82) ; 
Nations, 12* (343-04-071, Gau- 
mont-Sud, 14® (327-84-50) ; Fassy, 
18® (288-63-34).’ 

LE CIMETIERE DE LA MO RALE 
(Jap., v.o.) : La Clef, B* (337- 
90-90). 

CINQ SOIREES (Sov., raj : Cosmos 
6® (548-62-25). 

DES ESPIONS DANS LA VILLE 

(A., v.o.) : U.G.C. - Marbeur, 8” 

(225-18-15). 

LA DEROBADE (Fr, •) • U.G.C. 

Opéra, 2® (281-50-32). 

DON GIOVANNI (Fr. -IX r. lt. 
Vendôme. 2® (742-97-52), “ 
Lincoln, 8® (339-36-14). 

ELLE (A..®, v.o.) : Paramount-Clty. 
8* (562-15-78) ; vA. : Paramount- 
Marivaux. 2- (296-80-40) ; Para- 
mount - Montparnasse, 14* (329- 

90-10). 

L’ENTOURLOUFE (Fr.) : Bretagne, 6® 
(332-57-97), Caméo. 9® (248-60-44) ; 
Biarritz, 8- (723-69-23), Mistral. 14® 
(539-52-43). 

L’ETALON NOIR (A- Tl.) S Hauss- 
ai an n. 9® (770-47-55). 


LES FILMS NOUVEAUX 

LE CHRIST S’EST ARRETE A 
EBOLI, nim Italien da Fran- 
cesco Rosi (to.) : Hautefeuüle, 
6® (633-79-38) ; Pagode, 7® (705- 
12-15) ; Monte-Carlo, 8® (225- 

09- 83) ; France-Elyaéea. 8® (723- 

71-11). — VJ. : Pamasalana, 
14® (329-83-11) ; Impérial. 2® 
(742-72-52) ; Gaumont Lea Hal- 
les, 1» (287-4B-70) 7 Cam- 

bronne, 15® (734-42-96). 

MERCI D’AVOIR ETE MA 
FEMME, HJm américain d’Alan 
J. Pakula (v.o.) : Saint-Michel, 
5® (328-79-17) : Parla, 8® (359- 
53-99) ; P.L.M. Saint-Jacques, 
14® 1589-68-42). — VA. : CaprL 
2® (508-11-69) ; Salnt-Lazare- 
Paequler. 8® (387-35-43) : Clné- 
monde- Opéra. B® (770-01-90) ; 
Nation, 12® (343 - 04 - 67), 

Montparnasae-Pathfi. ‘14* (322- 
19-23) ; Gaumont-Convention. 
15® (828-42-37). 

LES FAISEURS DE SUISSES, 
film suisse de R. Lysey : Ma- 
rais, 4® (278-47-86) ; Saint- 
André-des-Arts. 6® (326-48-18) : 
George-V. 8® (582-41-46) ; La 
Clef, 3® (337-90-90). 

GIRLS, film français de Just 
Jaecltln (•) : Gaumont-Lea 
Balles, 1» (297-49-70) ; Quin- 
tette. 5® (354-35-40) : Montpar- 
nasse 83, 6® (544-14-27) ; Fran- 
çais, 9® (770-33-88) : Oaumont- 
Sud. 14® (327-84-50) : Gau- 
mont • Gambetta, 20® (036- 

10- 96). 

LE JOUR DE LA FIN DU 
MONDE, film américain de 
J. Goldstono (v.o.) : Cluny- 
Ecolea, 5® (354-20-12) ; Mer- 
cury, 8® (562-75-90). — VJ. : 

1 Conven tien -Bain D-Charlea, 15® 
(579-33-00) ; Secrétan, 19® 
(206-71-33) ; Paramount-Mall- 
lot. 17® (758-24-24) ; Para- 

mouat-Opéra, 9® (742-56-31) ; 
Max-Lin der. B® (770-40-04) ; 
Paramount-BnstUle. 12® (348- 

79- 17} : P&mmount-Montmar- 

tre. 18® (606-34-25) ; Fara- 

moun' - Montparnasse^ 14® 
(329-90-10) ; Paramonnt- 
Orléans, 14® (540-45-91); 

P a ramo ont -Galaxie. 13® (580- 
18-03). 

LES FOURGUEURS. Dim amé- 
ricain de D. Deluise (v.o.) Z 
Studio Médlcls. 5® (033-25-97) ; 
Paramount-Clty, 8® (562- 

45-76). — v.f. : Paramount- 
Maillot, 17® (758-24-24) ; para- 
mount - Marivaux. 2® (296- 

80- 40) ; Para mou nt-Mobtmar- 
tre. 18® (608-34-25) ; Conven- 
tion -Saint- Charles, 15* (570- 
33-OOj ; Paramount - Orléans, 
14® (540-45-91) : Panunount- 
GBlaxle. 13® (580-18-03). 

FANTASTICA. film franco- 
canadien de Gilles Carie : 
Gaumont-Les Halles. I®® (297- 
49-70) ; U.G.O.-Danton, 6* 
(329-42-62); Gâumont- 
Conrentlon. 13® (828-42-27) ; 
Pu bile la - Champs-Elysées, • s® 
(720-76-23) ; Paramount - 
Opéra. 9* (742-56-31) ; Para- 
mount-MontpanuiAw. 14® (329- 
90-10) ; Paramount - Galaxie. 
13® (580-18-03). 


LES EUROPEENS (A^ VA) : Loxem- 
bourg. 6* (633-97-77). Elysée* Point 
S how, 8* (225-87-29). 

I/EVEXL DES SENS JPBŒT V4NO 
(Th, •*. vX.j: Paramoant-Maxlvaax, 
2* (296-80-40), Paramount-Galaxla, 
13® (580-13-03), Jusqu’à Jeudi. 
FILM1NG OTHELLO (A* v.o) : Le 
Sema, 5® (325-95-99). 

FOG IA* ®. V-f.) : Mlramar, 14® (320- 
89-52). 

LE FOU DB MAI (Fr.), Bt-Séverln, 
5® (354-50-91). jours pairs. 

LA GUERRE DBS POLICES (FL) Z 
U.G.C. Marbeuf, 8® (22S-L545). 
GZMME SHKLTER THE BOLUNG 
STONE (A, v.o.) : Vldéoetane, 6® 
(325-60-34). 

US GU1GNOLO (Fr.) : Baril t». 2® 
(742-60-33) ; Richelieu, 2® (233- 

5 8-70 j. Ambassade. 8® (339-1 B -08), 
Gaumont - Bud, 14® (32T - 84 - 50), 
Mo n tp amasse - Pathé. 14® (332- 

19-23,),- Faramouzrt - MaQlot, 17* 
(758-24-24), Baerâtan, 19® (206- 

71-33). 

HAÏR (A., v.o.) : Palais des Arts, 8® 

(273-63-98). 

L’HONORABLE SOCIETE (FrJ : 

Contrescarpe, 5® (325-78-37). 

Z COMME ICARJB (Fr.) : Opéra- 
Nl-ht. 2® (296-62-56). 

INTERDITS (C-M. : Scopltano, MUan 
Bleu) î Maral a, 4® (278-47-86). 

JE VAIS CRAQUER (Fr.) : Rex, 2® 
(336-83-93). U.G-C. Odéon, 6® (325- 
71-081, Biarritz. 8® (723-69-23), Rr- 
mltage. 8® (369-15-71). U.G.C. Opéra, 
2® (261-30-32), Helder. 9® (770- 

11-24). U.G.C. Gara da Lyon. 12® 
(343-01-59), U.G.C. Goballna. 13® 
(336-23-44), Mlramar, 14® (320- 

89-52). Mistral, 14® (539-52-43). 

Magic-Convention. 15® (828-20-32), 
P aramoemt- Maillot, 17® (758-24-24). 
Murat, 16® (651-99-75), Secrétas, 
19® (206-71-33), Paramonnt-Mont- 
martro, 18® (606-34-25). 

JUSTICE POUR TOUS (A- ▼■<>.) ! 
Seine, 5® (325-95-99). — VA. : 
Ternes. 17® (380-10-41). 

KRAMER CONTRE KRAMER (A. 
vjïJ : Quintette, 5® (354-35-40) ; 
Gaumont - Champs - Elysée», S® 
(359-04-67). — VA. : Berlitz, 2® 
(742-60-33) ; Richelieu. 2® (338- 

36- 70) ; Saint-Lazare - Paaqtder, 8® 

'387-35-43) ; Athéna, 12® (843- 

07-48) ; Mantpamaaae-Pathé, 14® 
(322-19-23) ; Gaumont- Convention. 
15® (828-42-27) î Victor-Hugo. 16® 
(727-49-75) ; Cllchy - Pathé, 18® 
(522-37-41). 

LE MALADE IMAGINAIRE (It - 
V.O.) : U.G.CL-Danton, 6® (329- 

42- 82) ï Elyséea-Clnéma, 8® (225- 

37- 90). 

MANHATTAN (A. VwO.) Z Studio 
Alpha, 5* (354-39-47) ; Paraxnount- 
Elyzéea. B® (359-49-34). — VA. : 
Panunount-Opéra. 9® (743-56-31). 
MARATHON D'AUTOMNE (SOV. 

v.o.) : Bonaparte, 6® (326-13-12). 
LE MARIAGE DB MARIA BRAUN 
(AIL. va.) s U.G.C. -Odéon, 6® 
(325-71-08). — VA. s U.OAX- 

Opéra, 7® (281-50-32). 

MOLIERE (Fr.) : Botta A fUms. 
17® (622-44-21). 

MOUSAK3 (Jap, v J.) : Lumière, 
9® (246-49-07) ; Napoléon. 17® 

(380-41-46). 

LES MUPPBTS (An g, vJ.) : Broad- 
way, 16® (527-41-16). IL Bp. 

NOCES DB SANG (Mar, VjOJ : 

Lueernalra, 6® (514-57-34). 

NOUS ETIONS UN SEUL HOMME 
(Fr.) (*»} : La Seine. 5® (325- 
95-99). 

LE PIEGE (A.) (•) ï Btyx, 5» (633- 
08-40} ; Paraâaaiana, 14® (329-83-U): 
Mac-Mahon, 17® (380-24-81). — 

VA. : Mazévllle, 9® (770-72-88); 
Imagea, 18® (522-47-94). 

LE PRE (lt^ rn) : U-G-C.-Opéra, 
2® (261-50-32) ; Racine. «• (633- 

43- 71) ; 14 Jnlllat-Paraasae. 6* 

(326-58-00) ; 14 Juillet-Bastille, 

11® (357-90-81) ; 14 juillet- Beau- 
grenelle. 15* (575-79-79) ; Biarritz. 
8® (723-89-23). 

QUADROPBENIA (Ang.) (♦•) vA. : 
Paramount - Montparnasse, 14® 
(329-90-10). 

RENCONTRE AVEC DES HOMMES 
REMARQUABLES (Ang, v.o.) : 
("lu ny- Pal ace. 5® (354-07-76). 
REVANCHE A BALTIMORE (A. 
TXi.J : Ermitage, 8® (359-15-71). 

— VA. : Maxôvllle, 9® (770-72-88) ; 
U.G.C.-Gare-de-Lyon. 12® (843- 

01-59) ; Mlramar. 14® (320-89-52) ; 
Mistral, 14® (539-52-43) ; Para- 

mount - Montmartre. 18® (606- 

34-25) ; U.G.C. - Goballna. 13® 
(336-28-44). 

LA REVOLUTION DE LA CONFI- 
TURE (BuôcL. v.o.) : Studio des 
U ra alinea, 5® (354-39-19). 

LE. ROI BT L’OISEAU (FrJ : Gau- 
m o Qt-Iee-HaJles, l®r (297-49-70) ; 
impérial. 2® (742-72-62) : Hanse- 
feuille, 6® (633-79-38) : Montpar- 

nasse 83, 6* (544-14-27) ; Colisée, 

8® (359-29-46) ; Athéna, 12® (343- 
07-48) ; Convention Saint-Charte», 
15® (579-33-00). 

SCUM (Ang., va) (®®) : Olymplc- 
Entrepôt, 14® (542-67-42) ; v/. : 
Caprt. 2® (508-11-09) ; Montpar- 

nasse- Pathé. 14® (322-19-23). 

LE SEIGNEUR DES ANNEAUX (A, 
V-O.) Ï J. Cocteau, 5® (354-47-62). 
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LE SEXE DES ANGES fit. 7/>.) : 
Hautefeullle. 8® (823-79-38) ; g] y. 
sàes-Uncaln, 8» (359-36*14). 
SHERLOCK. HOLMES ATT&QDB 
L'ORIENT-K&PRBSS (A, Vn) - 
Marlgnan, 8® (3S&-92-82); Broadway. 
16® (527*41*16) ; G a u m q o e-le&- 
Hailea, l« (291-4S-70) ; QnanJôr 
Laan. 5* (326-84-63) ; v.f. ; Impé- 
rial, 2* (742-73-52) ; 3aJcl-Lazara 
Pasqtilar. 8* (387-33-43) ; Fauvette, 
13* (331-56-86) ; Montparnasse 83. 
6® (544-14-37). 

SIMONE BARBES OU . LA TOETU 
(Fr.) : U Juillet- Bastille, u* 
(357-90-81). 

LES SOUS-DOUBS (Fr.) : BlcluUm, 
2® (233-56-70) ; Berlitz, > (742- 
60-33) ; Saint-Germain Studio. 5* 
(354-42-72) ; Mari go an. &> (389- 

92-82) ; Balzac, fl» (561-10-60) ; 
Fauvette, 13» (331-56-88) ; Mont- 
parnasse -Pa thé. 14» (322-19-23) ; 

Gaumont - Sud, 14* (327-84-50) : 

C&mbronne. 15® (734-42-88); CUony- 
Pathé. 18® (522-37-41) ; Oaumoat- 
Gambetta, 20® (638-10-96). 

STAR TRES (A, v.o.) : Elyséee 
Point S how, fl® (225-67-29) ; vJT. : 
Paramount-Opéra. fi® (742-56-31). 
LE TAMBOUR (AU„ m.) (•) : Boni* 
Mlcb. 5® (354-46-28). 

TERREUR SUR LA LIGNE (A-, va.) 
(*) : Publtcle saint -Germain, 6® 
(222-72-80) ; Paramount-Elyséee. 8* 
(339-48-34) ; vj. : Paramount- 
Opéra . 0® (742-56-31) : Paramount- 
Montparnasae, 14® (329-80-10). 

TBSS (Fr.-Brlt, v. ang.) : Studio 
RoepalL 14® (320-38-98). 

TOM HORN (A^ V.o.) : O.G.C. Dan- 
ton, 8® (329-42-62) ; Normandie. 8® 
(359-41-18) ; vl. : Bex, 2® (236- 
83-93) ; Bretagne. 8® (222-57-97) ; 
U.Q.C. Gobeüna, 19® (336-23-44) ; 
Magic-Convention, 15® (828-20-32) : 
Mistral, 14® (539-52-43) ; ToureUea, 
20® (636-51-98). 

UN COUPLE TRES PARTICULIER 
(A, v.o.) : Saint-Germain Village. 
S® (634-13-26) ; Marlgnan. 8® (359- 
92-82) : vl. : Riche 11 QU. 2® (233- 
56-70) ; Parnassiens. 14® (329-83*11). 
LA VŒ DE BRIAN (Ang.. T JJ.) : 
O.G.C. Opéra. 2» (261-50-32) : 

U.G.C. Odêou. 8® (325-71-03) ; 

Biarritz, 8® (723-69-23) ; U.G.C. 

Marbeuf. 8® (225-18-45) ; Caméo. 9® 
(246-86-44) ; 14 JuUlet-B&Blllle. Il* 
(357-90-81) ; Bienvenue-Montpar- 
nasse. 15» (544-25-02) ; 14 Juillet* 
Beaugrenelle, 15» (575-79-79). 
TANKS (A- »Æ) : Colisée. 8» 

(359-29-46). 

WOYSECK (AU, T.o0 i Epée de 
Bols, 5® (337-57-47). 

Les frnndes reprises 

ANNIE HALL (A^ T JO.) : Clnocbe 
Saint-Germain. 8® (633-10-82). 
AU-DELA DU BIEN ET DU MAL 
(IL. v.o.) (••) : Palace Crolx- 
Nlvert, 15® (374-95-04). 

AU PEU LES POMPTEK8 (Tcb-, va.): 

Palais des Arts. 3® (272-62-98). 
CERTAINS L’AUVENT CHAUD (A-, 
v.o.) : Action La Fayette, 9® (878- 
80-50). 

CHAINES DE SANG (A-, v.o.) : 

Palace Crolx-Nlvert. 15® (374-95-04). 
LE DERNIER TANGO A PARIS 
(Pr.-It.) (•*) : U.G.C. -Maxbeur. 8® 
(225-18-45). 

DERSOU OUZALA ' fSov^ V.o.) : 

Templiers. 3® (272-94-56). 

DREYFUS OU L’INTOLERABLE VE- 
RITE (Fr.) : Marais, 4» (273- 
47-B8). 

DUMBO (Au, vjr.) : Rex. 2» (236- 
83-93) ; La Royale. 8® (265-82-66) ; 
U.G.C.-GobeUns, 13® (336-23^44) ; 
Napoléon. 17* (380-41-46) ; Magic- 
Convention, 15® (828-20-64). 
FAHRENHEIT 451 (Fr.) : Studio- 
Bertrand, 7® (783-84-66). 


MERCREDI 


UN GRÂND FILM D’ACTl'ON A-GRANDE MISE EN SCÈNE 
SUR. LE PLUS GRA^ND DRAME MARITIME DE L'HISTOIRE 


L’IMPOSSIBLE S’EST PRODUIT... 

LE PLUS GRAND PALACE FLOTTANT 
DE TOUS LES TEMPS - RÉPUTÉ INDESTRUCTIBLE - 
HEURTE UN ICEBERG ET COULE AVEC 2.500 PERSONNES A BORD- 
C'ÉTAiï SON VWAGE D'INAUGURATION-. 
TOUS LES NAVIRES DANS LES PARAGES SE PORTENT 
A SON SECOURS ET ORGANISENT LE PLUS GRAND 
SAUVETAGE EN MER EN UN TEMPS RECORD- 
PLUS DE 700 PERSONNES SONT AINSI SAUVÉES, 
TANDIS DUE LE “TITANIC" SOMBRE-, 
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SPECTACLES 


CALENDRIER 
DES ADMINISTRATEURS 


CONCERTS 


DE CONCERTS 


FELLENl-ROMA (IL v.aJ : Acacias, 
17® (784-97-83). 

LGS FRAISES SAUVAGES (Buéd- 
W.) : Panthéon. 5» (354-15-04). 
GIBXRK DE PASSAGB (AU- v.o.) • 
Palais des Arts, 3* (272-62-98). 

LA GUERRE DES BOUTONS (Fr.) : 

Hausamann, 9® (779-47-55). 

LE GRAND BLOND AVEC UNE 
CHAUSSURE NOIRE (Fr.) : Riche* 
lieu. 2- (233-56-70) : O. O. C. -Opéra. 
9* (281-50-32) : Biarritz. 8* (723- 
69-23); Fauvette, 13® (331-58-86); 
Gare de Lyon, 13® (343-01-59) : 
Mistral, 14® (539-52-43) : Montpar- 
nasse- Pat hé. 14» (322-19-23) ; Mu- 
rat. 18* (&51-99-7S) : Cllcby-Fatbé. 
18* (522-48-01). 

LE GRAND FRISSON (A_ ta.) : 

Luc em aire. 6® (544-57-34) D™ L. 
HAMLET {Su, v.o.) : HautefeulIIe, 
6® 1633-79-33) ; Elysées -Lincoln, s® 
(359-36-14). 

IF (A, v.o.) : Studio Bertrand. 7® 
(783-84-66). 

JAMAIS LE DIMANCHE (Fr.) : Aca- 
cias, 17® (784-97-83). 

JOHNNY GOT BIS GUN (A_, v.o.1 : 
Espace Gaîté. 24® (330-99-34) ; Fo- 
rum Cinéma, 1«* (287-53-74) ; Opé- 
ra -Nlgùt. 2® (296-62-56) : UGC 

Marbeut, 8* (225-18-45) ; Studio 

Cujas. 5® (354-89-22) ; La Clef. 5» 
(337-90-90). 

LE LAUREAT (A., va): Cluny- 
Palace. 5® (354-07-76). 

LE LIVRE DE LA JUNGLE (A., »X) : 

Napoléon. 17® (380-41-48). 

LOLA MONTES (Fr.) : Studio Glt- 
ie-Cœur, 8® (326-80-25). 

LOULOU (AIL, va) : Pagode, 7» 
(705-12-15). 

LE MESSAGER (Ang, va) : Palace 
Crotx-Nlvert. 15* (374-95-04). 
MEURTRE PAR DECRET (A-, 
v.o.) ; Lu ce maire. 6® (544-57-34). 

1789 (Fr.) : André-Bazin. 13® (337- 
74-39). 

MONTY PYTHON SACRE GRAAL 
(Ane- va) : Cluny-Ecoles, 6® 
(354-20-12), 14 - Juillet - Beaugre- 

nelle, 15® (575-79-79). • 

LE MUR (Fr.) : Studio Contrescarpe, 
5® (32S-7B-37). 

OLIVER (A- va) : Klnopanorama, 
15® (308-50-50) (70 mm). 

ORANGE MECANIQUE (A- vl.) 

(®®> : Haus&mann. 9® (770-47-55). 
PRENDS L’OSEILLE ET TIRE-TOI 
(A- v.o.) : Studio de la Harpe. 5» 
(354-34-83). 

ROME VILLE OUVERTE (Zt- v.o.) : 
Olymplc Saint-Germain. 6® (222- 
87-231. 

TOMBE LES FILLES ET TAIS -TOI 
(A-, v.o.) : Elyaées Point Show, 8® 
(225-87-29). 

TOUT CE QUE VOUS AVEZ TOU- 
JOURS VOULU SAVOIR SUR LE 
BEXBL. (A., v.o, s (•*> : Clnoehe 
Salct-Germaln. ? (C33-10-83). 
TUEURS DE DAMES (A. v.o.) : 

Olymplc. 14® (542-87-42). 

LES 3 JOURS DU CONDOR (A., 
v.o.) : UGC Danton, B® (329-42-82) ; 

E r m 1 1 a g e. 8® (359-15*71); (vJT.) : 
UGC Caméo, 9® (246-68-44). UGC 
Gare de Lyon, 12® >313-01 -59 1 : Ma- 
gic Convention. 15® (828-20-641 ; 
Bienvenue Montparnasse. 15® (544- 
25-02). 

UN AMOUR DE COCCINELLE (A.. 

vJ.) : Napoléon, 17® (380-41-46). 
UNE JOURNEE PARTICULIERE fl, 
va) ; O.G C. - Odéon, 6® (325- 
71-08) ; Normandie. 8® (359-41-18) ; 
vl. : Rex. 8® (236-83-93). 

UNE NUIT A CASABLANCA (A, 
va) : Action -Christine, P (325- 
85-78). 

LA VIEILLE DAME INDIGNE (Fr.) : ! 
Saint - André - des - Arts, B® (338- i 
48-18). I 

LA VOIE LACTEE (Fr.) ï Saint- | 
Geno&ln-Enchetîe. S® (634-13-28) ; I 
Parnassiens. 14* (329-83-11) ; Fo- 
rum-Cinéma, 1" (287-53-74). 
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VOL- AU-DESSUS - D’UN -NID DE 
COUCOU (A, VA) (■) : Para- 
mount-Gdéan. 6 e (328-59-83) ; Pù- 
blitfat - Champ? - Qysées, 6* (720- 
78-33} ; v.Z. : Paramoant-Marivac*. 
2® (296-80-40) ; Paramoant - Bm - 
tille, 12® (343-79-17) ; Paramount- 
Galaarie. 13* (580-13-03)-, Parft- 

mount- Montparnasse, 14% (329- 
SO-10). 

Les festivals 

ERIC ROBMER. 14-JulUet Paru Mac, 
6» (326-58-00) : la Collection neoaâ. 

KUROSAWA-M1ZOGUCRL v.o- 14- 
JuUlet - Parnasse, s® (326-58-00) : 
I Impératrice JTanE Kwel-reL 

JACQUES TATL ■ Grand-Pawla. 15» 
(554-48-85) : Jour de fête ; les 
Vacances de U. Hulot ; Mon on- 
cle. 

ANGOISSE ET EPOUVANTE, r.o., 
Graud-Favols, 15® 1 554-45-85) : la 
Maison de l'exorcisme ; Phan- 
tasme ; Amltyrrtlle. la Tnéi-rm (Jq 
diable. 

JACK N1CBOLBON, 7.0- Grand- 
Pavois, 15® (554-46-85) : Profession 
reporter. 

LE FILM NOIR, va. Grands- Augua- 
tlns, 6® (633-22-13) : Adieu ma 
Joue. 

ALBERT LAMORZSSE, Palace Crolz- 
Nlvert, 15® (374-95-04) : le Ballon 
ronge ; Crin Bfena. 

CHATELET - VICTORIA. l*r (S0B- 
94-14) (va). — L : 14 h. : Un 
tramway nommé Désir ; 18 h. et 
samedi 0 h. 25 : le Dernier Tango 
à Paris ; JS h. 10 : les Diables ; 
20 b. 10 : Muslc Lovera ; 22 h. S® : 
Orange mécanique. — II. 14 h. 10 : 
A bout da souTCle ; 16 b. 10 : 
Easy Rider ; 17 h. 50 : Lenny ; 
20 h. et nm, 0 h. 25 : Marathon 
Man ; 22 h. 10 : Love. 

LES FILMS LES PLUS CHERS DU 
MONDE. Eldorado. 10® (208-18-76) : 
Salomon et la reine de Saba. 

CHAR LEE CHAPLIN (V.O ). Studio 
Logos, 5® (354-26-42) : les Lumières 
de la ville. 

RETOUR AU WESTERN (va), 
Olymplc, 14® (542-67-42) : Vera- 
Cruz. 

MARX BROTHERS (v.o.). Nickel 
Ecoles. 5® (325-72-071 : les Marx 
au grand magasin. 

LE MELO RETROUVE ' o). Olym- 
plc, 14 e (542-67-42) : Le coeur est 
un chasseur solitaire. 

LUIS BUNUEL, Olymplc, H® (542- 
87-42} : la Mort en ce Jardin. 

CALYPSO. 17» (380-30-11). v. a„ L 
Dtistln Hoffman, 18 h. 20 : le 
Lauréat ; 20 h. 15 ; John And 
Mary ; 22 h. 10 : le Récidiviste. — 
IL 19 h. 50 : Macadam eotv-hoy. — 
n. Robert Bedford. 13 h. 30 : Jérfr- 
mlah Johnson ; 15 h. 30 : Nos plus 
belles années; 17 h. 45 : l 1 Ultime 
Randonnée ; 23 h. : Gstsby le 
magnifique. 

COMEDIES ITALIENNES (v 0.). La 
Clef. 5» (337-90-90) : les Nouveaux 
Monstres. 


SAINT-LAMBERT, 15* (532-91-68), 
v. 0., en alternance : 111e nue; la 
Passion de Jeanne d’Axc; Fellini 
Rom a ; Satyrlcon ; Délivrances 

L’A DE O’OR DU CINEMA . FJE-iW- 
ÇAIS, Studio 43, 9» (770-63-40) : 
l’Atalante. ■ 

MSLOS- ET GRANDS DRAMES 
(v.o.), Dente rt, 14® (354-00-11) ; 
Reflets dans un oeU d’or. 

OZU (v.o.). Sain t-Am braise. Il® (700- 
89-16) : le Goût du saké; Voyage 
& Tokyo. 

CINEMA ALLEMAND (va). SaLit- 
Ambroise, U® (700-89-16) : l'Om- 
bre des anges ; l’Honneur perdu 
ds Km tari ns aiam ; Feu ds r-uia. 

Les séances spéciales 

L'AUTRE (A, •*. Vjd.y ; Olympia, 
14* (542-67-42). 18 b. (Hf a D.). 

BONNES AND CLYDB (A, VA) : 
Olympia Salnt-Gsrmaln. 6® (222- 
87-23), 12 h. 

LE COUP DE GRACE (AIL. ta) s 
B oul’Ulch. 5® (354-48-29). 12 h. 

LE DECAMERON (2t, va) : Ca- 
lypso, 17® (380-30-11), V- R 24 h. 

LB DROIT DU PLUS FORT (AIL. 
va) : Olymplc. 14® (542-67-42). 

18 b. (Hf S„ D.). 

L'EMPIRE DES SENS (Jap* *®, 
va) : Saint - André - des - Arts. P 
(328-48-18), 12 h. St 24 h. 

FRITZ THE CAT (A-, va) : Saint- 
André - des - Arts. «• (328-48-18). 

12 h. et 24 h. 

LA GRANDE BOUFFE (Fr.-lt.) : 
Studio de l’Etoile, 17® (380-19-03). 
8. 0 h. 30. 

HAROLD ET MAUDB (A-, VjoJ : 
Luxembourg. 6* (833-97-77), 10 IL, 
U h, H h. 

LES HOMMES CONTRE (7t, V.O.) : 
Studio Cujas. 5® (354-89-22), 12 h. 

INDU SONG (Fr.) : Le Seine, 9* 
(325-95-99). 12 b. 15 (Ef D.). 

JEREMIAH JOHNSON (A.) : Grand 
Pavois. 15® (554-46-85). 23 h. 30. 

MACADAM COW-BOY (A. !.0.) ; 
Luxembourg, 6® (633-97-77), 10 IL, 
12 h-, 24 h. 

MAMMâ BOMA (IL, T JJ.) : Olym- 
plc. 14® (542-61-42). 18 b. (satxf 
S. D.). 

LA MORT DE MARIA MALXB&AN 
(AU, v.o.) : Olymplc. 14® (542- 
67-42). B b. (Hf S„ D,). 

UES NAINS AUSSI ONT COMMENCE 
PETITS (AU., v.o.) : Olymplc. 14® 
(542-67-42). 18 b. (sf B. D.). 

LA NOUVELLE BABYLONE fSov.) : 
Bouffes du Nord. 10® (239-34-50). 
le 8. A 20 h- 30. 

LE POINT DOULOUREUX fPrJ : 
Les Tourelles. 30” (638-51-98). m&r. 
à 21 h. . 

LA REVOLTE DES MORTS - VI- 
VANTS (A.. ®®. VA) : Acacias. 17» 
(704-97-83). V.. B. à 24 h. 

LES TUEURS DE LUNE DE MIEL 
(Ah v.o.) ; Olymplc Saint-Germain, 
fi® (222-87-23). 24 h. 

THE KIDS ARE ALRTGHT (A, 
v.o.) : Grand Pavois, 15* (554- 
48-85), V„ B. h 0 h. 15. 


EGLISE 

5T-SEVERIR 

TOUS 

LES MARDIS 
9 21 heurs* 

(Werner.) 


Jeudi 
19 sol 

821 brares 


SHsaa Palsleura 1880 
ORCHESTRE 

KUENTZ 

13 Bal t RAENDEL opai IV 
20 moi : HAYDN 

ROSTROPOVITGH 


Radio fronce 


(P.e. 

VaOnaUtB.) 


b Sauts AftpEGfONE, de 

SCHUBERT 

la Saute ea ni majeur, M 

HAEMOEL 

arec m guérira 

Alexander PESKANOV 

■tau 

m 7 Poésies, da 

CHOSTAKOVnCH 

avec n feu» 

G. VICHNEVSKAIA 

sepraao 

Hefeu et Pîeter 

DANIEL 

piano et ifefoo 


CYCLE ISAAC STERN 

THEATRE CMOSTAKOVITCH - BARBER 

dn CHAMPS- TCHAIK0VSKT 

ELYSEE* 0RCH. RATI0NAL DE fMAIKg 
Mann Dlracffeo t 

i a 2ff w Kiril KOHDRACHINE 

MUSIQUES SACREES 


SAHH-UmiS 

des 

INVAUDEt 

Vendredi 
IB suri 


ROSSINI - VERDI 

T. ZYU5-8ARR, A. MAFE, 

L ALVA. M. 8INTZLER 
CHŒURS DE RADIO FRAHCE 
Noue] Drefe. phinaneoBlqw 

Dir. : Nello SANT1 


CYCLE ACOUSMATIQUE 


vBB Le Quatuor ARCJIHA 

M- Sîffi':=Æ t -VÆS 

(P.e. KTes^o.) B. MAS 1 quatuor n» 3 


THEATRE 
ST-GE0WES 
place «tu® 
SaletOenges 
T. 878-74-37 


RADIO 

FRANCE 

Grand 

AMÜtnrtam 

Lndl 

19 mal 

A 20 h 30 

(Entrée Ubn J 


lundi 19 mal 
A 21 heures 


Jemfl 22 mai 
Jeudi 28 mal 
JamO 5 Me 
A 12 h 30 
13 fteares 
et 18 b 30 


— PiAttO THÉÂTRE DES CHAMFS-ÉLYSÉES - 

DBESDEN STAÂTSKAPELLE 

SANSEBUNG - BLQHSTEDT 

POLLINI 

16 et 17 juin : SCHUMANN-STRAUSS. 19 et 20 juin ; BRAHMS 
Location : Théâtre et Agences 

A PARTIR DE MERCREDI 


(P.e. 

Valmelète.) 


UNIQUE RÉCITAL 

MARIE-THERESE 

CHAILLEY 

ALTO SOLO 

BACH : Sdttfl* I et ni 
HINDEMITü s Sonate 

CONCERTS LAMDBROTX 

MUSIQUE 
A VOTRE HEURE 

le 22 mal 

LISZT 

par Michael 

RUDY 

le 29 ml 

CHOPIN 

par taie 

QUEFFELEG 

ta 3 jeta 

BEETHOVEN 

par Brieftte 

ENGERER 


BENTLEY - AMY 

SM, I & ROQUE - A15JNA 

H. GARETT1 
J.-P. DROUET 

rfgb 

étactraaeeuthim ru«Hl 


CYCLE ISAAC STERN 


2SU- ORCH. NATIONAL 
Sa- DE FRANCE 

HMSOHi te* SA1NT-SAENS - BART» 

ARTC^RmiL HaaiEissom - R. STBAOa 

?SobS ” al Dir. Neville Marriner 


PRESTIGE DE LA MUSIQUE 

Récital 

pleyel Evelyn LEAR 
lYS -1 Thomas STEWART 

2 21 hsnree Beettareo, Sehuaan, Wolf, 
MnÉtota. Brahnii 

NOUV. ORCH. PHILHARMONIQUE 


Dlractl ai 1 

0. D'NARC 

Sanste ■ 

Désiré N'KAOUA 

K0DALY - RAVEL 
SYRAVINSKY 


Crawl 
Auditorium 
Jeudi 22 mal 
A 20 h 30 



SORBONNE 

6RAHB 

ftMPH. 

ManS 

27 mal 

à 21 hures 

Lee. COUPS 

231-89-11 

ROYAL 

TOURISME 

FMAC • 

CR0UE 

Ubralrto 

J. GQrert 

(P.B. 

WemrJ 

SALLE 

PLEYEL 

iteremB 

28 ml 

A 21 hum 

(Ktesgen.) 


S» I 

Lu. ouvert» 
à ta UBa 


CP A. 

ValmafAte, 

Moslcaglott.) 


> Uudqoe u SmOodm » 

DRFEQ 

MONTEVERDI 

CHŒUR DE L'BKIYERSnC 

de CONSTANCE 

ers. (nssnimEins ahciers 

Dir. Peter BAUER 

Union récital 
VIlBELM 

KEMPFF 

Beethoven - Sahnbert 
Chopin 

Montserrat 

CABALLE 

Alexis 

wEissENBERB 

Strauss, Tnrim, 
Mootsairatga 


LOS ANGELS 

PHILHARM0N1C ORCHESTRA 


Jean 22 mal 
3 20 h 30 


NANTERRE 

AMANDIERS 



R1ENI 



en scene antoine vitez 
Loc '727/18.81 FnacCrous. Agences 


Dlracttan 1 cario-Mam 

GIULINt 

HAYDN - RAVEL - BRAHMS 


Location : RADIO FRANCE, Salin et Ageuea 

TH. MOKT PAJWASyE 

FSTTPK HALTa 

otmm CE mm tmtB 

B REPRÉSENTATION SUPPLÉMENT. B 

I ALI EUT I 

ïkj d» et mw JR 

B Mf&HEL BOUJENAH M 

WH, cio La Gronda Oufllére H 

■■ TRIOMPHE ! MH 


ORCHESTRE 
DE FARIS 

Directeur 

DANIEL BARENBOTM 

PALAIS DES CONGRÈS 
MERCREDI 21 MAI 20H30 
JEUDI 22 MAI 2QH30 

KYRIL KOHDRACHINE 
H0RACI0 GUTIERREZ 
RENÉE AUPHAH 

LISZT 

CONCERTO POUR PIANO N° 1 
M AH 1ER 
SYMPHONIE N° 4 

Location aux caisses de 11 h 
A 18 h ou par téléphone au 
758.27X18 


ROBFRTSrKAVOOD 


KEN RUSSELL 




AVERTISSEMENT 


La Commission de Contrôle des Films estime 
que, sans appeler une interdiction aux mi- 
neurs de (8 ans, le présent film comporte 
suffisamment de moments éprouvants ou 
cruels pour ne pouvoir être abordé qu'avec 
précaution par les plus sensibles des ado- 
lescents de 13 à 18 am. 


’hmio**** théâtre des ckamps-ëlysëes 1 


Lundi 19 mai. 20 b. 30 - Récital HAYDN-LISZT 

POLLINI 

21 ef 23 mai, 20 h. 30 - Deux rëdfab SCHUMANN-BRAHMS 

ASHKENAZY 

Jeudi 22 mal, 20 b. 30 - Récital SCHUMANN-CHOPIN 

PERAHIA 

Mardi 27 mai, 20 h. 30 

BEETHOV EN - SCHUMANN - CHOPIN - BARTOK 

MMMMMMi Location : Théâtre et Agences 


s isP&s : 

•ç* rvt - «' 7- ■ 

^ J - !' 'ï ■ ' ‘ 

.jt. \ .v 


m-c 
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RADIO-TÉLÉVISION 


Lundi 12 mai 


Mardi 13 mai 


PREMIÈRE CHAINE : TF 1 PREMIÈRE CHAINE : TF 1 


18 h 30 Un, rue SÊaanm. 

19 b Les inconnus de 19 b 45. 

19 h 10 Une minuta pour Iss femmes. 

Comment créer ose association. 

19 h 20 Emissions régionales. 

19 h 45 Les mai-juin 40 : Journal d'un printemps 

tragique. 

Le 12 mal, drame & Beden - Amaol, par 
H. Amoureux. 

20 b Journal. 


FÊTE DES MÈRES 
CHEZ SINGER 


10 % 

sur les machines à repasser 
par ex : la Magic-Press SP2 
2295F 

, au lieu de 255fTF 
Offre valable jusqu'au 31 Mai 1980 

SINGER 

ITMstacèie 


20 h 35 Cinéma : « les Bonnes Causes ». 

Film français de Christian -Jaque (1902), avec 
M. Vlady, BourvU, P. Brasseur, V. LlsL 
D. Orsini, J. Monod, R_ Pidailn, J.-L- de 
Vliialooga (N, rediffusion). 

Une femme se débarrasse de son mort Vax 
un or-tona partait, dont elfe fait accuser une 
infirmière innocente. Un avocat sans scru- 
pules la soutient, mais la fuge d'instruction 
cherche la vérité. 

22 h 25 Médicale : La schizophrénie. 

23 h 25 Journal. 

DEUXIÈME CHAINE : A 2 

18 h 30 C’est la vie. 

Ces enfants oui vont au luge. 

18 h 50 Jeu : Des chiffras et des lettres. 

19 h 20 Emissions régionales. 

19 h 45 Top Huto. 

20 h Journal. 





QUE CHOISIR? 


la revue du consommateur 



V» 151- M V? * En vente en kiosque. 


20 b 35 Magazine : Question de temps. 

Qui croire? 

La raison de vivre, mtoant eus Fon est 
séminariste, commerçant, ouvrier, etc. 

21 h 40 Documentaire: Des hommes. 

Les vétérinaires. 

22 h 35 Variétés : Sade des fêtes. 

23 h 25 Journal. 

TROISIÈME CHAINE : FR 3 

18 h 80 Pour tes Jeunes. 

HeOdo jeunes. 

18 h 55 Tribune IQxe. 

La Fédération nationale travail et culture. 

19 h 10 Journal. 

19 h 20 Emissions régionales. 

19 b SS Dessin animé. 

Histoire de France : Lords SV te Blen-almé. 

20 h Les |eux. 

20 h 30 Cinéma public : « las Quatre cavaliers 

de r Apocalypse ». 

Film américain de V. MlnnelU (1961). avec 
G. Ford. L ThoUn. G. Bayer, LJ. Cobb, 
F. Henrola. Ki Boehm. P. Lafcns. T. m- 
mleux (Rediffusion.) 

Lee deux tULcs d'un riche propriétaire 
argentin ont épousé l’une un Français, l'au- 
tre un Allemand. Dans les années 40, en 
France occupée. les deux familles vont se 
trouver ennemies. 

Ni film de guerre ni film politique, mais 
f histoire romanesque, enfiévrée, du choc 
de deux mondes. Le frnrafl sur fa couleur 
est particulièrement remarquable. 

23 h JoumaL 

FRANCE-CULTURE 

18 h. 30. Feuilleton : c 1572. Chronique au temps 

de Charles IX a. d’après P. Mérimée. 

19 b. 39, Présence des arts ; Les portraits 

J.-E. Blanche, au musée de Rouen. 

30 h., « le Misanthrope et l'Auvergnat r, de 
E. Labiche, avec M Lonsdale. P. Tornade. 
M. Couture, D AJorct. J Seller, etc. 

21 b„ L’autre scène ou les vivants et les dieux: 

La déesse et sa fille. Dérnéter et Kart 
23 h. 30. Nuits magnétiques : en direct de 
Cannes. 

FRANCE-MUSIQUE 

IS b. S. Slx-Hnlt : Jazz tlme (Jusqu'à 18 h. 3Û) ; 

19 h. 30, France et musique. 

20 11, Les chasseurs de son. 

20 h. 30. Saison internationale des concerts de 
ru.EJZ. (en direct de Brème) : a Muslc Cram 
fonrth sériés pour orgue » et « Dance pour 
oigne * (PtL Gloss) ; < Muslc for player 
pianos (C. Nancarrow). 

22 h. 36. Ouvert Ut nuit : la vingtième a i fcc l c . 

musique de chambra (Beethoven, Majr) : 
23 h. 5. Les solistes d'aujourd’hui : J. dl 
Donato, clarinette (Mesolaen. Globofcar) ; 
o h. 5, Portrait pour le siècle : Rachmanlnov. 


12 h 15 Réponse à tout. 

12 h 35 Midi première. 

13 h JoumaL 

13 h 45 Lee après-midi de TF1. 

Le regard des femmes, dt Bugglerl. 

Etre S la une ; 14 b. 5, Regarda sur la ville ; 
14 h. 35, Variétés Cet à 15 h. 30, 17 h. 35. 
17 h. 50) : 14 h. 30. Série : Mariages (n» 3) ; 
U h. 35, Le regard des femmes sur la 
société : demain, les surgelés ; 16 h- 35, 
Chant et contre - chant; 16 h. 55, Mardi 
guide : 17 h. 15. Livres service ; 17 b. 40, 
Cuisine. 

18 h TF 4. 

18 b 30 Un, rua Sésame. 

18 h 55 Les Inconnus de 19 b 45. 

19 h 10 Une minute pour les femmes. 

19 h 20 Emissions régionales. 

19 b 45 Mai-Juin 40 : Journal d’un printemps 

tragique. 

Le del sur la tête. 

20 b JoumaL 

20 h 30 Dramatique : » le Dernier Round ». 
Réalisation R. Michael Lewis, avec & Oasey, 
S. Macht, B. Richards, P. Rodrigue». 

21 h 55 Documentaire : Clés pour demain. 
L'Antarctique, continent de la salenae. 

22 b 45 Questionnaire. 

Emission de J.-L- Serran -Sohrelber. 

Claude Cheyœon, un grand oomml» non 
conformiste. 

23 h 45 JoumaL 

DEUXIÈME CHAINE : A 2 

10 h 30 AJLT.LO.P.E. 

12 h 5 Passez donc ma voir. 

12 h 30 Série : la Crétolse. 

12 h 45 JoumaL 

13 h 35 Emissions régionales. 

13 h 50 Face à voua. 

14 h Aujourd’hui madame. 

Le stress. 

15 h Série : Le Justicier. 

15 h 55 La vérité est au tond de la "uarmlte. 

Les cou ta à la neige. 

16 h 25 Libre parcours. 

En. préhistoire. 

17 h 20 Fenêtre sur». Poblt 2000. 

17 h 50 Réel* A2. 

Paplvoie ; Les BubbUes ; Diocopuce ; Les 
quare'anris ; mm m«im mi t patois 

18 fa 30 C'est In vie. 

18 fa 50 Jeu ; Dea chiffres et des lettres. 

19 h 20 Emissions régionales. 

19 b 48 Top club. 

20 h JoumaL 

20 h 40 Lu doutera de r écran s « lu Filles au 
bureau ». 

Etre employée et savoir user de ses charmes. 

22 h Débat: L'évolution de la condition 

féminine. 

23 h 30 JoumaL 

TROISIÈME CHAINE : FR 3 

18 h 30 Pour tes Jeunes. 

18 b 55 Tribune Item. 

Gro u pe me nts d'action municipale. 

19 b 10 JoumaL 

19 b 20 Emissions régionale*. 

19 b 55 Dessin animé. 

Histoire de France: Amérique noua voilà, 

20 h Lu Jeux. 

20 b 30 Cinéma pour loue : ■ Mou! omar b 
Tokyo pour OSS 117». 

Film français de U. Boferond (1968), avec 
F. Stafford, U. Vlady, H. Serre, O. Drake, 
•S. Ycahlmura. V. laUJlnotL (Rediffusion ) 
Intrigue incompréhensible, scènes d'action 
et de violence. Ne pas parons son temps à 
regarder ce film. 

22 h 5 JoumaL 

FRANCE-CULTURE 

7 b. 2, Matinales. 

S II, Les chemins de U connaissance : Goethe 
et l'hermétisme (la conception du symbole 
chex Goethe) ; & 8 h. 32. Malthiu ou les 
hantises de te population : vers une pensée 
Laïque; A 8 h. 50. La clairière de feu- 

8 h. T, La matinée des autres : Les musul- 

mans en Chine. 

10 h. 45, Un quart d'heure avec— T. Maulnler 

et J. EllBsateln : dialogues Inattendue. 

11 b. Z, Libre parcoure récital : O. Poisson -t 

C. Bouchora, piano A quatre main» 
(Brahma, Case lia, Fauré. Poulenc), et & 
17 h. 32. 

12 h. 5, Agora : Ecrits de l’Eglise primitive, 

avec F. Quéré. 

12 h. 45, Panorama— avec Clara Malraux. 

13 h. 30, Libre parcoure variétés. 

14 II, Son» : Fabriques d’alcool. 

14 h. 5, Un tlvre, des voix: «Sur le* pas de 
Rlpley ». de P Hlghamlth. 

14 h. 47, Magazine international. 

IG h. 35, Contact (et à 17 h. 25). 

16 h. 50. Actualité : Exposition « Les art» du 

théâtre, de Watteau A Fragonard* au 
musée de Bordeaux. 

17 b. 32, Libre parcoure récital : A. Klœ. 

soprano ; G. Parkas, cymbalum ; M.-T. Ghl- 
;ardL guitare. 

18 II 39, Feuilleton : -s 1572. Chronique eu temps 

de Charles EK », d’après P. Mérimée. 

19 h. 39. Sciences r La restauration des pein- 

tures au musée du Louvre. 

26 11, Dialogues franco-finnois : «1 a-t-il orne 

J lace pour le philosophe dans le monda 
'aujourd’hui 7 ». avec G. von Wright et 
J. VulBemalu. 

21 h. 15, Musiques de notre temps. 

22 h. 39. Nuits magnétiques : en direct de 
Cannes. 

FRANCE-MUSIQUE 

7 h, QuodiUen-IVf urique ; 8 h. 30. Kiosque. 

9 h. 2, Le maria des musicien* : les petits 
maîtres du dix-neuvième siècle français, 
couvres de Meyer beer. Auber. ObeniblaL 
Hère. 

13 II, Musique de table : les auditeurs ont te 
parole : 12 h. 35. Jazz classique : Jack Te*- 
gnrden : 13 b™ Le métier de l'Illustration 
musicale. 

14 II, Musiques : les chants do la terra (ATri- 

S uej : it h. 30. Les enfant» d'Orphée ; lft h„ 
oucenos (EL WsllL A. Jollvet) ; 16 tu ■ Ode 
pour cordes s (D. Meier), direction A. Girard; 

IB h. 15. Les cercles musicaux : Mozart, ses 
amis, ses élèves (HtuumeL HbfnneUter. 
Mozart). 

U b. 2. Six-Huit : jazz rime; IB h. 39. Cycle 
dea sonates de Beethoven (es direct de 
Radio-France) ; 19 h. 30, France et Musique. 
29 b. 30j_Concert (cycle Isaae S te ru. en direct 
du Théâtre des Ctuunps-Elyaén è Parts) : 

• te Boulons, suite, opus. 37 (Chostafco- 
vttch). c Concerto pour violon et orchestre», 
opus 24 (S. Barber). «Concerto pour violon 
et orchestra en ré majeur ». opus 35 (Tchal- 
kovakf). par l’Orcbestrs national de Franco. 


direction K. Etmdrachl&e, avec L Stem, 
violon. 

23 , Ouvert la nuit : domaine de la musique 
française, éditions et manuscrite musicaux ; 
Z3 h. 30. Portrait ds famille: les Cambre- 
llng. extrait du concert donné le 13 octo- 
bre 1979 par le Nouvel Orchestre philhar- 
monique. dlr. 8. Cambrallng (Auber. Dukas, 
Debussy. Jollvet, Tomasi. Scrtablne, Mos- 
cou». Knlpper) ; 1 L, Douces musiques : 
ML Oh ans, B. Deprax. 


Mercredi 14 mai 


PREMIÈRE CHAINE : TF 1 

12 h 15 Réponso è tout, 

12 h 30 Midi première. 

13 h JoumaL 

13 h 45 Les visite ms du mercredi. 

De C. Isard. 

18 h AufaHuag. 

18 h 30 Un, rua Séoanw. 

19 h Une mteuta pore tes femmes. 
Humanisons ensemble Iss hôpitaux. 

19 b 10 MaHoin 40 ; Journal d'un printemps 
tragique. 

La pont où nous perdons la guerre. 

19 b 30 JoumaL 

20 h Sports : Football. 

Finale des vainqueurs de coupe 4. Bruxelles. 

21 b 45 La rage de tira. 

Magazine de G. Bulle rt. 

Le prix des livrée an question. 

Avec M. René Mo n or y , min lrire de Péeo- 
nomta ; Crois éditeurs J.-C. Lactés. 
J.-P. FasqveUe, F. Bsmenard. et deux 
libraires : Ch. Bon et E. BouchalaL 
23 b 30 JoumaL 


DEUXIÈME CHAINE : A 2 

10 h 30 AJI.T.LO.P.E. 

12 h 5 Passez donc me voir. 

12 h 30 Série : la Crétoise. 

12 h 45 JoumaL 

13 h 35 Emissions régionales. 

13 h 50 Face à voua. 

14 h Les mercredis d* Aujourd'hui madame. 

15 h Série : Au cœur du temps. 

La On du manda. 

16 h 10 Récré A2. 

18 h 45 Chefs-d'œuvre des musées nationaux. 

18 h 50 Jeu : Des chiffres e! des lettres. 

19 h 20 Emissions régionales. 

19 h 45 Top dub. 

20 h JoumaL * 

20 h 35 Variétés : Palmarès 80. 

21 h 50 Magazine srtantmqua : Objectif demain. 
Les derniers Jours du monde. 

22 h 50 Histoires courtes. 

Cortège; La soirée du baron Swenbeck. 

23 h 10 JoumaL 

TROISIÈME CHAINE : FR 3 

18 h Travail manuel. 

18 h 30 Pour les Jeimes. 

18 h 55 Tribune Item. 

Fédération dae unions royalistes. 

19 h 10 JoumaL 

19 h 20 Emission régin— 'les. 

19 h 55 Dessin animé. 

Histoire da France : La Fayette. 

20 h Las faux. 

20 b 30 Cinéma (un titan, un auteur) : «l’Orga- 
nisation ». 

Film américain de D. Medford (1970), avec 
a Foltier. a North. A. GarSeld. B. OTTeal, 
G. Olfoughiln, F. Batr. 

A 8an- Francisco, un policier no tr chercha a 
démanteler ma organisation de trafic de 
drogua qui élimine. A mesure, ses membres 
compromis. 

Un scénario sans surprises, mais une mise 
en scène efficace. Avec Bidneg Poirier dans 
le rdc de Finspectcur Ttbbs, qu’a avait déjà 
interprété deux fois. 

22 h 15 JoumaL 

FRANCE-CULTURE , 

? h. 2, Matinales. 

8 b„ Les chemina de la connaissance : Goethe 
et l'hermétisme (la notion de polarité 
chez Goethe) ; à 8 h. 32, Malthua ou les 
hantises de la population : les précurseurs. 

8 h. 56. Ecbec au hasard. 

9 h. 7, Matinée des sciences et des techniques. 
30 h. 45, Le livre, on ver Cure sur U rie : Le 

problème de la diffusion. 

12 h. 2, Libre parcoure récital : Trio Kôchel 
(Schubert, Ires), et è 17 h. 33. 

12 h. 5, Agora. 

12 h. 15. Panorama : Le Liban. 

13 h. 30, Musique de chambre. 

34 tu Sous : Fabriques de papier. 

14 h. 5, Un livre, des vote : c lee Gens de 

Smlley *. de J. Le Carré. 

14 h. 47, L'école des parents et des Éducateurs. 

15 fa. 2, Point d'interrogation : tes grandes 
civilisations (l'Islam i 

36 h. 10, Les travaux et les Jours.» de J. Gattard. 

16 h. 5*. Actualité : Diététique et Industria- 

lisation de l'agriculture. 

17 II 32. Libre parcours récital : P.-L. Al mord. 

piano (Scrlabine). 

18 h. 30. Feuilleton : a 1572. Chronique au temps 

de Charles ES t. d'après P. Mérimée. 

19 h. 39, La science en marche : Promenade au 

Jardin des sciences. 

26 b-, La musique et les hommes : Ecrite de 
Gobineau sur la musique orientale. 

22 h. 38, Nuits magnétiques : en direct de 
Cannes. 

FRANCE-MUSIQUE 

7 h-. Quotidien - Musique ; 8 h. S0. Kiosque ; 

9 h. 2, Eveil 5 la musique 
9 tu 17. Le matin des musiciens : les petite 
maîtres du dlx-nBuriôme siècle français. 

12 lu. Musique de table. 

11 b_ Micro cosmos ; 14 h. 10. Nouveaux réper- 
toires : 14 b. 30. Kaléidoscope : couvres de 
Vivaldi. Henry. Boetboveu. Gounod. Mozart. 
R. Strauss. D. Rein hardi et E. Bechet : 
15 h. 30, Jeu des énigmes : 16 h. Galerie 
de portraits: 16 h. 30. Les grotesques de la 
musique : 17 h. 45. Hauts infidélité : les 
musiques animalières. 

18 h. 2. Slx-Hult : Jazs ttmo (Jusqu'A 18 h. 30] ; 
2* II. Le royaume de la musique : concours 
régional pour 'les ensemble* instrumentaux. 
29 . 38, Festival dnêuutograplque d’Angers 
(concert donné au Thé&tra municipal d'An- 
gers) : n suite française s (M. Jaubert). 

« Lames to s (P, J&nsen) ;. s Symphonie 
Death-watch s (A. Duhamal) ; e Suit* ciné- 
matographique s (G. Delarue), par V Orches- 
tre de* Concerts Pasdeloup, dlr. G. Dolente, 
avec J.-C. Bonnier, trompette, et R. Manon, 
chant et guitare. 

22 fa. 38, Ouvert la unit ; te lied Khubertten, 
«Schubert et l'amour s ; 23 II, Inédite et 
références : ouvres do Schubert, Sehoeabarg 
et Mozart ; 1 h. 30. Le* grandes voix. 


AUTOBUAN 

52 contrôles-sécurité 
pour votre voitura 

En moins d’une heure. 
Partout où vous verrez ce panneau. 
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Joë Bousquet?... Absent 


Jo ma demande combien 
d'entre noua onl jamais entendu 
parler de Joë Bousquet. Sûre- 
ment très peu. Il sa trouve, pur 
hasard, que le suis de ceux-là: 
îe connais quelqu’un qui le 
connaissait, qui, jeune étudiant 
à Toulouse, faisait parfois le 
pèlerinage, allait iusqu’à Car- 
oassanne frapper à la porte du 
saint des saints, pénétrer dans 
le sanctuaire où régnait t esprit, 
où défilait tout ce qui comptait 
dans le coin à rêpoque ; c'était 
pendant et après l’occupation. 
Les gens venaient d'un peu per- 
tout, an curieux ou en connais- 
seurs. 

Da son lit, où ravait cloué une 
méchante balle chopée pendant 
la guerre de 14-18, ce poète 
assez mineur malgré d’obscures 
fulgurances exerçait une sorte 
de magistère. Très confiden- 
tiel encore une fois. Môme si 
Eluard et Max Ernst étaient de 
ses a mis, sa notoriété â lui n'a 
ramais dépassé le cercle des 
initiés. 

Comment s'y prendre alors 
pour le présenter à la fouie des 
téléspectateurs ? Sous quelle 
larme, sous quel angle ? Le do- 
cumentaire ? Non, ce aérait trop 
aride. Le docu-drame? L'adap- 
tation de Fun ou de plusieurs de 
ses ouvrages à récran ? Les 
deux an l'occurrence. Sur FR 3, 
samedi, on nous a sarvi un demi 
panaché. Va pour révocation de 
sa vie par son ceuvre. Encore 
lallalH! la nourrir, r Illustrer. A 
partir de quoi ? 

Elle était fabuleusement vide 
et fabuleusement pleine, cette 
existence cloîtrée au tond d’une 
chambre où briffaient les mille 
lumières de la création, de la 
réflexion et de la conversation. 
Cela dit, aur le plan de raneo- 
dote , peu de choses. Des week- 
ends à le c empsgne et des 
hallucinogènes, cette fameuse 
Tisane de sarments, celui de 


ses romans qui a donné son 
titre au film. 

C’est là-desaua, sur les 
visions, sur las fantasmes éro- 
tiques de Bousquet — il plaisait 
aux femmes apparemment, — 
que ron a surtout Inalatê. Ce qui 
revenait à poser le problème 
sexuel des handicapée. Sujet 
poignant, sujet trop souvent 
tabou, totalement et merveilleu- 
sement mis à plat par John 
Voight et Jane Fonda dans le 
Retour, où figure une des plus 
belles scènes d’amour du 
cinéma. 

A ta télé, on a dû so conten- 
ter de rôtemal va-et-vient entra 
la réalité et le rêve, bien balisé, 
bien annoncé à grands coups 
de klaxon et de phares qui 
passent au code avant de se 
mettre en veineuse. Quand sur- 
gissent de splendides nanas 6 fa 
mode des années 40, type 
m Gilda -, avec de longs gants 
meuves, des croupes débordan- 
tes, ondulantes, coulées dans 
du satin, ou bien style -Grand 
Meautnes» an capeline ef den- 
telles blanches, virginales. 

Une lois, deux fols, ça va; 
trois fols, bon. Mais toutes le a 
quatre minutes pendant une 
heure trente, ça finit par vous 
taper aur les nerfs. On com- 
prend, notez, fa mine de plus en 
plus lugubre de ce pauvre Phi- 
lippe Léotard. Il a bien changé, 
le malheureux, depuis son épous- 
touflante contribution au Jour- 
nal, cef excellent feuilleton sur 
les milieux ■ de la presse. Ici, D 
n'a que ses yei/x lourdement 
pochés de caniche triste pour 
pleurer. Impossible de compren- 
dre, à le voir et à l’écouter, quel 
attrait il pouvait bien exercer 
aur qui que ce soit, homme ou 
femme. Ce n'esf pas faofeur qui 
est en cause, c'est le rôle. Ou 
plutôt son absence. Allez donc 
taire quelque chose avec rien. 

CLAUDE SARRAUTE. 


IA ROSE D'OR DE MONTREUX 

La rois d'or do Montreux, attri- 
buée pour le BtUleoi programme de 
variétés, a été gagnée par la société 
C.B.C. de Toronto pour ion émission 
musicale e Dream Waevor s (a 1e Tis- 
serand de rêve s). Couronnée pour 
la deuxième année consécutive, 
cette chaîne canadienne a également 
reçu le Grand Prix de 10 800 franc* 
suisses (environ 25 080 F français). 

D'autre part, deux roses d'argent 
ont été décernées : l'une dans la 
catégorie programmes humoristiques 
A la deuxième chaîne de télévision 
britannique (BJ3.C.) pour son émis- 
sion satirique e Not the nine o’clock 
news » et te seconde à la télévision 
commerciale indépendante britanni- 
que (LT.v.j pour la comédie « uni 
be allriglit ou the nlght s. C’est 
aussi l’un des réseaux dXT.V. qni 
a obtenu le Prix du Jury de la presse 
pour la réalisation de c The Plank s 
(« la Planche »). 
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à 20 heures 

COURSES 

VINCÊNNES 

Pari Jumelé dans 
toutes les courses 
Pari Trio 
à chaque réunion 

Retenez votre table ou c Privé » 

989-67-11 

Prochaines soirées ! 

16, 19 et 23 mai ! 



Voici la nouvelle collection 
des bijoux Italiens. 


Les villes italiennes les joyaux de ce tt e terre 

Demandez la brochure £1 Evask)n r ' à votre a gpnng j p voysff: on à 

^aWSlOM 

S bd des Capucines, 75002 Paris TéL266L46 J0 


JOSEPH GIBERT 



• LA PLÉIADE 

• GUIDES' BLEUS 


• BANDES DESSINÉES 

• DICTIONNAIRES 
LAROUSSE 


• ASSIMIL - LAROUSSE 

. 26, • BOULEVARD 5T-MIÇHEL (6 r ) 

-, . ; 'MÉTRO ODÉON-LUXEMBOURG (R.E.R.) / 

AUTOBUS 2 1 -27-38-58-63 - 81-82-84-85-86 37-89 

Arrêts . Cluny, Ecoles, Luxembourg 
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LA FÊTE DE L’ASCENSION j MÉTÉOROLOGIE 
Les services ouverts ou fermés 


• PRESSE* — Les quotidiens 
p arlai uns paraissent normalement le 
Jeudi 15 Tüurf. 

• banques. — kh es seront fer- 
mée* le mercredi après-midi 14 mal 
(à partir de U 11 fi on de 12 11 ) 
et le Jendi 15 ™»< 

• GRANDS MAGASINS* — Us 
seront tous ouverte le Jeudi 15 m ai . 

t ET.T. — ■ Les bureaux de. poste 
seront fermés le Jendi 15 mal et 
le courrier ne sera pu distribué. 
Cependant les bureaux habituelle- 
ment ouverts le dimanche assure- 
ront les s e rvice s téléphonique et 
télégraphique* la vente dns timbres- 
poste an détail, ainsi que, jusqu'à 
11 heures, la distribution an guichet 
des objets recommandés en Instance 
on adressés, soit poste restante, soit 
aax abonnés des Imites postales, la 
recette principale de Paris (52, rue 
du Louvre-l ar l assurera également 
le paiement des mandats-lettres, des 
bons et chèques postaux de voyage* 
des chèques de dépannage, des let- 
tres-chèques, alad que les rembour- 
sements sans préavis sur livret 
C.N.E. 

• K-A.T-P. — Service réduit des 
dimanches et Jours fériés. 

• ALLOCATIONS FAMILIALES. — 
Les guichets de la Caisse d'alloca- 
tions familiales de la région pari- 
sienne, situés à Paris (9*. 13° et 15 e 
arrondissements), Nanterre (92), 
Saint-Denis (93), Rosny-sons-Bois 
(93), Pantin (93), Malsons-Alfort 


PARIS EN VISITES 

MARDI 13 MAI 

« HOtel de Lanzun >. 15 b-, 17, quai 
d’Anjou, Mme Bachelier. 

c Hôtel de la Monnaie a, U h* 
11, quai Contl, Mme HuJut. 

a La Cité fleurie et les Jardina des 
Dames Augustines », 15 h_ 39. rue 
de la Santé, Mme Legrégeols- 

« Le Versâmes de Louis 21V », 
20 h. 30, 21, rue Nom-Dame-des- 
Vlctolres, Mme Thibault (Caisse na- 
tional b des monuments historiques). 

CONFÉRENCES 

15 h. le, 62. rue Madame, Arcus : 
«Inde, le pays et les hommes». 

26 h. 30, Collège de France. B. Le- 
wis : «La découverte de l'Europe 
par les musulmans ». 

17 h. 30, 55. rue de Varenne (Futu- 
rlblea), O. Ocre, J. -P. Dlgard : 

« table ronde » : l’Impact politique 
de l'Islam au Proche et au Moyen- 
Orient ». 

10 tu, 62. rue Madame, Arcus : 
cOlymple. Héracklès fondateur des 
Jeux». 

19 lu 13. rue Etienne-Marcel médi- 
tation transcendantale : « L’épa- 
nouissement «tu cœur et de l’esprit». 

19 h. 30, la Sorbonne, amphithéâtre 
Bachelard. 1, rue Victor - Cousin, 
P. Humbert Blondi : e La civilisation 
universelle ou la convergence des 
systèmes de pensée». 

20 h- 45. salle Ployai. 352. rue du 
Faubourg - saint - Honoré* P. Bron- 
wera : « New-York, Los Angeles : 


DANS LES MUSÉES NATIONAUX 
CONTINUE 

Les gardiens des musées nationaux 
en grève depuis le 25 avril conti- 
nuaient leur mouvement hindi 
32 mai. n'ayant pas obtenu entière 
satisfaction à leurs revendications. 
Si. en effet, au cours des négocia- 
tions, la direction des musées a 
accordé anx syndicats (C.G.T., F.O. 
et CF JD .T.) les deux dimanches de 
repos par mois qu’lis réclamaient 
pour l’ensemble des gardiens, en 
contrepartie, celle-ci voudrait, selon 
les syndicats, réduire le montant des 
primes trimestrielles. Une nouvelle 
rencontre syndicat - direction était 
prévue le lundi 12 mal, au matin, 
dont dépendra la poursuite du mou- 
vement. Les principaux musées na- 
tionaux étalent fermés ce lundi 
(Louvre, Orangerie, Sèvres, Ver- 
sailles, c 1 u n y, A.TP, Delacroix. 
Tokyo). 


(94), Garges-les-GouesM (95), Salnt- 
Quentin-en-Yvelines (78), seront fer- 
més an public du mercredi 14 mal 
A 12 heures u vendredi 16 mat I960 
an matin. Cependant, le mercredi 

14 mai, les centres de diagnostic 
et de soins ainsi que les cliniques 
dentaires resteront ouverts aux heu- 
res habitu elles. 

g) SECURITE SOCIALE. — LM 
guichets resteront ouverts le mer- 
credi U mal dans les centres de 
paiement et dans les services chargés 
de régler les prestations au public 
jusqu’à 14 heures. Pour les prises 
en charge et les renseignements, nue 
permanence sera assurée J u s q u ’ & 

15 h. 30. Les centres et les services 
seront fermés le Jeudi 15 mai. 

% MUSEES. — Le Palais de la 
Découverte sera ouvert le Jeudi 
15 mal ; la Bibliothèque nationale 
et la Bibliothèque de l’arsenal seront 
fermées le Jeudi 15 mai A l’exception 
des expositions qui resteront ou- 
vertes ; le Musée des arts décoratifs 
sera fermé le Jeudi 15 «»■*- Le 
Musée de l'année et l'église Saint- 
Louis des Invalides seront ouverts 
le Jeudi 15 mai de 10 heures & 

18 heures : le publie aura accès au 
tombeau de Napoléon Jusqu'à 

19 heures ; le centre Georges- Pom- 
pidou sera ouvert la jeudi 15 mal 
de u heures à 23 heures. 

• SPECTACLES. — Voir a le 
Monde des arts et des spectacles » 
du 15 mai. 


« Le quartier Mour retard », 14 b. 30. 
métro Cardinal - Lemoine (Approche 
de l'art). 

« Ateliers d’un restaurateur de 
vitraux», 15 h., B. rue de la Grande- 
Chaumière, Mme Ragueneau. 

« La cathédrale russe, histoire de 
l'orthodoxie», 15 h, 12. rue Dam, 
U. Jaslet (Connaissance dlcl et 
d’AlDeurs). 

« Le Marais s, 15 11 , 1, rue de 
Fourcy, M. de La Roche. 


approche de la société américaine a 
(projections). 

- 21 h. Centre Huit. A rue Porce- 
du-Buc à Versailles, M. Détoura ay ; 
< Les handicapés s. 


TRANSPORTS 

DÉLAI GARANTI 
POUR L’ACHEMINEMENT 
DES BAGAGES 

Depuis Je 1" mai, la S.N.CXF. 
garantit le délai dans lequel les! 
bagages enregistrés sont trans- 
portés. 

Entre les principales ga^es des- 
servies par trains directs (plus 
de 240D relations de gare à gare), 
oe délai est de vingt-quatre heu- 
res pour tes bagages remis et 
retirés en gare (quarante-huit 
heures pour les quelques jours 
« rouges » du calendrier trico- 
lore o 50 v>. 

Sur les autres relations, il est 
de cinq jours (y compris les di- 
manches et jours de fête), l'en- 
lèvement et la livraison des 
bagages à domicile étant inclus 
dans ce délai, sauf cependant si 
la livraison tombe un dimanche. 
Il existe dans de nombreuses 
localités an service d'enlèvement 
ou de livraison des bagages à 
domicile (1 085 pour l'enlèv emen t 
et 1352 pour la livraison). 

Dans les cas de dépasse m ent 
des délais garantis de vingt- 
quatre heures (ou quarante- 
huit heures j ou de cinq jours, le 
voyageur pourra se faire rem- 
bourser sans formalité ies frais 
de transport de ses bagages. 

t.i s.N.CJF. conseille aux voya- 
geurs de sa renseigner dans les 
gares sur les relations desservies 
par trains directs et rappelle qu’il 
est toujours recommandé d'enre- 
gistrer ses bagages à l'avance. 
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PRÉVISIONS POUR LE 13 MAI A O HEURE (GM.T.) 


Lignes d’égale hauteur de baromètre cotées en miHfoars 0e mb vaut, environ *5 de mm) 
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Evolution probable an temps en 

France entre le lundi 12 mal à 

0 heure et lo mardi 13 mal z. 

24 heures s 

Les hautes pressions persisteront 
eut l’Europe centrale et la Scandi- 
navie, tandis que les basses pressions 
du proche Atlantique s’étendront 
en direction du bassin occidental 
de la Méditerranée, avec les pertur- 
bations associées. 

Mardi matin, ces perturbations 
donneront d&3 nuages assez abon- 
dants sur nos réglons s'étendant 
des câtea de l'Atlantique au Bassin 
aquitain, aux Pyrénées, au sud du 
Massif Central et au golfe du Lion, 
avec des pluies ou des averses Iso- 
lées, parfois orageuses. Le soir, ce 
type de temps gagnera le sud des 
Alpes, le Sud-Est et la Corse, les 
précipitations pouvant devenir loca- 
lement plus abondantes sur les 
versante sud des montagnes, tandis 
que des éclaircies se développeront 
sur l'ouest ds la Bretagne. 

Sur le reste de la France, le temps 
restera ensoleillé, un peu nuageux 
en bordure de la xone précédente. 

Les vents, de secteur sud-est. se 
renfo’ceront sur les réglons médi- 
terranéennes, oii Ils deviendront 
assez forts à forts. 

Les températures maximales bais- 
seront un peu sur les réglons méri- 
dionales. 


Températures (le premier chiffre 
indique le maximum enregistré au 
coûts de la Journée du il mal; la 
second, le minimum de la nuit du 
11 au 12) : Ajaccio. 19 et 8 degTés ; 
Biarritz, 2? et 16 : Bordeaux, 21 
et 13 ; Bourges. 22 et 10 ; Brest, 19 
et 13 ; Caen, 22 et 9 ; Cherbourg. 18 
et 12: Clermont-Ferrand, 23 et 6; 
Dijon. 22 et 9 : Grenoble, 31 et 8 : 
Lille. 24 et 8 ; Lyon, 23 et 3 : 
Marseille, 23 et 13 ; Nancy. 20 et 5; 
Nantee, 22 et 13; Nice. 22 et 13; 
Pa la - Le Bourget. 22 et 8 ; Pau, 23 
et 13 ; Perpignan, 18 et il ; Bennes, 

22 et 12 ; Strasbourg. 22 et 6 ; Tours. 

23 et 9 ; Toulouse, 20 et 13 : Polnte- 
à -Pitre, 32 et 23. 


CONCOURS 

RECRUTEMENT D’ANIMATEURS. — 
Un concours est ouvert, fin mal, 
pour le recrutement de six anima- 
teurs cantonaux contractuels en 
Charente-Maritime (salaire net men- 
suel de début 3 700 F environ ; 
entrée en fonctions le l* sep- 
tembre]. 

Pour tous renseignements, s'adres- 
ser à la préfecture de la Charente- 
Maritime, secrétariat général, ser- 


MOTS CROISÉS 

PROBLEME N* 2869 
123456789 




Températures relevées A l’étranger : 
Alger, 22 et 15 degrés; Amsterdam, 
22 et 9; Athènes, 22 et 14; Berlin, 
18 at 7 ; Bonn. 22 et 7 ; Bruxelles, 22 
et 7 ; Le Caire, 32 et 20 ; lies Cana- 
ries, 28 et 18 ; Copenhague. 15 et 5 ; 
Genève. 19 et 5 : Lisbonne, 19 et 10 ; 
Londres, 21 et 10 ; Madrid, 23 et 12 ; 
Moecou, 13 «t 1 ; New-Yorfc, 13 . 
(min.) ; Palme - de - Majorque, 22 
et 13; Rome. 22 et U; Stockholm, 
Il et — 1 ; Téhéran, 22 et 18. 

(Documents établis avec le 
support technique spécial de la 
Météorologie nationale.) 

vice du personnel, 17021 La Ro- 
chelle Cedex (téL : 41-02-00, 
poste 441). 

VIVRE A PARIS 

FERMETURE DU TUNNEL DE SAINT- 
CLOUD. — Le nouveau tunnel de 
Saint-Cloud sera fermé pendant 
huit nuits, entre 22 heures et 
6 heures, du 19 au 22 mal et du 
2 au 5 Juin, annonce le centre 
régional d'ile-de-France de la cir- 
culation routière. Dirigée 


HORIZONTALEMENT 

L S'accroît quand Ü y a beau- 
coup de remerciements. — EL Fit 
un certain Effet — HL Passe 
facilement sous ia porte; Dans 
le nom d'un savant flamand. — 
IV. Quantité pour des combat- 
tants ; Article étranger. — V. Sur 
lequel on s’est donc penché ; 
Possessif. — VL Mot qui n’évoque 
pas des régions lointaines. — VIL 
Uti le qu and le père est en voyage. 

— VHL Démonstratif ; Peut se 
faire d’un trait. — IX. Plus vieux 
que jamais ; Dix d'ailleurs. — X. 
Manque de vivacité ; Nom pour 
un noyau. — XL Traitées comme 
des vieilles chaussettes. 

VWiRTTC AT.IgMTgT rT 

1. Font une jolie main quand 
elles sont grosses; Basse, & la 
ferme. — 2. Nom qu’on donne A 
un grand plongeon ; Une belle 
tige. — 3. Qui a 1e caractère de 
la peste; Peut être mis sur un 
point. — 4. Note ; Abréviation 
qui peut s'appliquer A une suc- 
cursale ; Déchiffré ; Ville. — 5. 
Ne vient pas quand on siffle. — 
6. Qui a donc du mal & cracher ; 
Ne font pas partie de la masse 
quand Us scmt propres. — 7. 
Période ; Peut blesser quand elle 
est maniée maladroitement — 
8. Monts ; Symbole pour un métal 
courant. — 9. Prenait comme 
dans un sac ; Ancienne capitale. 

Solution du problème n B 2 668 
Horizontalement 
L Etreint ; Orgueil — IL Sei- 
gneur ; Eon ; Dû. — HL Encra ; 
Surprise. — IV. Ru ; Isis ; Auge ; 
EC. — V. Es; Litige. — VL Népal; 
Liens; Ana. — VU. Erige; An; 
Slip. — VHL Enée; Géantes, — 
ixT Petitement. — X Ednmée; 
Tréteau. — XL Ezs ; Cirées ; Nés . 

— xit. Cueille ; Outre. — ttttt. 
Les ; Alpiniste. — XXV. Es ; Dieu; 
Ü; Pair. — XV. Fer; SmaJah; 
Le. 

Verticalement 

L Esérlne ; Siècles. — 2. Ténu ; 
Ere ; Drues. — 3. Rie ; Epineuses. 

— 4. Egrisaee ; De. — 5. Inès ; 
Lee ; Eclair. — 6. Ne : H ; Peilte. 

— 7. Tussilage ; Repus. — 8, Ru ; 
Tinette. — 9. Raie ; Aire ; Nia. — 
10. Répugnantes ; E1L — LL 
Gorges ; Têt ; Os. — 12. Unie ; 
Sème; Utah. — 13. Malséantes. 

— 14. Idée ; NI ; Nuer ; U. — 15. 
Lu; Clapet; Serre. 

GUY BROUTY. 


JOURNAL OFFICIEL— 

Sont publiés au Journal officiel 
du 11 mal 1980 : 

DES DECRETS 

• Portant approbation du 
schéma directeur d'aménagement 
et d’urbanisme de r agglomération, 
bordelaise (Gironde). 

• Relatif & la formation des 
assistants de service sociaL 

UN ARRETE 

• Fixant la valeur de rembour- 
sement de la fraction du capital 
de l' emprun t d'Etat 8,80 % 1977 
amortie le 23 mal 1980. 
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BAZAR DE L’HOTEL DE VILLE GALERIES LAFAYETTE SAMARITAINE 

BON MARCHE MAGASINS REUNIS TROIS QUARTIERS MADELIOS 

PRINTEMPS 
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-La ligne 

La ligne T.C. 

OFFRES D'EMPLOI 

57,00 

67,03 

DEMANDES D'EMPLOI 

14,00 

10, 40 

IMMOBILIER 

39,00 

45,86 

AUTOMOBILES 

39,00 

45,86 

AGENDA 

39,00 

45,86 

PROP. COMM. CAPITAUX 

105,00 

123,48 



AMORCES ENCADRÉES 

Le R/B CSL 

OFFRES D’EMPLOI 

33,00 Si 

DEMANDES D'EMPLOI 

8,00 I 

IMMOBILIER 

25,00 sa 

AUTOMOBILES 

25,00 2 i 

AGENDA 

25,00 2f 




emploi/ intemotionciuK 
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èv ûil<ct TT)ç èvtâ^Eüjç Trjç r EJJiàôoç ôiooYttvtüvEL vrvw6 
ôurçomàpô yui xatdenoi] tïCvoxoç jcpoo?.^iji£urv 

DXr\vcr/k(boocov 

AIOIKHTÏKQN 

YÜAAAHAQN 


KvplAtcqoi 5goi (nwctoxfjç: 

Oi wroTjrifaiioi. xpfaïEi: □ và elvoi wàxoxoi ôu&Æiuno; 

- voiiucqç, - noï-ixiv-iirv fmanniüj^-xOLvtuvixün’ cnian]|iüiv,- 
oiJiovojuKiîrv ÊiioTTifiàn', ïïoû vû JuatoxotEï n^v jù.tfn»] 
ituvCTumjuiaxfj Tcroç xccr&OTicrr). 'Ev&ezoiiévujs, vd Ir/.ow 
ÊiKivYEÎi-liaïunï fciureieîa tu crû; àvurcéQco tchieîç no* vd 
£?Yvüiai ioanpia ôtuir ôouxaf jrçooùvrwv. □ vd vjaxiyovu 
3io>.r xaXd n]v ÈWLTjvixfj yi.ihoaa xai Èjraoxüiç p£a ültô r(g 


i^iiTT|[iEÇ7Jaucioeç rite Evouwrtuvtfiç Koivùxt[TOÇ. 
0â >„7iqièEÏ üilnj 'i\ yvwot] uXXtüv EJUcn'jjinJV 


ïîchvotuuûv "/J-tDooiTiv. □ vd Sjrow n\v ÊXXtivixfj iOcrfÉVEia 
f] v« rivai vmixooi Évâç v^drovç iiü.ouc; rnç Eftpwjiabtite 
Koivôtt]toç. □ vd EÎvaiTd JtoXv 35 érùrv (vd fy.ouv 
-;f wi]6sï jirrd vtç 9 ’Ioi' viou 1944). Tâ 6010 t'[/.iziu; 
(uroijrï vd ov‘4»|0eî v.crrd 5 ètï) xô xohv. i'XotoyRpvruz Tfjv 
rtcnâJJ.TiXT] tncr, ■7^410x1 >n'i Ffuuinia. 

T«i rfWJio inç ’EîiCoriitr]; 'EtpriiiEotôaç jroü avarpéeEi rovg 

ôçouç oùjijiEïoxTjç ardv âicfiWioyid, xt\v cpûm) tûv 
rçcrâtrctüv KaOiûç xa£ r otiç ôgotrç jcgoaXVjiprui; xaî 
üuoipijç, iinogoüv ol trvÔLatpEQôiÆvoi vd xû Çt|n]aoiJV 
ùvatpéçavraçTnv EvfitiSri PE/23/A arCç dxôXovBcç 
ùtniHùvoeiç: 

□ rixe crrô rgaqJETo nÀijooqiogiwv rrjç *Ejnigojrf| ; twv 
E înujnciïxàrv Koivorfjrcov, 2 BaaïUoarigSotplaç, ’Aflijvni 
134,Taxuî)go}Uvtri Gvptôa 1602, 

□ erre àff'eüBrfaçau Service de Recrutement 
du Parie ment Européen, B.P. 160], Luxembourg 
(Grand-Duché de Luxembourg). 

OC aÎT/joEiç ü;iQiJ>n r f lômrtoç îtcrû neguÈxovtaL cro'iv 
v ’E.xiarinTi "EçiT]pf Qiôa JtoÉneivd taeuOvvUovv au Service 
de Recrutement du Parlement Européen , B . P. 1601, A 
Luxembourg (Grand-Duché) jïqly cmô 115 /A 
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L'ORGANISATION EUROPEENNE POUR 
DES RECHERCHES ASTRONOMIQUES ' 
DANS L'HEMISPHERE AUSTRAL (E2.0J 
cherche des candidatures pour le poste de 


PROGRAMMEUR 

D'APPLICATIONS 

ASTRONOMIQUES 


dans le Groupe Scientifique au Siège de TESO è G ARCHING 
près de Munich, République Fédérale d'Allemagne. 


FORMATION : Titre de niveau universitaire en astronomie, science des 
ordinateurs, mathématiques ou formation de niveau équivalent. 
EXPERIENCE ET CONNAISSANCES ; plusieurs années d'expérience 
de la programmation sur des systèmes d'ordinateurs de taille moyenne. 
'Connaissances du langage ASSEMBLEUR et de la programmation en FOR- 
TRAN. PASCAL utile. Connaissance des configurations de systèmes. 
FONCTIONS : mettre au point en tant que membre d'un groupe de logiciel 
des installations techniques de traitement de 11 mage/ réduction de données 
astronomiques. Ceci comprend le concept, le codage et la documentation 
des systèmes « les programmes d'applications. Le système utilisera le 
modèle d’ordinateur VAX 11. 

DATE DE PRISE DE FONCTIONS :1er Octobre 1930. 

REMUNERATION : la rémunération dépendra de l'expérience et de la 
situation de famille. A titre d’exemple, pour un membre du personnel 
non -résident, ayant 2 enfants à charge, la rémunération nette exempte 
d'impôts sur le revenu ne sera pas inférieure à 9.700,00 francs français. 


Las candidatures doivent être transmises avant le 5 Juin 1 980 au 
Service du Personnel - Européen Southern Observatory 
Schleissheïmer Strasse 17- 0-8046 Garching B.Muenchen (R.F.A.) 
Tel. : 089/320.40 Al 


Bien qu'une préférence soit accordée aux ressortissants des Etats Membres 
de PESO : Belgique, Danemark, France, Pays-Bas, République Fédérale 
d'Allemagne et Suide, aucune rationalité cependant n’est à priori exclue. 


ABIDJAN 

IMPORTANT ÉTABLISSEMENT PUBLIC 
D'ENSEIGNEMENT DE LA GESTION DES AFFAIRES 

Recherche 

pour son département GESTION DE PRODUCTION : 

UN CHARGÉ DE MISSION-ENSEIGNANT (Réf. E) 


Le candidat sera diplômé d'une gronde école (HEC - ISA - ESCPl avec 
une expérience professionnelle de quelques années en entreprise dans la 
domaine de la gestion de la production. 


Il aura la rasponsobilftâ : 

— de l’enseignement d-vns an programme long (6 mois) de formation 
d’adultes, dans les domaines de gestion des stocks. Informatique et 
statistiques : 

— de la prospection, la conception et l'animation de séminaires courts 
13 à S Jours j pour adultes, dans différents Etats de l'Afrique franco- 
phone. 

Sa rémunération s'inscrira entra 130.000 FF et 170.000 FF. 


POUR SON DÉPARTEMENT COMPTABILITÉ : 

ÜN PROFESSEUR ASSISTANT (Réf. F) 


Le candidat devra être Africain, titulaire d'un DECS ou d'un diplôme d'une 
école supérieure de commerce et avoir une expérience de quelques années 
en entreprise. 

H sera chargé de cours dans les domaines de la comptabilité générale, 
l'audit et la comptabilité budgétaire pour un programme long (6 mole) 
de formation d'adultes. 

U assumera l'animation de séminaires courts dons ies mêmes discipline! 
et dans dinüreots Etats d'Afrique francophone. 


Sa Rémunération s’inscrira entre 30.000 et 120.099 F P. 

Les deux postes devront être pourvus bu mois de septembre 1930. 

Envoyer C.V. + photo en précis, sur l’enveloppe la référ. du poste choisi A ; 
n“ T 849.922 M REGIE-PRESSE, SS bla. ruo Réaumur, 75002 PARIS, qui tr. 


emploi/ internationaux 

c! V JIV" ■ >' J • 'I 1 


emploi/ intcrncitiooouK 

.,1 .J, .i:r:. i.mr- d'< i;,i.c ; 


Directeur Gestion Finance 
d'une filiale à T Etranger 


200/300.000 F an + avantages 


Vous avez la trentaine et vous êtes probablement diplômé de renseignement supérieur (finance, comptabilité). 
Vous souhaitez «voir du pays» tout en assumant des responsabilités impartantes dans le droit fil de vos 5 à 
10 années d'expérience acquise dans les domaines : gestion, comptabilité, finance, administration, personnel. 
Nous sommes un GRAND GROUPE DE TRAVAUX PUBLICS et nous vous proposons, après une courte 
phase fl â 3 mois) d'intégration â notre siège parisien, de prendre des responsabilités importantes comme 
gestionnaire d'une -filiale à l'étranger et d'être notre représentant auprès des autorités locales. 


Envoyez votre CV sous référence M 769 DS aux consultants de GFC chargés des premiers contacts. 
Discrétion absolue et réponse assurée. 


GFC 350, rue deVaûgiràrd 75015 Paris 


La Fondation nationale pour P enseigne ment de h 
gestion des entreprises recherche pour un centre de 
formation en gestion qui se crée dans un pays tP 

Afrique Francophone 

arec l'appui d'organisations internationales 


UN DIRECTEUR DES ETUDES 


PROFIT, : 

Le poste à pourvoir convient & un candidat 
de 35 ans environ, titulaire d'un diplôme 
d'enseignement supérieur dans le domaine 
de la gestion ou de la technologie. 

— Expérience Industrielle requise. 

— Capacités pédagogiques éprouvées (qu'il 
s'agisse de la direction d'un établisse- 
ment de formation ou de responsabilités 
de formation assumées au sein de l'en- 
treprlse). 


RESPONSABILITES î 

Placé bous l'autorité du Directeur général, 
le Directeur des études coordonne les acti- 
vités de trois chefs de départements, res- 
pectivement responsables : 

■ d'un programme de formation d'étu- 
diants désireux de compléter dans le do- 
maine de la gestion une formation de 
second cycle ; 

• d'un programme de formation continue 
et de perfectionnement en cours de car- 
rière ; 

• d'un centre de consultation. 


Adresser C.V„ photo et prétentions à 
REGIE-PRESSE. 

N° T 019787 M. 85 bis. rue Réaumur. 75002 Paris. 


SOCIETE FRANCO-TUNISIENNE 
D EXPLOSIFS 


recherche 

pour superviser installation et démarrage nouvelle 
usine en Tunisie. 


INGENIEUR ARTS ET METIERS 


OU EQUIVALENT 
(section électromécanique) 

æ é de 40 3 55 ans et ayant plusieurs années 
expérience de direction d’usine, d’installation 
et d’entretien dans le secteur des explosifs 

Les premiers entretiens auront Beu à Paris début Juin. 


Envoyer C.V., photo et lettre manumrtte 
sous le n« 6.229, «Je Monde» Pub licite, 
5, rue des Italiens, 75427 Paris Cedex 09. 


1UÈîi?4. B 


L'ORGANISATION EUROPEENNE POUR 
DES RECHERCHES ASTRONOMIQUES 
DANS L'HEMISPHERE AUSTRAL (E 5.ÔJ 
cherche des candidatures pour le poste de 


ACHETEUR 


dans le service iCorrtrats et Services GênérauxB au Siège de l'ESO 
à G ARCHING près de Munich, République Fédérale d'Allemagne. 


FORMATION : Sous la supervision du chef du service «Contrats et Services 
Généraux» après les échanges de vue nécessaires avec les utilisateurs sur le 
plan scientifique et technique 

- acheter biens et matériels ou passer des contrats de louage de service pour 
ESO, principalement en Europe, 

- négocier avec les fournisseurs, 

- préparer des commandes, 

- rédiger des contrats, 

- et effectuer des enquêtes de prix et des études de marché, 

dans le cadre des règlements internes et des procédures habituelles de l'ESO. 
EXPERIENCE ET CONNAISSANCES : plusieurs années d'expérience comme 
acheteur ou responsable d'activités technico-commerciales, une bonne connais- 
sance du Marché Européen dans ie domaine de la mécanique, de l’électricité 
ou de l'électronique serait un avantage. Capacité de négocier Tes conditions 
contractuelles d'achats et de rédiger des documents commerciaux. Excédents 
connaissance de l'anglais et de l'allemand. Une certaine connaissance du 
français serait un avantage. 

ETUDES : Titre de niveau universitaire en économie ou gestion des affaires. 
LIEU D'AFFECTATION : Garching près de Munich, République Fédérale 
d'AJIemagne. 

REMUNERATION : la rémunération dépendra de l'expérience et de la 
situation de famille. A titra (fexemple,pour un membre du personnel non- 
résident, ayant 2 enfants à charge, la rémunération nette exempte d'impôts 
sur le revenu ne sera pas inférieure à 9.700,00 friancs français. 

DATE DE PRISE DE FONCTIONS : 1er Septembre 1980 


Les candidatures doivent être tran s m ise s avant le 5 juin 1980 
Service du Personnel 7 European Southern Observatory 
Schleisshermer Stresse 17- 0-8046 Garching B". Muenchen 
Tel. : 089/320.40.41 


Bien qu'une préférence soft accordée eux ressortissants des Etats Membres 
de PESO : Belgique, Danemark, France, Pays-Bas, République Fédérale 
d'Allemagne et Suède, aucune nationalité cependant n'est à priori exclue. 


GhK 


Gesamthochschule 

Kassel 


STE D'INGENIERIE 
FRANÇAISE redierehe 


Untereitât des Landes Hessen 


INGÉNIEUR 

DIPLOME 


Importante Société T. P. 
recherche 


Mécanique, éicctrkHé etc. 
expérience industrielle et de 
formation nécessaires pour 
poste de 

DIRECTION TECHNIQUE 
d'un Important centre 
de formation 

en AFRIQUE FRANCOPHONE 


INGENIEUR 
GÉNIE CIVIL 


Im Fachberelch AngHsttk/Romaiilstik lut ram 1-1B.1988 folgende S telle xu 

besetzea : 


ayant S 4 15 ans expérience 
Chantier et études de prix 
pour être représentant au 
MOYENT ORIENT. 


Anglais courant indispensable. 


Adresser lettre m an user.. C.V. 
et pholo n> S/ 854 
CONTESSE Piwiciic, 

20. 3v. de l'Opéra. Parte-T». 


Env. c.v.. photo et prétentions* 
ss n° 48 207 Havas Contact, 
156, bd Haussmann 75008 Paris 
qui transmettra. 


Groupa Français recherche 
pour Afrique Noire 


DIRECTEUR TECHNIQUE 


TECHNICO-COMMERCIAL 

OlrecJear technique : 
formation instn. chrm. expér. 
fabrication savonnerie et entre- 
tien mécanique et électrique 
fréf. 2267], 

Technico-commercial : 
formation étectro - mécanicien 
expér. vente biens d'équipement 
industriel groupes électrogènes, 
convertisseurs, motopompes, etc. 

(réf. 22661. 

Rémunération selon expérience 
Env. C.V. + photo (en rappel, 
la réf.) 4 5WEERTS. B.P. 269 
7S4S4 PARIS cedex 09. 


IMPORTANT 
CROUPE FRANÇAIS 
recherche pour 


AFRIQUE NOIRE 


1 iektor für Franzosisch (lia BAT) 

Kennziffer : 10016. beTrlstet f Or 2 John 
VerlSngetxmc aaf 5 Jahre lot rnSgllch 


Varna ssetzangen : CAFES oder Maîtrise. 

Erwünucht : studlum la renseignement du français langue étrangère oder 
in linguistique appliquée. 


AnJgabcn : Alla Berolcho der Gprachproxls : Sprach- und LandesfcundelEura 
für A oranger und Forteescbrlttene lm Be reich des Lehreratudlums and 
cvtl. andurer Currlcula. Entwlcfclung und Lsltung von Tests. Mltorbelt an 
Forsehungsprojefccen mOgllch. 


Bi-werbungen mit den übUehcn Untorlagen alnd nnter Angabe der Kennziffer 
Jnncrhalb 4 Wochen nach Erechelnea zu ri ch te n an : 


GESAMTHOCHSCHULE Kassel . Der Président 
MSncbebergstr. 19, 3500 KASSEL. 


JEUNES DIPLOMES 
E.S.C. 


Débutants Célibataires 
Langue anglaisa souhaitée 
Situation Intéressante. 
Perspectives «revenir 
après formation. 

Libre rapidement. 


Adr. C.V. photo et prêt. 4 
n- 57.933 Contasse PuMEcfté 
20, av. Opère, Paris- 1er. 


Nous sommes une remportante 
société d'ingénierie internationale. 

Pour superviser la réalisation de plates-formes de production de pétrole 

- fabrication orvshOTH en Europe et au Moyen-Orient, 

- montage off-shoro au Moyen-Orient, 

nous recherchons : 





Pour déplacement étranger 
engineering Offshore 
Recherche 


TROIS INGENIEURS 
CALCUL STRUCTURES 

TéL : 544-0005. 


LES EMPLOIS 
INTERNATIONAUX 


Cette classifica- 
tion permet aux 
sociétés nationales 
ou internationales 
de faire publier 
Pour leur siège ou 
leurs établisse* 
ments situés hors 
de France leurs 
appels df offres 
d*emplois. 


résident engineers 
senior site engineers 
site engineers 

contract administrators 
cost controllers 
quantity surveyors 


Une bonne oannaJsssnce de le langue anglaise est indispansablfl. 
Adresser CV, lettre fia' candidature en anglais et photo 

on précisant la référence du poste A : 


rtiyorganisation et oubicitB 
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emploi/ rcgionouK emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux 


120 OOOFrs 


Groupe industriel important, dans les matériaux de 
construction, recherche 


Chef du service 
de contrôle de gestion 


Responsable de l’élaboration des budgets de dépenses 
de tous les centres d’une division, il définit les objectifs 
de profit par secteur opérationnel. 

Assurant le contrôle et ranalyse des résultats, H suggéré 
chaque mois aux principaux responsables, les mesures 
correctives qui s’imposent et confirme. les orientations 
valables. 

Homme de prospective, il assure les études économiques 
susceptibles de faire, évoluer les résultats au travers 
des modifications à opérer, dans le cadre d’un plan 
d'action à moyen. terme : secteur,- produits, etc. 

PROFIL DU POSTE. 30 ans minimum. 

Formation HEC, ESSEO, ESC ou équivalent + DECS 
apprécié. 

Cadre jeûné ayant plusieurs années d’expériçnce du 
contrôle budgétaire dans un secteur industriel. 

Ce poste évolutif est à pourvoir dans le NORD, à 

proximité d’un centre urbain important 

Adresser lettre manuscrite. C.V. et photo {réf. Bât.) à : 



26 hypers —Ouvertures : 3 hypers par aît 
CA 10 milliards 


Recherche pous sa centrale d'achats, des 

chefs de produi s 
acheteurs 

Responsables 

• de l’analyse des hwat y pT des earMBTïiifHrtowr ^ 

• de rétablissement des ynimoy et de la négociation deg contrats d’achats, 

• de la promotion et da développement de lears produits dans la société. 

Vous avez la volonté dfenlreprendce, décide à convaincre par la force de 
votre personnalité et vos aptitudes aux relations humaines. 

Vous êtes jeune, dfploxné de l’enseignement supérieur on ayant une expé- 
rience équivalente. 

Nous v o us proposons : 

- d’importantes responsabilités et une large autonomie au sein d'une 
équipe dy n a mi qu e , 

- de réelles pospectives d'avenir garanties par le taux d'expansion de la 
société, 

» une rémunération en r a p p o rt avec vos aptitudes, assortie de nombreux 
avantages intéressement aux résultats). 

Postes & pourv oi r à LIT .LE et AVIGNON. 

Pour certains postes, mm parfaite connaissance de l'anglais est souhaitée. 

Si noire proposition vous intéresse, envoyée votre candidature manuscrite 
avec CV détaSOé et photo, à Auchan — CBJD, 200 rue de la Recherche 
59650 Vaienenve d'Asq. 


lli 


lOO OOOFrs 



Nous vous donnons un outil informatique performant. 
Vous apportez l’esprit d’une gestion dynamique. 

Profil souhaité : ESC ou équivalent -r DECS. 

2 à 3 ans d’expérience de contrôle de gestion souhaitée. 

Fonction : le contrôleur de gestion fait partie de l'équipe 
de direction, participe à l’élaboration de la politique 
commerciale et des objectifs, il en contrôle en perma- 
nence les résultats. I! est le conseiller en gestion de 
l'encadrement commercial. 

Perspectives. Ce poste permet d’accéder par ta suite 
à un niveau de responsabilités fonctionnelles ou 
opérationnelles élevé, dans une des plus importantes 
sociétés de distribution françaises. 

Adresser lettre manuscrite, C.V. et photo à : 



[ rVj 
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directeur 

des ventes 

GROUPE ALIMENTAIRE 



HH 


Pour s'intégrer à la Direction Commer- 
ciale performa ote et dynamique d’un 
Groupe alimentaire. 11 prendra en char- 
ge la clientèle Grossistes dans le Nord. 

Homme de responsabilités, ayant l'ex- 
périence de la négociation, sa forma- 
tion supérieure et ses réussites précé- 
dentes doivent lui permettre d’élaborer 
ses objectifs et de les réaliser. 

Avec son éqnipe, Q développera et 
conduira une stratégie de progrès et 
pourra ainsi voir ses responsabilités 
évoluer. 

Adresse: lettre manuscrite, C.V. détaillé, 
photo, rémunération actuelle sous réfé- 
rence J370-M à I.cjl qui transmettra. 


X A Interneticna'r Classifsed Advertising 
A »WJn» 3. -RUc D'HAÜTcVILLE - 75010 - PARG 




Rccherdic par l’Ecole Supérieure des Sciences Commerciales 

d'Angers 

Ce poste convient ù un diplôme d'une Grande Kurde rpjJ, à 
possible, c d resté proclie du inSicu de renseignement et qui 
enseigne, ou a en vigne lui-même. 

Dépendant lUrtctctacnl du Directeur de H-xole. g sera membre 
du Comité de Direction. Son autorité lui pu mettra d’assumer 
b direction et Fananaüon du corps cnsrip/aoL 
Organisateur et imaginatif, il coordonnera les crisetgnenicnts. 
en participant à b recherche de nouvelles techniques péda go- 
gique*. De très grandes qualilcs de contact lui sont ncccroircs 
pour assurer le dialogue et l’encadrement des étudiants. 

Veuillez adresser votre candidature ( lettre novosaile et u», 
en précis ni votre niveau de rémunération) à notre Conseil 
André PLLSSV, sous référence 6196 A - Société CAPl-OR, 
Il bd G. Guist'liau - BP 846 - 44020 NANTES CEDEX. 

(IR liai a 

NANTES-PARIS-LYON-MARSEILLE 


DIRECTEUR ADMINISTRATIF 
ET FINANCIER 


Située dans une grande ville de l’Est, la société 
est la première grande surface de {a région 
. spécialisée én Hi-Fi, TV. Disques, Electro-ména- 
ger et Chasse. Elle prévoit de s'implanter dans 
plusieurs autres villes françaises. 

Le développement spectaculaire de ses activités 
conduit le Directeur Général, animateur de 
l'affaire, à s’adjoindre un jeune collaborateur 
non débutant pour lui confier les tâches de 
gestion financière, administrative et du person- 
nel de ('entreprise et d'une filiale. 

Formation HEC, ESS&C ou similaire. 
Connaissances comptables niveau DECS 
Expérience professionnelle 3/5 ans acquise de 
préférence en PME avec responsabilités poJy- 
j valentes. 

Adresser CV sous réf 202/0 IM 
e à FRANCE CADRES 22 rue 
S3int Augustin 75002 Paris 




W ETUDE ET FABRICATION 55 

jjjj DE CIRCUITS INTEGRES g 

'■Uï . recherche ï=i 

=:E en vue de compléter son équipe H5 

APPLICATION et PROMOTION nj: 

|[i Un ingénieur d'application jj 
| «MICROPROCESSEURS» | 

i|H Responsable de la définition, de la programma- ==! 
•::: tion et de la mise au point d’applications i 55 
îrJ base de microprocesseurs en relation avec — 
içj nos citants ou le marketing. (Réf. A) §§ 

§ Un ingénieur d'application 1 
| «TELECOMMUNICATIONS»! 

jfff Responsable d’études d’applications de nos ~~ 
circuits intégrés Télécom, il devra posséder 
des connaissances sûres en téléphonie et 
:::: commutation temporelle et si possible micro- ~ 
processeurs. (Réf. B} 5= 

| Un technicien spécialisé jj 

I en électronique digitale | 

W: Capable de concevoir, de réaliser et de tester ££ 
des systèmes logiques simples. Fl secondera 
=: les ingénieurs ci-dessus, dans leur tac he = 
52 d’application. Connaissances microprocesseurs :~ 

|p appréciées. (Réf. C> 

H:: Pour tous les postes cï-dessus. Il est demandé : |= 
:m - de bonnes connaissances de base en chaque ~ 
•s; matière (confirmées si possible par une expo- ss 
•i:: rience d’au moins 1 an) ~= 

- un bon contact humain = 

i=: - une facilité d’expression orale et écrite “ 
! r.: (Rédaction de documentation technique et == 

participation A des séminaires). . , -i 

- fa possibilité de dialoguer techniquement =r 

"en anglais. S 

H Un adjoint § 

B «Documentation» 1 

ÎÎÊ {NIVEAU BTS) S 

Responsable de ü mise en forme, de la réalisa- jH: 
ÿj; tïon et de l’impression des documentations ç:: 
techniques françaises et anglaises. Participation ra: 
a notre action de promotion (pub, salons,-.). ::= 
Méticuleux, créatif, initiative, travailleur sûr, 55 
jjjj anglais nécessaire. (Réf. B) H§ 

1=1 Envoyer C.V. et prétentions .sous référence HL; 
•ïïi DC/DAP (spécifier le poste A, B, C ou D =: 
:™ ci-dessus) à EFCIS - B.R. 217 - 38019 :ra 
GRENOBLE CEDEX. «= 


Les 3 SUISSES recherchent 
f pour assister leur expansion 

un jeune 

CONTROLEUR de GESTION 

Directement rattaché au responsable du Département, 
le titulaire prendra en charge le contrôle de gestion 
d'une division de l'entreprise. 

L’activité, voulue très dynamique, implique : 

• la mise en forme des données et le contrôle de leur 
fiabilité en liaison avec l’informatique. 

• ta préparation et le suivi budgétaire. 

• les recommandations d’actions à partir des analy- 
sas des résultats périodiques. 

• la conception et la mise en place de procédures 
internes. 

Le candidat sera de formation supérieure, praticien 
depuis 3 à 6 ans du contrôle de gestion dans une so- 
ciété multi-produits. 

Une réelle perspective d’évolution vers une fonction 
plus importante appelle des candidats de forte person- 
nalité capables d'autonomie. 

Le poste est à pourvoir dans-l'agglomération lilloise. 

Merci. d'envoyer lettre de candidature. CV, photo et rémunéra- 
tion actuelle s/ réf. 4143 
Pierre LtCHAU - 10, rue de Louvois, 

Boîte Postale n° 220, 

75063 PARIS Cedex 02. 

^suisses*:} 


LYON • 

Constructeur de biens d'équipement de valeur unitaire élevée, 
leader mondial dans sa spécialité, C.A. 100 millions de francs —dont 
80% à l'Export — progressant au rythme moyen de 2S% par an, 

■ renforce sa structure et crée pour décharger progressivement le 
Directeur Général de fonctions qu’il assumait jusqn’aïors personnel- 
lement, nn poste de : 

directeur o omme triai 

à vocation internationale 

Excellent animateur, il coordonnera l’ensemble des actions commer- 
ciales en France et à l’étranger, par le biais de filiales et d'agents. 
Négociateur de talent, il devra trader an pins haut niveau avec les 
entreprises clientes, s'imposer aux Directeurs des filiales de vente 
et aux animateurs du reseau international, s’affirmer comme un 
interlocuteur valable pour les autres chefs de services. 

Une formation de base à coloration technique est nécessaire (la 
réussite de l’entreprise est grandement liée à l’avance technologique 
du produit et à ta qualité de l’assistance apportée aux clients). 
Une expérience effective de la vente de biens d’équipement sur le 
marché international est indispensable (connaissance de h" g «» f 
étrangères, anglais notamment). 


Les dossiers * de candidature seront t ransmit (discrétion totale 
assurée) sons référence 8545 à MEDIA SYSTEM - 104 rue Résumer 
75002 Paris. 


Une note détaillée sur l’enfreprise et sur le poste .sera adressée, 
avant entretien, aox personnes retenues. 


controleur de gestion débutant 

BSN-EMBALLAGE, leader national sur le marché des emiMjages en verra 
< 7700 personnes, 1,7 Md de CA) recherche un jeune diplôme cTEtudes 
Supérieures pour lui confier la responsabilité des services gestion budgetaire, 
comptabilité et achats (30 personnes) «Fane unité de production de 
1300 personnes. 

Pour la partie achats et comptabilité fl exercera essentiellement un rôle 
d’encadrement et d’animation. En ce qui concerne le contrôle de gestion fl 
élaborera les plans à moyens terme et les budgets de Pusine et en assurera le 
suivi. Il effectuera les études de rentabilité et d’optimisation et déterminera avec 
les responsables opérationnels les actions à mettre en oeuvre: programmes 
cF investissements, sous-traitance^. Nous désirons confier cette 
fonction à un jeune diplômé - école de gestion ou école d’ingénieur 
+ formation complémentaire en gestion. Nous lui apporterons la __ , 

formation aux méthodes de planification et de contrôle développées j 
*iâns le Groupe afin de lui permettre ^Fêlie rapidement opérationnel. : 
Le poste est à pourvoir en province, à 170km de Paris. i 

Adressez votre candidature avec C.Y. détaillé, sons réf-PMM, , àBSN-Gavab 
Danone -Service Recrutement Cadres, 7 rue de Téhéran -75WB Paris. 


il 


bsn.gervais danone 


bsn .servais danone 




m mischler 

industries 


Leader européen du secteur Fermetures, filiale d’un Groupe 
international de premier plan ((LA. 2 milliards) recherche un 

chef de service 


rinne iili :4c- 


Ce poste convient à une personnalité affirmée, dynamique, ayant 
esprit d’analyse et une bonne formation en gestion. 

Sous l’autorité de la Direction des Achats et en relation avec les 
Acheteurs, le candidat aura acquis de réelles compétences à : 

- améliorer les méthodes et procédures en s’aidant de l'outil 
informatique ; 

- assumer la gestion des stocks en optimisant pour les meillears 
services des unités de production ; 

- animer une équipe (4/5 personnes). 

Une expérience de 3 à 5 ans dans un poste similaire constituerait 
un sérieux atout 

La rémunération sera fonction de l'expérience. 

Si ce poste vous intéresse, adressez lettre mann5cnte,photo et 
prétentions sous référence 5045 à MISCHLER INDUSTRIES 
Direction Personnel et Relations Humaines 
191, rue de Belfort - 25000 BESANÇON 
Réponse et discrétion assurées. 
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REPRODUCTION INTKKD1XX 



emploi/ fégionauK emploi/ régionaux emploi/ régionaux ' emploi/ régionaux 


Dii^^ de Fabrication 

CAfrM, BNSAIS, J) 

Société Industrielle en expansion constante, nous 
fabriquons, à proximité de STRASBOURG, des appa- 
reillages en grande série dans une usina très moderne. 
Nous procédons â des Investissements constants. 

La pesta da DIRECTEUR DE FABRICATION que 
nous créons comporte la responsabilité de la produc- 
tion. des méthodes, ainsi que du PlannïnffOrdonnanca- 
ment et du service outillage, pour un effectif de 400 
personnes. 

Vous établirez te plan de production, en assumez 
r exécution en respectant les délais, les qualités, ainsi 
que les prix dp revient. 

Vous participerez â l’introduction de la gestion da 
production informatisée et mettrez en oeuvre les 
nouvelles fabrications. 

INGENIEUR, vous avez déjà une solide expérience 
(méthodes et production) de la production en grandes 
séries. 

Da bonnes connabsaicss d'allemand sont f ortement 
souhaitées. 

CB posta est évolutif au sein d’une Société dynamique 
et la rémunération s’établira en fonction de son 
nhmou. 

Faites-nous parvenir votre C.V. détaDlé +■ photo sous 
REF.N°31Q4 M>. Nous vous garantissons réponse et 2 
discrétion. | 

40, rua du Tivoli « 

67000 STRASBOURG 


DSM France 

Nous sommes fa filiale française de P an des groupes 
chimiques européens les plus importants. 


DSM est implanté dans le monde entier arec des 
unités en Europe et en Amérique, produisant des 
engrais, des polymères, des matières premières pour 
fibres synthétiques et des produits spéciaux et est 
spécialisé dans la vente des matières plastiques. 

Un de nos Ingénieurs de vente ayant été promu 

Le Chef de l’Agence RHONE- ALTOS 
recherche pour l’assister 


UN INGÉNIEUR 
TECHNICO-COMMERCIAL 

PROFIL SOUHAITE ! 

— Expérience d’au moine 3 ans dans la vente 
de matières plastiques, engineering. 

— Bonne cannalmance de l'Industrie de la trans- 
formation. 

— Maîtrise da l'anglais. 

— Age : 26 ans mi ni m um. 

Pour nous rejoindre, 11 Tant vouloir faire une 
carrière au rein d'une équipe commerciale Jeune 
et soudée dans une entreprise exigeante mais pour 
qui les mots formation permanente et promotion 
Interne ont une signification. 

Prière d’envoyer votre curriculum vltae avec photo 
récente et rémunération actuelle A : 

DSM FRANCE 

AGENCE DE LTON, 115, rue Masséna, 69006 LYON. 


MERLIN GERIN 


GRENOBLE 

recherche 



STRASBOURG 

60à70000Frs pour débuter. 

Si vous êtes ambitieux et efficace, capable de vous 
donner à fond pour un métier passionnant, une grande 
chaîne d'hypermarchés française vous propose de faire 
carrière et de jouer un rôle important dans la distribution 
moderne en étant RESPONSABLE COMMERCIAL (for- 
mation assurée). 

PROFIL DU POSTE : Jeune 23 ans minimum. 

Formation commerciale supérieure (ESC. Sciences Eco, 
Ecoles commerciales ou niveau universitaire équivalent). 

QUALITÉS ESSENTIELLES POUR RÉUSSIR : 

• enthousiasme et combativité. 

• sens commercial développé, 

• goût des responsabilités, 

• aptitudes à former et à anîmer du personnel, 

• gestionnaire consciencieux et méthodique. 

Jous recherchons immédiatement 


qui, après avoir fait leurs preuves dans cette fonction, 
se verront confier rapidement des responsabilités impor- 
tantes. 

Réelles perspectives d'avenir. 

Rémunération élevée liée à révolution des résultats. 
Adresser lettre manuscrite, C.V. et photo à : 




COnSEII JURIDIQUE 

PAYS DE LOIRE 120.000 + 

Vous êtes au moins licencié en droit, vous avez 
au moins 3 -ans d'expérience dans une Etude de 
Notaire ou dans un Cabinet Juridique et vous 
maîtrisez les questions de patrimoine comme le 
droit commercial et des sociétés. 

Nous tous proposons de participer à l'élabora- 
tion de tous contrats commerciaux avec la | 
clientèle. 

Ecrire avec C.V. et prétentions, sous réf. SOI, à 
CAPFOR - 11 bd Guisfhan - 44020 NANTES 
CEDEX - qui vous garantit toute discrétion, 
en précisant le nom des sociétés à qui vous ne 
souhaitez pas que soit transmise votre 
candidature. m ■ _ _ _ 

«aima 

NANTES-PARIS-LYON-MARSEILLE 


LOCAFBANCE 

leader du crédit bail mobilier 

recherche 

pour me durée de 18 mois 
pour son (agence de LORIENT 

ATTACHÉ COMMERCIAL 

Basé A BREST 

Sa mission : 

Assurer les relations avec les responsables d'en- 
treprise en matière de financement des équipe- 
ments Industriels et agricoles dans le cadra 
d'actions, de prospections appropriées. 

Son profil : 

Formation Initiale universitaire souhaitée, expé- 
rience professionnelle de quelques annfoa requise. 
Connaissance du mUlea agricole appréciée. Goût 
prononcé pour la prospection et la négociation 
commerciale. 

Env. C.V., photo et prétentions au département 
Formation et Recrutement, 43/47. av. de la 
Grande- Armée, PARIS 1B«. 


T .F, DIRECTEUR GÉNÉRAL 

D'une entreprise mdusfriefle faisant partie fan 
groupe leader dans sa branche de produits de 
grande conso mmatio n. 

recherche un 

DIRECTEUR ADMINISTRATIF 

POUR LE SECONDER DANS LES DOMAINES 
ADMINISTRATIFS, DE COMPTABILITÉ ET DE 
PERSONNEL 

SOUHAITE 

— Une grande expérience dans des fonctions équi- 
valentes ; , 

— Une formation de niveau supérieur avec de 
très bonnes connaissances comptables. 

Le candidat devra avoir quarante ans minimum. 
La rémunération sera en apport avec l'expérience 
acquise et la dimension de l’entreprise. 
PRISE DE FONCTIONS : SEPTEMBRE 19». 

U en de travail : NANCY. 

Adr. C.V. manuscrit et photo, dp &190, cle Monda », 
5. rue des Italiens - 75427 Parla -9°, qui transmettra. 


/ 


LA BANQUE 0E BRETAGNE souhaite s'adjoindra un 

CADRE EXPERIMENTE 

GESTION DE PATRIMOINE 
Homme de dialogue (30 ans mfnj, CLASSE VI/VIIJ, Il Interviendra princj- 
patament en qualité de conseiller technique et d’animateur du reseau 
(40 agences en Bretagne). 

Ce poste au sein de la Direction Financière et 
Commerciale nécessite une expérience complète 
de la fonction appuyée par une formation supé-- 
,r taure commerciale ou gestion. 



Poste basé ; 
à RENNES 


Nous vous remercions d’adresser sous référence 046^P 
C.V. -F prétentions-!- photo â Olivier PLESSE 

CEIP 35 SP N ®^L^- D’ENTREPRISES 
** «20, rue de Brest - 35000 RENNES 

qui garantît discrétion et réponse. 


'.ri nui saruntn aiscreuon et réponse. ngtgMH 

L/ Les premiers entretiens pourront se dérouler à Paris ou à Rennes TCH 




STEVENS-GENIN 
(35% à l'export) 

un des leaders européens des tissus Indus- 
triels (verre, carbone, synthétique) se déve- 
loppe sur des marchés porteurs: aéro- 
spatial, électronique, loisirs, etc. 

En vue d'augmenter ses parts de marché, 
l’entreprise démarre une nouvelle unité 
de production 

et crée le poste suivant : 


ingénieur 

commercial 


D'origine économique (HEC, SU? de 
CO—) on d’origine technique (Ing enioHr )> 
il sera responsable des ventes de tissus 
techniques aux industries électroniques et 
électriques, en France et Export. 

11 aura pour mission : 

- de fixer la stratégie commerciale, 

- d'en négocier les objectifs avec la Direc- 
tion, 

-d'assurer personnellement les ventes 
auprès d'une clientèle peu nombreuse 
et b ira identifiée en Europé, 

- de suivre l'évolution technique en main- 
tenant la liaison entre les exigences des 
utilisateurs et les moyens de production. 

It évoluera vers l'autonomie complète 
de la gestion de son marché. 

Cette responsabilité s'adresse I : 

-Un tem pérament commercial, 

- possédant de 5 à 10 ans d’expérience 
industrielle. 

- Anglais parfaitement maîtrisé. Allemand 
souhaité, 

• base LYON. Salaire non inferieur à 
180 mille francs. 

Ecrire an CABINET GAT2ER (sons refé- 
>00< 


rence 260), 32 roe-Berrême 69006 Lyon. 


Stevens-Genin 


- Diplômé Grande Ecole 

- Complété par DOCTORAT 

Formation électronique système 
Expérience industrielle de 2 è S ans 

Pour son 

DEPARTEMENT RECHERCHE 

Il devra animer et diriger des travaux dans le domaine 
de l'électronique associé â des courants fans. 

Ecrire MERLIN GERIN - D.F.C. (réf. GDL.10B) 

38050 GRENOBLE CEDEX 


BUREAU D'ËTUDE5 DE L'ADMINISTRATION 

recherche pour LILLE 

COLLABORATEUR 

spécialisé dans 

L’ÉCONOMIE DES TRANSPORTS 

Il sera chargé des études de raetrocturetlon et 
d’exploitation des réseaux d’autobus urbains et 
Interurbains et des études d’évaluation des besoins 
en déplacement pour tous les modes da transport 

Le candidat devra posséder us diplôme de rensei- 
gnement supérieur ou d’ingénieur et une bonne 
connaissance de la législation des transports 
collectifs. 

Plusieurs années d’expérience dans le domaine des 
transports et des connaissances supplémentaires 
en économie sont exigées pour postuler valable- 
ment cet emploi. 

Le poste requiert également un grand eens des 
relations humaines et un esprit d’entreprise déve- 
loppé compte tenu des relations que le titulaire 
du poste devra développer tant ft l’intérieur qu'à 
l’extérieur du service. 

Ecrire avec C.V. manuscrit et prétentions 
09 T 850.077 M. REGIE- PRESSE, 


Jeune Collaborateur débutant 
BTS Comptabilité ou équivalent 
libéré des obligations militaires 

pour poste 

ADJOINT è CHEF de la COMPTABILITE 

Organisme Professionnel situé en Province 
Région Est prés Ville universitaire. 

Ecrire avec C.V. et photo à n» 57 964 
COntesse Publicité. 20. avenue de l’Opéra. 
75040 Parts Cedex OU qui transmettra. 


Pour l’AUBE 
recherchons 

SPÉCIALISTE COMMERCE EXTÉRIEUR 

pour conseils en Entreprise. 

— Formation : Enseignement supérieur. 

— Expérience : 5 ans d’entreprise minimum 

Adresser C.V. + lettre manuscrite et photo récente 
à Agence HAVAS n” 2046/2. 10000 TE O TES. 



le 

CRÉDIT AGRICOLE 
delà SARTRE 

recherche 

pour son Département INFORMATIQUE 

JEUNES DIPLÔMÉS 
L'ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR 
DÉBUTANTS 

Diplômés d’une Ecole d’Inqànieurs ou Titulaires d’une Maîtrise de 
Mathématiques ou d'une MIAGE, et désireux de commencer leur carrière 
par l’Informatique. Réf. A 

ANALYSTES - PROGRAMMEURS 

Diplômés da l'Enseignement Supérieur, Us auront deux arts d'expérience 
en Informatique de gestion sur ordinateur de moyenne ou grande puis- 
sance. Une bonne connaissance de PAC 700 sera appréciée. 

Réf. B 

INGÉNIEUR SYSTÈME 

CONFIRMÉ 

Diplômé d'une Ecole d’ingénieurs ou équivalent, n aura complété sa 
formation par une expérience de quelques années, soit chez un cons- 
tructeur, soit dans une S.S.C.I. 

La connaissance de V.M.EL/B sur I.C.L. 2960 avec T.P. serait un alout 
majeur. La connaissance d’autres systèmes d’exploitation sera prise en 
compte. Réf. C 

Eno. lettre maniuertie. currie tffw et photo, en précisant la référença à ; 
Mouleur le Directeur 

CAISSE REGIONALE DE CREDIT AGRICOLE DE LA SARTHE, 
me Pt ém art (ne, 72010 LE MANS. 


Env. 1 

L 
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IMPORTANTE SOCIÉTÉ 
ALIMENTAIRE 

Leader but non marché 

Implantée à proximité d’une grande ville & 
130 km an Sud de Parla avec d’autres usines 
dans le Centre et l’Est de la France. 

RECHERCHE UN 

INGÉNIEUR TRAVAUX NEUFS 

VOUS ETES Ingénieur Grande Ecole, AM, KNSI, 
EN SIA, IN S A ou équivalant. 

VOUS AVEZ une première expérience de 3 A 5 ans 
en Travaux neufs et/ou en Maintenance 
acquise si possible dans l’Industrie agro- 
alimentaire, 

une bonne connaissance en anglais. 

VOUS RECHERCHEZ des responsabilités complétai 
(techniques et humaines), 

VOUS ETES réel lem ont motivé par une évolution 
professionnelle s’appuyant sur les résultats 
et pouvant Impliquer la mobilité d’affec- 
tation dans les différents services techni- 
ques de noe usines. 

Votre rémunération sera fonction de votre expé- 
rience mais ne sera pas inférieure & 130 000 F/sa 
+ Intéressement. 

Nous vous demandons d’adresser votre lettre de 
cand. av. C.V. et photo & n* 57.100 COMTESSE 
Publ- 20, av. de l’Opéra. 75040 PARIS CEDEZ 01, 
qui transmettra. 


V 


Réponse essorée. 




IMPORTANTE SOCIETE INDUSTRIELLE 
„ .... 100 Km* Ouest Paris 

(CM. avec 1e milieu industriel : 450 MF. 
fichier 4000 clients) recherche son 


RESPONSABLE SERVICE 
CONTROLE CREDIT 

qu; MpmaÂ JuUSactaj r Financier. 

Ce poste conviendrait a candidat ayant : , 

' â™u?iïE é C îenc ® , de 5 * 10 a™ dans un poste 
rîoîire r * 3V8C ** possa>te un « formation supô- 

’ rÆîJïïIÏÏ? ®?n»»ïssan« pratique du dre» 
£!üS nartîeuiiéwmeflt dans le 
Procédures de recouvrement, des 
garanties et des faillites. 

Des qualité* de négociateur pour contacts i tous 
rl> V ^+« 5 ?iî t Indispensables dans cette fonction, 
ce poste est à pourvoir rapidement. 

g**»"* C.V. et prétentions sous réf. 2131 ô 
P. UCHAU SM. - BP 220, 75063 Paris cédex 02 
e Oui transmettra. 
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•ayant lins expérience commerciale de 2 à 5 ans dans 
le domaine da l'exportation de produits ou de bfens 
d'équipement 

•connaissant la langue ALLEMANDE 
. et si possible le POLONAIS ou le RUSSE. 

Evolution assurée dans le Groupe pour un cadre de valeur. 

Ecrire : MERLIN GERIN 

D.F.C. (Référence GDL.1 05) 

38050 GRENOBLE CEDEX. 
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CONSTRUCTEUR MATÉRIEL TRAVAUX PUBLICS 

RÉGION LYONNAISE 

recherche pour renforcer 
son équipe Informatique 

(autour d'un 370/13B et DlentAt d'oa OU DOS/VGE) 

CHEF DE PROJET 

flpéciallahe en gestion 4a production. 

B sera chargé de l'Implantation d'un Important 
système, dans un environnement temps réel et 
télétraitement. 

ANALYSTE PROGRAMMEUR 

EXPÉRIMENTÉ 

Pour ces deux postes : 

— Formation supérieure souhaitée ; 

— connaissance Cobol/DL 1 exigée ; 

— Connaissance CECS appréciée ; 

— Pupitreur confirmé DOS/VS. 

Adresser ouïr, vltae et prétentions A n° 57.734, 
COMTESSE PubL, 20. «r. Opéra, Paris ( 1 er ). qui tr. 


Direction Générale des Tflégoma—fcatîoia 
BÉMflMdBAHataCBnMRhhi 
c etTflâmatiques 

cherche p our Sous-Directi on ati iéaà 
RENNES 


m Ingénieurs en : 
S Téléinformatique 

S réseaux, terminaux; procédures. | 

*2* Exp érience pi ufessi onnefle nCnteum 

^ 5 ans dans cmte branche. g 

BH Adresser curricul um vi tae détaillé 2! 

■Mi sous référence 6672 à L.TP. 1 

Sam 3f, Bd Borne Nouvelle 75082 Paris Cedex 02 fi 
qui transmettra Jl 

lamnni 


SOCIÉTÉ D'ÉCONOMIE RÉGIONALE INSTALLÉE 
EN CORSE 

recherche 

LE CHEF 

DE SON SERVICE COMPTABLE ET FINANCIER 

Agé de 30 ans min. 

Le candidat sera de formation supérieure, à 
laquelle t! aura adjoint un DÆC^., ainsi que 
de bonnes notions Informatiques. 

□ aura complété sa formation per une expérience 
de 6 ans. 

□ sera responsable de la comptabilité générale 
et budgétaire, sisal que de la comptabilité analy- 
tique d’exploitation. 

Q participera, d'autre part, & le gestion financière 
de la société. 

La rémunération sera fonction de l'expérience du 
candidat et pourra varier entre 100 000 et 150 000 F 
par an. 

Adresser C.V. «inai que lettre manuscrite et photo 
au Cabinet FOCA 
15. rue Morel, 13006 MâRSEUjLE. 


Xt'Agenoe d. Urbanisme de l'agglomération moraine 
recherche : 

1) Pour assurer J'tornotÔB et le ami de la misa eu 
œuvre du phn de dérdoppemeat dès t rans ports 
collectifs do ^agglomération me ssin e ; 

• INGÉNIEUR TRANSPORTS 

3 A 5 ans d'expérience on transporta en 
commun (études, exploitation ou marke- 
ting). 

• INGÉNIEUR DÉBUTANT 

Formation grande école. 

2) Pour Stades préalables d'opérations d’aménage- 
ment r 

• ARCHITECTE 

3 4 5 ans d’expérience en urbanisme, 
■ecteuc public ou privé. 

Adresser C.V. et prétentions A : 

APURA M - 2 . place d.' Armes. 55700 METZ. 

TéJ. : (8) 775 - 31 - 19 . 


COMDEX INDUSTRIES 

Four faire face A son expansion et à son 
important programme de développement, 
notre Société, filiale d'un groupe .international 
spécialisé dans la recherche et la fabrication 
du matériel d’intervention sous-marine 
recherche 



insn-EnsEm-n.nl 

Le futur titulaire doit avoir une expérience 
industrielle d’au moins 5 ans, la connaissance 
des techniques de manutention et d'asservis- 
sement éJectro-fcydrauliqne ainsi qu’une botao 
maîtrise de l'anglais. 

H participera au sein de la direction études. à 
la conception de matériels hydrauliques et de 
manutention et assurera un appui technique 
aux responsables de h construction. 

Envoyer CV, photo et prétentions à 
COMEX INDUSTRIES BP 49 
13314 MARSEILLE CEDEX 3 


RÉ6X0H MIDI HÉDITEHHAIiBB 

Marseille - Montpellier - Nice 
Nous sommes la première société de Service en 
INFORMATIQUE avec plus de 900 collaborateurs. 
Nous recherchons 

• des Ingémeors d'encadrement 
et tes Analystes fcrogramjnenrs 

connaissant tes mirte et les micros IBM 34, NCR 80200 
PL 16 sur matériel Solar 

• des Analystes 

et des Analystes Programmeurs 

connaissant IBM sous CICS ou IMS, Cil-H B 66 ou 
64 sous 1DS et TDS 

• &s Analystes Ppoframmenrs 
et des Programmeurs 

expérimentés COBOL, PLI. 

Vous pouvez écrire ou téléphoner à 
Christine JACQUEMINET -CAPSOCETI SYSTEMES 
92, bd du Montparnasse 75014 PARIS 


CAP SOGEn SYSTEMES 


PAYS DE LOIRE 

FHJAUB DU GROUPE 
THOMSON BRANDI 
1300 personnes. 600 millions CA. 

recherche pour son 
UNITE DE PRODUCTION TOLERIE 
(450 personnes) 


MANAGER 


« 


THOMSON-CSF 


DÉPARTEMENT AYÏONIQUE GÉNÉRALE 

— pour son bureau d* études ; 

INGÉNIEURS MÉCANICIENS 

Formation AJL. CES TI on équivalent 
Débutants ou expérimentés en équipements 
aeronautiques. 

— Pour son secteur Informatique 

INGÉNIEURS LOGICIELS 

Débutants ou ayant 1 ou 3 ans d'expérience 

— pour ses laboratoires d“ études et de déve- 
loppement d'équipements électroniques 
embarqués, civils et aiilHaires. 

INGÉNIEURS ÉLECTRONICIENS 

Formation X. EJS.S.T., EN.SAÜ., E.S.B, B.CJ?. 
Débutants ou expérimentés. 

Aires. C.V. et photo A Service du Personnel, 
B J», a* 3, 33160 US BAIL LAN 



;{• » > 1H* 
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GEOSFILLEX, leader des 

aues pour la décoration et Itanâugemeatde 
la maison recherche pour son Siège Social & 

OYONNAX dans l'AIRm 

INGENIEUR 
CHEF DE PROJET 


de formation généraliste, 28 ans an moins, 
ayant qaeferaes années d'expérience de 
BJ5. Produit. A partir des incitations du 
marketing, il aura pour mission de concevoir 
et de mettre au point avec des dessinateurs, 
les nouveaux produits de son départe- 
ment. H aura la responsabilité de l'élabo- 
ration desprix.de revient et des investisse- 
ments de fabrication jusqu’à 1 industria- 
lisation. I-a connaissance des matières 
plastiques et des techniques de transfor- 
mation est un atout supplémentaire. 

Un appartement neuf sera mis à disposition. 


-î. 

6-r-r 


Ecrire au CABINET GATEE R. (sons réfé- 
rence 270) 32 rue Banvme 69006 Lyon 


Disposant d’une très large autonomie. B anime, 
coordonne et gère l'ensemble des fonctions achats, 
approvisionnements, fabrication, contrôle, entre- 
tien, personnel, et un important service des 
méthodes. 

Rigoureux, volontaire et réaliste, £ celante son 
action' vers une constante amélioration des per- 
formances économique* et sociales de son unité. 

La poste sera confié A un Ingénieur grande école 
possédant une expérience réussie en gestion et 
organisation de la production. 

Perspectives de promotion A l’intérieur du groupe 
possible A candidat de valeur. 

Adresses votre C.V. détaillé et photo à : 
PSYCBO 85, 3 , rue Poincaré, 

85690 LA ROCHE-SUR- VON 


Une entreprise industrielle (400 mîlBon i 
de CA-, 1.600 persoimes) premier fabri- 
cant français de a lavez, 

filiale THOMSON-BRANDT 
recherche à LYON 

INGENEUR 

ORGANISATION 

Jeune généraliste, 3 devra s’intégrer _ 
dm une équipe existants traitant princi- 
palement de procédures d'organisation 
industrielle s’ ap p u y an t sur 1 informatique 
réalisée en amont. Les missions seront à 
court terme d'assurer la mise en place des 
procédu res e n cour s d’él aboration, à 
moyen terme, d’analyser, concevoir et 
mettre en place d’antres applications. _ 
Une exp^ience récente de cette fonction 
en entreprise ou en Cabinet constituerait 
nn atout, mais n’est pas exigée. 

Ecrire Cabinet GATIER, sous réf. 280 
32 rue Barrime, 69006 LYON. 


m 5 


IMPORTANTE SOCIÉTÉ 
D'ÉLECTRONIQUE 

proche banlieue Sud 
recherche 

UN INGÉNIEUR 

Débutant eu 1 A Z ans d’expérience 

Pour traitement d'i nform ation temps réel 
(Connaissance MITRA souhaitée) 

TRAVAIL région TOULON-MARSEILLE 

Déplacement de formation Région Parisienne. 

Adresser C.V. détaillé, rémunération souhaitée 
«sous réf. S .TA.) à n° 57 872 Confesse Publicité 
20, av. de l'Opèra. 75001 PARIS, qui transmettra. 
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Concessionnaire matériel travaux publics 


JEUNE INGÉNIEUR 

(T JP. - A.M. ou équivalent) 

comme adjoint technico-commercial au respon- 
sable département mines et carrières. 

Première expérience sur gros matériel TJ. 
souhaitée. 

z o, parlé et écrit. 

Déplacements outre-mer à effectuer. 

Adresser C.V-, photo et prétentions sa réf. £.856 à 
p. UCSAU S.A* B.P. 220 , 75063 Paria Cedex Û2 
qui transmettra. 


Société de Négoce d'importance Régionale 

implantée en BOURGOGNE recherche 
dans le cadre de son développement des 


chefs de départements 


pour chacune de ces divisionssulvant» r 
. matériaux gros-œuvre - «intt alra ca rrolage -lrob 
m dérivée - électricité et quincaillerie - Jardinerie. 

En véritable patron, il animera, dirigera et gérera 
«nlœtoitattoïî conuneje chef. d’une m 
de 10 a 20 personnes. Il Bénéficiera de i appui de 
.. lUMnla mil lui moortera tous les 


U Direction Générale qui lui apportera tous les 
conseils et tous les moyens pour réussir. 

Ces postes ne peuvent convenir qu’â «*es Sommes 
de 33 ans environ, aimant les re spon sabilités et 
qui peuvent Justifier d'une réelle expérience pour 
mener é bien cette tacha. 

Poste évolutif pour candidat de valeur. 

Les candidatures manuscrites avec photo et 
prétentions doivent «re adresséesâ s 
p M. Alain MAÇHERET 

2 bis Bd du Man 89100 SENS. 


ÜWIllM (MW lOft 


VOLVIC (AUVERGNE) 



IMPORTANTE SOCIÉTÉ GRENOBLE 

xecbarcbs 

TECHNICIENS 

B.T. - B. T J». Fabrications uécaaiqnes 

Ubéré» O.M.., pour assurer, après formation, service 
de turboforage auprès de Sociétés pétrolières. 
Disponibilité car nombreux voyagea ou résidence à 
l'étranger. 

(In|r 1 »(ii lnilB^nwinh ln 

Adr. C .V. 4 - photo et prétentions sous le n 57.181 A 
GONTESBB Publicité, 20 , avenue de l'Opéra, 
79060 PARIS Cedex 01 qui. transmettra. 


SOCIÉTÉ RÉGION THfONVILLE 

C.A. : 751 MILLIONS 


CADRE COMPTABLE 

TRES HAUT NIVEAU 

Pour prendre en charge l’ensemble de la compta- 
bilité générale et analytique. 

Connaissance fiscale Indispensable particulière- 
ment en taxe sur les chiffres d'affaires. 

Ecrire A BECHE-PRESSE, BOUS le n* T 206 MA: 
- 85 bis, rue Réaumur, 75002 paria. 


CENTRE DE RECHERCHE 
prés NANCY 
recherche 

INGÉNIEUR 

Grande école (Centrale, Sup. 
Aéra, Mines)) ou dlptômè uni- 
versité (thèse d'Etat). 

Pour conduire des études 
prévisionnelles de la pollution 
en atelier et des études de 
ventilation industrielles, 
spécialisation mécanique 
des fluides requises, expérience 
de la recherche appréciée. 

Envoyer CV. détaillé, pholo 
et prétentions sous réf. 2.309, 
à 5WEERTS, B. P. 259 


1 IIfc(;U:«r.uViJ 
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H ADMINISTRATIF 

Licence en Droit Indispensable 
5 à 10 ans d'expérience 
MISSION î 

— Gestion *i personnel : 
cadras, maîtrise, ouvriers. 

Larges responsabilités 
juridiques, 
contentieux général. 

Une large expérience dans 

ces différents domaines 

est nécessaire. 

Poste d'avenir stable 

Logement tartiné. 

Adr. CV. déL. sous réf. 861, 8 
SELETEC 

Conseil en Recrutement 
67009 STRASBOURG CEDEX 


AGENCE D'AGGLOMERATION 
recrute 

URBANISTE 

5 ANS EXPER. MINIMUM 
dans études préalable et pré- 
opérationnelles, montages 
admlnlstr. et financiers. 
LIBRE RAPIDEMENT 
Ecr. no 19700 M, Régie-Presse, 
85 bis, rue Réaumur, 75002 Paris 


STATION LES KARELLIS 
Station Coopérative Hiver Eté 
recherche 

RESPONSABLE ANIMATION 

— Solide expérience dans le 
domaine de l'animation et de 
la gestion acquise & des postes 
d& responsabilité d'un ensemble 
touristique. 

— Connaissance nécessaire du 
tourisme associatif. 

— Expérience souhaitée de la 
vie en montagne. 

— Adresser C.V. et prêtent à 
SfafjBd tes KarefOs 

73300 Saint -Jcan-d»- Maurienne 


Importante Société 
«l'Expertise Comptable 
recherche 

COLLABORATEURS 

' t Basse-Normandie) 
Interventions directes en clien- 
tèle pour surveillance compta- 
bilité, établissement bilans et 
situations. 

Expérience en entreprise ou en 
cabinet Indispensable. 
Rémunération selon compétence. 
Ecrire Agence HAVAS 
14000 CAEN N® 6752 


Il devra, avec la Direction, 
fixer la stratégie commerc de 
la société. 

Il sera responsable de sa miss 
en couvre, animera et dévelop. 
le force da vente. Envoyer C.V. 
+ prêt, à Perrin et Fils SJL. 
35, nie R.-Ntaod, B.P. À. 
01101 OYONNAX. 


Itoe Association à vocation 
sanitaire et sociale 

re cherche 

RESPONS. DE FORMATION 

pour créer un ce n tre de forma- 
tion . sanitaire et Social. 

En relation avec le secrétariat 
général de l'Association, son 
activité consistera actuel, è : 

— Analyser les besoins d'un 
personne] de 600 personnes en 
relation avec la hiérarchie des 
unités et du siège. 

— Bâtir ses plans et définir 
les programmes correspondants. 

— organiser les stages avec 
les concours extérieurs et en 
assurer le suivi. 

— Animer persormeUenKiit cer- 
taines actions. 

— Gérer l'administration du 
centre de formation autonome 
avec l’assistance de trois per- 
sonnes. 

Dans l'avenir, ouvrir le centre 
de formation aux personnes 
extérieures à l’Association. 

Ce poste convient A on fe) 
diplômé (e) de l'enseignement 
supérieur ayant la pratique de 
la fonction formation en milieu 
sanitaire et social. 

Envoyer candidature avec C.V., 
photo et prétentions. 

Ecr. n- 8.163 «le Monde* Pub. 
5, r. des Haïrons, 75427 Paris, 
Cedex 09. 


ETABLISSEMENT 
FINANCIER 
A compétence nationale, 
offre pour son agence 

D'ÉVREUX 

un posté de 

RÉCEPTION CLIRÎTÈE 
H PLACEMENTS DE PRÊTS 
IMMOBILIERS 

à Homme ou Femme Sgé de 
25 ans minimum, actif, dynam., 
ayant le sut du contact. 

Ce poste comporté en outre 
des missions extérieures auprès 
«tés professionnels de l'immobi- 
lier. Formation secondaire et 
précédente expérience bancaire 
«xi immobilière souhaitées. 
Ecr. av. réf. et pt». A n» 57.592 
CONTESSE Publicité 
20, av. Opéra, Paris J*r, ouf tr. 


Importante Société Immobilière 
recherche 

pour son Agence de 


ADMINISTRATIF 

Il devra assumer, sous l'auto- 
rité du Directeur de l'Agence, 
la gestion financière, adminis- 
trative et juridique de pro- 
grammes Immobiliers. 
Formation supérieure souhaitée 
IEP. HEC, ES5EC, Sup. de Co, 
Licence en Droit. 

Ad res. C.V., photo et prêtent, 
ss réf. NELF (mention s/env.) 
EMPLOIS ET CARRIERES 
X, r. Vernet, 75008 PARIS 


IMPORTANTE SOCIETE 
ELECTRONIQUE 
(GROUPE PHILIPS) 
recherche pour 
BRIVE (CORREZE) 

UN INGÉNIEUR 
INF 0 PMA 1 KHH 

Responsable de protêts 
Kl informatique «le gestion. 

Connaissances DOS /V CE, 
DL 1 et gestion «té production 
oppré=iée5. 

Envoyer C.V. i 
f mol ns d'un an) et 
A n* 5B4J36 Confesse Pob 

M, av. Opéra, Paris î*r. 


Cabinet d'implantation régionale 
i eU ter ri k? 

CONSEIL EN DROIT 
SOCIAL ET DU TRAVAIL 

pour posté a pourvoir A 
AMIENS 

Le candidat devra lusKfter 
d'une solide expérience de ges- 
tion du personnel en entreprise 
et «Time formation supérieure, 
situation d'avenir pour per- 
sonne tivnamlaue. 

Adr. C.V. man. détaillé sous 
rét. 8.934 A P. LICHAU SA., 
B.P 220. 75063 Parlx cédex 02 
qui transmettra. 


DEVENEZ moniteur ou mont- 
in ce d'auto-école stage. Nice. 
Tel. (93) 80-50-72. 

























Page 28 — LE MONDE — Mordî Î3- Mercredi 14 mai 1980 


BEBBIH W CH O N BBB BH fc 


offres d’emplo 


offres d’empfo 


offres d’empl o 


offres d'emplo 



Au sein du groupe Sehiumberger, ÉTUDES ET PRODUCTIONS SCHLUMBERGER conçoit et fabrique des systèmes 
complexes pour la recherche et l'exploitation pétrolières. 

Utilises pour [e recueil et l'interprétation de données géophysiques , ces « outils » intègrent des développements technologiques 
variés et souvent très avancés. 

La progression de nos activités et de récentes promotions internes nous amènent à recruter deux 


INGENIEURS GRANDES ECOLES 

Ils f elles ) allient à leur diplôme (Centrale, À & M, Supelec, Grenoble») une première expérience industrielle de 3 à S ans en études, 
méthodes, qualité ou gestion de production, et ont déjà, si possible, exercé des responsabilités d* encadrement. 

Une première affectation leur sera proposée ou sein du Département Production, où ils assurerontlo supervision d'un groupe d'ache- 
teurs gérant 50 à 75 millions de F/an. 

Ces fonctions préparent à des responsabilités plus étendues dans d'autres secteurs de rentre prise ou du groupe: industrialisation, 
études , production— 

Mais, outre un potentiel d'évolution, elles exigent dans l'immédiat un haut niveau de compétences en raison dé l'importance des 
contrats à traiter et du large rôle technique des achats dans le département. 


Des déplacements à l'étranger, notamment aux USA* seront nécessaires. L'anglais est donc indispensable. 

Les dossiers de candidature, accom p a g nés d’un CV. déloiflâ, sont a adresser, sous la réf. 8004, à 




ÉTUDES ET PRODUCTIONS 
SCHLUMBERGER 


Sehiumberger 


26, rue de la Cavée 
92142 CLAMART CEDEX. 


S 


périphériques 

magnétiques 


CB Honeywell Bull recherche pour sa Direction des Périphériques 
Magnétiques: 

des 

diplômés Grandes Écoles 

ayant quelques années d'expérience dans les drants analogiques 
faible niveau (connaissance microprocesseurs souhaitable) pour leur 
confier la conception et la mise au point de testeras pour disques 
de mémoire magnétique. Réf. 122 M 

un 

niveau BTS, DUT -g 

ayant quelques années d'expérience dans le domaine de Féfe dro nique 7 
appliquée au traitement du signal et de l'information. >Réf.123M g 

lieu de travail: Les Oayes-sous-Bors (78). 

Adresser C.V. et prétentions sous réf. 
correspondante à: 

Ci Honeywell Bull 
A CLES 
PC 1F103H 
61/63, rue d'Avron, 

CGHoneywlBuR 



I 



Groupe Parapharmaceutique et Dentaire é 

recherche pour 

* son département EXPORTATION 

RESPONSABLE 
COMMERCIAL 

Débutant on peu d’expérience (ESC-ESSEÇ) - 
Bureau : PARIS 8e - mak déplacements 
fréquents. 





LaSICOMI d'un important, 
Etablissement Financier 

rechercha * 


Assistant de Gestion 

En un premier temps, le titulaire du poste devra 
assumer les tâches liées bu passage sur l’Informatique 
de l'exploitation de la Société. 

Il effectuera les opérations de saisie et de sortie 
des éléments Informatiques. 

II participera à l'élaboration et à la mise en place 
des outils de gestion financière avec utilisation de 
l'informatique. 

Formation IUT de Gestion. 

1 1 Expérience 2 à 3 années dans un poste similaire. 
%| Adresser CV, photo, salaire et prétentions sous 
Vétérance 8899 à L.TP. 31, Bd Bonne Naturelle 
75082 Paris Cedex 02 -qui transmettra 





i Grandes Ecdes cm Universitaires 
Option Informatique.. .* 


Filiale de THOMSON-CSF INFORMATIQUE, CIMSA - Compagnie d'i nf or mati que Militaire. Spatrâte 
et Aéronautique - est spécialisée dans l'informatique exploitée en environnement «sévères. 

Dans le cadre de son activité «SYSTEMES TEMPS REEL» CIMSA offre actuellement d’excellentes 

opportunités à des INGENIEURS. 

diaigêscTAfïaires ' 

(Réf. CA/l II 

Responsabilité TECHNIQUE, INDUSTRIEL- 
LE et ADMINISTRATIVE d'une affaire : 
Mission : 

- assurer la gestion de l'affaire et l'interface 
technico-commerciale avec la clientèle, 

- effectuer le lancement et le suivi Technique 
de la réalisation des matériels, 

- préparer et animer les réunions d'avance- 
ment. 

Quelques années d'expérience dans ce do- 
\ maine sont NECESSAIRES. 

Adresser votre dossier de candidature (lettre manuscrite, C.V., photo) en indiquant la référence choisie 
au Service Emploi Formation de CIMSA 10/12, Avenue de l’Europe BJ*. 44 -78140 VEL1ZY. 


Ingénieurs 

d’Affaires 

(Réf. 1A/II1) 


A partir des Appels d’Offres : 

- évaluer et définir la configuration système, 

- rédiger l'annexe technique, 

- défendre les propositions face aux clients. 

Expérience MINIMUM da 5 ans dont 3 
dans une fonction analogue souhaitée. 



THOMSON-CSF 


LA LIBRAIRIE FERRAND NATHAN 

rechercha pour «an 

DEPARTEMENT D'EDITION SCOLAIRE 
ET DE FORMATION 

RESPONSABLE 
SECTEUR SCIENTIFIQUE 

(Mathématiques, Science* physiques et natauellH) 

Le candidat Idéal, diplômé de renseignement supé- 
rieur, devrait avoir une pratiqua de l'Edition et 
une connaissance du milieu anse tenant (élémen- 
taire et secondaire]. 

Ce poste nouvellement créé permettra un déve- 
loppement de carrière en rapport avec la person- 
nalité et Lee qualités du candidat. 

Envoyer C.V. détaillé et rémunération souhaitée & 
J.-B. BOUTRY. S, rua Mécbaln. PARIS -H». 


IMPORTANTE SOCIÉTÉ 

DE DISTRIBUTION DB MATERIEL ELECTRIQUE 
offre situation Intéressante et d'avenir 4 : 

JEUNES GENS 

Niveau RAC - Libéré* OJML 

seront Initiés par la Société & la pratique de l'In- 
formatique. 

— D'abord comme FUFZTRBUB. 

— Ensuite comme PROGRAMMEUR. 

Rémunération Intéressante 

Adr . lettre man. et O.V. très complet sa réf. 600 A: 
CAMPBELL, BJP. 57. — 75834 PARIS CEDEX 17. 



; Adjoint 
au Directeur 
Relations* Humaines 


MF 170 000F + 

Après des études universitaires (juridiques de préférence] vous avez orienté votre 
carrière vers la fonction "personnel" de l'entreprise. Agé(e]d'au moins 33 ans, votre 
carrière est en pleine évolution et vos responsabilités englobent une approche 
actuelle et approfondie des Relations Humaines. 

Vous participez à la conception d'une politique de personne] dont vous assurez 
l'application en liaison fonctionnelle avec les responsables opérationnels de votre 
entreprise. Votre souci majeur est de maintenir un climat favorable à l'épanouisse- 
ment des hommes et à leur adaptation aux fonctions qu'ils assurent. 

Vous avez une certaine pratique des négociations avec les partenaires sociaux ; nous 
vous proposons de continuer l’évolution de votre carrière dans notre entreprise. 
Nous sommes une société française à vocation internationale, leader dans sa bran- 
che (plus de 5 000 personnes). 

Notre politique décentralisatrice vous permettra de mettre à contribution vos capa- 
cités et de faire passer vos idées dans les faits. 

Merci d'adresser C.V., photo récente et rémunération actuelle sous réf. 002136 M (à 
mentionner sur l'enveloppe] à notre département " imm a MB n”. 

Le secret absolu des candidatures est garanti par : 

BERNARD KRIEF CONSULTANTS 

1. rue Danton 75263 Paris Cedex 06 
■ — MBWBREDESYNTEC — — ■ ■ ■■ — ■■■ > 



IMPORTANTE SOCIÉTÉ 

ACCESSOIRES AUTO 

■Itaêfl au Nord-Est do Parla 
recherche 

INGÉNIEURS MÉCANICIENS 

A.M. ou E.T.A.C.À. 

Ayant des connaissances en ELECTRONIQUE, 
EXPERIENCE AFFIRMEE, pour études 
et réalisa tiorvB de machines spéciales. 

(Ne sont pas exclus 1rs candidats de formation 
Ecoles d’électronique.) 

Ecrire avec C.V., prétentions et photo & 
CIBLE PROJECTEURS l Service du personnel). 

17. rue Henri- Gautier, 93012 EOSIGNY CEDEX. 


compagnie bancaire 

ANALYSTE- 

PROGRAMMEUR 


confirmé 
DUT -MI AGE 

L'OS B., filiale du Groupe de la Compagnie Bancaire, spécialisée dans 
le crédit eux entreprises, cherche à renforcer son équipe antdrsc- 
progra m mation. 

Si vous êtes ùitéresséfej par le développement d’appUcctioru nouvelles 
en temps réel, 

envoyez CV+ photo sous référence 441 M& COMPAGNIE BANCAIRE 
Service Orientation Recrutement - 5, avenue Kléber - 75116 PARIS. 




IMPORTANT SERVICE PUBLIC 

rechercha m 

un Comptable £ 

de hait nrvaan, pour au posta h 

d’ Adjoint au Responsable — 

dfl son Dé pa rtauamt ■■ 

«principes Ht procédures comptables». JJJ 

SON ROLE: WÊ 

— résoudre les problèmes comptables com* — 
plexas posés par racîhütû de cet oxganlsmo, — 

— prépare r et tenir à Jour les instructions QM 
peu endos en matière de principes et procé- 
dure* comptables en liaison étroite avec les H 
services opérationnels, 

— superviser la préparation et la mise à Jour KaH 



Ingénieur 

Commercial 

.... ISO 000 F 


BANLIEUE EST 

CbfBtnicteur, spécialiste de l'électronique de pointe, nous sommes une PME très per- 
formante. Nos clients dans les domaines de l'aérospatiale et l'industrie militaire sont 
nos meilleurs prescripteurs. 

Afin d'atteindre les objectifs ambitieux que nous nous sommes fixés nous recherchons 
notre Ingénieur Commercial. 

Votre mission : 

-définir fa politique commerciale et mettre en œuvre les moyens nécessaires à sa réali- 
sa tion; 

- rechercher des créneaux nouveaux ; prospecter et gérer une clientèle d'industriels sur 
l’ensemble du territoire. 

Agé de 30 ans au moins, diplômé d 'Etudes Supérieures en électronique et/ou informa- 
tique, vous pouvez justifier d'une bonne expérience de la vente d'équipements et 
ensembles électroniques. 

Votre Introduction dans le secteur 'militaire serait un atout important 

Merci d'adresser votre CV., photo récente et rémunération actuelle sous la référence 
005214 M (à mentionner sur J'enveloppe) à notre département "Tferoa de Mata”, 

Le secret absolu des candidatures est garanti par: 

BERNARD KRIEF CONSULTANTS 

1. rue Danton 75263 Paris Cedex 06 
MEMBREDESYNTEC — > 



— superviser révolu 


fonctionnelle 


— assister les unités déc e ntralisées dans I 

problème s de principes et de procédures 
comptâmes. 

ifwia grande écote comm ar deta 

de Co. ou équivalent) et 
titulaire du PEcs, te candidat à co poste aura 
au 3 ans dans un cabinet 
cf audit ou tf expertisa comptable. 

Ourbe une riWtacwraétence comptable, te 

cançSaat aura le goût de nnïtiative, ta sans de 
lo nguour. et saura mener te dialogue avec les 
nombreux services avec lesquels il sera en 
relations. 

Adresser curriculum vitae détaillé sous 
référence 6679 à L.TP. 

31, Bd Bonne Nouvelle 75082 Paris 
Cedex. 02 - qui transmettra 



■■■■■imnn 


Techniques et Systèmes 
I nformatîques - Software 

h.S5!? e £?? < ■, TECS . 1 , ■ Pour vocation de contribuer & usa 

djms l’économie en rassemblant, dans 
compétence? P 4 épanouissement, des pxofesskranels de haute 

d. m irodult. .a 

5 Consultants infor ma tirion s 

"4e formation Grande Ecole on équivalente, 

- capable û’encadrtifdes faterveationa de ^î^^ute^Sîtatiîmdaïudes 
environnements «lient et/ou Interne. 

^i/^^^, WlnpIé,nentatre toformadqv* «qu le» aux Rtats-Unie 

étetimst%R3!SB >3gË2 B!BP-+ ■ 
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offres. <* 



offres d’emploi 


Dans le cadre de son développement, 
le groupe 


offres d’emploi 


offres d’emploi 
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recrute 
6 professeurs consultants 


• une formation supérieure française ou étrangère 
de niveau doctorat, grande école scientifique ou de 
gestion, MBA- 

• plusieurs années d'expérience professionnelle 

• une aptitude confirmée pour rtFiimcfion et la péda- 
gogie. 

Une bonne nttfflrise de l'anglais est souhaitée. 

1 - AFFAIRES INTERNATIONALES. 

Plein temps 4 jours. Sa connaissance approfondie 
des institutions et des entreprises internationales 
doit lui permettre de participer aux enseignements 
de gestion en affaires internationales et au déve- 
loppement de programmes tfecfianges interna- 
tionaux 

2 - CONTRÔLE DE GESTION . 

Plein temps 4 jours. La maîtrise des systèmes 
comptables et des méthodes de contrôle et d'audit 
doit lui permettre d'assurer des enseignements et 
de créer du matériel pédagogique informatisé. 

3 -FINANCES. Plein temps 4 jours. 

U assurera des enseignements de base en finance 
d'entreprise, développera une compétence en 
théorie et pratique financières. Une expérience 
pédagogique et un goût prononcé pour lo recher- 
che sont indispensables. 

MARKETING. Plein temps 4 jours. 

Deux postes à pourvoir: 

4 -marketing et stratégie indus- 
trielle : son expérience en milieu Industriel 
lui permettra de développer des enseignements et 
des recherches dons ce domaine. 

5 - marketing international s sa pratique 

du marché mondial doit lui permettre de s’intégrer 
dans les programmes (fanselgnement et de coopé- 
ration intemaflonaie engagés par rESCP. 

6 -INFORMATIQUE DE GESTION. 

M hîemps 2 jours. Sa forte compétence en Informa- 
tique doit lui permettre d’assurer des enseigne- 
ments en informatique de gestion et de participer 
aux projets de recherche pluridisciplinaires. 

Le groupe ESCP est un ensemble qui réunit ou cœur de 
Pans dBS programmes -de formation d'étudiants; 
l'École Supérieure de Commerce de Paris-de cadres 
et de dirigeants d'entreprise : le Centre de Formation 
Permanente-des programmes de recherche, d'inter- 
vention, de coopération internationale. 

Adressez letfra de candidature et CV à Jacques Perrin, 
Directeur du groupe ESCP - École Supérieure de Com- 
merce de Paris : 79, avenue de la République - 
75011 Paris. 

Chambra da CommarcB Bftflalistria de Pots-CPU. 


SOCIÉTÉS D'ENQUÊTES 
ET D'ÉTUDES DE MARCHÉ 


INGÉNIEUR (Grande Ecole ou Universitaire) 

Possédant au moins 5 ans d’ expérience, U assumera 
la responsabilité technique de nos enquêtes quali- 
tatives et quantitatives. 

Ce poste offre de larges perspectives dévolution 
à un candidat ayant une grande capacité d'orga- 
nisation et capable de dynamiser une équipe. 

La connaissance d'un langage Informatique et la 
possession d’une voiture sont exigées. 

Envoyer C.V„ prétentions, photo & SEAD 
30. rue des Saules, 75018 PARIS. 


AGENCE DE PUBLICITE PARISIENNE 

Spécialises «k marketing industriel 
poursuivant son plan de développement 


UN DIRECTEUR DE DÉVELOPPEMENT 

pour recherche de clientèle et animation 

UN CHEF DE PUBLICITÉ 
(gestions de budgets) 

Adresser lettre manuscrite et C.V . 4 ÇOffiC. 
27, avenue de la Porte-de-v ltry, 75013 PARIS. 



offres d’emploi 


4 ? rueMassenet 75016 Paris 


Écrire en précisant la référence - Discrétion absolue 



Directeur 

usine 

réféfOaceZE 5S2A&I 


Ingénieur TPE 

responsable 
commercial 
haut niveau 

iétireacefU593MI 


Ingénieurs 

Slip Aéro, ECP, 
ENICA, ENSMA ) 
ENSI, écoles 
tf électronique, 
EPF. 

référence YF59JAM 


UN GROUPE INDUSTRIEL DE HAUTE REPUTATION DANS 

SA SPECIALITE - fabric a tion de série pour industries diversifiées - 
recherche pour sa principale unité 500 personnes, un Directeur cflj sine. 

Ce poste peut convenir à ingénieur diplômé ou équivalent, 42 ans minimum, 
disposant d’une solide expérience de Direction d'usine ou de fabrication à 
dominante mécanique, tôlerie, soudure, montage, peinture— 

Il s'agit cT animer une équipe jeune et très qualifiée et de gérer une usine neuve 
disposant de moyens très modernes de production. 

Rémunération : 180.000 F-h 

Localisation : grande viBe région lyonnaises 

UN GROUPE FRANÇAIS PREMIER PLAN, FABRICATION 
ET VENTES DE MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION (destinés 

aux TP et bâtiment) renforce ses structures commerciales et recherche un 
Cadre Commercial de Haut Niveau, ingénieur TPE ou équivalent. 

Il aura d'abord des missions commerciales pondu elles lui permettant de bien 
connaître le groupe et, par la suite. 3 assumera des responsabilités importantes 
impliquent ('animation aune équipe et la négociation avec une cfienfâe impor- 
tante {y compris les odmïntstrafions}. 

Poste intéressant pour candidat dynamique, bon négociateur, ayant 
une solide connaissance du mÜieu TP et batiment 

Rémunération : 180.000 F. 

La localisation du poste n'est pas encore précisée et pourra se situer à Paris ou 
dans une grande ville de province. 

UN TRES IMPORTANT ORGANISME A VOCATION IN- 
DUSTRIELLE assurent la maîtrise d'œuvre de pro gr am m es d'équipe- 
ments pour f aéronautique et le spatial, propose des situations <f avenir 
à 3 Ingénieurs Grande Ecole (débutants ou quelques années expérience). 
Travaillant dans de petites équipes, ib seront chargés d'assister les responsables 


Analyste 

programmeur 

refénaceXE590AII 


Ingénieur 

calcul mécanique 

rétéreacelU 581 AM 

Ingénieur 

hydraidicien 

référence RY 585 AM 


- * 



///¥?/// 


de programme en assumant différentes frissions : 

e définition de spécifications techniques, suivi des études, du développement 
des essais-. 

• contrôle technique et administratif des industriels ou services spécialisés 
participant a b réalisation des équipements. 

Les programmes développés font appel à des techniques de pointe 
(aéronautique, aérospatial, électronique) et nécessitent une adaptation à des 
problèmes variés et un goût marqué pour rétu de et ^expérimentation. 
Ces fondions nécessitent én outre le sens du travail en équipe et de fa 
négociation. 

Postes à pourvoir à Paris. 

UN IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL recherche pour une 
filiale équipée d'un IBM 370 -T15, un Analyste Programmeur. 

BONNE FORMATION DE BASE. QUELQUES ANNEES D'EXPERIENCE, BONNES 
CONNAISSANCES PLI, GAPZ . 

Rémunération : Tl 0.000 F. 

Poste à Grenoble. 


IMPORTANT ETABLISSEMENT INDUSTRIEL (2.000 personnes) 

mettant en oeuvre des techniques de pointe, ville SUD-OUEST, offre 
deux postes à Ingénieurs grande école débutants [ENSTA, ENS AE, ECP-.}. 

Interface entre le B£. et le centre informatique, 3 sera responsable, au sein du 
service Etudes Mécaniques, du dimensionnement de structures complexes et de 
fintroduction de nouvelles méthodes et techniques informatiques. A ce titre, il sera 
amené à participer à de nombreux projets de matériels nouveaux. 


Homme J étude et de contact, appelé à devenir un spédoEsfe de (hydraulique 

et de son utilisation dans des matériels de pointe, il aura dans ce rôle à s 

• suivre révolution technologique au travers de rapports étroits avec les four- 
nisseurs, 

• étudier et mettre en place des procédures ^homologation et de standardisa- 
tion des matériels utilisés, 

• élaborer et exploiter des programmes (fessais, . 

e participer à aes équipes pfuri-disdpfindres pour rélabo ration de projets 
complexes comprenant de f hydraulique. 

Postes stables et formateurs permettant à des candidats motivés par la 

technique d'assumer rapidement des responsabilités importantes. 

Pour ces deux postes, écrire en précisant la référence à Madame 

SANTAMARIA - E.TA.P. - 30 rue Catros 33000 BORDEAUX. 


' ' 4, rue Massenèt 75016 Paris 


Financier, anârrafeur de formation 



Filiale d’un grand groupe interna- 
tional. nous recherchons NOTRE 
RESPONSABLE FINANCIER. SU 
est certes un gestionnaire avisé, 
nous souhaitons qu’il ait aussi de 
réelles qualités pédagogiques 3fin 
d'animer des stages de gestion au 
sein et à l’extérieur du Groupe.- | 
Noue choix se portera d’abord sur f i| 


un candidat diplômé d’une Ecole de 
Commerce, avant une formation 
supérieure financière ou comptable. 
Il a d’autre part Jè dynamisme 
requis pour s’intégrer à une équipe 
en place, déjà très performante. '• 
Adressez CV, phoio ei prétentions 
sous réf.298 M aux Consultants 
d’Alpha CD*. 


CENTRE DE RECHERCHES 
PARIS OUEST KBK 
engage 

JEUNE TECHNICIEN 

Formation 8.T.S. Oti DUT Physico-Chimie. 
Traitement» Thermique» MétaUographle. 

Dégagé des obligations militaires. 

Envoyer C.V., ph oto, prétentions & n* 57.902 
CONTE3SB PUBLICITE, 20. avenue de l'Opéra, 
75040 PARIS CEDEZ 01, qui transmettra. 



Importante Société française 

développant des matériels 
électroniques de technologie 

avancée dans le domaine de 
ravionique, recherche 




grande école 

électronique aomérlqiie-loglclel 

De haut rivera et de forte peisonnalftë : S2 ans 
minimum, idéalement AM+ESE. ayant l'expérience 
de l’aéronautique civile et partant Anglais. H sera 
intégré à une équipe fonctionnelle dépendant 
(firectemoit de ta direction contrôle et dont le rite 
est d’intervenir à tons les niveaux de l’entreprise, 
de la conception à la maintenance pour promouvoir 
les actions tendant & l’optimisation de la qualité et 
à ta satisfaction des clients dans le respect des 
impératifs He rentabilité. réL 837 
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IMPORTANTE SOCIETE DE CONSTRUCTION 
ET D'ENTREPRISES ELECTRIQUES 

(région paris Iflnaoj 
recherche de* 

ATTACHÉS COMMERCIAUX 

Afin de renforcer l'équipe com m erciale existante. 

Leur profil : 

— Age minimum SS m » ; 

— formation d'ingénieur souhaitée ; 

— expérience : 5 ans d’expérience commerciale 
m technico-commerciale et de négociation des 
affairas dans nue entreprise du secteur bâti- 
ment - travaux publics ; 

— relations : nombreuses relations dans ce secteur ; 

— qualités humaines : dynamisme, agressivité, 
bons contacta humains. 

Leur m fanion : 

— recherche d'approches nouvelles de marché soit 
dans des secteur» nouveaux, soit as travers 
d'association avec d'autres entreprises ; 

— consultation systématique des architectes et 
des bureaux d'études ; 

— analyse approfondie des avis d'appels d'offres : 

— maintien et suivi du contact avec la clientèle 
avant et après conclusion de la commande. 

Prière adress. C.V. détaillé avec photo et préférences 
N® T 19856 M - REGIE PRESSE, 

85 bis. rue Béanmur. 75003 PARIS, qui transmettra, 
discrétion absolue garantie. 


Important» société quartier ST-LAZARE 
rechar cf» 

ASSISTANT de GESTION 

Il participera & l'élaboration des tableaux de bord, 
des budgets et fera l’analyse des comptes et autres 
informations chiffrées au sein d'une petite équipe, 
sous la dépendance du chef de service gestion siège. 

Une première expérience serait appréciée. 

Adresser lettre manuscrite. C.V. et prétentions sous 
réf. 123 ô INTER PA, BP 508. 75066 Paris cédex 02 
qui transmettra. 


ALPHA GDI 

59, rue Si Didier - 751 16 PARIS. 


crédit documentaire 



IMPORTANTE SOCIÉTÉ 
INDUSTRIE ALIMENTAIRE 

recherche son FUTUR 

DIRECTEUR 
ADMINISTRATIF 
et FINANCIER 

Ce poste conviendrait à candidat ftgé do 30 “* 
minimum , de formation SUP. fHEC, ESSEC OU 
équivalent, ayant une expérience dans poste simi- 
laire. 

D lui sera confié, après adaptation aux problème» 
spécifiques du Groupe, la responsab. des serrteea 
COMPTABLE, INFORMATIQUE et FINANCIER 
Une connaissance des problèmes de négoce 
International serait appréciée. 

n sert répondu à toute lettre manuscrite accom- 
pagnée d'un C.V .détaillé Indiquant dernier» 
émoluments perçus, adressée sous référence 135 à 
ORBIS Publ., M, av. Franklin-Roosevelt, 75008 Ports 


Un Organisme Financier à Paris dont le Centre Informatique 
comprend plus de 120 personnes et dispose d’un IBM 3031 et 
d’un 370-158 auxquels sont reliés une centaine de terminaux, 
cherche sort 

DIRECTEUR INFORMATIQUE 

» If définît les objectifs à atteindre, établit ses budgets et propose 
un pian d'action dans le cadre d’une réorganisation des Services 
Informatiques; 

m II anime et contrôle l’activité de ses équipes dans un souci 
d’efficacité ; 

• li procède à une refonte des applications, développe de 
nouveaux projets, tout en suscitant les progrès techniques 
nécessaires. 

Des possibilités d’évolution de carrière pourraient fui être proposées 
dans un délai de trois ans. 

De préférence diplômé d'une Grande École, lt a nécessairement 
une expérience confirmée de la Direction de Services d’Études et 
d'Exploitation et des connaissances en Télétraitement. 

•Nous vous remercions d'écrire, sous référence M 50B, à Hélène 
REFREGIER qui étudiera confidentiellement votre candidature. 




SELECTION 


49, avenue de ropéra 
75002 Paris 
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offres d’emploi 


offres d 'emploi 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


Nom sommes un groupe multinational de sociétés d'engineering et de construction opérant en 
Europe, au Moyen-Orient et aux Etats-Unis ( + de 7.000 personnes). 

Nos réalisations : centrales électriques, stations de dessalement d’eau de mer, autoroutes^ 
installa tions portuaires, écoles, immeubles,» 

Four faire face à une croissance très rapide., noos renforçons nos équipes à Pans dtuhudtons S 


acheteur génie civil I responsable suivi achats 


De formation supérieure, mais technicien 
avant tout, Q sera chargé de l’établissement 
des contrats en vue de la fourniture de pro- 
duits et matériaux pour nos chantiers — 
évaluation des produits, recherche des 
meilleurs coûts, appréciation des fournis- 
seurs. (Réf. A) 


Il sera charge du respect des delais qui nous 
sont imposes et assurera le suivi des achats 
en liaison avec nos fournisseurs et nos 
équipes sur le terrain. (Réf. B) 


Pour ces deux postes, une expérience de quelques années dans des domaines similaires et uns 
bonne maîtrise de l’anglais sont indispensables. 

Envoyer CV, photo et prétentions en précisant la référence Choisie, à : 

Sogex Management International — Employaient, 

15/25 boulevard de l'Amiral Bruis -75116 Paris. Discrétion assurée. 


Four créer sa fonction organisation 

La Société Electro-Hydraulique - Pompes Salmsoi^fîliale de Thomson, recherche 

UN INGENIEUR 

Dépendant hiérarchiquement du Directeur Général et en étroite liaison avec tous les Services du Siéra et de 
l’Usine (effectif total 850 personnes}, il concevra et mettra en place l'ensemble des dreuits et procedures, 
aidé cette mission par un ingénieur plus spécialement chargé de l’usina de Levai. 

Ce poste basé à St Cloud, requiert les qualités suivantes : 

— Formation supérieure et connaissances en informa tique. _ , 

— Double expérience de 8 à 10 ans : en milieu industriel et en organisation générale. 

— Bon niveau en Anglais. . 

□ sera offert à un homme créatif, conjuguant une forte personnalité et des qualités de contact, de réceptivité, 
de diplomatie. 


uc tupiomaae. 

Adresser lettre de présentation manuscrite. CV détaiilâ, photo et prétentions sous réf. 572 â Claude LAMY 
qui traitera votre dossier confidentiellement. 


Jl OMN 35 rue du Rocher 75008 Paris 


Nous sommes une société industrielle 
(CjI. 240 millions de francs - 1000 personnes - 2 usines) 
Filiale d'un important groupe américain leader dans son marché 
Dans le but <T améliorer la connaissance 
et la maîtrise de nos coûts de production , nous recherchons notre : 


Ingénieurs 

Coordination et entretien 


CONTROLEUR GESTION INDUSTRIELLE 


(PLANT ACCOUNT ANT) 


MATERIEL ROULANT FERROVIAIRE 

Nous sommes un groupe international dont le siège est à Londres et nous travaillons à la 
rénovation d'anciens wagons de l'ORIENT EXPRESS pour créer un train touristique de grand 
luxe qui sera exploité en service régulier à partir d'avril 81 entre Londres et Venise. 

Pour mener à bien ce proj'et il nous faut très rapidement auprès de chaque atelier de rénova- 
tion un délégué permanent de notre société connaissant suffisament le matériel roulant pour 
participer au diagnostic du matériel et à l'établissement du cahier des charges, contrôler les 
travaux de rénovation, établir des prévisions budgétaires et contrôler les dépenses, prévoir le 
planning d'entretien, jouer un rôle de coordination entre nos bureaux ^Londres, la direction 
de la SNCF et l'entreprise chargée de l'exécution des travaux. 

Deux postes sont à pourvoir dans un premier temps : à OSTENDE en Belgique et à IRUN sur 
la frontière franco-espagnole (logement fourni pendant un an à Ostende et à Biarritz). 
Ensuite un atelier d'entretien permanent sera crée dans le Nord de la France au printemps 
1981. 

Hou fypfrjwwu le anrahm ferrov iair e ahuri qu'une han* maîtrise du l'anglais sont indispensables. 

Merci d'envoyer C.V., photo récente et rémunération actuelle sous la référence 004207 M (à 
mentionner sur l'enveloppe) à notre département "Industrie". 

Le secret absolu des candidatures est garanti par : 

^ BERNARD KRIEF CONSULTANTS 


Responsable de l'organisation, de la supervision et de l'animation : 

— de la comptabilité analytique, du suivi de production et des stocks, 

— des équipes de pointage et de la paye des ouvriers, 

— de l'analyse des écarts et ds l'émission de rapporta de gestion. 

Cette fonction s'adresse à un candidat ayant plusieurs années d'expérience dans la fonction, 
capable de faire évoluer les systèmes existants et d'organiser nn contrôle efficace des coûts. 
Préférence sera donnée & un candidat ayant l'ezpérlenoe de systèmes Informatiques et une bonne 
connaissance de l'anglaLs. 


CHEF DE PROJETS 

SYSTÈMES ET GESTION DE PRIX DE REVIENT 


(PROJECT MANAGER - COST ACCOUNTENG) 


D aura pour mission outre ht supervision du service existent de redéfinir et de développer 
notre système de prix de revient (prix de revient standard) et d'assurer aa mise en oeuvre 
Informatique. 

Cette fonction s'adresse A un jeune diplômé HJS.C-, BJSJU5.C., K.S.C. ou équivalent, désireux 
de développer ses connaissances de la finance d'entreprise tout en contribuant A l'élaboration 
de systèmes de gestion plus performants. 

Préférence sera donnée A un candidat pratiquant couramment l'Anglais et ayant une première 
expérience du milieu industriel. 


Les deux postes sont A pourvoir en très proche banlieue SUD-EST de PARIS. Les rémunérations 
sont attractives et les possibilités d'évolution réelles pour des candidate dynamiques et accro dieux*. 


Merci d'envoyer votre dossier de candidature et vas prétentions A M. Philippe D. MATHIEU, 
29. avenus Sainte-Foy - 92200 NÈD-LLLT-SUE-BKINEL 


1, nie Danton 75263 Paris Cedex 06 
■■ M EMBRE DESMJEC * ■■ ■ 


// Important éditeur scolaire 

tt rechercne,pour renforcer son équipe actuelle, nn \ 

responsable de marché 

(Lettres et Sciences Humaines) 


Ses principales fonctions seront les suivantes : 

• Analyse de révolution des besoins. 

• Définition des impératifs pédagogiques et économiques des 
collections nouvelles. 

• Sui vi d e leux réalisation et de leur évolution, en liaison avec 
le service commercial. 

Il aura également à diriger et animer le 'travail de plusieurs 
collaborateurs éditoriaux. 

Cette proposition s’adresse à un éditeirr confirmé, intéressé par 
les activités d’éducation, et ayant â possible une expérience 
des questions de l’enseignement. 

Votre candidature est à envoyer sous référence 8531 à Média 
System, 104 rue Réaumur 75002 Paris, en précisant votre 
rémunération actuelle. 


GÉRER LES ABONNEMENTS 


ENERTEC 


Schlumberger 


Notre département AUDIO-PROFESSIONNEL 
situé à RUEIL-MALMAISON 
recherche 




ELECTRONIQUES 


L’USINE NOUVELLE, premier 
hebdomadaire industriel fiançais 
(CA 115 millions de francs) reche- 
che, dans nn bref délai, le chef de 
son service Abonnements. 


11 disposera d’une connaissance 
approfondie des traitements infor- 
matiques en temps réel et de l'ex- 
ploitation statistique. 

Une expérience de 5 ans dans ce 
domaine d'activité et le goût de 
l’organisation en font un profes- 
sionnel (homme ou femme) mé- 
thodique et rigoureux. 

Le poste est à pourvoir à Paris. 
Adresser CV, photo, salaire souhai- 
te a 


Une société internationale en pleine expansion recherche des CANDI- 
DATS DYNAMIQUES pour un travail captivant 
Notre clientèle est composée des sociétés internationales les plus* 
connues en Europe. 

Nous avons plusieurs postes à pourvoir immédiatement pour des 
PSYCHOLOGUES CONSULTANTS ayant une connaissance des techni- 
ques de management ainsi qu'une pratique de la méthodologie des tests. 
Nous souhaitons aussi bien rencontrer des personnes possédant un doc* 
torat (psychologie industrielle, psychologie expérimentale et phsycho- 
sociologie)que des personnes ayant l'expérience professionnelle équiva- 
lente. Le travail consiste essentiellement à appliquer un certain nombre 
de tests pour en tirer des conclusions qui détermineront des programmes 
de formation. 

Pas de changement de résidence demandé aux candidats retenus. 
Prévoir déplacements hebdomadaires avec retour chaque week-end. 

Le français et ['anglais courants sont impératifs. 

D'excellentes connaissances en allemand et/ou hollandais seraient un 
avantage. 

Si vous êtes intéressés par ce poste, veuillez adresser en anglais votre 
C.V. (mentionnant votre rémunération actuelle, ainsi qu'un numéro de 
téléphone} sous la référence 1222 M à 

P0BMSC0PE <7UHQ& 

11, rue Royale 75008 PARIS 
(qui transmettra) 


AUTOMOBILE Matériel d'équipement 

Clientèle : distributeurs - garages 


15, rue Bleue 75009 PARIS 


2° ■ 1 * pansion forto «t constants d neufs 
3U ans at aa notoriété mondiale recherche 


CHEF DES VENTES 


HAUT NIVEAU 


ESE - TELECOM 


Notre métier : l 'enregistrement et le traitement du 
son. 


L'Ingénieur que nous recherchons se verra confier la responsabilité 
d'un projet d'étude faisant appel à des connaissances de circuits 
logiques ex analogiques, de micro-processeurs, ainsi que du traite- 
ment du signal et de la théorie de l'information. 

Ce poste peut convenir à un ingénieur débutant ou possédant une 
première expérience. 


Envoyer C.V. manuscrit â J.COUREAUD — ENERTEC 
296, avenue Napoléon Bonaparte — 92500 RUE IL MALMAISON 


UNE IMPORTANTE SOCIETE DE DISTRIBUTION 
située à 50 km au Sud de Fans recherche son 


CHEF de PERSONNEL ADJOINT 


Sous l'autorité du Directeur Financier et du Personnel, il sera chargé de 
renxmble de l'administration du personnel (300 personnes) et participera 
étroitement à ta définition deJapoEtique sociale dont U assurera la miss en 
œuvre. 

Ce poste sera confié à un(e) candidat (e) ayant de solides conna is sances en 
législation sociale, alliant des qualités de réflexion, d'organisation et de 
contact, ayant acquis une expérience d’au moins 5 ans dans m poste similaire. 

Si vous étés intéresse per ce poste, adresser lettre de candidature 
manuscrite. CV, photo et prétentions sous référence 574 à L.TJ*. 

31, Bd Bonne Nouvelle 75082 Paris Cedex 03 

qui transmettra . 


Pour Importante Société Aéronautique 
d'équipements Embarqués 


□ ^ ’ 1 rté * g, u L s 'V rattachent impliqua 


II J. ; V . “ oquip* imporwin. 


Ingénieur 

Informaticien 


CORT 


CENTRE DE CALCUL SCIENTIFIQUE 

relié â IBM 3031 


r 


Importante Société de grande renommée (500 personnes) 
- Grande Banlieue, Sud de Paris - icdmcfas son 


Il sera charçfi de l'analyse et de b réalisation de 
logiciels scientifiques ainsi que de l'aséstance aux 
utilisateurs du Centre. 

Connaissances du Fortran, expérience de l’os et 
da tso et formation en analyse numérique 


Lira de travail : Vfilïzy-Villacmiblay 

Restrarant d 'Entreprise —Transport assuré. 


Adresser CV, Références, Prétentions et Photo 
S/Réf. 1.036 â : 

SFENA — BP.59 

78140 VÉLIZY-VJLLACOUBLAY 


cir des shwces 
gnmuiuieceibmu 


directement rattaché au Directeur Financier, il aura en charge là direction 
de ta comptabilité de plusieurs Sociétés filiales et ( mimer a une vingtaine de 
personnes réparties dans les Services Clients, Fournisseurs et Trésorerie. 


San champ d'action, outre l'établissement des résultats mensuels, concerne 
donc essentiellement I élaboration du Bilan et les operations fiscales et sociales. 


Une réelle expérience doublée d’une forte personnalité et de qualités d’orga- 
nisateur et d’animateur sont indispensables pour réussir dans ce poste. 


SI VOUS ETES INTERESSE PAR CE POSTE DE BA ÜT NIVEAU, 
adresser un dossier complet de candidature (lettre manuscrite, CV, photo et î 
prétentions sous réf. 573 ù L.TJ. SI, Bd Bonne Nouvelle 75082 Paris À 
Cedex 02 - qui transmettra 
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directeur commercial 


Apports pubdcftarei 


160.000 F+ 


7 


Nova Entraprï» fabriqua at commercialisa des supports publicitaires ; notre 
cliente», composée d entreprises industrie*!» «commerciales, est vîsftdepar 
uns força de venta de 70 représenta nts . 

Nous souhaitons recruter un Directeur Commercial et im' confier la direction 
de te for or de vente,, la définition des stratégies marketing et en pertîcuJier 
te rechercha et le développement de nos produits, la fixation des objectifs 
et des moyens. Son action s'inscrit à l'intérieur d'un budget. Ce collabora- 
teur est appelé è animer progressivement la Direction Générale de l'entre- 
prise. 

Nous confierons ce poste à un candidat ayant une expérience de la direction 
et de l'animation d'une importante force de vente, capable de s'adapter à des 
produits où l'esthétique joue un rûte important, et de s'intégrer au milieu 
de ( édition. 

La pratique de l'Anglais est souhaitée. 

Le poste est A pourvoir é PARIS. 

Si cette propo si tion vous intéresse nous vous demandons d'adresser votre 
dossier sous référence 52180 U à notre Conseil - 61, boulevard Haussmann 
75008 PARIS. - Tél. : 74238.20. 


Chantal Baudron, sa. 


ronganmüon delà prafesskni et la réponse dee 



directeur financier 


fer ^ 


Un Groupe de Soaétéslnvnobilièresiniexvenantsurtont dans le domaine 
do Logement Social recherche son Directeur Financier. 


des opérations et du suivi delà trésorerie de chacune d’elles. 

Ce poste conviendrait à Diplômé Sciences Po, Sciences Eco, DECS ou 
équivalent, possédant une bonne expérience financière acquise sipos- 
sible dans te secteur aidé (uhM,l % à la construction-) ef désireux d'arum ar 
ef de diriger un service devant prendre en charge des activités nouvelles. 

Les dossiers de candidatures - sons té£ 1943 MA préciser sur Pennloppe - 
seront traite confidentiellement par 


10, rue de la Paix -75002 Paris. 


COMPAGNIE D’ASSURANCES 

IMPORTANTE BRANCHE INCENDIE 

recherche 

directeur 

département incendie 


YA 


PARIS 


i 5 aooo + 


Principal collaborateur du Directeur du Bureau de Paris, il est Responsable 
de la souscription incendie, considérée comme un centre de profit. 11 
oriente l'action de r équipe étoffée qu'il dirige vers la réalisation d'objec- 
tifs précis. Techniquement compétent, il fait connaître et respecter nor- 
mes et procédures. Il représente sa société auprès des assurés, des cour- 
tiers et des compagnies. 

Le candidat recherché a un diplôme d7ngénieur ou d’Ecole Supérieure de 
Commerce. Il s'est préparé à occuper ce poste de Fondé de Pouvoir en 
acquérant l'expérience de, cette branche au sein d'une Compagnie. Il y 
a franchi les differents échelons qui y conduisent. 

Connaissance de rang la Js indispensable. 

Envoyer C.V- lettre manuscrite, photo et rémunération sous nëf. 1M7-M à 


STIMICTIII.’I-S 

31 Av. de l'ûpera, 75001 Paris 


L’Ordre des Architectes 

Créé par h toi du 3 Janvier 1977, qui confère & rudntectsro un caractère d'intérêt public, doit nsmpûr deux missions 

prmnip fllcA î 

- H participe à 1a définition légale et réglementaire de la paHtique anütectarale arrêtée par tes p ou v oh» publics. 
-ÏJraUe an respect :de ces textes par les architectes et par le poMe. 

Lç pwnvri Ordre » é giflBiwftn t ponr voeatlon de Bnntrïlwer A laj mmntiftn «fa r atdllt e tJiu e et A h démOCtaffaidOtt 




- la création et le développement dé services destinés à 
architectes à te demande dnpnbUc. 

- la nxise en place & services destinés à l'information do public 

- la parti ôpation i des actions de sensibilisation dn public. 

LeConseflNaticmal de TOrdro des Architectes, émanation Æiecte des 26 conswkrtgkwjaiixdontîl assoie la COOrdinatioiï, 
ponr répondre à ces objectifs et remplir ces missions a décidé de s'attacher de nouveaux co H a b o ra tam» : 

Directeur du cabinet s. i 9 ss) 

Collaborateur direct du Président, 3 est chargé de frire exécuter les décisions du Conseil National et dn bureau. 

I] assure la liaison entre Je bureau, tes membres du Conseil National et les CcnsedlsRégionaint. B soit tes affaires en cours, 
assist a le Président et les Membres du bureau et peut être amené à les représenter auprès & l'administration et des 
organisations professionnelles concernées par l'enviro nn ement et le cadre de vie. 

Généraliste, de formation supérieure (ENA, Droit, Sciences Po ) il a déjà en a conduire dans des organismes publics 

ou dans des sociétés privé» d» missions comportant d'important» délégationsde responsabilités- Une culture archi- 
tecturale serait appréciée, une connaissance certaine des problèmes du cèdre de vie est indispensable. 

Deux conseiller s techniques: 

■lfcirespotisalileilp«|irBÿet pour ra rcW t ec tiare» (réf. 4986 ) 

Responsable delà réalisation technique des actions décidées par l'Ordre dans le cadre dn eprqjet pomrarehïtectur», 

3 sera essentiellement organisateur et coordinateur. Architecte de formation, on généraliste ayant une bonne culture 
architecturale 0 sera sensibilise à tons tes problèmes dn cadre de vie, 

■IfhrespgMisaMetfe fotmatiD Bi (réf. 4988 ) 

Responsable de la mise en œuvre de la potitique déridée par te dotation nationale de l'Ordre à la promotion continue, 
il organisera et suivra tes actions engagées par les régions. Spécialiste de la formation p e r ma n en te, ü ama une culture 
architecturale et une connaissance des milieux de la profession. 

Rédacteur de séances (réf. 4991) 

Assistant à toutes les réunions du Conseil, aux commissions et groupes de travail, O mettra en forme et rédigera tes 
comptes-rendus de séances destinés à une diffuàon interne et an Ministère de tutelle. 

Ce poste nécessite une aptitude à prendre en note de façon rapide et précise, un bon esprit de synthèse, une bonne 
clarté d’expression et une excellente aptitude à rédiger. 

Secrétaire du président de l’Ordre (réf. 4992) 

. Assi tante de haut niveau, cette collaboratrice aura d'excellentes qualités de contact, d’initiative, et une grande vivacité 
d’esprit Ponctuelle, organisée et disponible elle maîtrisera parfaitement la sténo. La pratique de l'anglais serait appréciée. 

Chargé de rèlatïatre publiques (>«f. 4987 ) 

Au sein dn service d'information et de relations publiques de l’Ordre, fl sera responsable de la promotion du 
«projet pour l'architectures. H participera à l'oigamsation d’actions destinées à la profession et au public, qull 
saura mettre en valeur auprès des média. Une bonne connaissance des problèmes de l'édition et des actions promo- 
tionnelles sont souhaitées 

Directeur administratif et financier o#. 3989 ) 

Gestionnaire expérimenté, il dirige les services du Conseil National et assiste le Consefl pour la mise en place et le suivi 
du budget U est, en outre chargé de la gestion dn personnel permanent attaché au Conseil National (env.40 personnes). 
Auprès d» 26 Conseils Régionaux, fl répercute les décisions budgétaires dn Consefl, coordonne te règlement des 
cotisations, tes procédures administratives, le respect d» obligations légal» et jptidiqnes. 

Une expérience d’une telle direction dans un organisme public ou para-public serait une excellente préparation à de 
telles responsabilités. 

Responsable du service concours (>#.3993) 

Le développement d» mises en compétition lié à l’application du décret sur rtosénhda et la préparation en coûts 
d’une réglementation destinée à moraliser ces consultations, ont amené l’Ordre a créer un service spécialisé : le respon- 
sable de ce service , architecte de formation cri généraliste avec une bonne culture architecturale examinera les règlements 
des concours soumis par les régions à l 'avis - du Conseil National, ü assistera les responsables 61ns dans leurs démarches 
auprès de l’administration et des mai très d’ouvrages. Ce poste nécessite une large expérience administrative et 
juridique. 

Responsable documentation et éditions. 3990) 

Dans te cadre du projet pour l’architecture, l'Or die a décidé la création d'un service de documentation profession- 
nelle, administrative et architecturale, et d’éditer .un catalogne des œuvres contemporaines fiançais» et des plaquettes 
Sur l'architecture. Le responsable de ce service chargé notamment de mettre en pbee une véritable banque de données 
pour tes architectes ama une large expérience d» problèmes de documentation et d’édition, et des connaissances en 
informatique et télématique. 

Les Consultants de BERNARD JDLHIET PSYCOM conthrisant ces redierdies garantissent te secret absolu des candi- 
datures et une large information sur tes postes à pourvoir. Ils vous remercient d’adresser vos dossiers en précisant bien 
la réference choisie, an 1 rue de Béai 75008 Paris. 


Iiihfü.iiill Bernard Julhïet Psycom 



ifl 

« 


IMPORTANTE SOCIETE 
DU SECTEUR METALLURGIE 
recherche 

responsable deformation 

dont l'activité consistera à: 

- analyser les besoins d'environ 700 salariés, 

- bâtir les plans et les programmes correspondants, 

- organiser les stages et en animer personnellement certains. 


administratif et financier la politique de toutes les réalisa- 
tions des différentes usines. 

Le (fa) candidat (e) retenu (e) sera par ailleurs chargé (e) 
de différentes études dans !e domaine du personnel. 

Ce poste convient à un (e) diplômé (e) de l'enseignement 
supérieur avec plusieurs années de pratique dans un poste 
Similaire. 

Envoyer lettre manuscrite, C.V. et photo à no 57582 


PARIS CEDEX 01. qui transmettra 



FILIALE FRANÇAISE DE COMMERCIA- 
LISATION d’un groupe international de 
grands reno mmée (branche éclairage] re- 
die r dw so n Directeur des Vantes. D irectement 
rattaché au Directeur Général, le titulaire du 
posta aura à animer et dynamiser une équipe de 
ventes répartie sur toute «Francs. 

Ce poste aonvisndrafrà candkkif ESC ou équiva- 
lent ayant acquis r expérience cf une dtredfcm de 
réseau de venta. La cannacsanaB de b cEentâb 
bâtiment et fa commet ü afisalion par grossistes^ 


--'.«I ■/[-l'bK-.l* 


Poste inté re ssa nt et évolutif 
performante et en expansion. 
Connaissance de l'anglais Ojppféàéa. 

lieu de iravcnl Paris. 

Ecrire sous 
réfcc. SH 534 CM. 


INGÉNIEUR COMMERCIAL 

130 - 150.000 F. 


Membre de Syntec 


Bureautique 

Paris 


Une Société, filiale d'une importante SSCI, et spécialisée dans la 
distribution de matériels de bureautique et péribure au tique (lec- 
ture opti que, traitement de texte.-) rechercha on DtGUKN usure 
COMMERCIAL. Sous l'autorité du Directeur Général, U prospec- 
tera une clientèle pouvant être Intéressée par ce* matériels afin 
de développer les ventes et atteindre les objectifs fixés. 
Il négocie.* las contrats de maintenance. H participera A V élabo- 
ration de la poUtfcxue marketing adaptée aux produits et aux 
marchés (choix des médias, articles, expositions—). 

Le candidat retenu. Agé d'au moine 38 ans. de formation type 
ESC, possédera plusieurs années d’expérience de la vente de maté- 
riels électroniques ou Informatiques. La rémunération mentionnés 
comportera un fixe pins un intéressement. Ecrire sous réf. 350/M & 

G. R. H. Cooaerh 

3. sv. de Ségur, 75007 PARIS. 

Toutes les candidatures seront traité» confidentiellement. 


_ 4. rue ’Màssenel 750 IG Paris 



URGENT 

ICAM FRANCE S A. MONTRES A QUARTZ 

RICOH 


>OUARTZ 


en très rapide expansion sur le marché français 
recrute 

UN(E) REPRÉSENTANT(E) 
EXCLUSIVE) 

RÉGION PARISIENNE + PROVINCE A PARTIR DE PARIS 

pour vistw notre clientèle de professionnels Horlogers Bijoutiers. 
PROFESSIONNa(LE) OU NON DECETYPE DE MARCHÉ vous êtes enmesure 
de prouver votre réussite dans la vente. Vous êtes disponible et enthousiaste. 

Vous avez un véritable esprit de pionnier allié à une grande rigueur morale. 

Vous favez deviné: nous sommes très exigeants maïs, si vous êtes la personne que 
nous recherchons, vous nous rejoindrez- avec passion, car c’est avec passion que nous 
vivons et poursuivons la construction de notre entreprise. 

Vous serez reçu(e) très rapidement pour un premier entretien confidentiel peu de jours 
après réception de votre lettre de candidature {manuscrite} accompagnée de CV et 
prétentions à: 

* ICAM FRANGE SA. -Direction des Ventes 10. Rue du Plâtre. 75304 PARIS 


S odete de distribution de 1 arté- 
riels électroniques en pleine 
expansion, recherche pour ta 
proche banlieue de PARIS un 


adjoint au 
directeur financier 

130/150.000 F 

U supervisera te mise en place de la 
comptabilité analytique par agence et 
en assurera le contrôle. 

D interviendra dans l'analyse, la prépara- 
tion de plannings, budgéte— 

Une expérience de plusieurs années dans e 
un cabinet d’audit international constï- Æ 
tue le meffleur atout pour ce poste très 2, 
varié et très évolutif. .jjj 

Connaissan ce s informatiques souhaitées. -2 
Anglais courant indispensable. 5 

Envoyer CV sous référence 8553 
à Médis System, j 

. 104 rue Réaumur 75002 Paris, 

V qui transmettra. Z' 

Discrétion absolue. /f / 


ingénieurs 

informaticiens 


Dans le cadre de la mise en œuvre d'une nouvelle phase de son 
pian "Informatique Interne", CH-fioneyweil Bull recherche 

ingénieurs informaticiens 

grandes écoles 

possédant une expérience en Informatique de Gestion. 

Ils seront chargés de développer de nouveaux outils de gestion, 
notamment en téléinformatique^ au sein de petite équipes 
dynamiques travaillant au niveau d'un projet 

Grand éventail d'emplois offrant une réelle possibilité de carrière. 

Formations complémentaires envisageables. 

Lieu de travail; GAMBETTA . 

Avantages sociaux. 

Restaurant d'Entreprise. 

Envoyer cv* photo et prétentions à: 

Cii Honeywell Bull 
Direction du Personnel Siège 

1G017C-YN „ „„ M 

94 , av. Gambetta Cii H oneywell Bull 

75960 PARIS CEDEX 20. 
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offres d’emploi 


offres d 'emploi 


offres d'emploi 


offres d’emploi 


si-i tiTji i i =i i i K - 


rechercha 


technico-commerciaux 


Région Parisienne et Rhône/Alpes 


Société Industrielle, ayant forte position européenne sur notre marché, nous 
faisons partie d'un des tout premiers groupes de l'industrie française, nous 
recherchons : 

- Pour notre Service ETUDES 

2 Ingénieurs électroniciens 


ERIA ECA AUTOMATION 

r* 

SOCIETE DE SERVICES ET CONSEILS 
EN INFORMATIQUE 
(380 personnes, CA. 65 MJJ 


pour promotion et vente d’une nouvelle gamma 
de réactifs. 

FORMATION BIOCHIMISTE et bonne connais- 
sance du laboratoire de Biologie clinique. 

Adresser c.v. et prétentions sous pli confidentiel 
(réf. 5096) à BECKMAN - Servie» dn Personnel 
52/54 fliwnin des Bourdons - 93220 Gagny. 


BECKMAN 6 


Diplômés d'une Grande Ecole, ayant une expérience d’au moins 3 ans dans la conception de 
matériels impliquant techniques diverses. 

Intégrés â notre B.E^ ils seront responsables de I etude et du développement industriel de 
matériels précis (de fabrications répétitives, moyenne série) et piloteront (‘activité de techniciens 
pluridisciplinaires. 

L'un des postes requiert des connaissances en électronique logique et analogique et . de 
bonnes connaissances de base permettant une évolution vers les microprocesseurs. 

L'autre poste Implique de bonnes connaissances en calculateurs, interfaces et microprocesseurs. 

.Réf. 7155Q/M 

- Pour notre Service LOGICIEL 


partenaire d’un groupe industriel 
de taBle intomatiooale. 

Dans le cadre de notre stratégie d'expansion, 
nous offrons des postes : 


^INGENIEURS 

INFORMATICIENS 


Importante Société Pétrolière 

recherche 


2 Ingénieurs analystes 


JEUNES INGÉNIEURS 
THERMCIENS DIPLOMES 


Diplômés d’une Grande 'Ecole ou universitaires, lié participeront â des projets informatiques 
« temps réel > : analyse, programmation, mise au point sur matériel. 

Ces postes peuvent convenir à des débutants, ou à des ingénieurs ayant de 1 â 2 ans 
d'expérience. Ils Impliquent de larges possibilités d'évolution de carrière. 


Libérés obligations militaires 
Spécialistes des problèmes de chauffage et économie 
d'énergie. Poste en résidence PARIS avec nombreux 
déplacements en Province pour contacte différents 
niveaux. 


Sont appréciées pour ces 2 postes : des facilités de contacts avec (‘extérieur et la connais- | 
sari ce de l’anglais. Réf. 71551/M J 

lieu de (rares, proche banlieue parisienne. ° 


Formation : Crandes Ecoles, Doctoral, DEA, 
Maîtrise.- 

De 0 à 5 ans d'expérie nce, ^ 

désirant exercer feu activité dans les domaines 
suivants : 

• SYSTEMES TEMPS REEL 

• INFORMATIQUE INDUSTRIELLE 

• LOGICIEL DE BASE 

• SYSTEMES DE GESTION 

• SYSTEMES DE COMMUNICATION 

9 SYSTEMES DE GESTION DE BASE DE , 
DONNEES 


Envoyer C.V. et photo b n° 57.449, CONTE3SE 
Publicité, 20, av. de l'Opéra. 75040 PARIS Cedex 0L 


CEGOS 


Adresser lettre manuscrite, C.V. détaillé, photo, sous référence choisie, à 
a VERDET, Sélè-CEGOS. 33, quai Gallieni, 92152 SURESNES. 


Abidjan, Barcelone, Bfuxetlee, Dusseldorf, Lisbonne. Londres. Lyon, Madrid, Milan, Munich, New York, Sao Paulo. 


Envoyer lettre mnamiite, C.V., photo et 
prétentions à ËR1A ECA AUTOMATION 
Service du Personnel 
315 Boréaux de la Coffine 
92213 SAINT CLOUD Cedex 


Wwin 


Schlumberger 

dans le domaine de la 

ET 


maintient sa position avancée grâce à une technicité ouverte à l'innovation. 

(bus êtes 
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débutant ou première expérience, soucieux dévaloriser votre potentiel technique. 

Les différentes sociétés du Groupe vous offrent de nombreux postes en 


.RECHERCHE 


?TTïTï TT 


Votre intégration à une équipe opérationnelle vous permettra de prendre des responsabilités immédiates. Elle favorisera 
d’autre part rélargissement de vos connaissances, ainsi qu'un développement de carrière à la mesure de vos compétences 

La pratique de l’anglais est un avantage. 

Âdressez-nous votre CV et, dans votre lettre de candidature, vous insisterez sur vos motivations. Et vos ambitions. 
Jean - Louis HE RR, Direction du Personnel, BP 56 - 92123 MONTROUGE CEDEX. 


INGENIEUR 

chef de service 
industrialisation 


IMPORTANT GROUPE CHIMIQUE PARIS 
Pour son Centre de recherches 


leune ingénieur 

CHIMIE MINERALE 


Mécanique fine et Electromécanique. 
AM — ECP — ICAM - ENSMM 


Proche banlieue Ouest de Paris. 


Nous sommes une importante société électronique dont la partie méca- 
nique de nos produits est d’une haute précision. 

Nous recherchons un ingénieur de formation pour lui confier la respon- 
sabilité du servies industrialisation? Son expérience" industrielle sera de 
('ordre de 4 à 5 ans, de préférence en méthodes ou bien en étude de 
conception. 

Pour réussir, il faut avoir une bartns connaissance des possibilités des 
machines-outils et une solide compétence en mécanique de précision. 
Dans notre Groupe, il n'y a pas de problème d'évolution de carrière, elle 
est fonction de la réussite de la personne. 


fl participera, au sein d’une équipe, aux 
travaux de mise au point et de tests sur les 
produits adsorbants, ainsi qu'aux essais en 
usine. 

- Diplômé ESPC1 - ENSCP - ENSIC ou 
équivalent . 

- Allemand et anglais nécessaires. 

Adresser dossier de candidature précisant 
rémunération souhaitée A No 56024 
COMTESSE PUBLICITE 20 av. de l’Opéra j 
L. 75040 PARIS CËDEX 01 oui transmettra 


Envoyer C.V. et prétentions sous référence 7227 à 


ftiyorganisaüonetpublidte 

VH ?ruemabengo non Buas/ou transmettra 


les microprocesseurs 
envahissent le marché 


GROUPE INDUSTRIEL INTERNATIONAL : 


Un audit senior pour 
lest ilialesen Europe 


Cest ose évolution intéressante pour un auditeur qui a déjà 4 à 5 ans d’expé- 
rience pratique dans le métier soit en entreprise industrielle, soit en cabinet 
spémbsé pour le compte d’importantes sociétés. 

De formation supérieure (une compétence d’ingénieur est un atout supplémen- 
taire), familiarise avec les techniques comptables et financières (DECS minimum). 
Il couvrira la filiale française (plus de 5000 personnes), et aura d'importantes 
missions dans les autres unités de production en Allemagne et en Italie. 

Basé à Paris, il effectuera des déplacements courts mais frequents, (environ un 


Basé à Paris, il effectuera des déplacements courts mais frequents, (environ un 
tiers de son temps). Il parle donc anglais si possible une seconde langue. Capable 
d’utaiser et de développer des techniques informatiques et statistiques comme 
Outil d'audit, 3 reporte a la direction audit Europe, à laquelle 3 propose toutes 
améliorations des procédures et systèmes de gestion. Avec l’aide d’un audit 
qjnmàra. 

A terme, 3 pourra s’orienter soit vers une carrière opérationnelle française, soit 
vers lendit intmjatiqnaL 


Us sont maintenant présents dans les automobiles, 
les distributeurs de billets... A vous informaticiens, 
ils permettent de travailler de manière réellement 
autonome sans les contraintes bien connues 
d'accès et d'exploitation. Cràce â eux, vous êtes, en 
effet, responsables de la totalité de votre réalisa- 
tion et pas uniquement, comme souvent, dune par- 
tie de projet. 

(TEST HBF0BKAI1Q0S SE DEMAIN. Si vous croyez 
à ces nouvelles techniques, venez rejoindre nos 
équipes d'ingénieurs. Ils représentent 70 % de notre 
effectif qui est spécialisé dans les études et la réali- 
sation de logiciel. 

PEUT VÜSHE AVENU, car le marché du logiciel qui 
utilise actuellement les microprocesseurs (la puis- 
sance des futurs sera encore plus importante] est 
voué â un développement constant 

Ecrire â YvesrMichel Duval-CAPSOCETI LOCICIEL, 

5. rue Louis-Lejeune -92128 MONTROUGE CEDEX. 


I! CAP SOGEJI LOGICIEL 


Adresser CV détaillé, photo et prétentions à : rscs carrières - 64, rue la floëtje - 
75008 PARIS sous référence 3Q35. 


I 


Sa 



Honeywell 
Directeur de division 


La Société, spécialisée dans la Régulation et l’Automation, 
recherche le nouveau Directeur de sa Division «Régulation 
de chauffage» dont les produits sont vendus soit aux 
distributeurs, soit aux constructeurs. 


H est responsable d'un «Centre de Profit» devant sa Direc- 
tion Générale, c'est-à-dire que dans le cadre d’un budget 
précis 3 déterniinelesmoyens financiers, techniques, commer- 
ciaux et humains nécessaires pour l'atteinte des objectifs 
préalablement fixés (en termes de chiffre d’affaires et de 
bénéfices). 

C’est un «patron» qui en relation avec les services centraux 
comme avec la Direction européenne conçoit, anime, gère 
et coordonne les activités de sa Division. 

Pour ce poste important, 3 nous faut un diplômé d’ensei- 
gnement supérieur (Technique ou Commercial) ayant vécu 
une expérience d’animation et de gestion d'une équipe de 
vente de produits industriels par réseau Indirect. 

Il a pratiqué la multinationale anglosaxonne et donc en 
connaît les usages et possède une bonne maîtrise de la 
langue anglaise. 

La rémunération est de l'ordre de 180 OOGF/an. 

lieu de travail : BOIS D’ARCY (78) g 


SEFOP remercie les personnes Intéressées de bien vouloir 
lui adresser leur candidature sous référence DD 513 M. 


SEFOP 


IJ . rue des Pyramides, 75001 Paris. 

■— MEMBRE DE'SŸNTEC 


INGENIEURS 
GRANDES ECOLES 


Importante société d'ingénierie Banlieue Sud recherche pour son département 
informatique INGENIEURS GRANDES ECOLES débutants ou 1 à 2 ans 
d'expérience.- 


1) Pour les applications internes de la société : après formation pratique pendant 
6 à 9 mois aux applications, matérielles et logicielles actuellement opérationnelles 
dans la société, ils seront affectés à des développements nouveaux de télétrai- 
tement et bureautique, dans tous les domaines ds gestion des activités de la 
société. 


2) Pour l'étude et la mise en place des systèmes informatiques pour des ciienta eu 
France et à l'etranger : formation pratique sur les projets en cours, (informa tique 
technique et informatique de gestion), puis prise en charge de nouveaux projets. 

Mob Dite et anglais indispensables. Les qualités necessaires sont le sens des respon- 
sabilités, une grande aptitude à la communication et à la compréhension des m 
problèmes des utilisateurs dans une société aux activités très riivi-reïfww S 


problèmes des utilisateurs dans une société aux activités très diversifiées. ® 

Première expérience informatique souhaitée mais non indispensable. H 

Larges possibilités d’avenir pour candidat de valeur. S 

64^^Ja^^S^^ a ^^ 6m ‘ cc3030i:lxtcmiimm ? 


PREMIEHB SOCIETE FRANÇAISE DANS LE DOMAINE 
DE L'ENREGISTREMENT DE LABORATOIRE 


NOUS SOMMES Ut 

Pour développer nos Bonmoz produits, sans recherchons ; 


INGENIEUR ELECTRONICIEN 


BSE. ISEP. I9F.N , W8A ou slvrau équivalent. 
Débutant ou quelques années d'oxpérlance 
Bonnes connaissances microprocesseurs. 
Notions analogiques souhaitées. 


(Référence Z). 


TECHNICIEN SUPERIEUR 


OmDalM&xit l'électronique pour rédiger et raine les techniques 

d utilisation et de maintenance dee appareils de mesure. 

(Référence ZD- 


AGENT TECHNIQUE ELECTRONICIEN 


LUT. ou niveau équivalent, débutant ou quelques swnSwi d'expérience 
techniques numériques et analogique*. 

(Référence (XEQ. 


Envoyer C.V., photo et prétentions en précisant la référença A 
CEED A AA 74> rae 4® la Fédération 

3 t r K A Wl 75015 p AWS 
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offres d’emploi 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


Il 1 I 


secrétaire général — 130000 F/an+ 


-'l'-ll : - 


leur activité au Moyen-Orient (second-œuvre du bâtiment- CA. 
total: 200 MF). A Paris, nous traitons environ 50 MF cf achats de matériel 
électrique, étudions des projets, encaissons, réglons et fournissons aux 
filiales et aux chantiers les éléments de leur comptabilité. Notre équipe 
comprend une trentaine de collaborateurs. 



parisiens et contrôler r avancement des affaires (terne des dossiers, 
respect des délais, des procédures» etc.) un secrétaire général d’au 


quafftés.cf organisateur et de négociateur. La connaissance de rang lais 
lu est indispensable. 

Notre consultant, Mme M.C» TESSIER, vous remercie de hi écrire à Paris 
(rét 3811 LM). 


ingénieur 




Banlieue Ouest Paris -100 000 F/an + 

Nous fabriquons des appareils de cBmatisation et des pompes 
à chaleur de renommée Internationale. Nous étoffons notre 
service études et cherchons un ingénieur chargé d'étudier 
l'Industrialisation de nos produits (conception, méthodes de 
fabrication). U travaille bien sûr en étroite collaboration avec l'ingénieur 
qui les conçoit 

Ingénieur deformation, son expérience directement fiée à la production 
(méthodes par exemple) est acquise dans une branche sïmBaire ou proche 
(froid, électroménager, chauffage électrique-.). 

Nous vous proposons de réelles possibilités d’évolution. 1 

Notre consultant; J.M. ROUSSEAU, vous remercie de lui écrire à Lille ! 
(réf. 245 LM). 


ALEXANDRE TIC S. A. 

IO. RUE ROYALE -75003 PARIS 

2. RUE G DE CHAT1LLON- 59000 LILLE 


MEME&E0E SŸNTEC BBBI 


h 


Mous sommes une dez plus Importantes sociétés de distribution de livres 

rinnu la grand gBt parisien 

noos rccherchon» 

UN CADRE RESPONSABLE 
DU TRAITEMENT DES COMMANDES 
EN MAGASIN 

Vous avez une formation supérieure et quelques annéee d’szpérlence 
dans l'Industrie. Vos acquis professionnels vous ont permis de vous 
familiariser avec les problèmes de manutention, et vous avez le vécu 
de 1s gestion de enmnmndwi importantes en nombre vous dirigez déjà 
un service Important avec dn personnel féminin. Vous prendrez la respon- 
sabilité des expéditions (100 personnes), et vous serez assisté d’une équipe 
d'encadrement que voua dirigerez. Votre mission consistera à gérer les 
commandes de la préparation jusqu'au transport. Vous serez le respon- 
sable de vos moyens — budget, prévisions, effectifs, organisation — et 
l’Interlocuteur des autres services de l'entreprise. 

UN DIRECTEUR 

POUR NOTRE DÉPÔT d’AK-en-PROVENCE (13) 

Voua avez une souda expérience dans le domaine de la gestion, tenue des 
stocks, approvisionnements. . le sens du service à la clientèle et le goût 
des contacta humains. 

Une connaissance de l'édition serait appréciée. 

Après une brève formation, U vous sera confié la direction de notre dépôt 
(12 personnes). 

pour ces deux postes, adresser votre C.V., prétentions et photo i P. G AS P AK, 
BJ*. 143. 77400 LAGNY. 


Fiïtale commerciale de Pua des groupes 
industriels fraragii les pins renommés, notre 
principal atout dans notre développement très 
rapide est la valoir des hommes et des famines 
qui constituent notre équipe. . 

Nous recherchons notre 

Responsable des 
Ressources Humaines 

Parmi tes priorités de son action : h recrutement, 
la formation, ht suivi des compétences. 
l'Information . 

Nous sommes prêts à accueüBr un jeune diplômé 
de remetgnemem supérieur ayant une première 
expérience de 3 ans minimum de la fonction 
personnel, dynamique et positif. 

La pratique de langues étrangères (anglais - 
espagnol ou allemand) est un avantage : notre 
réseau commercial s’étend sur toute l’Europe. 
Corollaire : ht disponibilité pour des voyages 
fréquents mais de courte datée. 

Le responsable mon l'appui de toute notre 
structure pour s'intégrer. C'est une excellente 
opportunité de carrière. 

Prenez contact en écrivent à 
M. Philippe VAILLANT • 17. rue des Grim stt es 
92190 HEUDON 

'joindre photo et indiquerrùnunéra lion actuelle) 


MES USES REGULATION AUTOMATISME 
Une revue de ta CJXK. 

recherche 

INGÉNIEUR 

oa équivalent 

pour poste REDACTEUR TECHNIQUE 

Ce collaborateur, de formation supérieure en 
électronique et électromécanique devra avoir une 
bonne connaissance des langues française et 
un g-iftiM, des notions en mlero-électroiUqse et 
en informatique. 

Expérience Industrielle et langue allemande 
appréciées. 

Envoyer curr. vltae, photo et prétentions h : 
fl Tl- T P Direction dn Personnel, 

|, K | R 40, rue' du Colisée, 

KJ. S . t» SJ. 75008 PARIS. 
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offres d’emploi 


TfeXAS Instruments 

FRANCK 

recHite pour PARElS-SUD 
un JEUNE CADRE 


comme 

afttotmt 
crédit manager 

vous : 

- serez initiés (ées) à nos méthodes de contrôle financier 

- serez chargés(ées) de la gestion 'de notre équipe de recou- 
vrement de Paris 

- fixerez les lignes de crédit des clients de votre secteur 

- participerez a la négociation des conditions financières 
des contrats de vente 

- définirez les objectifs et les plans de votre service et 
présenterez' vos résultats chaque mois à la Direction 
financière basée à Nice. 

Formation souhaitée : Ecole supérieure de Commerce ou 
formation' économique universitaire avec de bonnes 
connaissances comptables et informatlqués. 

Expérience : Z à 3 ans dans Le domaine 

si possible dans une entreprise multinationale une banque 

ou un service juridique 

connaissance de l'anglais indispensable. 

Excellente possibilité de carrière pour candidat â fort 
potentiel. 

•Pour faire acte de candidature, envoyez C.V., .photo et 
préten fions, da te de d isponi bi) ité 
sous référence CORT/0580/37 
■Madame LEGUET -T.I.F. - BP No 5 À 

06270 VILLENEUVE-LOUBET Æ 
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EU 


Société de Services et Conseils en 
Informatique de tout premier pian 

THOMSON-CSF INFORMATIQUE 

.recherche dans le cadre de son expansion 

PO DR SA DIVISION 

INFORMATIQUE DE 6ESTIDN 

10 ingénieurs confirmés 

(3 à 6 ans d'expérience* 

1 ingénieur commercial 

confirmé 

5 ingénieurs débutants 
5 analystes-programmeurs 

pour le développement d'importants travaux informatiques en 
FRANCE- lRer.ui.iw) 

POUR SA DIVISION 
— CONSEIL 

ingénieurs grandes écoles 

minimum 2 ans d'expérience pour des missions de haut niveau : 

• élaboration de schémas directeurs c informa as*, ion e. de plans 

■ Mnduîte ^études d'opportunité . . . 

• intervention sur des processus admirns-raiifs et md ^^ ie l J[' 174) 

_ POUR SA DIVISION 

LOGICIEL INDUSTRIEL 

ingénieurs débutants 

Formation assurée sur mJnl-ordJnateurs. (Rét in> IM) 

Rémunération motivante, 

Ava n ta ges sociaux. 

possibilités d'absence pour les conges su. 

Et surtout de réelles opportunités de carnere. 

Envoyer votre C.V. détaillé, photo, prétentions et delai de dïspo- 
nl&'Utl cnprôeinnt bien la réference du poste correspondan.. a 

ANSWARE 135, rue de la Pompe - 75116 Paris. 


IMPORTANTE SOCIETE FRANÇAISE 
en constante progression 
(8 000 personnes - 20 filiales â l'étranger) 
recherche 

PONSABLE DU SERVICE 

qui établit le bilan, 
les diverses déclarations 
fiscales et contrôle 
les données comptables. 

Cette offre concerne an jeune spécialiste de for- 
mation BTS comptabilité et gestion on certificats 
dn DECS, possédant les CAPACITES A ANIMER 
UNE EQUIPE. 

Sa fonction lui permettra de confirmer une pre- 
mière expérience de 3 à 5 ans acquise dans une 
importante entreprise industrielle dotée de 
moyens informatiques. 

lieu 'de travail : pioche banlieue Sud-Est (métro) 

Adresser lettre de candidature sous xé£. 5099 à 
AXIAL Publicité - 91, Fg Saint-Honoré - 
75008 Paris, qui transmettra. 


IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL FRANÇAIS 
rechercha pour fUlzla BATIMENT Paris 

CONTROLEUR DE GESTION 

• 

Une expérience de 3 vus environ acquise au eeln 
d’une entreprise de Bâtiment et Travaux Publiez 
aérait appréciée. 

La réussite à ce poste nécessite des qualités de 
dynamisme et de travail eu équipe. 

Adresser lettre manuscrite. CV et photo sous la 
référence 7 289 â 


PARFUMS ROCHAS 

recherchent 

pour le service Contrôle de Gestion 

UN CADRE 

chargé des relations avec les filiales. 

Les candidats devront avoir : 

— une formation supérieure du type Ecoles de 
Commerce ou de Gestion, 

— une expérience de 3 à 5 ans «a Contrôle de 
Gestion, 

— une bonne maîtrise de l'anglais. 

— des qualités de communication et de contact 
et goût du travail en équipe. 

Envoyer CV prétentions an 
Service du Personnel 

33 rue François 1er - 75008 PARIS . 


IMPORTANT GROUPE EUROPEEN 
SECTEUR RESTAURATION -TOURISME 
recherche 

pour zon département Informatique IBM 370/138 
D03/V3-CICS 

(courant 1B30 : 2 X IBM 4341 + réeeau 8100) 

PROGRAMMEUR SYSTÈME 

— Expérience 2 i 3 ans. ... , 

- possibilité d'évolution vers la responsabilité 
complète du système pour un candidat de va- 
leur. 

Lieu de travail PARIS SAINT-LAZARE. 

Adresser lettre manuscrite avec c.V- photo et 
prétentions sous réf. n“ 46.716 A 2-RJP-, 

39. me de l’Arcade, 75008 PARIS, qui transmettra. 


(aménagement et décoration intérieure) 
recherche 

jeune diplômé 

(ESC ou équivalent) 

afin de hn confier la responsabilité des éluda relatives aux imphm- 


meMeures implantations etc. . . Parallèlement à ces missions, le 
nouveau collaborateur sera chargé de diverses tâches de gestion 
(services généraux, entretien da magasins existants) et de coordi- 
nation entre les différentes unités de distribution. 

Ce poste offre une réelle opportunité de carrière à tout candidat 


Envoyer CV, photo et prétentions en précisant la référence 739F 
suri enveloppe au: ' 


Tè 


Cabinet Jean-Gaudc MAURICE 
Conseil en Gestion du Personnel 
397 ter, rue de Vaughurd - 7 SOIS PARIS 


JIM 


Un promoteur immobilier de bon renom (siège à Paris) cherche 

un juriste 

pour prendre en charge les contrats d'entreprises, le pré-contentieux, 
les assurances, les relations avec les experts et les avocats. 

A 30 ans au moins, Hcencié en droit, R a fait sa carrière de préférence 
dans une entreprise de bâtiment il connaît assez la technique pour 
intervenir en expertise etson expérience lui permet de choisir les tenues 
d'un contrat et la conduite à tenir au contentieux. 

Notre consultant, J.E. LEYMARIE, vous remercie de lui écrire (réf. 3814 LM). 


ALEXANDRE TIC S. A. 

10. RUE ROYALE - 75008 PARIS 
LYON -LILLE - BRUXELLES - GENEVE - LONDRES 


MEMBRE DE SfNTEC ■■■■■ 



SERVICES CO 
ET ADMINISTRATIFS 


L. 


120.000 + 

La filiale d’us Important groupe français spécialisée dans la 
fabrication et la commercialisation de biens d’équipement 
recherche le Directeur da ses services comptables et adminis- 
tratifs. 

Sous l’autorité du Directeur général, U aéra chargé de la 
comptabilité générale Jusqu'au bilan, de rétablissement des 
budgets dont 11 suivra la réalisation et de la gestion de la 
trésorerie. U développera le contrôle de gestion et exercera 
la fonction da correspondant Informatique avec le groupe. 

Le candidat retenu, titulaire du DEC8 et si possible ayant une 
formation commerciale 1 de base, devra avoir une expérience 
pratique da la comptabilité et aura exercé une fonction de 
co mman dement. 

Ecrire sous référence 142 M à AL CONSEIL, 

M. rue Murtllo. 75008 PARIS, 
qui garantit discrétion 'et réponse. 


One Agence de Publicité à vocation internationale sent le besoin d'intégrer 
& son Département Publicité de FEmploI è Parts 

ON CONSULTANT 




Dd RECRUTEMENT 

pour eo faire un interlocuteur (spécialiste, conseiller, parfois porte-parole) 
auprès de ses clients (services de personnel des grandes entreprises) 
concernant leurs recherches de cadres et prospection du marché de remploi 
Pour ce poste à vocation commerciale, nous souhaitons une formation, au 
moins partielle, de psychologue, une expérience pratique du recrutement, 
des qualités de contact et d’innovation. 

Ecrire à Brigitte PR1SSARD, elle-même psychologue 

) e£ consultant, 

plein emploi 

10, rue du Mail - Paris 2 e . 

Conseils en ressources humaines depuis 1959. 


i*?* : - ^ - - 

l". '. 

î»"^. -JT V-V • - . 























Page 34 — LE MONDE — Mor<Ü 13 - Mercredi 14 moi 1980 


SBFSODOC93(Rr BfBUIHt 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


JEUNES INGENIEURS SYSTEMES 


Nous sommes un des plus Importante groupes français de dimension 


tM 


m 


mise en service d'ensembles et de sous-euaem b 1 es de systèmes en 

tro tectonique, automatique et informatique appliqués à l’industrie. 

Pour faire face à notre développement et en fonction de l’évolution 
des technologies, nos équipes systèmes renforcent leu» potentiels 
de spécialistes. 

X<eB titulaires, d’après leurs aptitudes et leurs souhaita pourront 



«VJ: < 


a*; 






Groupe Industriel soBdement impleirté air le irâchéfrançaisii 
nous recherchons 'pfuâours 


Jeune controller à Paris 


Groape international très performant, nous d émfliT Oiis on France. 


L’avance technologique des produits que nous mettons sur le marché 
fait qu’ils sont très favorablement accueillis, malgr é une conjoncture 


Hiiit < iKti • 


cadté. Nous sommes donc bien partis. 


Notre équipe est en train de se constituer. A peine une draîne actuel- 
lement, tous jeunes et dynamiques;, nous serons une vingtaine à la fin 
de l'année. Avec vous, nôtre «controller» . Dès m a i nt e nant . 


Le «control» chez nous recouvre comptabilité, audit et ^gestion. Une 
fonction-clé pour la société, rattachée à la direction générale et en 
contact avec le groupe. C’est dire qu’en plus de compétences compta- 
bles confirmées, il faut une approche de généraliste par rapport aux 
problèmes d'a dminis tration de l’entreprise, des qualités mêlées de 
rigueur et de souplesse et une bonne pratique de l’anglais. Nous avons 
confié aux consens du cabinet de recrutement SIRCA le soin de nous 
présenter votre candidature. Écrivez-leur rapide men t sous référence 
801407 M. 



Sirca 


1 1 . avenue Deicassé - 75008 PARIS. 

■ MBUBKEOeSYhfTEC.. 


JEUNES ANALYSTES 


ÏÏFTrvT =1 >• 


Diplômés d’un IUT ou de formation équivalente vous av ez tore de vos stages ou 
dans le cadre cTun premier emploi participé à la programmation ou à Paralyse 
organique d’applications de gestion. ___ . . . 

Nous vous proposons de venir rejoindre P un de nos groupes tf étude au sein a un 
service structuré et impartant Vbtre rôle sera d'apporter une part active au 
développement d'un projet concernant un domaineprecisdeFentre prise : gestion 
co mm erdate,- financière, du personnel ou gestion de production et des pièces 
détachées. 

Le mode de fonctionnement de nos équipes permet à chacun cf être autonome 
et responsable des tâches dont il a la charge. 

Notre environnement informatique (matériel IBM, Important réseau de télétraite- 
ment) requiert des connaissances, même théoriques, de COBOL ou assembleur 
sous DOSA/SE - DL1, Cl CS et ADABAS peuvent constituer des atouts aupplé- 
mentsifos. 

L'analyse fonctionnelle des problèmes de gestion, les contacts établis avec les 
utilisateurs dans le cadre des projets à développer seront pour les candidats 
l'occasion d’appréhender, votre de choisir leur domaine d'évolution future. 

Merci d'adresser votre candidature sous réf. V tl à notre conseil 


Tour de Lyon 

1B5, rue de Bercy - 75012 Paris 


MEMBRE DE SYNTEC 



Association Française de Normalisation 
recherche pour sa 
DIVISION CHIMIE 
AUX TECHNIQUES AGRICOLES 


En contact permanent avec les professionnels, 
il assumera la responsabilité, au plan technique 


il assumera la responsabilité, au plan technique, 
administratif et rédactionnel des dossiers 
<T élaboration des normes françaises et inter- 
nationales dans les domaines : méthodes d’essai 
chimique, physique et biologique des 
antiseptiques, désinfectants et tabacs et des 
constructions agricoles. 

Le poste implique une responsabilité équilibrée 
et dynamique aussi à l’aise dans les relations 
humaines que dans le travail a dmin istratif 
et suppose une connaissance correcte de 
l’anglais écrit et parié. 

Il est à pourvoir rapidement. 


Adresser c.v. et pboto s/réf. 5036 en précisant 
la rémunéra bon actuelle à AFNOR- 
Direction du Personnel - Tour Europe 
Cedex 07 - 92080 Paris La Défense. 



La Société Mutuelle cT Assurances 
du Bâtiment et des Travaux Publics 


recherche pour son 


département informatique 


leunes ingénieurs 


passionnés par la programmation, possédant une première e.xpérience en 
Assembleur et désireux d’orienter leur carrière vers 


le système 


Une très serieuss formation complémentaire est prévue pour p erm e ttra aux 
ca nd i da ts retenus d'aborder, puis de dominer les grands systèmes, 

IBM 3032 sous MVS et IMS (DB -DQ 


Adressa C.V., photo et prétentions à Madame Vhid, S. M. A; B. T. P.. 
114 avenue Erafle Zola, 7501S Paris. 


Spécialiste en formation 


• Si vous avez une expérience en formation, ou dans l'enseignement, ou 
en psychologie du comportement, vous êtes sans doute qualifié pour 
faire partie de notre équipe, 

• et si vous êtes susceptible d'animer des séances de formation en 
anglais, français et/ou allemand, 

• nous ferons de vous un expert capable de créer et d'appliquer des pro- 
grammes de formation dans l’industrie. 

• Nos programmes sont conçus pour couvrir tous les aspects relatifs à la 
formation comprenant le management; la supervision et les aptitudes 
spécifiques des employés. 

• Le salaire évoluera automatiquement. Les candidats les plus dynami- 
ques trouveront ià une possibilité de promotion rapide et de rémunéra- 
tion élevée. 

• Pas de changement de résidence demandé aux candidats retenus. 

• Prévoir déplacements hebdomadaires avec retour chaque week-end. 

Adresser curriculum vitae, expérience et rémunération en ANGLAIS, 

sous la référence 1223 M à : 


PUBUS00PE JUBI0B 

11, rue Royale 75008 PARIS 
(qui transmettra) 


responsable 

organisation 


Société de Matériel TP réalisant 70% de son CA à l'exporta- 
tion env isage, pour développer son équipe commande inter- 
nationale le recrutement d’un 


délégué export 


Société Française Internationale 
(CA 3.2 milliards de Francs} 
recrute 


DEBUTANT 


et Informatique 


Filiale d’un Croupe industriel important, 
notre Société 1750 personnes. 100 millions 
de F CA.» possède une implantation ré- 
gionale conséquente. 

Notre informatique est sous-traitée à un 
prestataire de services. Nous souhaitons 
recruter un ingénieur âgé de 35 ans en- 
viron capable : 

■ d’élaborer un nouveau plan Directeur, 
apres diagnostic du système actuel, 

• d’implanter et de faire fonctionner le 
nouveau système. 


Intégré, au départ, aux diverses fonctions des services marketing 
et promotion des ventes, û sera amené professionnellement à 
prendre en charge l'animation et la réalisation des ventes pour 




la mai aise d’une seconde langue étrangère vivement souhaité è. 
Une première expérience de la i<ente à l'exportation peut 
constituer un atout supplémentaire. 

E™* 3 ?** Cy , photo et prétentions en précisant la référence 
734 M sur l enveloppe au : 


Rompu aux techniques d'organisation, le 
candidat devra avoir une expérience de 


candidat devra avoir une expérience de 
conduite de projet informatique. 




Cabinet Jean-Claude MAURICE 
Conseil en Gestion du Personnel 
397 ter. mede Vaugirnd- 75015 PARIS 


éj 


Poste laissant place a une large autonomie. 


Adressez C.V.. photo et salaire actuel sous 
la référence 22.06 j ri i2û 9 a adéquation. 
62-64, avenue Emile Zola - 7501 S Paris. 




CCKSEU EX AfCPJJTIfENT 


IMPORTANTE SOCIETE 17® 
recherche 



COLLABORATEUR 

(TRICE) 


SERVICE JURIDIQUE 

Connaissant bien droit des socié- 
tés, tenue registres sociaux. 
Minimum 4 ans d’expérience chez 
cabinet juridique. 


Envoyer CV, photo, prétentions 
sous N° 7594 à 
PARFRANCE Annonces 
4, rue Robert Estienne 75003 Paris 
qui transmettra 


Merci dé bien vouloir noter 
notre nouvelle adresse 
à partir du 21 mai: 

83, boulevard Raspail 

75006 Paris 

(angle Rennes-Raspail) 
Téléphone: 548.14.50. 


ERNOULT SEARCH 


AEMBœœswreci 


DRAEGER MEDICAL 


EQUIPEMENT MEDICAL ALLEMAND 
recherche 


ingénieur- 

électronicien 


CHEF DU SERVICE TECHNIQUE 


Ce poste conviendrait à un homme de 
25 ans minimum., ayant quelques 
années d’expérience et une. solide 
formation en électronique pratique. 


Il s’agit d’organiser le SERVICE 
APRES-VENTE d’un matériel évolué. 
Goût du contact, du travail concret et 
de ('organisation. 

• Contacts avec l’usine en Allemagne. 

• Notions d’Allemand indispensables. 

• Nombreux déplacements. 

Envoyer lettre manuscrite, C.V, et 
prétentions & : 

DRAEGER MEDICAL SARL 
9, avenue des Trois Peupliers 
MONTIGNY-LE-BRETONNEUX 
78190 TRAPPES 


des techniciens 

comptables 

(B.T.S. ou D.U.T. comptabilité) 

• expérience professionnelle souhai- 
tée ; 

O mobilité des candidats pour missions 
outre-mer indispensable pour certains 
postes. 

Les candidats devront : 

• avoir le goût des responsabilités ; 

• être libérés des obligations natio- 
nales ; 

• avoir de bonnes connaissances 
d'anglais. 

Adresser lettre manuscrite avec C.V., 
photo et prétentions en précisant la- 
référence NA6JS sur l'enveloppe à 



Publie» Conseil 
EMPLOIS et CARRIÈRES 

30. rue Ver net. 75008 PARIS 


, La S ICO Ml d'un important 

, Etablissement Financier \ 

' rechercha \ 

Responsable du Service 


Gestion Immobilière 


Le candidat retenu, âgé d'au moins 40 arw. assurera 
la responsabilité d'un service de 6 personnes 
chargé de la gestion d’un patrimoine dimmeubles 
à usage industriel et commercial. 

Il aura en charge tous les aspects Juridiques, fiscaux, 
financiers et contentieux des dossiers traités. 

» apurera les relations avec les clients, (es admlnf*- 
trations et les différents Intervenants. 

Il traitera également tous les aspects particulière 
concernant les modifications de conditions^ te 
changements de location, etc ... 

Une solide formation juridique et financière alnri 
qu'une expérience confirmée de la gestion Immo- 
bilière dans le domaine industriel et corrnnerçW 
sont exigées. j 

Adresser CV. photo, salaire et prétentions sous i 
Référence 8900 à L.TP. 3t. Bd Bonne KouvaOaÂ 
75082 Para Cedex 02 - qui transmettra 
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OFFRES D'EMPLOI 
DEMANDES D'EMPLOI 

IMMOBILIER 

AUTOMOBILES 

AGENDA 

PROP. COMM. CAPITAUX 


•u Ogn 

La 8gu T.t 

57,00 

67,03 

14^00 

16,46 

39fi0 

45B6 

39 A0 

45^6 

39,00 

4536 

105.Q0 

12348 


annonça cuusees 


offres d’emploi 




0 

I i 1 } I 1 




DE LA GESTION 

O UN LIBRE SERVICE 


CotùQütma: 

- être majeur. 

• être disponible 7 68 semaines durant 
la période du 15 Juin au 15 Sep- 
tembre. 

Ecrfvez-nous dèa maintenant 
en joignant C. V. et photo 


58 A, rue du Dessous-des-Berges 
75013 PARIS 


IMPORTANTE SOCIETE PARISIENNE 
DE PRESTATIONS DR SERVICES 
nebeidM 


— Poste stable ; 

— Très bonne rémunération ; 

— Bonnes connaissances anglais Indispensables ; 

— CrrnTi»1nfmnrffl allemand souhaitables. 

Discrétion assurés. 

Adresser lettre manuscrits, accompagnée dlin C.V. 
détaillé. Indiquant derniers émoluments perçus, 
■OUB référence 7.291 & 




offres d’emploi 


fiagner de f'argeat à na ries faire 
CammarniBr tes Mires «forint tes aâcarfqms* 
Intellectualiser les problèmes pour éviter d*agtr. 
Juger sus cempétenca. 

Discuter sus savoir. 

Contester nas objet 

Vous y croyez vraiment 


oui? ^ 

Gagner du temps et de l'argent 
en évitant de nous écrira 1 



NON? *r 

Peut-être pourrons-nous nous 
entendre. 

„ Notre projet est prosaïque : 

Nous travaillons beaucoup. La vanité de la 
fonction, de ('éducation ou de la formation 
nous est étrangère. Nous menons de pair 
réflexion et action. Nous raisonnons sans 
juger. Nous discutons sur pièces. Mous 
contestons la bêtise et aile saule. 

Notre projet est exaltant: 

L'exaltation de la construction communautaire 
Du combat de prés. De la responsabilité. 
De l'initiative. Du travail bien fait 
De la saine compétiton. 

Nous gagnons de l'argent en nous réalisant 
pleinement Nous faisons carrière en 
, conservant notre libre arbitre. 

Noos sommes trop sérieux 
™ pour nous prendre an sériel» 

"Ecrite avec 23 ans mu moûts {en précisant 
si possible , data disporubOHé). 

Une bonne formation de basa. 

BANCE Publicité 13 rue Marivaux 75002 Paris 
{Marri dm préciser slfmavriopp* réf. 5700). 


TELEX PA 


AGENCE DE PUBUCfTÉ 

(en plane expansion) 

SPÉCIALISÉE DANS LES PETITES ANNONCES 
recherche 

IE RESPONSABLE 
DE SON SERVICE COMMERCIAL 
HF 

PROFIL : Le poste convfendraità un candidat ayant 
un fempérammenf de vendeur. U aura au minimum 
4 à 5 ans cf expérience dans le domaine des PA 
Il sera âgé d’environ 30 ans. 

ACTIVITÉS : Patron du service, il aura pour mission 
le développement du GA. de l'Agence, il prendra 
selon sa performance et dans un proche avenir 
la responsabilité des bureaux de province. 

Adresser obBgoldremenr CV. défaite, photo et prétentions à 
TELEX PJL, 34, bd Haussnaiw - 75009 Paris sous réf. G.P.S. 


DE GRANDS ENSEMBLES INDUSTRIELS 
membre d’un groupe Européen 

r e ch erche pour sou sfèfc à Paris un s 

RESPONSABLE 

FINANCIER 

Quf aura comme tâches principales : 

- Gestion financière de projets d’ensembles 
industriels avec financements multina- 
tionaux 

- Relations avec banques et fonds moné- 
taires internationaux. 

- Relations avec les autorités européennes et 
assureurs-crédit (DREE, COFACE, etc.) 

Noua demandons aux candidats les qualifi- 
cations suivantes : 

- Formation supérieure. 

- Expérience situation similaire 5 a 6 ans 
minimum. 

- Expérience dans la négociation de contrats 
de crédit long terme, y indus fonds publics 
et montage de crédits euro-dollars. 

- Expérience d’études de rentabilité. 

- Bonne connaissance de la langue Anglaise, 
Allemand souhaité. 

Envoyer C.V. manuscrit, photo ai prétentions 
sois référence 92805 M à BLEU PubUa ià 

41, Avenue du Château - 84300 VINCENNES 
(réponse rapide et discrétion assurées) y 


1MPTE SOCIÉTÉ CONSTRUCTION 
MATÉRIEL ÉLECTROMÉCANIQUE 

Proche Boni ieue NORD 
recherche 

JEUNES INGÉNIEURS 
TECHNICO-COMMERCIAUX 
- Formation ENS1- OPTION ÉLECTRICITÉ 
2 ou S sus d’expérience pour Service 
COMMERCIAL EXPORT AU ON . 

Àn gi»u courant, seconde lesgae appréciée. 
Prévoir déplacement* i l'étranger. 

Adresser C.V. détaillé il a* 57.993, Oontesas Pub.. 
20. av. de l’Opéra, 75040 PARIS CEDEX 01. qui tr. 


Pe 


SOCIETE DE GERANCE IM=ORMAnaiÆ D'EXPLOITATION 
recherche 

UN INGÉNIEUR 
SYSTÈME DPS 8 

» Formation supérieure ou équivalente. 

• 5 à 6 ans d’expérience. 

• San rôle sera d’optimiser des procédures, 
de développer du logiciel de base, d’assu- 
rer le conseil et la formation de collaborateurs. 

• Des connaissances bases de données et 
télétraitement seraient très appréciées. 

Adresser CV + prétentions à : M. M. LOUSQUY. 
PERFORMA.48. avenue R-Poincaré - 75116 PARIS 


Très importante société papedère 
recherche 


UN JURISTE CONFIRME 


Il aura à s'intéresser à tous les aspects du droit des 
affaires, b la gestion des contras d’assurance et 
de transport et an contentieux général. 

11 sera placé en second du Chef du Service Juri- 
dique. 

Le poste est à pourvoir 1 Paris. 

Adr. C. V., prétentions, lettre manuscrite et photo 
s/réf. 4139 à P. L1CHAU S-A. - BP 220, 75063 
Pans cédex 02 qui transmettra- 


Société ALSTHOM ATLANTIQUE 

recherche pour aa division des Matériels ferroviaires 
(Services commerciaux) 

Lieu de travail : Pont-de-Neuilljr 

3 AGENTS TECHNIQUES 

Intéressés par la technique ferroviaire, pour la pré- 
paration dss offres, devis, gestion dea com ma n d a », 
suivi dea affaire». 

Formation SEC 00 BAC O. 
Connaissance de l’ AN G LAIS. 

Débutants ou 1 à ! ans d'expérience. 

4 dr. C.V- photo e*. prêtent. & Servi ce du personnel 
et des relations sociales, SS, av. Kléber. PARXS-16*. 


offres d’emploi 


I m porta n te Société exportatrice 
de Matériels de Courrier 
xechsrchs 


•>.*i • . 


connaissant la inicro-infonnatiqae. 
Cet Ingénieur sera chargé de la prépara- 
tion du SAV relatif aux nouveaux matériels 
cToù contacts avec bureaux d’études et 

fl participera à la formation des Agents en 
France et à l’Etranger sur ces matériels et 
leur apportera une assistance technique. 
Voyages en Europe, Afrique et Moyen- 
Orient de durée limitée. 

Anglais indispensable, lu, écrit parié. 

Permis de conduire. 

Dégagé des obligations militaires. 

Adresser CV, photo etprétenficnSBOiBif 48099 
HAVAS CONTACT - 156, bd Haussmann 
75008 PARIS. 


ÀUSSEDÀT rey 

LEADER EN FABRICATION ET DISTRIBUTION 
DE PAPIER IMPRESSION ÉCRITURE 
(8 USINES - 5000 PERSONNES) 

recherche ; 

2 INGÉNIEURS DÉBUTANTS 

(diplômés Grandes Ecole») 

souhaité 

Le première mission, sois Hou penden t un mini- 
mum de trois eue su sein du Servie* Organloatbm- 
Xnxormatiqt». 

Le déroulement de carrière pourra ■ » p om sui v r e 
itnii i»» s n tiw domains» (production, 
développement) et dans le» différent» étabUs- 


Rnvoyer lettre manuscrite avec C.V. à n" 57.511. 


cabinet 4. rue Amiral Courbet 

- leconte .-75116 paris ' ■ 


y 

/ 

/ 

A 



CEGEDUR PECHINEY 

premier transformateur européen 
d’aluminium, disposent grâce à un effort 
constant de recherche appliquée ef 
d'investissement d’une compétitivité 
technique de niveau international 
recherche 

INGENIEURS DE PRODUCTION 

A- débutait* 

B -ayant quelques années d’expérience. 

Diplômés Mines, Centrale. Arts et Métiers, 
métcéfurgistes ou électromécaniciens de 
préférence. 

Après une tomtation de plusieurs mois en 
afeflers et services métaOurgtques. il leur 
sera confié m secteur de fabrication eu 
d'entretien dans Tune des usines de Ten- 
Ireprise. 

Importantes possibnilés de promotion et de 
carrière. 

Adr. dossier de candidature en IncHquant 
vos éventuelles prédilections 
professionnelles et géographique* 

sous référence 135 A ou B • 

BAILLY CONSEIL 

40. avenue Hache - 75008 PARIS. 


SOCIETE DTEDITION DE GAUCHE 


DÉLÉGUÉS (ES) MVMEfiCMUX 

Pour diffusion de collections exclusive» à carac- 
tère historique auprès d'une clientèle privilégiée. 

— Statut VJLP.-CADRB. 

— Formation assurée. 

— Rèmunénttoa motivante. 

— Voiture nécessaire. 

PARIS, REGION PARISIENNE, SOT-EST 


NORMANDIE, PICARDIE, NORD. 

Ecrire avec curriculum- vltoe à ML Alain GB&TP1, 
S BD PLIS, K, sue de Mlmannll, 7590S PARIS. 

Permanence téléphonique 
au 50.-USS, mercredi M, de 9 heures à SX heure*. 


-CYCLE QUI P 
G.I.E. DE 2 LEADERS 
EN EQUIPEMENT PR CYCLES 


Son DIRECTEUR GHUERAL 
rech. à PARIS pour développer 
EXPORTATION {près de 50 Majore FJ 


ADJOINT EXPORT 
AVEC VOCATION A DEVENIR 
D . V . EXPORT 


pour prisa an charge progressnre 

des « Mafi a nsaf Æt és admk i sUatà ms et SUR LE ItxiHA 
dans le carfra d'une pofitiquo agressive. 

1 — • Homme très actif et ifcponfcfe . 

• ANGLAIS et ALLEMAND parié?, 

| • f> EXPERIENCE VBVTE A L'EXPORTATION eu 
L— DEBUTANT «éeBementanité par r fa p oit — — ■ 

Lettre manuso» C.V. déL et photo ss réf. 4378 à 


AR50HCHS aeiBIÈES 

Ltu/n ccL 

U. 

OFFRES D’EMPLOI 

3330’ 

3830 

DEMANDES D'EMPLOI 

BflO 

930 

IMMOBILIER 

25,00 

29,40 

AUTOMOBILES 

2530 

29,40 

AGENDA . 

2630 

29,40 

un 



offres d’emploi 


MB 

A 


6ËXE2AUE BTUTOMSTOffi 


■ltnée «a hanïtew» md d» Posta 
nduadn 

ANALYSTES - 
PROGRAMMEURS 

HamatUm BTS - DUT ou équivalent ayant s à 
3 on» d'expérience pour participer à l’étude, la 
mise an point et la mise en service de systèmes 
automatisés * ben de mlnl-ardmateura. 


ANALYSTES- 


TTPmraM? 


pour i» mgwmetfcm sur mlaro-proeeeseaza 
6800 et 8085 en langage assembleur. 

Déplacement* de courte durée poealUes. 
Transport umt par servie» d* es» sur région 
parisienne. 

Adr. C.V. mon. et prêt, à Direction du RnuanneZ 
BJ>. 91 - Le Pleeete-Paté 
91230 BRBTZQNY-SUR-OBGR. 


IMPORTANTE SOCIETE 
BRANCHE CHAUFFAGE PARIS 

chercha 

CADRE COMPTABLE 







sélection conseil 

SS, AV DE VM-LIEKS 7501 7 PARIS 


'Forte parconnalitâ pour assumer: 

-'le contrôle du crédit 

- la facturation 

• le recouvrement 

- tes prévisions trésorerie 

- l'établissement des situations Comptables 

- les statistiques commerciales 

- la gestion des fichiers i nfo r mati ques 

- r utilisation da terminaux 

- les relations internes ou externes. 

Un cadre de valeur trouvera dans cette fon c tion 
une -activité et une rémunération très intéressantes. 

Envoyer lettre manuscrite CV. et photo 
sous réf. No 57377- CONTESSE PUBUCfTE 
20, av. de l'Opéra -75040 PARIS CEDEX 01 qultr. 


JEUNES DIPLÔMÉS 

La re ch erc h e de terrains à bâtir est devenue h fonc- 
tion clef des constructeurs de maisons mdrridaeBes, 
des Masears, des Sociétés de promotion. 

Devenez 

ATTACHÉS FONCIERS 

• Recrutement et contrat Os travail hnmMtat 
région parisienne ou province. 

» Formation pendant S meta l/l dan» un centre 

spécialisé. 

• Bahrira moyen cTun at t a ché fonder confirmé : 

•5.0M FRANCS 

— Niveau d’étude» : licence on Dr oit. Bdenoea 
économiques, écoles de c omm erce, IUT. 

— Dégagé dea obligations militaires. 

— Permis de co n duire. 

Prendre contact trè* rapidement par t tUp lino» 
au «57-13-31. pestes 30/83 et 39/81. 

Centre National 

C.N.K.L. pour l'Economie delà Construettou 
7, boulevard K. -Rolland, 9028 MONTROOGR- 


SOC1ETE TRES IMPORTANTE 
Villeneuve la Garenne (92) 
rechercha pour son Service Infavmata» 

(60 personnes- IBM 370/158 - DOS/CICS) 

un Analyste 

Ingénieur MIAGE ou DUT expértenca 
Position Cadre ou asrimllé. Réf. 9817 A 

un Analyste- 
Programmeur 

Titulaire d'un DUT Informatiqua. 
Position Maîtrise. Réf. 9817 B 

Adresser CV détaillé, photo et prétention* 
sous référence correspondants à L.TJP. 

31, Bd Bonne Nouvelle 75 082 P ari» 

Cedex 02 -qui transmettra 


IMPORTANTE SOCIÉTÉ 
SadrODOfft -région portata na e 
recherche 

AGENTS TECHNIQUES 
ÉLECTRONICIENS 

Possédant B.T-5. ou DUT 
ayant quelques snnâee d'expérience 

Ecrire avec curriculum vlt&e sous rtf Ar. n" 57.888 
à CONTESSE Publicité, 20, evonue de l’Opéra. 
75040 PARIS CEDEX 01, qui tramn a e tt ra. 


l 'ror' t 
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offres d’emploi 


IMPORTANTE SOCIÉTÉ DE BIENS 
D'ÉQUIPEMENTS LOURDS 
ayant acquis une place de premier pion 
sur de nombreux marchés intemalfo- 
naux renforce sa Direction Commerciale 


par un 


JEUNE INGÉNIEUR 


Assistant directement un chef de projets. Il Mn 
nspoimUs d’opérations & l’exportation depuis 
le prospection Jusqu’au suivi des c omm andée, 
en assurant les liaisons entre les cliente et nos 
services techniques. 

Ce poste convient à un Ingénieur diplômé 
(Centrale. Sup-Etec. A -Ml ou équivalent) débu- 
tant ou ayant une première expérience de la 
constitution de propositions techniques et 
commerciales, de groupements industriels et des 
contacts fina nciers. 


i Un candidat ayant de réelles aptitudes A la fois 
techniques et commerciales évoluera rapidement 
Fera une responsabilité complète de chef de 
projet. 

Une bonne connaissance do r anglais est 
nécessaire et une autre langue serait appréciée. 


Basé A Paris, es poste suppose des déplacement* 
de oourtc dotée. 


Adresser lettre manuscrite et C-V. bous réf. 8178 
A c le Monde » Publicité, 8. rue des Italiens, 
75427 PARIE Cedex 09. 


JEUNES INGÉNIEURS 
ÉTUDES 


Optique 


La Sale d'un puissant ^uupe industriel français spé~ 
dafiGâ dans r équipement automobile, rechercha pou- 
son laboratoire d'études éclairage situé en pioche 
banfieue Nard-Est de Paria, deux jeunes ingénieurs 
optida ra , run pour la recherche, l'autre pour Isa 
yppfcveiMa . Cs participèrent activement aux csboIe 
« t A ta mtoe au point de nouveaux produits, en Saison 
étrofte avec les fabri ca tions, les méthodes et las ser- 
vlcas de contrôle. Ces postes s'adressent à de Jeunes 
kigérân débutants ou ayant un courte expé- 
rience. fe seront spéri a&s és en optique ou posséda- 
tont un tÿifiiiie cfrngénieur avec de bonnes coma»- 
aance s en optique. La rémuné ra tio n stsnutente sera 
fonction du dfctàme et de l'expérience initiale. 


L'importa» du ipoupe offre dl méreasa ntes pera- 
pactives d’évolution A des candidats de valeur. Ecrire 


pectivos d'évolution à des candidats de valeur. terir 
ô CMstha CHABAUD - PS CONSBL - 8 , rue BelH 
757BZ PARIS Cedex W- Réf. A/279M 


HMI Conseil 


Importants Société Française d’études, 
de construction de ebaudlères 
et de matériels thermiques 
poux Centrales ConvsnttonneHeB et Nucléaires 
dont le siège social est situé à VKUZY (78) 


11N INGÉNIEUR 
MÉCANICIEN 


ARTS ET METIERS OU EQUIVALENT 
+ si possible (ou Snp. Fonderie) 

ayant une expérience de chaudronnerie, soud age, 
mécanique, eontrôle non destructif pr CONTROLS 
et ASSURANCE QUALITE FOURNISSEURS. 

• 30 mlffliwTira 

• Anglais Indispensable. 

• Allemand. Espagnol souhaitée. 

• Déplacements courte durée France et Etranger. 

Contrat limité A X ans. 


Adresser C.V. détaillé et prétentions sa réf. Z392 U, 
A SWEERTS, B -P. 289. 75424 PARIS Cedex 09. 
qui transmettra. 


SOCIETE AFHUEE 
A UN GROUPE INTERNAIMWAL 


recrute 


DE PRODUCTION 


Ce poste sera confié à 
un Jeune Ingénieur chimiste ayant : 

* Une formation complémentaire en 
gestion. 

> Première expérience opérationnelle 
de quelques années en milieu de 
production. 

• Une bonne connaissance de la 
langue Allemande. 

■ Résidence Paris. 


Pour un premier contact 
adresser C. V. et photo 
sous rét. 93357 M è BLEU Publicité 
17. rue Lebel - 94300 VINCENNES 


Société Holding Françoise 
filiale d’un des leaders mondiaux 
de l’Industrie électronique 


offres d’emploi 


Société d'importance nationale 

recherche un 


responsable 

de personnel 


PARIS 


Seul dans sa spécialité, collaborateur 
direct du Responsable du Service 
Transports, il sera amené à intervenir 
auprès des Directeurs de Sociétés de 
Transports dans les domaines sui- 
vants : 

• Assistance en matière de réglemen- 
tation sociale 

• Appréciation en matière d'organi- 
sation et conditions de travail 

• Conseil en matière de négociations 
avec les partenaires sociaux 

Ce poste intéresse un juriste possé- 
dant une première expérience simi- 
laire (si possible dans le domaine des 
transports), soucieux de s'adapter à 
des questions diverses et disponible 
pour de courts déplacements sur la 
France. 

Adresser . lettre manuscrite, photo, 
C.V. et salaire actuel sous réf. 
NANCE (mentionnée sur l'enveloppe) à 


Publiera Conseil 

EMPLOIS et CARRIÈRES 

30. nie Vemet, 75008 PARIS 


Importante Société Française d'étude», 
de construction de ebaudlères 
et de matériels thermiques 
pour Centrales Conventionnelles et Nucléaires 
dont- le siège social est situé i VEUZY (78) 
recherche 


UN AGENT TECHNIQUE 

Titulaire du ATA Ch audronnerie/Mécmn ique 
(Fabrication - atelier - méthodes- .) 


ayant use expérience d’enviro n 8 ans en chau- 
dronnerie. mécanique, pour CONTROLE et ASSU- 
RANCE QUALITE FOURNISSEURS. 


e 30 mi« minimu m. 

• Anglais Indispensable. 

• Déplacements courte dorée France et Etranger. 


Contrat limité à 2 


Adresser C.V. détaillé et prétentions sa réf. 2JBI M, 
A SWEERTS, BJP. 288. 75424 PARIS Cedex 09, 
qui tran smettr a. 


Très importante Société. taiBe internationale, 
recherche pour développer son activité è 
rexportatlon dans le domaine des Baisons 
télécommunications 


INGENIEUR 

COMMERCIAL 


Formation: 

■ Grande École ou École commerciale. 
Expérience: 

s quelques années soit en télécommunications, 
soit en exportation industrielle. 


ANGLAIS obHgatoire: Autre langueapprédée < 


Qualités de dynamisme et d’adaptation indis- 
pensables. 

Poste de travail : Région PARISIENNE. 
Nombreux déplacements de courte durée. 

Envoyer lettre manuscrite avec GV. et photo 
sous n° 29045 à HAVAS CONTACT, 
a* 49. rue Pdt-Herriot - 69002 LYON. 


Important groupe bancaire 

recherche pour occuper dee postes d* 


ANALYSTES FINANCIERS 


• JEUNES DIPLOMES (ÉES) DE GRANDES 
ÉCOLES COMMERCIALES ou équivalentes 


• JEUNE INGÉNIEUR connaissant le secteur 
PÉTROLE et possédant également âne 
FORMATION ÉCONOMIQUE ET COMPTABLE 


Anglati Indispensable, Allemand aotzhaitè. 


Envoyer C.V. xnonuao. + photo no 37.414 
CONTESSE Publicité. 20, av. de l'Opéra, Pmris-1". 


JEUNE RESPONSABLE 
FINANCE COMPTABILITÉ 


IMPORTANTE SOCIÉTÉ 
FILIALE D'UN GROUPE 
MULTINATIONAL 


Région Parisienne 


recherdw 


n s’agit d’un poste recouvrent l’analyse 
financière, la gestion comptable, les problèmes 
fiscaux au sein de la Holding. 


UN INGÉNIEUR 


Le candidat devra étm diplômé d’une école 


supérieure de gestion. DECS ou équivalent, 
avec minimum 2 ans d'expérience dans une 
société Industrielle xcEIo- sas arme ou cabinet 
d’audit. La pratique c a uranie de l’anglais est 
exigée. 


chargé d’études tf organisation 
con c ernant principalement 
le domaine de la logistique 


Poste évolutif sur place, ou dans té groupe. 


Ayant acquis une expérience en orga- 
nisation administrative de 3 ans environ 
au sein d’un cabinet ou d’un groupe. 


Lieu de travail : Parla. 




Adresser C.V.. photo 
et prétentions à : 

Gérald d’Antln. 


Avoir déjà participé à l'élaboration de 
réseaux de transport constituerait un 
atoût supplémentaire. 


Envoyer C.V., photo et prétentions 
sous réf. 92811 M à BLEU Publicité 
41, Avenus du Château 
94300 VINCENNES 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


Nous sommes filiale d'un çyoupe Important 
spécialisé dans la conception et la fabrication 
de machines outils et de leurs accessoires. 

S comme nous, .vous êtes persuadé que la 
machine outils française a sa place sur le 
marché mondial et que vos capacités correspon- 
dent à l'un des postes de DESSINATEURS 
suivants : 


LE PRINCIPAL OFFICE D'HjLM. 
DE FRANCE 


s’orienta résolument vera le télétraitement 
0on centre Informa tlq ne ndusdM 
dans cette paa p acttra ; 


UN INGÉV. GRANDE ÉCOLE 


MECANIQUE 

Me TÇfc-ÿS et Ingénieur 

Expérience 5 ans 

Bfenyaènpi 

Expérience 3 ans 


dynamique, possédant une expérience 
confirmée pour animer et guider une équipe 
qui aborde le télétraitement aoue CIC3. 


Adresser C.V. et préten ti ons A 


n t» H.T.M. vj. - Bu r ea u dre Personnes» 
48, rue dn Cuzdlnel-Lesnolne - 79005 PARIS 


Hre tyJMgfS et Ingénieur 

Expérience 4 ans 

sfem/gànft 

Expérience 3 ans 


Venez-nous rejoindre au sein de notre bureau 
d'études de la proche banlieue Sud de Paris, g 
Envoyer lettre manuscrite + C.V. +- prêter»- 5 
tions sous référence 4537 à g 

4&*/MEDWB4 * 

a.Bddet loi lara. 75002 M) 


IMPORTANT SERVICE PUBLIC 

recherche 


\ 


(Réponse et discrétion assurées). 


TRÈS IMPORTANT 
GROUPE FRANÇAIS 
A VOCATION MTERNATtOJtALE 


DES INGÉNIEURS 
GRANDES ÉCOLES 


(X, ECP, AM, EMSAE, ENSTA, MIRES) 


Débutants on ayant quelques années d’expérience 
les domaines Aéronautique. Thermique. 


Thermodynamique, Mécanique. Ile prendraient en 
charge as travaux d’étude, de réalisation, de 
développement de matériels nécessitant l'appli- 
cation de tectmlqaes avancées. 


Lien de travail : PARIS ou PROVINCE. 


Connaissance de l’anglais Indispensable. 


Ecrira avec curriculum vltae. sous réf. A. 221. à 
TELEX P A.., 34, bd Haueamann, 75009 Parla, 
qui transmettra. 


IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL 
ET COMMERCIAL 

recher ch e pour son servies 

EXPORT 

DEUX RESPONSABLES 

(T Administration 
Commerciale 


travaillant en étroite collaboration avec le dflégué 
de vents sur une zone géographique donnée 
il (elle) est diargâ(a) d'assurer en permanence : 

— les relations avec la clientèle et les services 
internes de l’entreprise (usines, comptabilité, 
financier) 

— la rédaction d'offres commerciales impor ta nte » 

— les opérations financières et de créent particu- 
lières à l'exportation. 

Une formation commerciale snpérieme est 
nécessaire complétée d'une première expérience 
professionnelle Identique. 

L'anglais est exigé, une seconde langue est 
souhaitée. 

Adresser CV, photo et prétentions sous réf. 4579 
à L.TP. 31 Boulevard Bonne Nouvelle 
S. 75082 Paris Cedex 02 -qui transmettra J. 


IMPORTANTE FILIALE 
D'UN GROUPE NORD AMÉRICAIN 

RECHERCHE 


CADRE COMPTABLE 


POUR ASSISTER DIRECTEUR FINANCIER 

■ 3 A 4 ans minimum d'expérience professionnelle. 
Connaissances en comptabilité anglo-saxonne. 

■ Rigueur, esprit d'initiative et sens des relations 
humaines. 

La connaissance de l’anglais «t Indispensable. 
Um de travail : LA DEFENSE 


Env. C.V. photo et prétentions sous le s* 57.285 à : 
OONTESSE F.. 20. av. Opéra, 750» Paris Cedex 01. 


SOCIETE DE CONSEIL EN EXPORTATION 
ET DEVELOPPEMENT INTERNATIONAL 
(Filiale de Groupes Bancaires et Industriels) 
recherche 


senior 

consultant 


Ce profastiomsT de l'exportation, âgé d'au moins 
28 ans. sera de formathm supérieure, commerciale 
ou technique, et pariera l'Anglab et l'Allemand. 
Homme d'étude et de terrain, il aura acquis son 
expérien ce dans un s entreprise performante à un 

ports CSB r w oraSD» ira, 

Borr vendeur et négociateur, très disponible pour 
de nombreux voyages en France et d l'Etranger, il 
aura pour mission : 

“ b „P™ 5 *! ction «*>« ««reprise* françaises, en par- 
ticulier PMI, pour la venu de contrats d’assistance. 
— la réalisation de cas contrais portant notamment 
sur : é tés testé et études de marchés étrangers, 
• la reeh^cha « sélection de partenaires, » l'organi- 
sation et la développement des entreprises A 
['exportation. 


Adresser C.V„ photo et rémunération actuelle 
SOUS référance 7210 è ORGANISATION ET 
PUBLICITE - 3, rue Msrengo - 75001 PARIS - 
qui tranonettra. 


& 


Chef de Projet 
de haut niveau 


Il sera responsable de la misa en plaça <fs son 
système comptable de gestion. 


Diplômé d'une Grands Ecole de C omm er ça 
(H.E.C.. ESSEC, SUP. de COJ ou d'ingénieurs 
(X, ECP— ), le candidat à ce posta aura è la 
fois une formation co m p ta b l e supérieure 
(DECS minimum), une expérience des tech- 
niques cf organisation et du contrâie de gestion. 

Outre ses compétences techniques, le candidat 
aura le goût de l'initiative, une grande rigueur 
et saura sTimposr auprès de nombreux 
services avec lesquels B sera en relation. 




Adressât- Curric ulu m VH» détaffié 
sous référença 6675 à L.TP. 

31, Bd Bonne Nouvefie 75082 ParfS 
Cedex 02- qui bansn le ttr e 


BUT ■■ 

eux H 

I 

J 


1MPTE SOCIÉTÉ SECTEUR TERTIAIRE PARIS 
recherdie pour son Centra 
DE TRAITEMENT DE L'INFORMATION 
(30-32 - 370/158, réseau t é Mlrokament natio- 
nal, évolution vers ('OS devant déménoger et 
se recréer en périphérie parisienne) son 


RESPONSABLE D’EXPLOITATION 


Ce posta évolutif conviendrai* à tm candidat 
pouvant Justifier d’une bonne expérience dans un 
posta st mH ol r e sur grce contre et matériel IBM 
série 370. 


Envoyer lettre mon user., C.V. et photo n* 57,384. 
CONTESSE Publicité, 20. av. de l'Opéra. Parts a*)- 


IMPORTANTE SOCIETE D'INGENIERIE DE 
NIVEAU INTERNATIONAL 

Recherche 


Ingénieurs deprocédé 


- DEBUTANTS ET CONFIRMES {Réf. 803) 
Chargés de la conception et du calcul d’installa- 
tions industrielles dans les domaines dn n>ffw»gw 
de pétrote et de la pétrochimie. 

Formation :ENSPM a p préc iée. 

Expérience d'an moins 3 ans dans une activité 
identique pour les ingénieurs confirmés. 


Ingénieur estimation/ 
cost contrôle 


(Réf. 804) 

Formation Grande Ecole 

• 35 sny minimnwT ir 

- 5 ans d’expérience dans ce type d'activité- 

* développement de carrière intéressant. 

Fonr tons ces postas Tançais est indispensable. 
Merci d’adresser votre C.V, avec photo et 
prétentions, en précisant la référence dn poste 4 
rscg carrières 64 sue la Boétie 75008 PARÉ. 


IMFTE SOCIÉTÉ CONSTRUCTION 
MATÉRIEL ÉLECTROMÉCANIQUE 
Proche BouHeae NORD 


JEUNES fNGfrUEURS 
Fabrication 


formation ENSI -MÉCANIQUE 
ANGLAIS COUSANT apprécié. 


Atéeswr O.V. détaillé, a» 57.908, Ouates» Publicité, 
20, av. de l’Opéra, PAR2S-1», qui transmettes. 


BUREAU IFETUDEg - PARIS, 'WMa u nirtia 


«tfÉMHJfl POHTS-ET -CHAUSSÉES 


*X5P. ou TJ. 

2 ans expérience plan de circulation et/ou V-BJ3- 


RESPONSABLE 


études d’amënag. touriafc et de loisir*. 2 i 4 a. raP- 


Envoyer C.V. n» T 18.787 U REGXE-PBKSSK, 
88 Ma, rus Réaumur. 75002 PARIS, qui 
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OFFRES D'EMPLOI 
DEMANDES D’EMPLOI 
IMMOBILIER 
AUTOMOBILES 
AGENDA 

PROP. COMM. CAPrTAUX 


-La ligne 

La liges T.C. 

57,00 

67,03 

14,00 

16,46 

39,00 

45.86 

39.00 

45,86 

39,00 

45.86 

105,00 

123,48 ' 


Annonces anisées 
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offres d’emploi 


te g w qpe S arato r France 

SANDOZ recherche pour 3oas»gcua 

JEUNE CADRE 
FINANCIER 

pour s'intégrer à son équipe planification - 
organisation du département adminis- 
tratif et financier. 

B sera chargé plus particulièrement du dévelop- 
pement des systèmes de gestion et du suivi des 
applications d'organisations en liaison avec 
l'informatique. 

Ce poste demande une formation supérieure 
(Grande-Ecole, option gestion Finance) et deux 
ans d’expérience dans ^organisation adminis- 
trative d’une grande entreprise ou d’une banque. 

Merci d’écrire avec GU et photo â Brigitte Prissard 
| réf.Sartdoz. 

plein emploi 

fï|\ 10. rue du Mafl - 75002 PARIS. 

HS JB) Conseils en ressources humaines / 

■6 wJ depuis 1959. / 






J -'f #&***+ > V .- 


m***+*^ • 

vJiTir v- ! : 

■wAsKtio- 


iWfè mcur:: 

■■■ 

& ** * * • « 

W&fr'* il :i • 


I tiwàntf » P-" ;i - 

| I w ténte ur e-: 
T. «eut contre 


• aaivsvjtf.y —»--•• 

.«fMu» -.P 1 :? 

‘ "1**™ -fv* 

î : 

- "ÂW 


c *“• r, n va 
î; 


jWHtS : - 

^üi;r:r;-'- v 


- -j <ï ■ ■ 

9M ■'•' 







>R 






GROUPE INTERNATIONAL DE SERVICES 

recherche 

AUDITEURS INTERNES DÉBUTANTS 

— Formation, type B.B.C. + D-B.CJ3. 

— Pratique d’une ou pluEtenzs >«ngii«w étaungérea. 

AUDITEURS INTERNES CONFIRMÉS 

— Formation supérieure + DJ3.C.S. 

— Connaissances informatiques. 

— Allemand ou Italien ou n-n^at» 

— 2 & 3 ans d’ Audit Interne. 

Les pestes, basés à PA5ZS. impliquent des dépla- 
cements équivalents aux 3/4 du temps de travail. 

Nous Invitons las candidats ressortissants de la 
C.E-E. A adresser leurs C.V„ photo et prétentions, 
sous la référence numéro 46.717 sous enveloppe à : 

, B _ 39. rue de l’Arcade - 75008 PARIS. 

Ja'X ( r> qui transmettra, 


Importante société 
recherche 

pour seconda le chef de son service 

contrôle 

de gestion 

un cadre de formation supérieure, possédant 
quelques années d’expérience dans un service 
contrôle de gestion, â possible d’une entre- g 
prise à établissements multiples. 

Lieu de trava il : siège sodal, à Péris. 

Salaire annuel de l'ordre de 90. 000F. 

Adresser C.V., photo et prétentions à MEDIA 
SYSTEM, 104 rue Rèauaavr, 75002 Paz», 
qui transmettra sot» référence 7327. 


JEUNES INGÉNIEURS 

DIPLÔMÉS 

A. et M. - I.N.SA. - I.D.N. - E.N.S.I. 
et I.C.A.M. - E.GJLM. 

recherchés 

par IMPORTANT CONSTRUCTEUR FRANÇAIS 
de MATERIEL TP. 
situé a 40 km au NorO-Sst de Paria 

Pour renforcer so Direction Technique 
Traitement annuel : 78.000 F 
pour débutants 

Le* candidatures d'ingénieurs diplômés 
ayant 2 ou 3 ans d'espérienee seront 
également examinées. 
Traitement suivant compétences. 

Ecrira avec C.V„ photo et prétentions à «Ih 57 ' 4 ^' 


qui tr an s m ettra. 


responsables 
de formation 

LE CENTRE DE COOPERATION 

INTERNATIONALE 

~ de connaissance 

et P l^ fale enTELECOMM^C^TW^S 

et devant faire face à un besoin croissant de 

2 demzDàt nationale et internationale dans 
ce domaine, recherche 

DES INGENIEURS ELECTRONICIENS 
ET DES TECHNICIENS CONFIRMES 
de niveau DUT ou BTS 

ayant si possible une expérience en téléphonie. 

/Anglais courant indispensable. 

S" J5ÎS TS?™ ffîSTT’SSSS 


offres d’emploi 


La SICOMI d'un important 
Etablissement Financier 
recherche 

Ingénieur 
tfle travaux 

Ce technicien confirmé sera chargé d'étudier les 
dossiers techniques préalablement aux démarrages 
des charniers. 

Ii devra examiner les pièces contractuelles et 
vérifier leur conformité avec la réglementation en 
vigueur. Il sera chargé de contrôler le bon déroule- 
ment du chantier. Il vérifiera et réglera les situations 
d'entreprises. K effectuera les différentes déclara- 
tions administratives et fiscales. 

Formation Ecole d'ingénieur TP ou équivalent. 
Un minimum d'expérience de 2 à 3 années de 
suivi de chantiers industriels et commerciaux est 
requis. 

Adresser CV, photo, salaire et prétentions 
sous référence 8896 à L.T-P. 

31. Bd Bonne Nouvelle 75082 Paris 
Cedex 02 - qui transmettra 


IMPORTANTE SOCIÉTÉ recherche 

HEUR TECHNICO-COMMERCIAL 

A^ML, CN-A-M- ET AC A ou équivalent. 

Ayant très bonne connaissance de l’anglais. 

Pour seconder DIRECTEUR COMMERCIAL 
et assurer sa Buccession. 

U faut avoir l’expérience de la construction aéro- 
nautique et de la vente d'équipements aéronau- 
tiques aux constructeurs. 

U aura k visiter la clientèle aéronautique française. 
Toiture fournie, frais remboursés. Salaire 130.000 +. 

Env. C.V. manosc. avec obllgatolr. photo et prêt. & 

CO.M.E.T. 

3_P. 100 - 66304 SENUB CEDEX. 


SOCIETE D'ELECTRONIQUE 
ROND-POINT de la DEFENSE recherche 



3 

un 

3 

EH 


Expérimenté, ayant connaissance 6800 si possible. 
• Rigoureux, dynamique pour s'intégrer à une 
équipe Jeune et en expansion. 

Adresser lettre manuscrite de présentation, C.V 
sous référence 9320/Ml à AMP. 40, nie Olhrïer- 
de-Senes 75015 PARIS 


SOCIETE INFORMATIQUE 

spécialisés dans les secteurs 
Arctiltactiire/Blttnient/ T. P. 
pour développer ion implantation 
recherche 



i L»es produits s 

des packages informatiques très performants 
incluant : programmes +■ matériels + formation 
technique aux utilisateurs. 

* entreprises* et bureaux d’études du bâtiment et 
des T.P. 

* 30* ans^^ormation IUT, écoles supérieures 
de commerce ou similaire avec orrentatlons 
marquées pour, les proDlèmes de gestion et 
de comptabilité + expérience de venta teen- 
nique souhaitée. 

9 F?xe“+ inte ressemant U2.P°9 TPQlsiB tous 

frais pris en compte par U Société 

Adresser lettre manuscrite + CV+ Photo(avec 

si possible no téléphone personnel! sous réf. 

J. O. 35 * CONTESSE PUBLICITE 20... av- 

Opéra 75040 PARIS Cedex 01, qui transmettra 


Opportunité pour J-F. DYNAMIQUE 
S.S.C.I- recrute urgent Paria 

CHEF d'AGENCE 

Autonomie d’action, ambiance agréable. 
Connaissances en Informatique indispensables. 
Expérience commerciale souhaitée, 
j-.jse -L- commissions motivantes. 

CTL- Bureau - ABI - 10, boulevard du Temple. 
75011 PARIS ou T. £56) 44-36-46. 




BANQUE PRIVEE 
1 Filiale d'un groupe important 
I rechercne pour Pans 

UK 6ESTICKNAÎRE 
i DE FORTUNE 

Classe VI ou VI [ 

I 7 â 10 ans d'expérience 
I (banque ou agent de oienge) 

UN EXPLOITANT 
i DE PARTICULIERS 

j Classe V ou VI 

5 ans d'expérience, 
tnes connaiss. des produits 
! financiers. Ecrire avec CV, 
I pnoia rf prétentions eu 

I n° T 01*250 m Régie-Presse. 

85 bis. r. Reeumur, )5M2 Paris, 
, qui transmettra. 

1 Toutes candidatures seron t 

i traitées confidentiellement. 


SOCIETE 

PR0DUIT5 INDUSTRIE 
ALIMENTAI KE 
f PARIS) 
recherche pour 

LABORATOIRE 
de CONTROLE 
a PRODUITS NOUVEAUX 


offres d'emploi 


Jeunes Experts Comptables 
recherchent 
leur ADJOINT 

CE COLL&BOR&TBHt 

aura 5 ans d'expér. Cabinet 
minimum, le niveau révision. 
Env. CV. + prétentions, référ. 
n« T 019470 M, REOIE-PRESSE 
85 bis, r. Réaumur, 75002 Paris 
importante SM spécialisée 
Chimiques Quartier Opéra 
rechend» 

CADRE 

TECHNICO-COMMERCIAL 

27 ans mtetmuRi 
Formation etnmie organique 
(niveau mhu B.TA.) 
Formation ou expérience 
commerciale complémentaire 
appréciée. 

Anglais courant Indispensable. 
Ecr. av. C.V. » M. J.-C. Poulain 
57, quai de la Selne< 

75*19 PARIS. 

SOCIETE D'ELECTRONIQUE 
fDtale sraupe Important 
rec her che peur PARIS 

CADRES TECHN1C0- 
C0MM®ruux 

pour vente matériel de radio- 
commun I Catien. 
Connaissances produits 
et marché appréciées. 

Lettre manuscrite et CV. 8 
S.F.T.P„ 90, rue VIctor-HugD, 
93170 BA6N0LET. 

Bureau d'ingénierie bâtiment 
d'envergure nationale et inter- 
nationale reeft. pour renforcer 
son département « chauffage, 
ventilation, climatisation » : 

UN MShiltUK 

DIPLOME 

ayant au moins S ans d'expér. 
en bureau d'études ou en entre- 
prise. Cet ingénieur, intégré 
dans une équipe d'ingénieurs 
et projeteurs spécialistes, devra 
être capable de conduire par 
lul-mtme les études de concep- 
tion irinst a nattons de chauffage 
et conditionnement d’air et 
d'assurer le suivi des travaux 



5ICU 

n Blanc-Mesnil 
recherche 


ÉLECTWNinm 

Niveau minimum B.P. Expér. 
chantier appréciée afnsf que 
langue anglaise lue. Permis 
conduire V.L. Pour assistance 
technique s/toute la France. 
Déplacements de courte durée. 
Prendre nL-vs avec Mme Dupré 
165-4432 (poste 21-45). 


URGENT. Organisme de stlour 
linguistique, rech. bout encadrer 
Groupes de Jeunes en Juillet 
et Août 

PROFESSEURS 

d'anglais, d'allemand et . d'es- 
pagnol. min. LICENCE et 2 ans 
enseignement. Ecr. ou téléph. 
LE C, SZ r. Oe Londres. 
75KB PARIS 

rëL : 522-28-1 1 


Organlano Formation cherche 
vacataire hygiène et sécurité 
compétent et exp. à temps part. 
C.D.F.C., B. P. 17275564 
PARIS CEDEX-12. 


Rech. CLERC AUX SOCIETES 
Assemblées générales et cessions 
de mal or lté. Se prés. Mercr. 14, 
de 9h30 à 12h et 14h3D à 18h. 
41. Bd St-GERAIAIN, S». 1" *L 


African and Middle Eastern 
Area Office of Multinational 
Company located near Marseille 
seeks a Financial Assistant 
Candidates stionM be 

— F rench Expert Comptable, 
English C.A. or équivalent ; 

— 1 or 2 years post qualifica- 
tion exeperience ; 

— BHIngual French-Engnsh ; 

— Prepared to travel on asslgn- 
ment 

Position couM lead to line posi- 
tion In the fldd wlthln 3 years. 
Adresser CV» photo et prêt, 
à n» 8.170 « le Monde » Pub. 
5, r. des Italiens, 75427 Parls-9». 



INGÉNIEUR 

CHIMISTE 

30 ans minimum. 

Avant oe préférence expérience 
en recherche appliquée et 
assistance clientèle. 

Env. lettre mark, C.v„ photo 
et prêt n» 57 JW CMtesst Pt®. 
20, av. Opéra, 75040 Paris 
Cedex 01 oui transmettra. 


FIAT AUTO FRANCE 

recherche 

pour participer a Pfiode et â 
la réalisation d'une noavelle 
chaîne de traitement 

UN INFORMATICIEN 


Formation Ingénieur Ml AG 
ou équivalent 

Expérience minimum 2 ans 

ON ANALYSTE' 

PRnw‘W«iiR 

COBOL 

Formation IUT ou équivalent. 
Expérience minimum 2 ans. 

Pour un environnement 
IBM 370/145 OS/V1 
puis IBM 4331 e* 4341 
DOS/V5E avec Cl CS et DL 1. 

Adr. C.V., prêt, photo b 
Service du Personnel 
FIAT AUTO FRANCE 
Tour Fiat Cedex 16, 

92034 PARI S-La Défense. 


MUMHTA FDANCE 

COLOMBES _ 
R.E.R. Nanterre-Unlverstté 
recherche : 

Priwdakmhjr 

DEBUTANT 
connaissant I.BJA. 34 

Avantages sociaux - 13J mois. 
Restaurant d'entreprise. 

TéL : M. ESPIEUSSAS au 

780-73-40 

TE5T ■ CONSOMMATEURS 
recherche 

FUMniOS 
CIGARES 
OU OGAbiunS 

Il s'agit de tester ou de 
donner son avis sur des 
produits. Indemnité 50 F 
ou 100 F ou cadeau- 
Tél. : 233-37-59 ou _ 
écrire 17, r. Pierre- Lescot . 
PARIS-1" CCLAIRE-PESSEL). 

SOCIETE RECHERCHE 

TÉmnrTT-nimnn 

ANGLAIS - FRANÇAIS 
Connaissances appréciées 
TAMCO .SERŸ1CÉ 
25, r. de Monceau. 7SO08 Parte. 

Tél. : 622-42-16. 

NIH* wrq 

recherche 

flAIINcmilMS 

QUALIFIEES 
1,73 m minimum 

Se prés. : lundi 12 , à 17 II 

17, nie Francols-l =■. parts an 


AMORCES a CADRÉES 

U n/m cal 

T.C. 

OFFRES D’EMPLOI 

33,00 

38.80 

DEMANDES D’EMPLOI 

8.00 

9.40 

IMMOBILIER 

25,00 - 

29,40 

AUTOMOBILES 

25,00 

29,40 

AGENDA 

25,00 

29,40 


ftJSPRODDCTION INTERDITE 


offres d’emploi 


Etablissement Public 
de caractère culturel 
recherche 

C0UAB0RATEUR 

Homme minimum 35 ans pour 
animer rtea vente produits 
musées, Hvres. 

Demande compétences 

et dynamisme. 

Travail le dimanche. 
Ecrira avec référ. à n* 57727, 
Confesse Pub., 20, av. Opéra, 
75040 Paris Cedex 01 
Organisme financier régional 
r arrdt., rech. pour son 
SERVICE PRETS : 

AGENT TECHNIQUE 

Bac G. option comptabilité ou 
équivalence. 5 x S x IL 
Env. C.V.. p h oto, prêt-, 

SS rél. 3JJ6. * P. LICHAU SA 
B. P. 220, 75063 Paris Cedex 02 

qui transmettre- 

Sté d'Experitee-Cumptabie 
QUARTIER AUSTERLITZ 


EXPERT-COMPTABLE 

JEUNE STAGIAIRE. 

Libre rapidemenL 

535-50-30. 

W ANTE O ~y 

3 COMMERCIAUX 9f Mmî TE 

— Couru comptabilité ou Infor- 
matique et expér. de la vente 

— 5_S00 F -F COMMISSIONS 
nni -150. rue de Rluoh, 
U»rA Paris-hf - 2%-3&-74 

AMERICAN INTERNATIONAL 
U NDERWRtTE RS 
recherche 

2 Programmeurs MARK IV ■ 
2 ans d'expérience - Connaissant 
DOS VS - Anglais - Connais- 
sance assurance souhaitée - 
Libre rapidemenL 

e.ununr r M a* nrMantinnc A 



VILLE D'ATHIS-MONS 
91200 ATHIS-MONS 
URGENT 
Recruta 

UN MAITRE 
NAGEUR-SAUVETEUR 

diplômé 

Recrut, et rém. conformém. au 
statut du personnel communal. 
Adresser cand. avec C.V. a : 
Madame le Maire, 

91205 ATHIS-MONS CEDEX 
Société leader dans sa branche 
recherche 

ANALYSTE 

B.P. de Banque 
ou niveau I T B 

Envoyer C.V. avec solaire 
actuel et Muhaifé 
à S.C.R.L., 

14. rue de Londres, PARIS-9». 

Urgent cher. Musiciens toutes 
nationalités européennes, pour 
grand orch. déplacent. France- 
Etranger. Ecrire M. HERISSON 
66, r. d» Pûnthleu, 75008 Parts 
ou AL HERMINTO. 22, r. Cons- 
tantln, 33000 Bordeaux. 
Société recherche pour la 
France et l’étranger 

QUATRE INGÉNIEURS 

1) Electroniciens. 

2) informaticiens. 

3) Microprocesseurs. 

41 M. G. manutention. 

5) Thermiciens. 

Débutants acceptés. 

, Ecrire avec C.V. et prêt 
SOPRAS, 100. bd voltaire, ir. 

testeur do fteclurrche 

recrute 

INFORMATICIEN 

niveau D.U.T. 

pour traitement d'enquêtes et 
études de systèmes. 

Ecr. INSERM Unité 165, 

44, chemin de Ronde, 

7B11Q Le Véslnet 
Fournitures industrielles 
région parisienne recherche 

DIRECTEUR COMMERCIAL 

45 a. max-, dynamique, vendeur. 

organisateur. Ecrire sous 
no J286 à Publicité Meestérs, 
113, r. de Reullty-12* qui tr. 


TJ.T.N. 

FIUALE THOMSON 
Ci.F. INFORMATIQUE 

recherche 

— ^INGENIE IJRS-ELECTRONI- 
CIENS chefs de projets ayant 
au moins $ ans d'expérience 
dans la concert ion et l'inté- 
gration de systèmes à base de 
micro-processeurs. 

Ils auront la responsabilité de 
projets et devront assurer 
l’encadrement technique d'une 
équipe. 

Une évolution est souhafléo vers 
des fonctions d'ingénieur en 
chef (coordination de proiets, 
assistance technique au service 
commercial). 

— INGENIEURS Grande école, 
débutants, ou quelques années 
d'expérience pour développe- 
ment sur microprocesseurs. 
Lieu de travail ; banlieue Sud 


«n précisant réf. : hard * : 
T.I.T.N. S. rue Gustave-Eiffel, 
51420 MORANGIS. 


SOCIETE OE CONSEILS 
recherche 


CONSULTANT 


pour activité 

RECRUTEMENT 

CADRES 

lau moins 5 ans d'expérience 
en Contait en entreprise] 

Ecrire avec C.V., photo et 
salaire actuel, bous n° 303, 3 

CINOREN 

104, rue La Fayette 
75010 PARIS 

Cabinet Expertise Comptable - 
recherche 

pour Bureau Parts 

UN ASSISTANT 
CONFIRMÉ 

dlpUmé d'une école supérieure 
de commerce 
Bonne expérience 
Adr. C.V. + lettre man. + prêt, 
n® T 019.768 M, REGIE-PRESSE, 
B5 bis, r. Réeumur, 75002 Paris 
IMPORTANT 

PROMOTEUR IMMOBILIER 
rech. pour Paris et Province 

NEGOCIATEURS TERRAINS 

efficaces et dynamiques, 
bonnes culture et présentation, 
bonne eemalss. marché foncier. 

Fixe + prime Intéressante, 
référ. morale et prof, exigées. 

Envoyer CV. et prétentions, 6 
PU Bu BOURSE, rét. B2B, 

7, place de Valois, Paris- 1«- 
SOCIETE MULTINATIONALE 
m expansion recherche pour ses 
AGENCES PARISIENNES 

2 DIRECTEURS 
D'AGENCE 

— Ils auront une formation 
INGENIEUR OU B.T.S. ; 

— 30 ans min., animateurs ; 

— Sens prononcé des responsa- 
bilités et du commandement ; 

— Expérience d u commercial 
souhaitée non exigée. 

4 TECHNICO- 
COMMERCIAUX 

— Ils auront une formaL tech- 
nique niveau A.T, ou B. 7.5. ; 

— 25-30 ans, dynamiques ; 

— Aimant contacts humains. 

FORMATION ASSUREE 
Pour ces deux postes 

Salaire fixe + avantages 
Ecrire avec photo et prétentions 
sous n» 7.000, PUBLIFOP, 
29, rue Bleue. 75009 PARIS 
qui transmettra. 


ORGANISME 
D'ASSU RANCE 
PARIS 


ÉTUDIANTS (ES) 


En cours d'études 

supérieures pour son 
SECTEUR ■ ASSISTANCE m 
Travail temporaire 
(2 6 4 mois, 
de Juillet â octobre) 

— Horaire 5X8 

— Restaurant d'entreprise 

Adresser lettre de condldoture 
et C.V„ 

sous référence 7.279, & 
ORGANISATION et PUBLICITE 
2, rue de Marengo, 

75001 Paris, qui trans. 


T.I.TJI. 

FILIALE THOMSON 
CJ.F. INFORMATIQUE 

recherche 

— INGENIEUR5 LOGICIEL 
grande Ecole option informa- 
ttau* _ ** possible confirmés, 
2 â 5 ans d'expérience pour 
travaux sur systèmes temps 
réel a hase de mini-ordinateurs. 

- INGENIEURS ELECTRONI- 
CIENS pour développement de 
systèmes de télé-contrôle. 

Lieu de travail : 

4» km Ouest Paris. 

Env. C.V. photo et préL 
en précisant réf. S.H.S. â : 

T.l .r.N„ 5, rue Gustave-Eiffel, 
91420 MORANGIS. 

-BNSg ?z Tg 


HEBÙO CATHOLIQUE 
REGIONAL INFORMATION 
RHONE-ALPES 
cherche 

RÉDACTEUR EN CHEF 

Solide expérience professionnelle 
Motivations personnelles 
en accord avec caractère 

P"*" “ 1 SJCCL. PRET-A-PORTER 

Envoyer lettre manuscrite, C.V., I on expansion, S ans existence 



photo et prétentions, a 


Paris rech. bonq. ou organisme 


n» M9.992 M, REGIE-PRESSE, Pour escompte effets clients. 


TJ.T.N. 

FILIALE THOMSON 

(M !MWPMaT.nw 

recherche pour ses développe- 
ments sur microprocesseurs : 

— INGENIEURS confirmés 
en logiciel et au matériel (8030 

et 6800) ; 

— AGENTS TECHNIQUES 
expérimentés. 

Lieu de travail : 
banlieue Sud (prox. Orty). 
Env. C.V- photo et prêtent, en 
prêchant rét. : D.PJWJS. è s 
T.I.T.N., 5, r. Gustave-Eiffel, 
9UM MORANGIS. 

INFORMATIS 

Société d'engineering de 
SYSTEMES INFORMATIQUES 
ET DE TELEMAT10UE 

pour d'importants projets 
en temps réel- 

Inde, Moyen-Orient et France 

INGÉNIEURS I0 SOTH1 

maîtrisant l’Un «tes systèmes 
SOLAR-MITRA t5/T25 - PDP 11 

IN6ÉHIPHK wrrtMEJ 

DOS/OS CICS-DL1 
Cil H. BULL 66 
IRIS 50 -SI RIS 3 

INGÉNIEURS MIf»0S 

logidel Mer 80/80 - Motorola 
Monsieur le Chef du Personnel, 
rue Dauhenton. 5". 337-W-22. 


BS bis. r. Réeumur, 7500? Paris 


TIME UFE UB. INC. 
VENTE PAR TÉLÉPHONE 

4 HEURES PAR JOUR 

Vous ayez plus de 23 ans, 
une bonne culture générale, 
le désir de convaincre. 

Nous offrons un fixe + œmm- 
en rapport avec votre talent 
une expérience n'est pas exigée. 

Nos locaux se situent 
boulevard Haussmann 
Téléphoner -no us au 742-56-83 


• VOUS ETES JEUNE 

ET VOUS AVEZ : | 

— Une bonne formation de base 
commerciale et financière 
(H.E.C- EAS.E.C, SU P. de 
CO. Sciences PO, etc.) 

— Le goût du contact humain 
et de la négociation avec les 
PM E. 

— Une capacité de synthèse ra- 
pide susceptible d'appuyer 
votre dynnamUme commer- 
cial 

0 VOUS RECHERCHEZ : 

— Une vie active qui suppose 
une certaine mobilité. 

BAIL EQUIPEMENT 

3* SOCIETE DE CREDIT DE 

BAIL MOBILIER EN FRANCE 

recherche ; 

UN ATTACHÉ 
DE DIRECTION 

apte, après formation au sein 
rttrne équipe dynamique, 
à négocier des contrats 
de crédit bail en aidant 
les P.M E. â résoudre 
leurs problèmes d'équipement 

Résidence : 

région Paris «m province. 

Envoyer lettre manuscr^ CV., 

photo et prêt, à n» T 019.838 M, 
REGIE PRESSE 

85 bis. r. Réeumur, 75002 Paris 


TEL : 277-55-75. 



DEMANDEURS D'EMPLOI 
pour raisons économiques 
préparez un certificat du 

Di.CS. % 

(de mai è septembre) 
TEL. : 523-32-21. 


I.S.T.I. 

INSTITUT 
SUPÉRIEUR 
DE TECHNOLOGIE 
INFORMATIQUE 

Formation privés 

STAGES 

TECHNICIENS 

DE M4INTEH4NCE 

de haut niveau 
en 6 mois 
Niveau requis : BAC 
ou études électroniques 

EMPLOI ASSURÉ 

en fin de stage 
Tests d'admission sur EL-V 

378-73-22 

31, cours des Juilllotteç, 
94700 MA I SONS- A LF 0 RT 
M» : Les JuRliottes 
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secrétaires secrétaires 


demandes d'emploi 


demandes d’emploi 


Société des Maisons PHENIX 


recherche mie 


Secrétaire de Direction expérimentée 


de haut nbfÇau, bilingue anglais, 
grande disponibilité d'horaires, goût du contact, 
tris bonne présent fliron 


Envoyer C.V., lettre manuscrite et photo & : Société des Maisons PHENIX; 
Service Relations Hu m a i n es. 

10, nu Pargolése, 75782 PARTS CEDEX 16. 


Chefs d'entreprise. 


LE CENTRE INTERCÔNSULAIRE 
DE FORMATION PERMANENTE 
DES CHAMBRES DE COMMERCE 
ET D'INDUSTRIE 
DE CASTRES ET DE MAZAMET 


vous proposa des stagiaires 
qui terminent une préparation 
& la FONCTION PERSONNEL 
U -200 heures, niveau JH) 


P M. K réélisant un C-A. de 70 mllUons de francs 
recherche 


SECRÉTAIRE de DIRECTION 


vive - ordonnée - méthodique 
possédant de très bannes connaissances d'anglais. 

Lieu de travail Orly Villa. 

Sérieuses références exigées. 


Envoya: C.V„ photo + prétentions & 
LOGERAIT, s JL., 87, avenue de l'Aérodrome, 
94310 ORLY. 


Important groupe cherche 
pour un de ses Directeurs 
responsable en particulier 
des affaires Internationales 


et de la promotion. 

SECRETAIRE 


PARIS 1» 

SOCIETE D'INGENIERIE 
recherche 
pour sa Direction 


ASSISTANTE 

BILINGUE ANGLAIS 
Niveau BTS ou CPSS 
avec deux ans ou plus 
d'expérience professionnelle. 
Elle don avoir du tonus, 
de la vivacité et une 
excellente mémoire pour faire 
face à des actions très variées 
et un rythme soutenu. 


Lieu de travail quartier 
SAINT- LAZARE. 


SECRÉTAIRE 

STÉNODACTYLO 


Adr. C.V., photo, solaire actuel 
sous réf. 12.027 à 
Marie G I LME RT, 
CONSEIL EN RECRUTEMENT 
47. r. de Prony, 75017 Paris. 


SOCIETE 
DE PROMOTION 
IMMOBILIERE 
9" arrondissement 
recherche 


‘ Les candidates devront Jus- 
tifier d'une expérience à un 
poste 8 responsabilités. 

URE et ECRIRE 
parfaitement {'ANGLAIS. 


A. — BLE.C^ J F. 32 a., 7 ans expér. dans Société 
analyse financière, dont 4 a. contrôle budgétaire 
(mise en place -f Informatisation). 

Cherche posta service financier ou administratif. 

B. — JJ., 32 a, psychologue clinicienne ( maî- 
trise 1 . notions de sociologie, serait lntér. par form- 
el gestion du personnel. 

Etudierait ttes propositions (entreprises, santé). 

C. — EL, 34 a- maîtrise droit privé, tttuL CAP A, 
anglais connais». gestion entreprise. Expér. 12 ans 
(cabinet avocat, entreprise). 

Bec b- poste service Juridique ou service personnel 
entreprise ou organls. patronale. Dlspon. I mm édiat. 

D. — J.F., 29 a, DUEL angl. (parfait, bilingue). 
3 ans expér. dans service personnel P.M-J5. 

Cherche poste aaslst. chef personnel, rég. ouest. 

E. — H-, 29 a., DUT gest. spécialisât, tourisme 
rural, 4 a. expérience direction village vacances. 

Cherche poste responsabilités tourisme social. 

F. — H., 38 a.. 8 a. expér. éducation spécialisée 
enfance Inadaptée. 

Ch. posts responsab. ëqulvaL dans établissements 
relevant de EMP. IMPRO, CAT. Foyer jeunes 
travaille uxs. Toutes réglons, DOM. TOM. 

G. — JJ, 31 ans, trUlngue allem.. angL, 9 a. exp. 

Ch. poste reapons. rég. S.O q S-E_ Rhône-Alpes. 

HL — H-, 25 a., capacltalre en droit. 3 a. expér. 
comptable, administration + 3 a. adjoint chef de 
personnel à l’étranger. 

Ch. poste cadre fonct. personnel Paris, étranger. 
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DIRECTEUR ADMINISTRATIF 
ET FINANCIER, 50 ANS 
FormaL Sup. Libre rapidement. 
Habitué à participer au redres- 
sement et développement d'en- 
treprises et pouvant : 

— élaborer la stratégie financ., 

— coordom, contré 1 er la comp- 
ta b. gie, enalyu et contrôle 
de gestion, 

— mettre en place des métho- 
des d'organisation et l'outil 
Informatique, 

— assurer la gestion de la pro- 
duction des ventes du per- 
sonnel. 

— parlant angl., espagnol. 

Ecr. n» T 01 9858 M Régie Presse 
85 bis, rue Réaumur, 75002 Paris 


EX-P**D. G. société comme 


maneur d'hommes, 47 ans 
diplomate, loyal, efficace. ■ 

— Grande expérience dans tous K* secteurs d'une 


P.M.E.-P.M.I. 


(y compris export : DBA - Canada - ATtlquA-) 

— Sérieuses références morales et d'efficacité. 

— Grande disponibilité s France - Outre-mer - 
Etranger . 

— Langues : Angui^ Italien. 


ÉTUDIERAIT TOUTES PROPOStTHWS 


Discrétion d'honneur assurée. 


Ecr. : CAY OP. B P n° U BouIogne-Blllancourt/pal 
qui transmettra. 


GESTIONNAIRE, 40 dns 


FORMATION : 

Juridique, comptable, Décalé 
financière. Informatique 
ORGANISATEUR RT ANIMATEUR 
sérieuse expérience multinationale et PJ&& 
(commerce et production) 

Référence t poste de direction 


J.F.. 23 ans, MJ.T. communi- 
cation opt relation pubL pnépar. 
D.E.S.S. inform. ch. p. en rap. 
Etudié «es propos, sérieuses. 
Ecr. n® 95850 M, Règle Presse 
85 bis, rue Réaumur, 75002 Paris 


souhaite : 

— soit seconder chef d'entreprise ; 

— soit poste de direction. 


Ecrire sons n° 92.954 U & BLEU Publicité, 
17. rue Le bel, 94300 VINCKNNES. qui tranam. 


SECRÉTAIRE 

STÉNODACTYLO 


Expédier C.V. et photo A 
SOMDIAA - B. P. 194 
750» Paris Cedex 01 


D. FEAU-S.A. 


CONSEIL IMMOBILIER 

recherche 


Prière écrire R. ESCAFFT, Conseil en Recrutement. 
CCI. allées Alphonse -Juin. 81104 CASTRES CEDEX 
ou de téléphoner l' après-midi an (63) 59-05-17. 
Rappeler la lettre du cas. 


IVi'MUUMi- 


chargée de ta coordination 
commerciale, capable 
d'utiliser une machine h traite- 
ment de textes FaciL 
Expérience en Immobilier 
vivement souhaitée. 


SECRETARY 

for a hlghJy sttmulatlng posi- 
tion «vith muHhMUonol company 
iocoted In Paris (16 e ). 
PerfècUv biUns. «ngllsf^french 
Knowledge of german useful. 
Fuiiy experienced and aceus- 


SECRÈTA1RE 

STÉNODACTYLO 

CONFIRMEE, pour s'iirtègr 
d on service commercial 


Ecrire avec C.V. et prêtent, d 
HAVAS CONTACT 
156, bd Haussmann, 75008 Paris 
(Sous référence 62753.) 


tomed ta woric under pressure. 
Motivatlng compensation for 
adéquate candidate. 
Adress praticulara tO : 
Marie Hébert, 21. r. Bdsslère. 
75114 PARIS 


— Dynamique. 

— Sens commercial. 

— Excellente présentation. 

— Age Indifférent 

Adres. C.V. manuscrit + photo 
(retournée) et prétentions d ; 
D. FEAU-S.A. 
Secrétariat général. 

132, boulevard Haossmann, 
75008 PARIS. 



représentation offres 


45-47, rue do Patay, 73013 PARIS 


pour son déportement COMO NESTLER 
matériel de bureau et de dessin 

V.R.P. exclusifs 


Envoyer candidature 4- C.V. & : U. pat tmtrr - 


information 

divers 


TROUVER 




traductions || ■ . cours 

et leçons 


Demande 


Monsieur, germaniste, expérim., 
ferait trad. all.-4francjrranc.-all. 
Ecr. ne B. 146 « le Mande s Pub. 
5, r. des Italiens, 75427 Paris-9* 
ou Tél. : (63) 60-52-05. 


PROFESSEUR donne cours de 
français et de philosophie. 
TEL. : 704-61-65. 


LE CENTRE D'INFORMATION 
SUR L'EMPLOI vous propose 
GUIDE COMPLET (230 pages) 
Extraits dn sommaire : 

• Les 3 types de C.V. : rédacL 
exemples, erreurs d éviter. 

• La graphologie et ses pièges. 

• 12 méthodes pour trouver 
remploi désiré : avec plans. 

• Réussir entretiens. Interviews. 
0 Les bonnes rtp. aux tests. 
0 Emplois les plus demandés. 
Pour Informations, éer. Cl DEM, 
6. gq. Monsigny, 78 Le Chesaay. 


DIRECTEUR GÉNÉRAL 


E.S.C- Docteur d’Etat en. Droit 
anglais - allemand 

Ayant dirigé filiale société U.S. pendant 10 ans. 
dirigeant depuis 1979 pale, biens d'équipement 
et grand publie, souhaite retrouver société 
dynamique pour poste 
DIRECTEUR GENERAL 
ou DIRECTEUR DEPARTEMENT 
IMPORTANTE SOCIETE. 

Ecrire □» 2MB. «le Monde» Publicité. 

5, rus des Italiens. 75427 PARIS CEDEX 09. 
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DIRECTION GÉNÉRALE 


45 ans, Econ. Theory (UÆJL), LC. G., C.P.A. 

— sérieuses expérience grandes et petites entrepr„ 
mul tin atlonales, service : fonctions Direction 
Générale, commerciale, marketing, exportation, 
gestion de personnel, négociation contrats, 
informatique (IBM 34) ; 

— dynamique, efficace, capacité prouvée diriger 
hommes et affaires : 

— bilingue anglais, allemand perfectible, 

recherche poste 

D.GL - D.G.A. - S.G. 

Secteur en développement, société en expansion, 
produits on services industriels forte technicité 
on porteurs. 


Ecrire sous n» 2.244. «le Monde» Publicité, 
5. rue des Italiens. 75427 PARIS CEDEX 09. 


Automobile/ 


?- travail’ 
à domicile 




Offre 


GS BREAK Onb, année 1975, 
5BJB0 km, 1 ro main. Px Argus. 
Tétéph. eu 491-87-36 



AUGMENTEZ VOS REVBHJS 
AVEC U TÉLÉPHONE 

Travail moderne et attrayant. 
Contactez le (8) 340-35-75 


divers 


Demande 


KE1LEJUIEJI 

■' PEUGEOT - 




Demande 


CADRE SUPÉRIEUR, 52 ans 


Directeur d'entreprise bât. et T.F. depuis 20 ans. 
Implanté en Afrique francophone. Grande expé- 
rience et réussites confirmées de créations et 
Implantation entreprise outre-mer, recherche 
situation haut niveau monde entier. 


Ecrire n° 2.239 « le Monde » Publicité. 

5. rue des Italiens, 75427 PARIS CEDEX 09. 


ENTREPRISE sérieuses réfé- 
rences effectue rapidement tra- 
vaux peintura, décorât, coordi- 
nation tous corps d'état Devis 
gratuit T. 368-47-84 et 8934042. 


EXPERT COMPTABLE 
C0MWHS&AJRE AUX COMPTES 


Dactylo possédant IBM à sphère 
prend tous travaux A domicile. 
TEL. : 387-65-32. 


Secrétalre, références lw ordre 
littérature, sciences, médecine 
ch. frappe romans, thèses, etc. 
Ecr. i*o 6.227 « le Monde » Pub. 
5, r. des Italiens, 754 27 Paris-?*. 




: ; i E "M ; ai -T c Tu 


ES 

TÉLÉPHONÉES 


Connaissant bien la P.M.E.. spécialisé en forma- 
tion et analyse financière, souhaite s'orienter vers 
conseil dans banque, entreprise privée ou publique. 


296 - 15-01 


Ecrire n» T 019.839 1U[ REGIE-PRESSE, 
85 bis, rue Réaumur - 75002 PARIS. 


DIRECTEUR COMMERCIAL 

— 37 a.. Droit, Se. Pu., C.E.E. 

— Expérience variée en mi- 
lieux industriel, commercial, 
bancaire, p restât de ser- 
vices, Import-export organi- 
sation administrative geôèr, 
juridique et assurances. 

Anglais, espagnol, conn. alle- 
mand, Italien, conn, marché 
espagnol et Amérique latine. 
Capable gestion filiale France 
et étranger. 

Relations aisées à tous niveaux 
et dans tous tes milieux. 
Etudierait toutes propositions. 
Ecr. no 6.224 « le Monde a Pub. 
5. r. des Italiens, 75(27 Paris-9 . 


J .H. 23 ans, célibataire, études 
secondaires, rompu aux problè- 
mes comptables et de gestion, 
diplOme de directeur d« centre 
de vacances en coure, recherche 
une place stable avec responsa- 
bilité au sein d'un CE. dynam. 
Ecr. n» 8.107 « le Monda ■ Pub. 
5, r. des Italiens, 75427 Paris 
Cedex 07. 


JOURNALISTE 

étudie toutes propositions. 
Entreprises pour commimicatlM 
interne et/ou relations publia. 
Ecr. n» 2.187 «le Monde* Pub. 
5, r. des Italiens, 75«7 Paris-9*. 





COLLABORATRICE 

pour PJW.E» quarantaine, ca- 
dre, capable seconder efficace- 
ment dirigeant dans tous 
domaines. Excellente référé ne. 
stables. Contacts dans niveaux. 

Ttés bonne présent a tion . 
Ecr. n® 6J3D « le Monde > Pub. 
5, r. des Italiens, 7542/ Paris 
Cedex 09. 


SECRETAIRE STENODACTYLO 
BTS, mort. SC. eaL, cherche 
emploi 2 jra/semalne de préfér. 
milieu scientifique ou médicaL 
Tél. : 340-3980 le soir. 


Cadre, ho/rtma 34 ans, licencié 
sdences-économ. MBA anglais 
courant, expér. 6 ans conseil en 
gestion et organisation, très 
bonnes notions d'informatique 
cherche à mettre ses capacités 
au service d'une entreprise. 
Ecr. no T 019.864 M Rég.-Presse 
85 bis, r. Réaumur, 75002 Paris, 


Jeune cadre, 35 ans, disponible 

LIBRE DE VOYAGER 

étudie Mes propos IL de mission 
à l'étranger. Téléph. : 236-76-40 
ou écr. no T 95.811 M R- -Pressé 
85 bis, r. Réaumur. 75002 Parte, 


Hme 31 a. INGENIEUR+MBA 
expérience directeur financier 
recherche poste 

SECRÉTAIRE GÉNÉRAL OU 
DIRECTEUR ADMINISTRATIF 

d'entreprise de la région paris. 
Ecr. no T 19.708 M R.-PRES5E 
85 Us, r. Réaumur, 75.002 Paris, 


J. F. Suisse cherche place au 
ptfr pr début juin, 5V6* amtt. 
S'adresser ô Mme GQMY, 

3, rue Saint-Jean, 

_ 93130 NOISY-LE-SEC 
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appartements vente 


appartements vente r 


apparte ments vente 


appartements vente 


Safent-Sulplee, Port, vend beau 
4 Pces, H cfl. brun, rénové : 
850000 F. T. 222-62-15. ap. 19 b. 


'imm 


, CŒUR SAINT-GERMAIN UMSTUrm Llvlno 

W«s bel (mm.. Hv„ l cftbre, MÜNTAIGNL + *21—, 

JOLIE VUE. TM. : 32WM9. g. «. + tt bre 


Imm. ptar. de t_ 
4* sur cour-lard. 
2 PIECES CFT, dît. et, Impecc. 
COTIMO, Mme Ltonwn, 7B342-74 


lai - . M l n' . i i- L-' 




S6B»% l Sn i SSS: AV. MOtTTAfGHE. 100 M2 

2 chh res de service, ascenseur, *■ + chbra 


i rso non p T 4 i 6 ninM~ u3.79.2a I service. Etage étevv. ascenseur. 
' Tiiephm» 543-79-n. | Vuç EXC cp; lon nBlte. 1 J90.000 F. 

PROMOTIC 553-14-14. 


PARC MONTSOiPIS 

be4 appt. sêj. 4 - 4 chbres, 2 s. 
de bains, 120 mZ, grands haie., 
soleil, parte g, 960.000, 622-22-56. 


SAINT-MERRI, 580-67-91, duplex. 
110 m 2 , très raffiné. Immeuble 
17" siècle, belle rénovation. 


CHERCHE-MIDI - ST-PLACIDE 
4Ç M2 TERRASSE 
ri PLEIN CIEL 
Vue Imprenable, ose. 3S4-9S-TB. 


Maubeuge-La Fayette, luxueux 
5 Pièces, cave, chbre de serv., 
200 m2 environ. Tél. 878-97.5L 



38, R. VAHEAU go N ^and. 


Du STUDIO au 4 P. GARAGES. 
Sur plaça 11 8 19 b - 5S0-21-S6. 


ILE SAINT-LOUIS «• we^^SÜbeuay 

-1“ «Sleil CALME *»*• be* i"*n- de «aille. , „ 

2M M 2 cîîri L rë^TPiSijr d™ 1 * 0 Studio, entrée, cuis., *»-c. I DUGOMMIER. exceptionnel 
CFwîi CE ^nS2JM R,B T ' balns ' haut P |afond ' « rené ver. cîiarman*. STUDIO, tout confi 

UËPIM - 2V/-44-1 0. VKHm nunfi (la IC h » M h salnil. LTC mil C TW OUI 


ALMA 4 étage 
190 m2, jolie vue sur la Seine. 


CONTRESCARPE, rét, P. dé t., 
T00 mi, llv. 30 m2 + S, 1 M. 
+ 3 chbr., s/Jard., tt cft, parie. 
POSS. 1.090.000 P. - 535-86-37. 


BOURRAIS. 766*51-32 


calme et 

EMEURES 

76/387471-77. 



bains, haut plafond, é rénover, charmant STUDIO, tout confort. 
Visita ourdi de 15 h. d W h, sotelL UC.O» F. TéL 57540-43. 
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OFFRES D’EMPLOI 
DEMANDES D'EMPLOI 
IMMOBILIER 
AUTOMOBILES ' 
AGENDA 

PROP. COMM CAPITAUX 


■La Jigae 

La llgat T.E. 

57.00 

67,03 

14.00 

16.48 

39.00 

45.88 

39,00 

45,66 

39,00 

45,86 

105.00 

123,48 


Annonçai cimseej 


AI BD H CES a CADRÉES 

Le a/ni wL 

TX..- 

OFFRES D’EMPLOI 

33,00 

3880 

DEMANDES D'EMPLOI 

880 

9,40 

IMMOBILIER 

2580 

29,40 

AUTOMOBILES 

25,00 

29,40 

AGENDA 

25^0 

29,40 


* ; ?n?as.. 


L'immobilier 


locations 
non meublées 
Offre 


locations 

meublées 

Offre 


Immobilier (information) 


Immobilier (information) 



Logez-vous ce nom dans la tête 
INFORMATION LOGEMENT 



4 - 


« 


terrains 


COTE «AZUR - Part vend A 
, CMteauneuMe-Gra*» 

(près de Grasse), sup. terrain 
de un mZ, avoc permis de 
construire, comptanté d'oliviers. 
Vue panoramkjue sur arr.-p&ys. 

Exposition Surf-CuesL 
Prix : 650.000 F > T*. H. B. i 
M. FOING (93) 45-17-00 


Information Logement: 

1 Dispose de renseignements sur des milliers d'appartements 
et de pavillons neufs & l’achat en région parisienne, 
i Vous permet de sélectionner, au cours d’un entretien avec 
un conseiller, les programmes correspondant à vos désirs 
comme à vos moyens. 


locations 

meublées 

Demande 


7ÏÏFÏT 






LOGEMENT 525.25.25 sur rendex-vms^ 

Centre Etoile 49, avenue Kléber 75116 PARIS Centre Nation 45, cours de VIncennes 75020 PARIS 

Monnatian Logumcnt, sarvfca gratuit er*à par ia Compognl» Bancaire m saquai la BNP. la Crédit Lyonnais, la Crédit du Nord, la Coma Contrais du 
Banquat Pepwloirac. ta Chambra Syndicale Sa* PramoimavConsTfucleun da Ilia da troncs, la Fédération ParWonna du BStimant, la Fédération 
Nstronolo do» Mutuelhw do Fbnctionr u dr s» at Agents do l'Eiar. la MGB4. la Mutuolla Générais du PTT, l'Aaipdodon peur la Pcrttdpcsien du 
•■■■■•■■■■■■•■•■a ■ Employeur» ù rSlort de Construction, cpportonl leur concoure. MonuwaaamaMmuareo 





SERVICE AMBASSADE 
pour cadres mutés Paris recher- 
che dm STUDIO au 5 PIECES. 
LOYERS GARANTIS par Slès 
ou Ambassades. TéL 285-li-CS. 


locations 
non meublées 
Demande" 


. -do». . 


Pi 


iJg* i. <4 



bureaux 


votre SIEGE SOCIAL 
COf£STtTUTvDE'STES 
Démarchés, Secrétariat, 
Tefex. tous services. Prix- 
| compétitif;, d elais rapides | 
.A5PAC- r^STltS. 18 


A». ST-KAHOE 2Æ5ÏÏ 

78 m2, tél. 3* étage, ascens., 
35.000 F/an 4- charges. 346-1 V76. 


RUE ROYALE BUREAUX 

330 ml A louer par an : 

B38 F le ml Ecrire n° 70.568, 
l.P.F„ il rue isiy, 75008 Parts 


Boutiques 


ORNANO - DUHESME 
Belle boutique louée 34JOO F 
par an. Prix : 345.000 F. 
Tél. : 563-VMO (Poste 50) 


SENTI» 1.000 M2 

SHOW-ROOM + BUREAUX 
TTE PROPRIETE.' - 23642-31 


PUCEMENT 1” ORDRE 

RUE SAINT-DENIS 
MURS DE BOUTIQUE 

RAPPORT 162.000 F L'AN 

Téléphone : 325- A3- DO. 


Vous désirez vendre 
VOTRE IMMEUBLE. 

JE SU 15 ACQUEREUR. 
Téléphoner le matin au 747-42-97 
ou étire : Noël AUFMAN, 
21. rue Le Peletier. PARIS*. 




RECHERCHE I MM EU B 
ou groupe tf'rmm, Paris banlieue 
imméd. Paient, comptant l mer- 
média 1res sollicites. MORELLE, 
11, rue de l'Ami ral-d'Eslaing, 
76016 PARIS. Têlépl». : 7ZM&.1. 


(métro Convention) 


BUREAUX 

NEUFS 

1.116 m2 en REZ-DE-CH. 

entièrement installés 
PARK., 16 LIGNES TEL 
Livrables fin mal 1980 


SA F 

622-10-10 

Mme MERLHES 







al .-isÿpr'* ,r 
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apparteme nts | 
■ occupés» 




■ 






. fonds de . 
commerce 


A vendre affaire nautisme, très 
bonne Implantation sur ports 
en développement. 
Résultats prouvés. Nécessaire 
disposer BOO.OOO F. 
Adresser dossier candidature av. 
références à n» 962675, HJLP, 
Hall Petites Annonces 
7 X • 44040 Nantes Cedex 


AIX-EN-PROVENCE 

Murs de Boutique centre ville 

RAPPORT 15 % 

Ex. : 1 boutique, Px 520.000 F 
Revenu toeoEf : 

6.500 F MEWIIEL 

ROBERT THOMAS 
1 place des Précheare 
13100 Aix-en-Provence 
Tél. ; 16 (42) 26-05-03 
ou 16 (42) 27-43-18 


{villégiatures 


VHia piscine vue mer 6 pers„ 
1-15 Juin 1500, 19-26 Juin. 3JJ0Q, 
1/15 septembre 1200. 
Téléph. : (94) 44-14-12 VIDAL 
83700 LE TRAYAS. 


appartenu, 
achat 


JEAN FSUILLADE, 54, av. de 
la Motte-Picquet, 15*. 566-00-75, 
redL, Paris 15* et 7*, pour bons 
cBsets, appts toutes surlaces et 
immeubles. Paiement comptant. 


PAIE COM PT CHEZ NOTAIRE. 
ACH. 2 4 4 Pièces, PARIS, bon 
quartier, avec ou sans confort. 
Mme LEULtER : 261-68-81, 
ou le soir : 90044-25. 

RECH. appts 1 6 3 P., Partel 
prêt. ?. 6-, V, 14». 15*, 16», 3*, 
4*, 12", av. ou S5 travx. paiera. 
COMPT. CHEZ NOTAIRE. Télé- 
phoner : 873-23-55 .infime le soir. 


EMBASSY SERVICE 
rech. appt standg, ds quartier 
résidentiel. Téléphone 562-78-99. 


ACHÈTE COMPTANT PUIS 

BON QUARTIER, URGENT. 

1, 1 3 et 4 pièces. T. 873-2047. 


locaux 

commerciaux 


31, RUE DE CHABROL 
6 pièces, 200 m2 environ. 1<r éL 
60.000 F annuels. 

Téléph. : 874-70-47 


Cession de Fonds de commerce 
AV. VICTORIA - GD LOCAL 
criai 85 m2 + sous-sol 75 ml 
Loyer arm. : 50.000 F, bail neuf 
cession, 200400 - T.: 874-7047. 


BASTILLE Atelier profess. 

ou commercial, 143 ml 
Immeuble rénové. Tél. 27140-19 


viagers 


Libre VALLEE CHEVREUSE, 

PP té Dm ml pare boisé, mai- 
son récente + maison 3 P. 

1 tête 74 ans, 4003)00 4- 4300 
renie. Lodet - 35540-44. 

Prox. Casino TROU VILLE PMflLI 

DIRECT sur plage, beau » P„ idéal i 
S P. n cft.p service, garages. cabinet méd 1 
Occupé 2 têtes 75 ans. 990.000 F. Té 
Corn pt. 40.000, rente 4.000 F. 

VIAGERa 130 '2S5&75. RiVO1 '' 


STE spécialiste VIAGERS 

F. CRUZ 8 ' rl W6^îwio OÊUO 

Prix, Indexation et garantie 
Etude gratuite, discrète 


domaines 


COMPLEXE DE TOURISME 
H LOISIRS 

30 roulottes, 15 calèches, che- 
vaux, bâtiments, manège, cen- 
tre d'accu» H sur un domaine 
de 20 ha da prairies. Bureau 
a PARIS. Pas de connaissances 
techniques particulières mais le 
sens de l'accueil et de l'orga- 
nisation. Clientèle EdéJè et en 
plein développement. — Prix 
élevé Justifié. 

Téléphonez à Paris au i 
265-99-94. 



les annonces classées du 

n<mh 

sont reçues par Téléphone 

du lundi ou vendredi 
de 9 b. à 12 b. 38 - ie 13 h. 33 à 18 h. 

au 296-15-01 



VOSGES' 30 KM BELFORT 

altit. 850 nu, urgt, mais, style 
Chalet, SB m2, habfL *> cft, 
sous-sol, gar„ très bon état, 
terrain 3.180 ma, vue panoram. 
Prix 280.00 F. Tél. 973-46-74. 


FTTnTïïTïTîTTïïTTv 


terme de caractère â restaurer 
avec terrain .proximité bourg, 
tous commerces : 130400 F. 
Tél. : 538-73-68 OU 734-60-15. 


AUTHENTIQUE 
BASTIDE PROVBICALE 

A rénover 
entre 

AIX-EN-PROVENCE et LUBE- 
R ON. Parc 5 hectares. Prix : 
1.200-000 F. Agença du Château, 
84120 Pertute. Tél. (90) 79-17-33. 


45 KM OUEST PARIS 

RESIDENTIEL 

magnifique prepr. s/5 ha parc 
paysagê + 1 ha bois, le tout 
d'un seul tenant, réception de 
120 m2, 8 chambres, 5 bains, 
pav. QanL piscine chauff. La 
tout dans un état Impecc. Prix 
justifié 1200-000 F. 9S4-M-00. 


Mfff 


LA VILLE DE PARIS 

vend UBBES aux enchères pnbBqunm 

7 apport. • 1 studio * 2 chambres 

Dont I APPT de 143 n? e av, avec chambre indépendant e 
et VUE directe sur Champ de Courses. 

Dont 1 APPJUOENEHT avec 1 TEEEASSEde 130 n? eavir. 

Faculté deiéumaa de 2 APPAST. de 119et69tr? (188 nP euz) 
à PARS entre 

le boulevard Suchet 
et le champ de courses d’Auteuil 

Je MARDI 29 HAÏ à 14 h 28 â la Chambre des Notaires de PAttS 

VT MAHQT DELA QDEUKTOWAB, BEUABGENT. LEEVBE. oot associés 
14, raedssPyrambtes, Poxh l“-TêL 268JI.J2 


--t’ r 
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VENTE aoréa liquidation de biens an Palais de Justice de PARIS 
v 4 le JEUDI 29 MAI 1980 â 14 heures 

PROPRIÉTÉ A ARCACHGÜ-33 

87, avenue Gny-de-Maupassant - Quartier des A ba tilles 


CONTENANCE DE 512 METRES CARRES 


LIBRE DE LOCATION ET D*OCCCPATION' 

Mise à prix: 200.000 francs 

S'adresser pour tons rensalgnemeats à DT* B. de S AfllAC . arocat à 
70, avenue Marceau, tél. : T20-82-38 ; M® FERRàRL h PARIS. 

PR g r POSSIBLE DO CTtSDIT FONCIER DE FRANCE 
et de la OBINDLAVS BANK 


VENTE - Palais de Justice PARIS - JEüDÏ 22 M.U 19S0 à 14 heures 
(EN 2 LOTS avec facilité de réunion l r 

PARIS (15 e ) - 14-16, RUE DE L’ARRIVEE 

1 er lot : BAT. B. 1 P. ù USAGE de BUREAU 
V lof : BAT. C. Gd Hangar à usage d'atelier 

1 PIECE à USAGE de BUREAU - 1 PIECE à USAGE de MAGASIN. 

Mises à prix . : 1) 100.000 F - 2) 400.000 F 

S'ad. M e W, DPIGÜEZ. 


n ... ' 

*** -1’** *' 


Vte eut Udt. au PaL Jnat. d’Bvrr (91). r. dea Mazléres, 3 Juin 1980, 14 b. 


PAVILLON à OLLfliNVFLLE par A RP WON (91) 

30, RESIDENCE DU VAL : 5 PCBS PRINCIPALES, GARAGE, PETIT JD IN. 

LIBRE DE LOCATION ET D’OCCUPATION - M, à P. : 115.000 F 

Conkign. préaiflhle pour enchérir. Pr reas* & oorbell-EBS oiuMM (92) a adr. A 
MH Ilinnc AVOCATS ASSOCIES. 19. rue Feray. téléphone : 496-D1-12 ; 
M ANUKt »!• GUILLOT, avocat. 36. rue Champlouls. tèL s 088-07-42. 


Vente sur publlcatlona judiciaires au Palais de Justice d'Evry i91). 
rue des Uazlàres, le MARDI 3 JUIN, & 14 heures d’un 

APPARTEMENT à BOUSSY-ST-ANTOINE (91) 

RESIDENCE a LA NERACs. 3, RUE DES NOTEES 
avec CAVE et emplacement à usage de garage 

Mise à prix: T 00.000 francs 

Possibilité de baisse en cas de non-enchères d'on quart puis de moitié. 
Pour tous rtnæ Igné m enta s’adresser A M« AKOUN et TRU^IiO, avocats 
associés & CORBEIL-ESSONNES (91), 5, rue Champlouls, téL : 496-14-18 
et au Greffe du Tribunal de Grande Instance pour consulter le cahier 

des chargea. 


VENTE SUR SAISIE IMMOB ILIERE , le JEUDI 19 JUIN 1980 & 14 heures 
an Palais de Justice de SENS (Tonne) - D'UN 

ENSEMBLE de BATIMENTS à usase Commercial el industriel 
sur 3200 m 2 - DANS U ZONE de SENS (Yonne) 

Construction 1967 - Très bon état - Emplacement exceptionnel. 

Prox. PARIS - ORLY par autoroute - Voles fluviales, routières et ferroviaires. 

LIBRE - CONDITION EXCEPTIONNELLE - M.àP. : 2300.000 Fn 

S'adresser M» EVRARD, avocat à SENS (Yonne), 
fi. boulevard du Uaü, téi. (16-86) 65-12-09 et 65-71-33. 


Vte s/Sur. 1/1 y PaL Justice VERSAIT,! .RS (78). 3, pL Mig not, 4 JUIN 10 h. 

5 lots TERRAINS à SAINT-BENOIT Lieu-Alt* clTtSm* 

1) 17 > tt es avec RAtlment - BD se à Prix : 93-508 P. 

2) 23 a 99 ca avec Entrepôts et Atelier - Mine A prix : B8-500 p. 

3) 38 a 71 ca avec Bâtiment et hangar - Mise A Prix s I37JW F. 

4) 38 a 48 ca avec Atelier - Mise A prix : 60-503 P. 

5) 37 a 47 ca, avec Ateliers - Mise à Prix : 68.500 P. 

Pour renseiu. : M” M0URICH0UX, avocat. - Tél. : 9504)8-57 

A VERSAILLES. 24. rue des Réservoirs; 

M” René et Daniel JEAN, avocats, 3 et 4, plac e Gambet ta ; M* johankt. 
avocat, ZI. rne des Etats-Généraux, et M*> GUKELHKRS, avocat. 21. rue 
des Etats-Généraux. - Sur les lieux en téléphonant au 041-16-85- 


Vente après liquid ation de bleus au Palais ds Justice da PARIS, 
le JEUDI 39 MAI 1980, A 14 beuraa 

TERRAIN à LA QIMJE-EN-BRIE (94) 

EN BORDURE DU CHEMIN RURAL N* 15 DIT « BOUTS DE BRIE». 
Cadastré section D n° 49 et 83 «Cbamptler de la Pièce & Renard». 


CONTENANCE 1 HECTARE 20 ARES 13 CENTIARES 


Mise à prix: 250.000 fra ncs 

S’adr. pour tous renseignements à M* J. LYONNET DU MOCTIBR, ancien 
avoué, avocat, 182. rue de Rivoli. Parts- 1"". t èL ; 200-20-43 ; M» MBBW. F, 
syndic, 4L rue Dauphine. Parta-fi* ; M» SAGETTE, syndic, 6. rue de Savoie, 
ParlB-6*. Au Greffe des Criées du T.GJ. de PARIS où le cahier des charges 
est déposé et sur les lieux pour visiter. PRET POSSIB L E DU CREDIT 
FONCIER DE FRANCE et de la QRINDLAT3 BANK SA- ■ 


Vente sur licitation au Palais de Justice de B OBIGNY (93), 

LE MARDI 27 MAI 1980, A 14 HEURES 
EN TROIS LOTS 

1" lot : PROPRIÉTÉ à LE BLANC-MESNIL (93) 

comprenant petite maison élevée sur terre-plein d'un rex-de-chauwée, 
de 3 pièces et cuisine, garage attenant, -Jardin, contenance 408,60 m 2, 
35, RUE SAJNT-SAENS 

Mise à prix: 120.000 francs 

2 e lot : PROPRIÉTÉ à DRANCY (93) 

Comprenant pavillon d'habitation «levé sur sous-sol d’un rez-de-chaussée 
de 3 pièces, cuisine. Balle d’eau, w.-c. Contenance totale de 315,60 m2. 
AVENUE LDÜIS-GRBÜZABD, AU NUMERO S 

Mise à prix: 120.000 francs 

3 e lot : TERRAIN à VILLEPINTE 

RUE DU SANATORIUM. AUX NUMEROS 38 et 42 

CONTENANCE SUPERFICIELLE DE 420 M2 

Mise à prix: 75.000 francs 

S’adresser pour tous renseignements & M» JACQUES wuïlque, avocat a 
A ulnay-so us-BoLs 93), 31, rue da Bondy. Au greffe des criées du TrftJ. Qda 
Instance de BOBIGNY aû le cahier des chargea est déposé et mtr 1m 
lieux pour visiter- 
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ILE-DE-FRANCE 


Le 13 mai, ouverture du nouveau Drouot 

QUATRE ANS D'ABSENCE 

On quartier retrouve ses < pensionnaires 

Le nouvel hôtel des ventes Napoléon nL qui y acheta, en ment celui du diamant et des 
de la rue Drouot, dans le neu- 1860, deux terres cuites de Cio- Objets d'art ». souligne M. Kas- 
viëme arrondissement, dont dion pour la somme de 12 600 P. perelt, qui précise : « Il y a quel- 
on avait cru trall serait inau- L’ancien hôtel Drouot était gués mois s'est ouvert rue Cadet. 

Euré par le président de la vétuste. *11 ne correspondait plus près de l’hôtel des venter, le Cen- 
Bép oblique le sera en fait, le aux exigences des ventes aux en- tre international du diamant, spé- 
13 mai/ par MM. Jacques chères dans leurs activités actuel- cialement équipé pour recevoir 
Chirac, moire de Paris, G a- les », déclare M" Rostand, qui des acheteurs étrangers. Aufour- 
fariel Kasperelt, député RP JL, ajoute : « Les visiteurs et les d’hui, la réalisation du nouvel 
adjoint au maire, et M® Mi- commissaires-priseurs ne pou- hôtel Drouot donne à notre capi - 
cfael Ros tan d, président de la voient plus ÿ trouver le cadre et taie les moyens de faire face aux 
compagnie des commissaires- les services souhaitables à l'orga - sévérités de la concurrence dans 


prise uns de Paris. 

A PRES plus de quatre ans 
d’absence, commissaires- 
priseurs, curieux et foui- 
neurs retrouvent donc ce quartier 
de la capitale qu’lis avaient dû 
quitter, pendant la dorée des tra- 
vaux. pour la rive gauche. Des 
retrouvailles un peu solennelles 
mate conformes à une tradition 
plus que centenaire qui veut qu’à 
deux pas du carrefour Richelieu- 
Drouot, entre les rues Chauchat, 
Rossini et Drouot, bourrées d’an- 
tiquaires, de numismates et de 
marchands de timbres, se dresse 
un hôtel des ventes où se cô- 
toient acheteurs et collection- 
neurs avides d’originalité. 

En fait, dès le dix-huitième siè- 
cle, les ventes aux enchères sont 
fort courues dans la capitale. Le 
commerce de la «curiosité» est 
prospère. Les amateurs appartien- 
nent à toutes les classes de la 
société. Diderot est courtier. H 
achète pour l'impératrice de Rus- 
sie. Déjà, dans ce Paris qui bouil- 
lonne des idées des encyclopédis- 
tes. on 6e plaint que les œuvres 
d’art partent pour l’étranger. Les 
ventes ont lieu en plein air, place 
du Ch&teîet, où siège la compa- 
gnie des huissiers-priseurs. Les 
ventes élégantes se tiennent dans 
des hôtels particuliers ou au cou- 
vent des grands augustins. Au 
dix-neuvième siècle, la compagnie 
ouvre plusieurs salles de ventes, 
dont l’une est située place de la 
Bourse, à l’angle de la rue Notre- 
Dame- des- Victoires. Enfin, en 
1851, les architectes Levasseur et 
Pallard construisent l’hôtel 
Drouot, celui-là même qui a été 
démoli en 1976. H fut visité par 


Jaf- 


grandes 


à petits 
prix 


Vols spéciaux A.R. 


NEW YORK 1.800 P 
MONTREAL 2.350 F 
LOS ANGELES &340P 


MEXICO 

LIMA 

BOGOTA 

•Départ Bruxelles 


3.525 F* 
3J550F 
3.950 F 


Circuits et séjours 


CORSE 

vidage $tinCfaib . _____ 

à Calvi 8 j 1.420 F 

TUNISIE 

séjour à Bordj Cédria8 J 1 .580 F 

GRECE 

séjour à NéaStyra 8 j 1.722 F 

MAROC _ ocn _ 

séjour à AJ Hocekna 8 j 1.860 F 

PEROU 

Forêt vierge et ConEHère 

des Andes 15 j 6-480F 

CANADA 

Traits-Canada _ ___ _ 

en train 23 j 6.950 F 

avion compris 

PrtnMSBCTBOws cgpBMg tfi wgaentd h H Sn 
fonction du pris do Iwctiua 
sons eortakm candaena. 


Hontareuaos autres poasMBém 
rte séjours, circuits, vote charters 
dans te monde entier 


jeunes sans frontière 

5. me de la Banque 75002 PARIS 
(Métro Bourse) Tél. 261.53.2t. 

6. me M. le Prince 7S006 PARIS 
(Métro OdéonJ TéL 325.5A35. 

16, rue du Dr. Muet 
38000 GRENOBLE TéL4&3&3&. 


nisation de ventes de qualité. En 
fait, nous avions décidé depuis 
plusieurs années de nous installer 
dans un lieu totalement repensé. 
C’est la raison pour laquelle nous 
avons été amenés à conduire une 
opération immobilière d'envergure 
en étroite concertation avec la 
Ville de Paris. » 

Mais quatre ai» passés & la 
gare d’Orsay n’ont-ils pas nui 
aux «affaires» et désorienté une 
clientèle habituée au quartier 
Drouot? «Absolument pas», ré- 
pondent les commissaires-priseurs. 
Selon oix l'année 1979 a été par- 
ticulièrement banne puisque qua- 
tre mille à cinq mille personnes 
sont venues quotidiennement as- 
sister aux ventes aux enchères. 
Une nouvelle clientèle, qui a Im- 
posé la promotion de l’art déco, 
des tableaux orientalistes et des 
peintres «pompiers». Des objets 
tombée do»* l’oubli ont connu une 
nouvelle vogue, comme les jouets 
urifti^ ]es éventails, les cmitwr , 
les dentelles et les cartes postales^ 
s II faut souligner, affirme 
M* Rostand, que 1379 a été, pour 
le marché parisien des ventes, une 
année de forte progression — plus 
25 %. le chiffre d'affaires attei- 
gnant 800 mülions de francs — et 
celle d'enchères records.» Paris a 
donc renforcé sa première place 
pour la vente des livres rares et 
anciens, des autographes, des 
monnaies et des médailles. 

25 millions de francs 

I« nouvel hôtel Drouot, dont 
la construction est estimée à 
25 millions de francs, disposera 
de seize salles réparties sur trois 
niveaux, toutes différentes les 
unes des autres, en superficie et 
en volume, un parking de quatre 
cents places, une gare routière 
et de vastes possibilités de stockage 
pour les six cent mille objets 
qui y transitent chaque année. Ce 
nouvel hôtel des ventes met en 
jeu plusieurs miniers d’emplois. 
En effet, chaque année sont orga- 
nisées trois mille ventes aux 
enchères nécessitant la présence 
de plus de trok cents personnes. 
Trente Imprimeries fabriquent les 
six cents catalogues qu’éditent 
annuellement les commissaires- 
priseurs. avec l’aide d’une cin- 
quantaine d'ateliers spécialisés 
dans la photographie d'œuvres 
d'art. Ces seuls travaux repré- 
sentent un chiffre d’affaires de 
10 millions de francs. En Su, les 
six cents membres de l’Union des 
commisslonraires de Drouot dis- 
posent d'un parc de vingt-cinq 
camions. 

L’outil de travail est donc prés. 

« n faut constater que. depuis la 
guerre, Paris avait perdu un cer- 
tain nombre de marchés, notam- 


le domaine des objets anciens, 
notamment à ceUe de Londres.» 

Si, dans le quartier, les com- 
merçants se félicitent de la réou- 
verture de «leur» Drouot, cer- 
tains font remarquer que, * au 
point de vue architectural, Paris 
ne méritait pas cela. Pourquoi ne 
pas avoir gardé une partie de 
l'ancienne façade et réammènagè 
l’Intérieur ? ». et d'autres trou- 
vent que « c’est bien comme ça ». 

Mate l’opération d'urbanisme 
qui a conduit à la construction 
du nouvel hôtel des ventes 
comporte également la réalisation 
d’équipements collectifs et sociaux 
de quartier. Ceux-d, crèche, halte 
garderie et plusieurs dizaines 
de studios pour personnes âgées, 
seront ouverts au mois d’octobre 
prochain. 

JEAN PERRIN. 


JOURNÉES 
PORTES OUVERTES 

Pendant les quatre Journées 
«portes ouvertes», du mer- 
credi 14 mai au samedi 
17 mai , les Parisiens vont 
découvrir tout & loisir le 
nouveau Drouot. A cette 
occasion, la compagnie des 
commissaires-priseurs de Pa- 
ris organise deux' expositions 
destinées au grand public. 
Elles seront toutes les deux 
installées au premier étage 
du nouvel hôteL 

L’une d’elles présentera, en 
avant-première, les toiles, les 
manuscrits, les objets les pins 
remarquables, les plus spec- 
taculaires, mis en vente aux 
enchères publiques aux mois 
de mal et juin. 

L’autre retracera, à travers 
des tableaux, des aquarelles, 
des dessins, des estampes et 
des bronzes, signés Daumier. 
I "histoire des ventes aux en- 
chères à Paris. On découvrira 
également, grâce à des objets, 
documents ou symboles pro- 
fessionnels — marteaux, je- 
tons de présence, cannes, 
costumes, catalogues, procès- 
verbaux de ventes- — com- 
ment les maîtres d’œuvre de 
ces ventes, les commissaires- 
priseurs, alors appelés «ser- 
gents à verge ». exerçaient 
leur charge au dix- huitième 
siècle. 

Cette exposition, conçue et 
organisée par maître Bernard 
Oger. a pu être réalisée grâce 
aux prêts de collections pri- 
vées. mais aussi de la Biblio- 
thèque nationale, du Cabinet 
des dessins, des Archives na- 
tionales. du musée Carnava- 
let, et, bien sûr, grâce aux 
éléments conservés par le 
centre de documentation de 
la compagnie des commis- 
saires-priseurs de Paris. 


Noos avons, dans 
s le Monde » du 
29 Janvier, expli- 
qué le parti pris 
des architectes 
André Biro et 
Jean - Jacques 
Femler. Retenons 
seulement que les 
façades de Fim- 
menble ont été 
dessinées dans nn 
style qui conser- 
verait « la sil- 
houette connue 
des immeubles 
parisiens». 



Seize salles pour une machinerie de hixe 

Q 


Islande 



Terre de contrastes. 

Terre de feu et de glace. 

Pays des amoureux de la nature, 

La brochure “Saga Tours 80” tous propose 

• Tours classiques 

• Expéditions camping 
(pour ceux qui désirent vivre 
une aventure) 

• Islande en toute liberté 
(louez une voiture 
et découvrez Tlslande) 

Consultez votre agent de voyages ou retournez cette annonce avec 
votre nom et adresse à ICELANDAIR, 32. rue du 4 Septembre. 
75002 Paris - TëL 74Z5226. et vous recevrez 
renseig n ements et documentation. 


o Randonnées 

(voyage de 3 semaines dont 
6 Jours à pied, sac au dos) 

• Tours spéciaux 
(ornithologie, géologie, 
minéralogie, pèche au 
saumon, rassemblement 
des moutons-^ 


UTMPORTE le flacon, 
pourvu que l’amateur puisse 
au nouveau Drouot goûter 
à l’ivresse des enchères. L’aména- 
gement intérieur de l’hôtel des 
ventes est conçu comme un 
espace théâtral, un lieu de ren- 
contre entre les objets ml? en 
vente et les acquéreurs éventuels. 
Au commissaire-priseur, perché 
sur son estrade, d’arbitrer l'offre 
et la demande à coups de mar- 
teau d'ivoire. 

Les officiers ministériels pari- 
siens sont très attachés à « l’unité 
du lieu de vente » qui permet au 
public de passer d’une salle à l'au- 
tre toujours en quête de l’inat- 
tendu. Plus nombreux et diversi- 
fiés sont les objets offerts aux 
enchères, plus ils ont de chances 
de trouver preneur. Et qui venait 
avec l’idée d'acheter une bergère 
Louis XV s'en retourne avec une 
faïence révolutionnaire. L’effica- 
cité de la concentration des ven- 
tes dans une même enceinte est 
un des arguments forts des « tra- 
ditionalistes » contre les « dissi- 
dents » qui ont déjà quitté le 
navire, ou seraient tentés de le 
faire. 

Pour attirer le publie, le rete- 
nir et multiplier ses tentations, 
les architectes ont fait porter 
leurs efforts sur l'agrément du 
décor, le confort du séjour et les 
facilités de circulation. 

On peut certes contester l’esthé- 
tique un peu rétro de l'ensemble, 
mais les nappes de couleur s'har- 
monisent avec les sols alternés de 
noir et d’argent. Partout domine 
cètte Impression de vêtement neuf 
et bien coupé qui fait oublier jus- 
qu'au souvenir poussiéreux de 
l'ancien Drouot et les rouges fati- 
gués de Drouot rive gauche. 


Toutes différentes en superfi- 
cies et en volumes, les seize sal- 
les distribuées sur trois niveaux 
sont précédées d’un « foyer » qui 
permet d'écouter les enchères sans 
nécessairement y participer. Les 
sols et les murs sont tendus de 
moquette d'un rouge bordeaux qui 
a le mérite de la fraîcheur. Les 
tentures verticales dissimulent de 
solides panneaux de bols oû pour- 
ront s’enfoncer de gros dons pour 
accrocher n’importe quai : les 
commissionnaires à cols rouges 
apprécieront. La marche et le pié- 
tinement sur place sont facilités 
par un revêtement spécial d’une 
douce élasticité qui épargnera la 
fatigue a ceux qui restent long- 
temps debout. Le long des murs, 
les banquettes d’exposition, main- 
tenues par de solides équerres mé- 
talliques, pourrait même servir 
de sièges aux habitués les plus 
oorpu lents. 

Très étudié, l’éclairage est facile 
à moduler par des « grils » régla- 
bles en hauteur commandés élec- 
triquement Au deuxième étage, la 
salle de prestige baptisée « Espace 
Drouot » a le privilège d’une mo- 
quette couleur de miel et d’un 
éclairage « zénithal » — c’est- 
à-dire que la lumière du jour 
pénètre verticalement par des 
«sky- dames» et rayonne large- 
ment sur des tôles de renvoi qui 
la diffusent à travers des verres 
dépolis. Autre élément de confort 
appréciable et qui sera une impor- 
tante Innovation par rapport à 
l'ancien Drouot et la gare d’Or- 
say : la climatisation à régula- 
tion automatique. Elle est assurée 
par une centrale de production 
« fxigothennique » utilisant l’éner- 
gie électrique. 


Circulation verticale 


ICELANDAIR 



Le système de circulation a 
bénéficié d’une des plus heureuses 
innovations de Drouot rive gau- 
che : les aires de déplacement 
des objets et des visiteurs sont 
complètement séparées. Les cou- 
lisses ne sont plus comme jadis 
au cœur du spectacle. Malheureu- 
sement, on ne retrouve pas Ici 
l’immense avantage d’une circu- 
lation sur un seul plan horizontal 
comme c'était possible sous la 
grande verrière de la gare d’Or- 
say. 

Tout le nouveau Drouot est 
conçu à la verticale. Du parking 
(de quatre cents places), qui des- 
cend jusqu’au septième sous-sol. 
aux salles supérieures, il faut 
parcourir verticalement plus de 
30 mètres par divers moyens mé- 
caniques (ou gravir à pied les cent 
quatre-vingt-douze marches). 

L’ensemble du bâtiment est iso- 
lé de la Grange-Batelière — la 
rivière sulfureuse qui s’infiltre 
Jusqu'à l'Opéra — par une gigan- 
tesque coque étanche qui repose, 
sur un bouchon de ciment. Et, 
pour plus de sécurité, les eaux, 
qui exercent une formidable 
pression (plus de 80 t au m2). 
sont pompées en permanence et 
surveillées par un système de 
sécurité sophistiqué qui augmente 
le débit en cas de crue. 

Des batteries d’escaliers méca- 
niques gravissent les niveaux, 
mais ces escalators paraissent - 
bien étroits : U y faudra passer 
en file Indienne. Et les deux 
ascenseurs qui ne tolèrent que 
quatre personnes par voyafee 
semblent Insuffisants. Pour les 
meubles et objets, les monte- 
charges sont plus généreux : deux 
électriques de 800 kilos, trois 
hydrauliques à piston de 
1 600 küos, relient le magasinage 


installé ou troisième sous-sol et 
les salles des .ventes étagées sur 
trois niveaux. 

Au rez-de-chaussée, une véri- 
table gare routière comporte six 
quais de chargement et une aire 
d’enlèvement des objets facile- 
ment accessible pour les voitures 
particulières. 

Il ne manque à cette machine- 
rie, confortable mais compliquée, 
qu’un circuit de télévision Inté- 
rieure qui eût facilité la circula- 
tion de l'Information d'une salle 
à l’autre, d’un étage à l’autre. 
Malgré l'Insistance des architec- 
tes, qui voulaient au moins mettre 
en place une « filière T.V. », 
les commissaires - priseurs ont 
déclaré • « Restons-en Ut, la note 
est assez lourde. » 

On sait que pour chaque étude 
le remboursement de l'emprunt 
contracté poux l'aménagement du 
nouveau Drouot représente 
53 000 francs par an pendant dix- 
huit ans. (U est vrai que ces rem- 
boursements permettent, dans une 
certaine mesure, d'alléger la 
charge fiscale de c hacun. ) Mai»; jj 
faut aussi digérer les frais d’en- 
tretien et de fonctionnement qui 
seront sans doute de 20 à 30 % 
plus élevés qu’à Drouot rive gau- 
che. D'où une querelle entre Jes 
grosses et les petites études au 
sujet des tarifs de location de 
salle Les quote- parts demandées 


sont calculées en fonction de la 
surface utilisée pour les exposi- 
tions et les vacations, mais égale- 
ment en proportion du résultat 
des ventes, avec un système dé- 
gressif destiné à encourager les 
plus hauts produits. Par exemple, 
la cotisation sera de 2000 francs 
pour un rapport de 250 000 francs, 
mais seulement de 4000 francs 
pour un produit de vente quatre 
fois plus élevé. Certaines études 
Importantes, écrasées par leurs 
propres frais généraux, n’y trou- 
vent cependant pas leur compte 
et demandent que les locations 
soient réglées uniquement au 
mètre carré utilisé, sans avoir à 
supporter les frais collectifs. Ces 
exigences sont durement ressen- 
ties par les petites études qui tra- 
vaillent à très faible rentabilité. 
Et le projet gouvernemental de 
réforme de la profession risque 
encore de favoriser les études les 
plus Importantes. On reste pour 
l’instant sur la réserve en atten- 
dant de mieux connaître les coûts 
réels de fonctionnement du nou- 
veau Drouot. 

Une autre question se pose : 
le nombre des salles sera-t-il suf- 
fisant pour le volume des ventes ? 
Oui. répond avec assurance 
M Ziegler. secrétaire général de 
l’hôtel des ventes. Les seize salles 
du nouveau Drouot seront mieux 
utilisées que les dix-huit de 
Drouot rive gauche — qui ne 
pouvaient être toutes affectées en 
même temps à des vacations, car 
une partie d’entre elles servaient 
de salles d’exposition et de ma- 
gasinage. Dans le nouvel hôtel, 
chaque salle est dotée d’un maga- 
sin ce qui permet à coup sûr une 
meilleure rotation des ventes, et 
par conséquent une meilleure ren- 
tabilité de la surface utilisée. 

Reste à savoir de quoi seront 
faites les ventes, et si le nouveau 
public découvert sur l'autre rive 
dans le quartier des antiquaires 
restera fidèle aux enchères. Les 
c ommissai res - priseurs comptent 
beaucoup sur l’effet de nouveauté 
et de curiosité pour attirer une 
clientèle supplémentaire. C’est là 
un atout qui n’est pas négligeable. 

Il faut espérer que toute cette 
belle machinerie adoucira les 
pestes et les mœurs des a collets 
rouges » ; que nous ne verrons 
plus de clins d’œil et de mimi- 
ques entre crieurs et marchands 
qui concluent de secrets arrange- 
ments ; que les « commissions 
pour » ne dissimuleront plus 
d’étranges manœuvres ; que les 
coalitions entre antiquaires pour 
freiner les enchères ne seront plus 
qu’un lointain souvenir — tout 
comme les brusques flambées 
d’annonces qui poussent le naïf à 
ses dernières ressources et lui font 
payer l’objet de sa foüe deux 
fois plus cher qu'en boutique : 
que disparaîtront, enfin, les 
ventes «montées» avec des mar- 
chandises d’antiquaires— Bref, 
que les enchères seront aussi 
transparentes que cette lumière 
zénithale qui s'épanche au som- 
met du nouveau Drouot. 

On peut toujours rêver quand 
un navire tout neuf largue les 
amarres. 

FRANÇOIS GER5À1NT. 
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QUALITÉ SUPÉRIEURE 

Nouvelles lenhllcs souples. ' 
ultra-minces, ultra -confortables. 

Fantastique pour yeux sensibles. 

Adaptation par spécialises. Reparle* avec «os lentilles J» jour mon». 

Laboratoires OSIRIS 2l,avenue de Friedland -8*-Tél. 503.55*9 
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ENVIRONNEMENT 


APRÈS LA CONFÉRENCE DE L'O.CD.E. A PARIS 


Vingt-quatre pays s'engagent à réduire le bruit 
des automobiles à la construction 


Dans dix ans au plus tard, aucun véhi- 
cule construit dans l’un des vingt-quatre 
pays de VO.CJ> JE. (Organisation de co- 
opération et de développement économi- 
que! n'émettra un bruit dont le niveau 
sonore dépassera bo décibels. Tel est 
l'engagement majeur qu'ont pris, après 


trois jours de débats, les 7. 8 et S mai à, 
Paris, les deux cents participants, dont 
une demi- douzaine de ministres, à .la 
conférence sur les politiques de lutte 
contre le bruit première réunion inter- 
nationale jamais organisée sur ce thème. 

Apparemment, cette décision & la fois 


lointaine, partielle et purement technique 
parait modeste. En réalité, si elle est 
appliquée, elle devrait améliorer les condi- 
tions de vie de centaines de millions 
d'habitants, en atténuant dans des pro- 
portions considérables les nuisances dues 
aux bruits de la circulation. 


géant les moyens financiers de les 
atteindre. On sait que le gouver- 
nement français, quant à lui, a 
renoncé après des années de ter- 
giversations à présenter au Par- 
lement une loi-cadre contre le 
bruit (Ze Monde du 29 février). 
Le texte estimé tout à fait insuf- 
fisant par i 'ensemble des pexson- 


Chacun convient que la solu- 
tion la plus efficace consisterait 
à réduire de manière substan- 
tielle le bruit émis par les véhi- 
cules ■ sortant d'usine. Jusqu'à 
présent, les constructeurs avaient 
réussi a éviter qu’on ne leur im- 
pose des restrictions trop draco- 
niennes. Argument : toute réduc- 


Légitime défense > à Besançon 


Corbère-les-Cabanes 
parie sur les énergies nouvelles 

UN VILLAGE « ÉCOLO » 

De notre envoyé spécial 

Le président de la République a déclaré qu’en matière 
d'écologie il r al! ait laisser l'Initiative aux communes. A 
Corbère-les-Cabanes. dans les Pyrénées-Orientales, ce prin- 
cipe a été mis au service du - bio-développement - régio- 
nal. Dans ce petit village de cinq cents habitants où vien- 
nent d'être organisées des journées d'information sur 
l’utilisation des énergies renouvelables, le chauffage de 
l'école est assuré par des résidus d’une scierie, l’éclairage 
public est commandé par des cellules photo-électriques et 
une installation d’éoliennes devrait fournir de l'électricité. 


Voilà des années que les experts 
de ro.OD.EL étudient le phéno- 
mène du bruit dans les pays 
industrialisés. Le constat dressé 
au cours de la conférence de Paris 
est inquiétant. Cent millions de 
citoyens des pays de l'O.CD^. 
sur sept cent trente millions sont 
actuellement exposés à un niveau 
de bruit ambiant moyen dépassant 
65 décibels. Cela sans compter les 
agressions qu'ils subissent sur leur 
lien de travail. Or. ces 65 déci- 
bels sont unanimement considérés 
comme « inacceptables ». Le 
niveau « souhaitable » ne devrait 
pas excéder 55 décibels. 

Cette situation explique qu’en 
France, par exemple, plus de la 
moitié des personnes interrogées 
considèrent le bruit comme la 
nuisance numéro un. Or il est à 
présent admis que la circulation 
est la principale responsable de 
ce vacarme universel et perma- 
nent . Peut-on espérer une amé- 
lioration da-Tiy les années à 
venir? 

Seuls les Pays-Bas 

Les positions, fondées sur des 
études menées aux Etats-Unis, 
en Grande-Bretagne et en France, 
ne permettent pas d’être opti- 
miste. Certes, dans les années 
proches, le bruit des avions va 
s’apaiser avec la mise en service 
de modèles plus silencieux, 
comme l’Airbus, et cela même si 
le trafic augmente. Les pays de 
l'O.CDJS. se sont d'ailleurs enga- 
gés à accélérer le renouvellement 
de leur flotte aérienne. 

En revanche, et malgré les 
mesures de plus en plus sévères 
prises partout à l’encontre des 
autos, des poids lourds et des 
motos, les bruits de la circula- 
tion ne peuvent que croitre. 

Dans vingt ans, le parc auto- 
mobile des pays de 1’O.C.D.E. 
devrait passer de 260 à 320 mil- 
lions de voitures et de 60 millions 
à 90 milli ons de camions. Résul- 
tat inévitable : les personnes 
exposées à plus de 65 décibels 
seront de 30 % plus nombreuses. 

Les politiques anti-bruit ont été 
sévèrement jugées par les parti- 
cipants à la conférence de Paris. 
Elles suivent à peu près partout 
la règle du coup par coup. Seuls 
les Pays-Bas ont adopté l’an der- 
nier une loi fixant un objectif 
ambitieux mais précis et déga- 


Besançon. — h Les personnes 
qui feront du bruit avec leur 
moto ne seront plus servies. Il 
y a réclamation des clients de 
l'hôtel, m Un cafetiar-restaurateur- 
hôlelier de Besançon a soigneu- 
sement calligraphié cet avis, 
placardé dans la salle de la 
brasserie. Les clients du café 
quand Us viennent sur deux 
roues empêchent de dormir les 
clients de l'hôtel. Entre ses deux 
clientèles, le tenancier a fait 
un choix. Choix discutable du 
point de vue juridique : si un 
cafetier peut, à la rigueur, 
reiuser de servir — encore que 


nés consultées a été remis en 
chantier. 

Ce ne sont pourtant pas les 
réglementations qui manquent 
dans lu plupart des pays, mats 
elles sont souvent incohérentes 
et. en tout cas. ne sont correc- 
tement appliquées nulle part. 


ce ne soit pas sûr — un consom- 
mateur qui tonltrue à l'Intérieur 
de l'établissement, ■ peut-ll la 
sanctionner s’il vient s’installer 
paisiblement au bar après avoir 
fait pétarader sa moto sur le 
trottoir ? 

En Interdisant son zinc aux 
motards intempestifs, l'hôtelier 
bisontin innove dans ce qu'on 
appelle la « légitime défense». 
Mais quel choix fera-t-il le jour 
où un motard, après avoir tait 
rendre un dernier cri à son che- 
val de fer, lui demandera une 
chambre ? 

CLAUDE FABERT. 


tion du bruit entraîne une hausse 
du prix des voitures ; et peut-on 
en pleine crise prendre Je risque 
de gêner davantage la construc- 
tion ? 

Dans ce front commun, des 
failles se sont ouvertes. Un 
tableau publié par 1'O.CJD.E. à 


l'occasion de la conférence de 

Paris le montre éloquemment. 
11 indique, pays par pays, les 
limites de bruit imposées aux 
véhicules à moteur. Les pays de 
la Communauté, et la France en 
particulier, autorisent encore les 
voitures à monter jusqu’à 80 dé- 
cibels, les poids lourds jusqu’à 
88 décibels et les motos Jusqu’à 
86 décibels. La Suisse, le Japon, 
les nations Scandinaves, s’impo- 
sent des normes beaucoup plus 
sévères. Et c'est l’Allemagne 
fédérale qui a provoqué la sur- 
prise en proposant de limiter le 
bruit des voitures à 75 décibels 
en 1985 et celui de tous les 
autres engins à 80 décibels. 

La France a cédé 

Au sein de l'O-CLE., -c'est la 
France qui, Jusqu'au dernier 
moment et sous la pression des 
constructeurs automobiles, a pré- 
senté le plus d’objections à ce 
programme. Mais devant la pres- 
sion de tous ses partenaires, elle 
a fini- par céder. On est donc 
convenu qu’entre 1985 et 1990 las 
bruits émis par les véhicules à 
moteur seraient réduits de 5 à 
10 décibels selon qu’il s'agit des 
voitures, des autobus, des ca- 
mions ou des motos. C'est consi- 
dérable lorsqu’on sait qu'une 
baisse de 90 à 80 décibels équi- 
vaut à une réduction effective de 
la nuisance de 50 5>. 

Compte tenu du temps néces- 
saire à la mise en chantier de 
nouveaux modèles et au rempla- 
cement du parc automobile, cette 
mesure ne prendra son plein 
effet qu'à la fin du siècle. Mais 
alors, on estime que le nombre 
de citoyens des pays de l'O.CJDJS. 
exposés à plus de 65 décibels sera 
tombé de cent millions à vingt- 
cinq milli ons. Le problème du 
bruit serait pratiquement résolu. 

Combien coûtera la modifica- 
tion des nouveaux modèles ? En- 
viron 1 ^ du prix du véhicule 
par décibel gagné, soit une aug- 
mentation du prix des voitures 
qui ne devrait pas dépasser 5 r e 
(8 à 10 % pour les poids lourds). 
Enfin, pour que cette décision ne 
reste pas lettre morte, la confé- 
rence de Paris a décidé qu'on 
ferait le point dans cinq ans au 
cours crime nouvelle réunion 
internationale. 

MARC AMBROISE-RENDU. 


Les éoliennes sont Installées 
sur une colline qui domine le 
village et qui reçoit, chaque 
année. l’équivalent de 1 300 kWh 
par mètre carré, sous forme 
d’énergie solaire ou éolienne. 
L’électrlcllé fournie par cette Ins- 
tallation servira à alimenter 
l'éclairage public et à pomper 
l'eau d'une source située 
120 mètres en contrebas, afin 
d'irriguer et de reboiser cette 
colline dont la végétation a été 
dévastée par un incendie et que 
menace une demande de permis 
de recherche d'uranium par la 
société Minatome. 

Né en 1977 de la rencontre des 
habitants de Corbère et d'un 
groupe de scientifiques désireux 
de mettre en application un pro- 
jet de développement alternatif 
pour « vivre Ici et maintenant - 
un quotidien sans nucléaire, 
dans un cadre municipal, l'Insti- 
tut de développement des res- 
sources renouvelables (I.D.R.R.) 
groupe toutes les catégories 
-professionnelles, du directeur de 
recherches eu C.N.FLS. à la 
femme de ménage, en passant 
par le médecin, l'ouvrier, l'agri- 
culteur ou l'architecte. 

En ecceptant l'installation de 
l'Institut sur un terrain commu- 
nal, la municipalité de Corbère 
et les êcologisles n'ont pas eu 
l’Intention de créer une quel- 
conque association de défense 
contre les nuisances. Leur but 
e- f de mettre au point des outils 
de planification écologique et de 
les faire fonctionner. Les mem- 
bres de l'I.D.R.R. estiment qu‘« il 
est Indispensable et urgent de 
passer des discours aux réalisa- 
tions. tant au niveau individuel 
qu'au niveau des collectivités 
petites ou grandes 

L'Institut s'est Installé â Cor- 
bère au moment où la municipa- 
lité étudiait, dans le cadre d'un 
syndicat intercommunal à voca- 


tion multiple, le .projet de 
construction d’une usine d'inci- 
nération d’ordures ménagères 
dassique. L'I.D.R.R. a fait la 
contre -expertise du projet et 
proposé une installation de 
compostage qui permettrait de 
fournir un fertilisant naturel pour 
l'agriculture. Cette Installation 
aurait également permis d'utili- 
ser les dé-hets du maraîchage. 
Pour des raisons techniques, ce 
projet n*a pas pu aboutir; mai9 
l'Intervention de l'Institut a per- 
mis de modifier le projet initial. 
La chaleur produite par l'usine 
d'incinération sera utilisée par 
une distillerie. - Pour nous, com- 
mente un des membres de 
l'I.D.R.R., ce riêtait pas un 
échec. Ce premier travail en 
commun avec la municipalité a 
permis de montrer que l'alterna- 
tive écologique est possible, » 
Cette collaboration a déjà porté 
ses fruits pour le chauffage de 
. l’école et pour l’éclairage public. 

L’Institut met en relation la 
municipalité avec des groupes 
de techniciens, concepteurs (ar- 
chitectes. ingénieurs, thermi- 
clens). Cela a permis d'étudier 
la réalisation d'un lotissement 
communal à « bas profil éner- 
gétique » utilisant l'énergie so- 
laire. Ce rôle de conseiller fait 
de l'LD.R.R- le - brain-trust - 
de la municipalité en matière 
d'équipement Quand M. Jean- 
Claude Noell. maire de Corbère 
et membre de l'Institut de 
développement, se rend à la 
direction départementale d e 
l'équipement, au conseil général 
ou â la préfecture. Il emporte 
avec lui des dossiers très docu- 
mentés. - Il taut gérer une mu- 
nicipalité comme on gère une 
entreprise -, constate M. le maire, 
qui passe souvent ses dimanches 
sur la colline de Corbère pour 
régler les éoliennes. 

RICHARD CLAVAUD. 


Le plus grand choix de marques de Paris. 

Les plus larges facilités de crédit. 

Venez visiter notre exposition 
sur 5 etages entièrement rénovés, 
t Jeu! el occasion. Location - vente - 
achat Réparaiion - accord - transport 

hamm 

Le piano... et toute la musique 

135-139, rue de Rennes - Pans 75006 - lèL : 544.3fl.66 
Partung près gaie Montparnasse 



Le crédit 
utilisable 

quand bon 
vous semble. 


Habituellement, demander un crédit 
à son banquier est synonyme de 
démarches, paperasses et pertes de temps. 

Le Crédit en Réserve du CIC, 
c’est un crédit différent. Une enveloppe 
de crédit vous est offerte avec la liberté 
de l'utiliser par tranches, quand bon 
vous semble. Dès que le remboursement 
esr terminé, le Crédit en Réserve 
se reconstitue automatiquement. 

Par exemple, pour 10.000 F empruntés 
sur 12 mois le coût total du crédit est de 
973,16 F et les mensualités sont de 914,43 F. Taux 17,50%, assurance comprise. 
Nous avons conçu le Crédit en Réserve pour vous simplifier la vie. Au CIC nous 
pensons que les opérations bancaires ne sont pas toutes complexes. Nous so mm e s 
convaincus que nous pouvons en rendre certaines plus rapides, plus auto m atiq u e s . 

Nous construisons la banque de demain Une banque libre-service. 

Et ce temps gagné, nous le récupérons pour mieux prendre en compte votre cas 
personnel et vous conseiller vraiment. 

Un banquier à votre service f If (jFÏ] 
et me banque iïx&service. 



Crédit en Réserve. 

Le crédit sans servitude. 
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MARCHE COMMUN 


LA FIN PE LA CONFERENCE DE NAIROBI 

Les pays d’Afrique, des Caraïbes et du Pacifique 
font un bilan en demi -teinte de leurs rapports avec la C.E.E. 


Nairobi — La conférence an- 
nuelle des ministres des affaires 
étrangères de la CEE et des 
soixante pays d 'Afrique, des 
Caraïbes et du Pacifique (A.CJP.J 
associés au sein de la convention 
de Lomé s'est tenue les 8 et 9 mal 
à. Nairobi. Cette réunion « de rou- 
tine» a pris un relief particulier 
du fait qu’elle se situait à la char- 
nière de deux conventions. 
Lomé Z. venue à expiration te 
29 février et Lomé n qui entrera 
en vigueur en septembre, après la 
ratification de l'accord par les 
Parlements des pays concernés. 

Tout bilan comporte des satis- 
fecit et des cônes d'ombre. L'ob- 
jectif primordial de Lomé I était 
d'aider en priorité les trente-cinq 
Etats répertoriés dans la catégorie . 
dès a moins développés» et qui 
représentent 42 % de la popula- 
tion des A.CP. A cet égara, La 
convention a rempli grosso modo 
sa mission Ces pays ont en effet 
reçu 68% de l’assistance finan- 
cière totale (dont B8 % sous forme 
de dons), 60 % de l’aide régionale. 
59 % des versements effectués au 
titre du programme Stabex (1) et 
68 % des aides exceptionnelles. La 
conférence a décidé de continuer 
à « mettre l'accent sur les Etats 
A.CJ 3 . les motns développés, en- 
clavés et insulaires — sur la for- 
mation du personnel local, sur la 
réduction du coût de l’assistance 
technique sans préjudice de la 
qualité, sur l’utilisation maximale 
des technologies adaptées et la 
mise à profit des ressources hu- 
maines et matérielles des Etats 
A.CJ 5 .». 

En tête de leur cahier de 
doléances, les Etats A.CP. repro- 
chent à leurs partenaires euro- 
péens les trop longs délais de 
versement de l’aide financière. 
Selon U. Claude Cheysson, com- 
missaire au développement de la 
CEE., ce grief est ■ largement 
infondé ». A la fin de Lomé L 
assure-t-il, la CEE. a respecte 
78 % de ses engagements finan- 
ciers ; 45 % de ces sommes ont 
été effectivement versées. Pour 
des raisons multiples tenant au 
contexte politique, économique et 
social de certains pays A.C-P-. la 
totalité des crédits de paiement 
ne peuvent être débloqués sans 
retard. Un exemple - les graves 
violations des droits de l'homme 
en Ouganda sous la dictature 
d'Amin Dada, et l'impossibilité 
de contrôler image des aides 
avaient incité la CEE. à adop- 
ter un c profit bas » dans sa poli- 
tique d’assistance à ce pays. 
Ajournant sa participation & tous 
les grands projets, la Commu- 
nauté n'avait engagé que 3 % 
des crédits destinés à l’Ouganda. 
Depuis la chute du dictateur, la 
CEE. a mis les boucbéei doubles. 
Aujourd'hui 40 % des sommes 
prévues par Lomé I sont affec- 
tées à des actions de développe- 
ment D'autre paît, les lenteurs 
intervenues dans la réalisation 
de certains projets ambitieux 
entraînent nécessairement des 
retards analogues dans les paie- 
ments de la C.E_E. 

Le prix du sucre 

Autre point de friction : l'af- 
faire des quotas sucriers. Lors de 
son entrée dans la Communauté, 
la Grande-Bretagne, pour se 
ménager ses alliés du Commoo- 


De notre correspondant 


(1) Système de stabilisation a es 
recettes d'exportation pour les pays 
A.C.P. 


weaith, avait obtenu de ses par- 
tenaires européens la signature 
d'un protocole sucrier garantis- 
sant l'achat par les Neuf aux 
paye producteurs A.C.P. d’un 
contingent de 1,3 millio n de 
tonnes, conformément A un sys- 
tème de quotas. L'alanguissement 
du marché mondial à partir de 
1975 a rendu cette garantie par- 
ticulièrement Intéressante pour 
les pays producteurs. A tel point 
qu'aujoard'hiü la CEE. achète 
les cargaisons de sucre produit 
par les A.C.P. & un prix deux fols 
et demi supérieur à celai du mar- 
ché mondial. 

Or, en 1975, quatre pays — le 
Kenya. [‘Ouganda, le Congo et 
le Suriname, — souffrant d'une 
baisse de production, n'ont pu 
livrer a la CEE. les quotas pro- 
mis. Un délai de grâce leur fut. 
en vain, accordé. Seul le Kenya 
demeurait exportateur. En 1978, 
la CEE., arguant de ces défail- 
lances, décida de réduire les 
quotas d'exportation de ces quatre 
paye. Le groupe des A.CJL de- 
mande leur rétablissement. La 
CEE. refuse cette exigence, en 
considérant que la situation de 
chacun des quatre Etats diffère 
et nécessite un examen séparé. La 
conférence n'a pu résoudre ce 
conflit. Elle a accepté la propo- 
sition des A.CJP. de recourir à 
une procédure de bons offices. En 
cas d'échec dans les quatre mois, 
le différend sera tranché par un** 
procédure d'arbitrage. Seul le 
Kenya semble bien placé pour 
obtenir gain de cause. 

Les Etats A.CJ?. se plaignent 
de la détérioration continue sous 
Lomé 2 de leur balance com- 
merciale avec la CEE. Pour 
M. Cheysson, il faut tuer ce my- 
the. s Dans son commerce avec 
les A.CJ 0 .. observe-t-il la CEE. 
n'a enregistré un surplus qu’en 
1978 . Depuis, la balance commer- 
ciale est de nouveau favorable 
aux A.C1 \ » Selon les statistiques 
de la Communauté, les Importa- 
tions de la CEE. en provenance 
des AjCJP. se sont accrues de 
20% l’an dernier. Dans le même 
temps, ses importations ont dimi- 
nué de 18%. D’où en 1979, un 
excédent commercial de 1,8 mil- 
liard d'ECU {soft 103 milliards 
de francs, 1 ECU = 5,85 PP) en 
faveur des pays A.CJ?. 

Dernier grief évoqué à Nairobi : 
le représentant de la Côte-d'IvoIre 
— premier producteur mondial 
de cacao — a dénoncé l’e attitude 
peu constructive » de la CEE. au 
cours des négociations d'avril der- 
nier sur la régulation du marché 
de ce produit qui représente une 
source essentielle de devises pour 
quelques pays A.C. P. (Côte- 
d'IvoIre, Ghana. Trinldad). Ceux- 
ci alimentent près de 80% du 
marché européen. Un mois après 
la résiliation des accords Interna- 
tionaux sur le prix du cacao, l’Im- 
passe demeure totale sur ce cha- 
pitre. 

Comme prévu, le Zimbabwe est 
devenu à Nairobi le soixantième 
membre de la convention de Lomé. 
Le tabac et les produits miniers du 
Zimbabwe — dont le cas n'a pas 
été examiné à Nairobi — bénéfi- 
cieront assez vice d'un libre ac- 
cès au marché européen. Cette 
adhésion a Lomé n d’on pays 
disposant d'une forte capacité 
d’exportation devrait permettre 
un resserrement des liens com- 
merciaux entre les Neuf et les 
pays d'Afrique australe, désireux 


de se dégager de l’emprise éco- 
nomique du géant sud -africain. 

Les pays A.CJ* ont ohtenu de 
la CEE. l'application anticipée 
des mécanismes de consultation 
liés à la cause dite de « sauve- 
garde ». Sous Lomé I, la Commu- 
nauté s'était réservé le droit 
d Invoquer unilatéralement cette 
clause pour protéger ses marchés 
contre l'afflux de certains pro- 
duits en provenance des A.C.P. 
En cinq ans, oe mécanisme n’a 
jamais joué. Toutefois. Lomé n 
prévoit que les mesures de sauve- 
garde devront être précédées de 
consultations qui en réduisent 
pratiquement la portée. Cette 
procédure entre donc dès A pré- 
sent en application. 

Le groupe des AX3JL a élu un 
nouveau secrétaire général, 
M. Tom Okello Odongo. Kényan 
de cinquante-cinq ans, en rem- 
placement du Malien Tieoule Ko- 
naté. M. Odongo était jusqu'à 
présent directeur exécutif de la 
Banque africaine de développe- 
ment. Le secrétaire général ad- 
joint. qui reste en place, est 
M. Edwln Carrington. Le groupe 
est maintenant dirigé par deux 
anglophones. 

Pour une relance 
du dialogue Nord-Sud 

La conférence de Nairobi a 
consacré une matinée à des 
échanges de vues Informels, sur 
la relance du dialogue Nord-Sud 
dans la perspective de la session 
extraordinaire de l'OK.U. qui 


examinera cette grande affaire 
en septembre. Tout en prenant 
acte de leur désir de solidarité, 
les A.CJ*. et la CEE n'ont pas 
surmonté leurs désaccords. Con- 
formément à la doctrine du 
groupe des « 77 ». les A.CJ*. sou- 
haitent l'ouverture d'une négo- 
ciation globale permettant de 
corriger les déséquilibres dans 
les rapports entre pays Indus- 
trialisés et tiers-monde La 
CEE Juge plus réaliste et plus 
urgent de s'attaquer à quelques 
problèmes prioritaires : I’auto- 
sufflsance alimentaire, le coût 
de l’énergie, l'aggravation du 
déficit des balances des paie- 
ments. Seules les organisations 
internationales ont les moyens 
d'aider les A.C.P. A résoudre ces 
problèmes : e II est regrettable, 
note M. Chesysson. que pour des 
raisons politiques liées notam- 
ment à la stratégie du FM.1., 
plusieurs dizaines de milliards de 
douars soient gelés par la ban- 
que mondiale au lieu de servir 
aux pays les plus démunis. » 
L’Importance de la convention 
de Lomé, rient justement, selon 
lui, A ce qu'elle a force de loi. 
C'est un contrat qui procure 
l'indispensable sécurité à la fols 
aux gouvernements des pays as- 
sociés et aux Investisseurs étran- 
gère a Or, ajoute-t-il, un nom- 
bre croissant de pays en voie de 
développement aspirent à la 
sécurité. Ils savent que la con- 
vention ne tient pas compte de 
l’idéologie de tel. ou tel régime. 
Lomé est complètement non ali- 
gné. » 

JEAN-PIERRE LA N G ELU ER. 


AGRICULTURE 


Les agriculteurs ont multiplié 
les manifestations pendant le week-end 

Les déplacements en province et les inaugurations diverses 
sont décidément difficiles pour les membres du gouvernement 
et les personnalités politiques tant est grande la colère des agri- 
culteurs. Après M. Méhaignerie, qui avait été empêché d’inau- 
gurer la Foire dTpinaL et le sénateur Jean Ch amant, chassé de 
la Foire d'Avallon, M. Jean-Pierre Solsson a dû prendre 1 a fuite 
à Auxerre pour échapper â une manifestation paysanne « dans 
le même temps, la visite de M. Barre aux patrons chrétiens réunis 
à Avignon était l’occasion d'affrontements entre service d'ordre 
et agriculteurs en colère. 


L’inauguration de la 50* Poire 
d'Auxerre (Yonne) par le maire 
de la ville, M. Solsson. qui est 
aussi ministre de la jeunesse, des 
sports et des loisirs, a été troublée, 
dimanche il mal. par une mani- 
festation de quelques centaines 
d'agriculteurs mobilisés par la 
PJJEEJL et le MODEF. Malgré 
la présence de huit cars de C.RE. 
les paysans, déployant force ban- 
deroles revendicatives, réussirent 
à occuper un poste de sonorisation 
d'où leur responsable dénonça la 
volonté du gouvernement de « dé- 
molir un certain qenre d’agricul- 
ture. l’agriculture de type fami- 
lial, car elle gène le projet de la 
société libérale, dite avancée ». □ 
terminait en citant le général de 
Gaulle : « On ne gouverne pas 
avec des intentions mais avec des 
actes, s Les agriculteurs exi- 
geaient alors du maire qu'il indi- 
que a une date sur la fixation des 
prix agricoles et le taux d’aug- 
mentation, en engageant sa 
parole d’honneur ». 

C'est alors qu'un incident se 
produisit . M. Solsson venait à 
peine de prendre la parole que, au 
cours d’une bousculade, des 
tomates étalent jetées sur les 
officiels. Le préfet. M. Desgrange, 
et M. Solsson. notamment, se 
réfugiaient dans la permanence 
de la Foire, dont Ils fermaient la 
porte A clé. avant de s'éclipser. 
Les agriculteurs inaugurèrent 
alors la Foire avant de sacrifier 
au traditionnel vin d'honneur. 


ÉNERGIE 


VIVE ÉTUDE DU MIT SUR LE CHARBON 

Multiplier ia consommation par trois 
et les échanges internationaux par dix on quinze d’ici à vingt ans 


Soixante pays du tiers-monde 

sont désormais associés à la convention de Lomé 


Population 
en millions 
n87G> 

P.NJ. 
SP- h. 
(1977) 

Population 
en mimons 
«9761 

P.N.8. 
SP. h. 
(19771 

AFRIQUE (43 paysJ 

- 





Bénin 

3,2 

130 

Seychelles 

0.1 

610 

Botswana - 

0.7 

410 

Sierra -Leone 

3.1 

200 

Burundi 

3.95 

120 

Somalie 

3.3 

110 


7.6 

310 

Soudan 

15.9 

290 

Cap -Vert 

03 

550 

Swatziland 

0.5 

470 

Centrafrlqne 

L8 

230 

Tanzanie 

15J 

ISO 

Comores 

0.31 

270 

Tchad 

4.12 

120 

Congo 

1.4 

520 

Togo 

2.3 

260 

Côte-d'IvoIre 

7 

610 

Zjîre 

25.4 

140 

Djibouti 

0J 


Zambie 

5l18 

440 

Ethiopie 

28.7 

100 

Zimbabwe ... 

6.8 

500 

Gabon 

0.54 

2590 

CARAÏBES (10 paysi 



Gamble 

054 

130 

Bahamas 

021 

3 310 

frhanii .. 

101 

580 

Barba de 

025 

1550 

Guinée 

5.7 

150 

Grenade 

CU1 

420 

Guinée-Bissau .... 

053 

140 

Guyana 

0.80 

540 

Gulnèe-Equato riale 

032 

380 

Jamaïque 

2.1 

1 triO 

Haute-Vol ta 

6,2 

110 

Suriname 

0,4 

1370 

Kenya 

13.8 

240 

T.-lmté-et-Tobago. . 

U 

2240 

Lesotho 

L2 

170 

Dominique 

0.08 

420 

Libéria 

L6 

450 

Sainte-Lucie 


176 

Madagascar 

9.1 

200 

Belize 



Malawi 

02 

140 

PACIFIQUE Cl pays! 

: 


Mail 

M 

100 

Fidji 

0.6 

1150 

Maurice — 

09 

680 

Kiribati 



Mauritanie 

L4 

340 

(ex-Oe Gilbert) — 



Niger 

4.7 

160 

Papouasie- 



Nlgéria 

77,1 

380 

Nouvel le -Guinée 

2.33 

490, 

Ouganda 

1L9 

240 

Samoa-Occidental . 

0.15 

350 

Rwanda .-i 

« 

110 

Tonga 

009 

330 

Sao-Tomé-et-Princ. 

0,1 

490 

Salomon 

02 


Sénégal 

5.12 

390 

Tuvalu 

0.07 
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M- Pierre Delmon, président de Charbon- 
nages de France, a présidé, ce lundi 12 mai, 
un rapport réalisé sous l'égide du Massachusetts 
Institut» of Technology (M1TJ sur l’avenir du 
charbon, intitulé « Wocol ». 

Selon ce rapport, le charbon devrait assurer 
dans les vingt ans qui viennent l’essentiel de 


l’augmentation de !a consommation d'énergie 
dans les pays de I'O.CD.E. Mais, pour tripler la 
production et multiplier par dis ou quinze les 
échanges internationaux, U est Indispensable 
que les pays industrialisés prennent très rapi- 
dement des décisions d’investissement qui por- 
tent sur plusieurs centaines de milliards de 
dollars. 


La définition, la semaine pas- 
sée, par une grande majorité des 
pays membres de l’OPEP, de la 
stratégie A long terme des expor- 
tateurs de pétrole l'a confirmé 
s’il en était besoin : les pays 
industrialisés ne pourront plus 
guère compter sur le pétrole pour 
assouvir la croissance de leur soif 
d'énergie. Or, comme le souligne 
l'étude mondiale sur le charbon 
(Wocol) réalisée sous l'égide 
du Massachusetts Instituts of 
Technology (MIT) et rendue pu- 
blique le 12 mal : e Des mesures 
vigoureuses d’économies, la mise 
au point et la réalisation rapide 
de programmes en matière d’éner- 
gie nucléaire, de gaz naturel, de 
sources nouvelles de pétrole et de 
gaz. d’énergie solaire, dautres 
énergies renouvelables, ainsi que 
de techniques nouvelles ne suf- 
firont pas pour faire face aux 
besoins énergétiques croissants du 
monde. » 

Le meilleur moyen d'affronter 
avec confiance les problèmes 
énergétiques des deux décennies 
à venir est donc d’accroître très 
sensiblement la consommation, 
donc le commerce, de charbon. 

A l’heure actuelle, souligne 
l’étude Wocol, les réserves de 
charbon techniquemen. et écono- 
miquement exploitables, se mon- 
tent A quelque 600 milliards de 
TEC (tonne d'équlvalent-charbon), 
soit deux cent cinquante fols la 
production mondiale de 1977. 
Mais les ressources sont beau- 
coup plus importantes : la pros- 
pection et révolution économique 
et technique permettra d’ac- 
croitre substantiellement le vo- 
lume des réserves exploitables. 

Trois pays — les Etats-Unis, 
l’Union soviétique et la Chine — 
sont A l'origine de près de 60 % 
de la production charbonnière. 
Ces trots pays c osent, avec 
l'Australie, de 90 % des ressources 
exploitables et de 60 % des 
réserves. 

Mais la répartition est assez 
différente des réserves pétro- 
lières : quatre-vingts pays pos- 
sèdent des gisements Gharjûn- 
nieis. parmi lesquels certains 
paya du riers-monde (Inde, Indo- 
nésie. Botswana. Tanzanie, etc.). 

Wocol préconise donc un tri- 
plement de la consommation de 
charbon et une multiplication par 
dix ou quinze des échanges inter- 
nationaux de charbon vapeur à 
partir de taux de croissance de 
la demande énergétique de 1,75 % 
par on pour la période 1977-2000 
(hypothèse A) ou de 2£0% (hy- 
pothèse B). 

Le principal marché pour le 
charbon est et restera la pro- 
duction d'électricité. La capacité 


installée de centrales au charbon 
dans la zone O.C.D.E passerait de 
350 gigawatts (GW) en 1977 A 
835 GW en 2000 (hypothèse A), 
voire A 1090 GW (hypothèse B), 
ce qui nécessiterait une augmen- 
tation de la production de char- 
bon destiné A cet usage de 
600 millions de tonn es d 'équiva- 
lent-charbon iMTEC) en 1977 
à 1 325 ou 1 850 MTEC en 
l’an 2000 . 

Le charbon a cote — 250 
MTEC — devrait connaître une 
croissance moindre pour n 'attein- 
dre que 330 à 375 MTEC à la fin 
du siècle. Enfin, un débouché 
nouveau, celui de ta production de 
carburants de synthèse par liqué- 
faction ou gazéification, pourrait 
prendre de l'importance après 
1990 et représenter entre 75 et 
335 MTEC en 2000. 

Alors que. au cours des vingt 
dernières années. 67 % de l'aug- 
mentation totale de la consom- 
mation énergétique dans 
l'OCDE. avaient été couverts par 
le pétrole, dans les vingt années 
à venir, ce rôle devrait revenir au 
charbon pour plus de 50 %. La 
consommation mondiale passerait 
alors de 2 500 MTEC A 6 000 ou 
7 000 MTEC et les échanges 
Internationaux de 200 A 900 
MTEC. Le Japon, par exemple, 
pourrait multiplier ses importa- 
tions par 25 voire 50. Cela boule- 
versera donc le marché et risque 
de se heurter A des obstacles éco- 
logiques et financiers. 

En ce qui concerne l'environne- 
ment, Wocol ne volt pas de 
difficultés majeures : « Le char- 
bon peut être extrait, transporté 
et utilisé dans la plupart des ré- 
gions d’une manière comptable 
avec des normes élevées de salu- 
brité. de sécurité et de lutte anti - 
pollution en appliquant des tech- 
niques déjà au point et sans 
accroissement notable des coûts. » 

« Nous sommes également per- 
suadés, affirment les experts réu- 
nie par le MIT, que l’Etat actuel 
des connaissances quant aux 
effets du COS sur le climat (le 
réchauffement de l'atmosphère) 
«e justifie pas (_) de retard 
dans l’expansion de l’utlisation 
du charbon. » 

Les investissements pour déve- 
lopper la chaîne charbonnière du 
producteur au consommateur 
□Inquiètent pas non plus les ré- 
dacteurs de cette étude, qui les 
estiment A 200 milliards de dol- 
lars (moins de 1 % de la forma- 
tion brute de capital fixe dans 
les paye de rO.GJUS. d'ici l’an 
2000) Mais Us recommandent 
qu'il soit fait appel aux marchés 
financiers nationaux pour éviter 


que cette mobilisation de capi- 
taux entre en concurrence avec 
les requêtes des pays en voie de 
développement. La construction 
de centrales électriques au char- 
bon nécessitera de son côté entre 
500 et 700 milliards de dollars. 
Wocol est donc optimiste. «Afate 
cet optimisme, écrit M Wilson, le 
directeur de cette étude, ne sera 
Justifié que irf de nombreuses 
décisions sont prises très vite en 
raison des longs délais de réa- 
lisation. » 

Il est vrai que l’avenir A court 
terme du charbon est d'abord 
entre les mains des deux seuls 
pays capables d’emporter rapide- 
ment plus de 100 millions de 
tonnes : les Etats-Unis et l’Aus- 
tralie Ces pays auront-ils une po- 
litique différente de l'OPEP ? 
Accepteront-Ils de développer des 
mines, avec tous les Inconvénients 
que cela comporte pour l'environ- 
nement, pour satisfaire les besoins 
énergétiques du monde Industria- 
lisé ? Si les prix sont intéres- 
sants, sans dont». Mais cette 
étude estime encore qu'oiZ y a 
peu de raisons de croire que le 
charbon-vapeur verra ses prix 
directement liés à ceux du pé- 
trole ». Les grandes compagnies 
pétrolières — dont étonnamment 
il n'est pas question dans cette 
étude et qui contrôlent pourtant 
désormais 50 % des ressources en 
charbon des Etats-Unis — ont 
sans doute un point de vue— 

BRUNO DETHOMAS. 


A Dieppe (Seine-Maritime), 
dans la nuit de vendredi 9 à 
samedi 10 mal, ce sont aussi des 
tomates qui ont été abîmées, mais 
en grosse quantité : 350 tonnes, 
en provenance du Maroc, ont été 
arrosées de fuel, sur le port, par 
des personnes se réclamant des 
producteurs de légumes bretons. 

Dans un appel téléphonique A 
rAJP, celles-ci menaçaient de 
poursuivre la destruction de 
légumes importés, voire de « faire 
sauter le pont de TancarvüLe ou 
d’enlever un ministre, M. Pierre 
Méhaignerie de préférence». Le 
ministre avait cependant an- 
noncé A Marseille, Jeudi 8 mai, 
à une délégation de producteurs 
méditerranéens reçus lors du 
congrès de la Mutualité agricole, 
la suspension totale à partir du 
15 mal des importations de toma- 
tes et de pommes di terre nou- 
velles en provenance du Maroc et 
d'Espagne. De son côté, A la suite 
de l’attentat de Dieppe, l’Union 
nationale des commerces de gros 
en fruits et légumes élève une 
très énergique protestation contre 
ces actes de vandalisme qui 
entravent le libre exercice de la 
profession de grossiste. 

A Avignon (Vaucluse), où 
M. Barre s’était rendu samedi, à 
l’Invitation des patrons chrétiens 
qui y tenaient leurs assises, on 
défilé d 'agriculteurs de la 
FJDjSEA et du CJDJ.A protes- 
tant contre la politique agricole 
du gouvernement avait traversé 
la ville dans le calme. Cependant, 
gendarmes mobiles et C.RS. em- 
pêchèrent les manifestants d'aller 
jusqu'au Palais des papes. Très 
vite, les projectiles remplacèrent 
les Insultes : , d'abord des œufs, 
puis des bouteilles, des éléments 
de barrières métalliques, des four- 
ches même furent lancées sur le 
service d’ordre, qui finit par 
répliquer par une charge brève 
ponctuée de coups de crosse et 
de matraqua 

Le calme revenu, les agricul- 
teurs allèrent poursuivre leux 
action sur l'autoroute au sud de 
Remoulins (Gard), où fis fil- 
trèrent les véhicules pendant 
deux heures, vidant de leur 
contenu cinq camions chargés de 
produits agricoles en provenance 
d’Espagne. Au même moment, 
une seconde manifestation (A 
l'appel du MODEF, de la C.O.T., 
de la CJD.T, de la FEN, du P.C. 
et du PE.) se déroulait dans le 
calma. 

De son côté, A Auch (Gers), 
M. Marchais a vivement attaqué 
la politique agricole du gouver- 
nement Après avoir affirmé que 
le bilan du Marché commun agri- 
cole se traduit par c plus d’un 
million ^exploitations disparues 
dans notre pays », le secrétaire 

f énéral du parti communiste s'est 
levé contre la CEE- « machine 
de guerre contre ' notre agricul- 
ture ». « Dans ce combat, a-t-il 
poursuivi, l’ Angleterre de 
Mme Thatcher joue m rôle par- 
ticulièrement négatif. Il faut 
qu'elle renonce à ses exigences 
inadmissibles et. si die s’y refuse, 
eUe doit quitter le Marché 
commun. » U a conclu en repro- 
chant aux socialistes d’adopter 
dans les instances européennes 
« le même langage que la majo- 
rité social-démocrate » et en 
affirmant que le F.C.F. est c le 
seul défenseur valable de l’agri- 
culture française ». 

M. Bernard P ans. secrétaire 
général du RJ*Jt, a déclaré, 
dimanche 11 mal à Aurfilac 
(Cantal), qu.’ a il est de toute 
urgence que le gouvernement 
français considère que le refus de 
la part d’un des partenaires met 
l’économie agricole européenne 
dans une situation dramatique et 
Qu’il en tire les conclusions qui 
s’imposent, à savoir de prendre 
sans délai des mesures nationales 
unilatérales ». 
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LES ASSISES DU PATRONAT CHRÉTIEN A AVIGNON 

Des interrogations sans réponse 


Avignon. — < Pour ane dynamique chré- 
tienne do travail et de remploi . , tel était le 
thème des treizième assises nationales du 
Centre chrétien du patronat et dirigeants d'en- 
treprise (CJFJP.C.) réunies do S au 11 mai en 
Avignon. 

Quelle dynamique chrétienne ? La motion 
adoptée par les quelque trois cent cinquante 
congressistes invite d’abord « tous les diri- 
geants du monde économique à ne pas céder 
au pessimisme, au découragement et h !a lassi- 
tude ». Dans on discours passe-partout, pro- 
noncé la veille dans la salle des Gardes du 
Palais des papes, M- Barre a. une nouvelle fois. 


fait la mime exhortation. Qcd prônerait le 
contraire? 

La motion incite « les chefs et dirigeants 
d’entreprise & s'entraider et, quand U faut, & 
s'organiser et & s’associer ». Elle conclut > 
« Quant & nous, chrétiens, que notre foi pousse 
& concevoir des entreprises et & construire une 
économie où soient vécus et reconnus à cha- 
cun liberté, initiative, responsabilité, solidarité 
et droit au partage ». Le gouvernement, le 
C.NJPJ 1 ., les syndicats, tiennent-ils qn langage 
théorique différent? En quoi un patron chré- 
tien se distingue-t-D d’un patron non croyant, 
l’un et l’antre étant confrontés aux mêmes 
réalités? On attend toujours la réponse. 


Le gouvernement américain accorde au groupe Chrysler 
une garantie d'emprunt de 1,5 milliard de dollars 


« Pour vous, patrons chrétiens, 
le Samt-Bsprit souffle en dehors 
des heures de travail. » Cette 
réflexion d’un cadre athée à 
Paul de Buyer, P.-D.G. des usi- 
nes Chausson, au cours d'une 
etable ronde» n'a pas été jugée 
blasphématoire par la plupart 
des congressistes. 

Alors, que faire ?, s’est de- 
mandé M. Paul de Buyer, pour 
que Yhomo industrialis rencontre 
dans le travailleur à la chaîne, 
le syndicaliste, le chômeur, le 
gréviste, < son frère en Jésus 
Christ » ? 

On s'interroge toujours beau- 
coup dans les congrès du 
CJP.C. On a, certes, pas mal 
travaillé et réfléchi en Avignon, 
niais de réponses ou solutions 
concrètes, point ou très peu. 

Ainsi, le «carrefour» sur la 
gestion et l’aménagement du 
travail et du temps, le {dus suivi 
en raison de l’actualité conférée, 
au rapport Giraudet, n’a pro- 
posé, sans aucune Indication 
chiffrée, que le développement 
de formules connues comme le 
travail à temps partiel. le travail 
à la carte ou le travail tempo- 
raire, en souhaitant seulement 
a plus de hardiesse dans la prise 
en considération des tâches con- 
traignantes et pénibles s. 

En dehors des propos de M. de 
Buyer et des déclarations d’in- 
tention de M. Aumônier, prési- 
dent du C.RP.C., les deux inter- 
ventions les plus remarquées ont 
été le fait d’ c invités » à ces 
assises, celles de Mgr Panafieu 
et de M. Ceyrac. 

L'archevêque d’Alx - en - Pro- 
vence, qui « rencontre aujour- 
d'hui ur- homme insécurisé dans 
sa vie (~) et désabusé devant 
des idéologies qui l’écrasent », a 
repris le « n’ayez pas peur » lancé 
par Jean-Paul n au début de 
son pontificat, assurant que 
« l’utopie évangélique doit être 
mobilisatrice ». Mais U a éga- 
lement assuré que mai 1968 
n’avait pas été a assez pris en 
compte » et a donné aux syndi- 
cats un coup de chapeau froide- 
ment accueilli par l'assistance. 

Evoluant, avec hauteur lui aussi 
dans un antre registre, le prési- 


De notre envoyé spécial 

dent du CJï.PJ. a eu cette 
phrase qui devrait être abon- 
damment commentée dans les 
jouis prochains : s Les problèmes 
économiques ne sont insolubles 
que parce que les responsables 
politiques ne sont p as capables 
de les traiter. » (Le Monde daté 
11-12 mai). M. Ceyrac savait, 
comme tout le monde, que le pre- 
mier ministre s’exprimerait vingt- 
quatre heures plus tard à la 
même tribune et devant le même 
public. 

M. Barre a totalement ignoré 
le discours du président du 
C-N PP., et ses propos lénifiants 
sur la situation de l’emploi et 
sur c l'action sans précédent 
menée depuis près de quatre ans 
par le gouvernement que je dirige 
pour rendre aux entreprises la 
liberté de leurs décisions » ont 
été applaudis à tout rompre. 

Le C.F.P.C., créé en 1946. ne 
compte que mille deux cents coti- 
sants. Sans personnalités natio- 
nales marquantes ou révélées 
comme telles à sa tête — M. Au- 
mônier terminera son second et 
dernier mandat en 1981, — c'est 
un mouvement vieillies an t. H 
compte des sympathies sociolo- 
giques. confessionnelles ou poli- 
tiques parmi les dirigeants du 
C.N.P.F. et du gouvernement. 
Mais, composé en majorité de 
chrétiens traditionnels Imprégnés 
par ailleurs d’un anticommunisme 
virulent, il entretient des liens 
de plus en plus ténus avec la 
CJ.T.C. (aucun syndicaliste 
n’était officiellement présent en 
Avignon) et avec les mouvements 
catholiques progressistes qui sont 
le plus en pointe dans le domaine, 
social. H rejette presque la Jeu- 
nesse ouvrière chrétienne (JOC) 
considérée comme < dévoyée ». 
c’est-à-dire trop à gauche. 

A ces observations et critiques, 
le C-FP.C. répond qu’ «fl est un 
groupe de réflexion ». détaché en 
quelque sorte de l’actualité de ce 
monde. L'argument paraît si spé- 
cieux. quand il s’agit de chefs 
d'entreprise appelés à réagir aux 
fluctuations économiques et so- 


M. Barres l'activité sera soutenue 
dans les prochains mois 




Le premier ministre a centré son 
Intervention devant le patronat chré- 
tien sur les problèmes de remploi, 
qui sont, a-t-il affirmé, la préoccupa- 
tkon essentielle du gouvernement II 
a notamment déclaré : «A ceux qui 
prétendent que le gouvernement n'a 
pas de politique de remploi, le 
répondrai sans le moindre hésita- 
tion que c'est au contraire toute la 
politique du gouvernement qui esi 
au service de l'emploi. En soutenant 
F activité économique et le crois- 
sance — qui a atteint un rythme 
très satisfaisant au cours de réc- 
itée écoulée —, et r activité sera 
soutenue dans les prochains mois 
en dépit des difficultés que nous 
attendons, en sauvegardant r équi- 
libre de notre balance des paie- 
ments et la stabilité de notre mon- 
naie, en restaurant la compétitivité 
de nos Industries, en développant le 
nucléaire, les énergies nouvelles et 
les Industries du futur, te gouverne- 
ment a conscience de servir le plus 
directement remploi des Français. 

m a un moment où notre pays a 
un besoin vital d’importer pour pou- 
voir produire, seule la compétitivité 
de nos Industries peut nous procu- 
rer les moyens de paiement néces- 
saires à cette production, donc à la 
création de nouveaux emplois t—i- 
La politique économique qui est 
conduite depuis bientôt quatre ans 
n'a lamais entendu choisir la mon- 
naie contre remploi, ni r équilibre 
extérieur contre la croissance. Der- 
rière toutes les actions menées avec 
persévérance, // y a — et il y aura 
— la volonté d'assurer le primat de 
remploi, mais de remploi véritable 
et non de remploi artificiel, qui 
s'effondre dès qu’apparaissent les 

difficultés. » 

Quant à sa volonté de poursuivre 
sa politique, M. Barre l’a réaffirmée 
en C69 termes, tout en fustigeant au 
passage les faiseurs de recettes 
magiques : 

• Ou nous ffSndrons le cap, ou 
nous déraperons. Or, voici qu'un an 
avant r échéance le pays se trouve 
déjà en campagne pré-éiectoraig. 
Voici que s’avancent plus ou moins 
ouvertement des « prétendants - munis 
de leurs recettes magiques. (—)" 

- Quent à mol, ne pouvant ignorer 
/as problèmes qui se posent à la 
France et conscient des responsabi- 
lités qui sont actuellement les 
miennes et. de surcroît, ne préten • 


dent à rien, je veillerai i éviter tout 
dérapage en matière de budget, de 
crédit, de rémunérations, de change, 
de dépenses sociales, de commerce 
extérieur », a conclu la premier 
ministre. 

M. MONORY 

PRÉVOIT UNE PÉRIODE DIFFICllf 

« Le maintien d'une monnaie 
forte reste un objectif prioritaire 
pour la France », a déclaré 
M. Monory, ministre de l'écono- 
mie, dimanche soir 11 m al. sur 
Europe 1. w J 

Interrogé au cours du « Club de 
la presse sur « les forces et les 
faiblesses de Vèconomie fran- 
çaise ». Il a indiqué que la France 
allait « connaître un certain temps 
difficile ». après le deuxième 
« choc » pétrolier, v Nous connaî- 
trons en 1960. voire en 1981. un 
taux de croissance un peu moins 
rapide qu’en 1979 (2,5 7e contxe 
3.5 7e), mais nous prendrons tou- 
tes les mesures nécessaires», a- 
t-il déclaré. 

Une croissance plus forte que 
celle des autres partenaires pro- 
voquerait un fort déficit de la 
balance commerciale, ce qui affai- 
blirait la monnaie. Or l’accéléra- 
tion de l’inflation a été moins 
rapide en France qu’à l’étranger 
l’an dernier, a déclaré M. Monory. 

LES CADRES C.G.T. 
DÉNONCENT LA «TENTATIVE 
DE RÉCUPÉRATION » 

DU PATRONAT 

L'Union générale des Ingé- 
nieurs, cadres et techniciens 
C.G.T. iDGICT) a organisé la 
quatrième édition des « Trente- 
six heures d'options » les 9 et 
10 mal au Novotel de la Porte 
de Bagnolet, à Paris. 

L'accent a été mis sur la 
nécessité de faire echec à la 
nouvelle stratégie patronale dans 
les entreprises de Monde du 
26 février) visant, comme la 
déclaré ai Krasndri, à a détour- 
ner les cadres de leur fonction 
d'encadrement pour y substituer 
une fonction hypertrophiée et 
coercitive ». 

L’UGICT s'élève contre ce 
qu’elle considère comme une 
tentative défensive de «récupé- 
ration » du personne! d’encadre- 
ment par le patronat, tendant 
à en faire l'instrument de la 
cohésion sociale. 


claies, que M. Aumônier a décidé 1 
de créer au sein de son mauve- ■ 
ment une « commission de l’évé- \ 
nement » appelée à proposer au 
bureau national des prises de 
position publlqnes. Ainsi, le 
C.F.P.C. fera peut-être parier de 
lui plus d’une fois tous les deux 
ans. S'il a du moins quelque chose 
à dire, d'original et de particu- 
lier. 

Car. en dehors des messes, des 
homélies et de la discrète présence 
d'une trentaine de conseillers spi- 
rituels. oe congrès ne s’est guère 
démarqué dans ses travaux et 
conclusions de dizaines d'autres 
organisés sur le même thème du 
travail et de l’emploL Du reste, ni 
le mot chômage ni le mot 
Eglise ne figurent dans la réso- 
lution finale. 

Avec la vision absurde de la 
monumentale place du Palais des 
papes, cerné par des centaines de 
CJLS. « protégeant » M. Barre 
confire la mauvaise humeur d'une 
poignée de viticulteurs (voir r ar- 
ticle de notre corespondant) . avec 
son cortège habituel de manifes- 
tations officielles et de démons- 
trations honorifiques — dont une 
réception du sénateur, maire 
socialiste, M. Duffaut. boudé par 
les élus communistes. — ces trei- 
zièmes assises n'auront pas ètè 
spécialement marquées par « te 
novation ». 

MICHEL CASTA1NG. 


La troisième groupe automobile américain 
Chrysler ne déposera pas son bilan à la fin du 
mois de mai. comme certains le redoutaient Le 
gouvernement américain a en effet décidé, le 
10 mai, d'accorder à la firme une garantie 
d'emprunt de 1,5 milliard de dollars. Une der- 
nière pièce manquait au puzzle pour que le 
montage financier, qui devait permettre à 
Chrysler d'éviter la banqueroute, soit complet. 
Cette dernière pièce, le gouvernement canadien 

l'a -apportée samedi 10 mai en accordant au 
troisième construc t eur automobile américain 
une garantie d’emprunts portant sur 200 mil- 
lions de dollars canadiens (68o millions de 
francs). Ainsi était levé le dernier obstacle qui 
empêchait les autorités de Washington de 
donner le feu vert au plan de sauvetage pré- 
senté par Chrysler. Conformément à ce plan. 


le gouvernement des Etats-Unis garantit donc h 
son tour un prêt de u> million de dollars à la 
firme automobile. La commission spéciale du 
Congrès, à l'issue de la négociation avec les 
autorités canadiennes, a fait savoir qu’elle 
approuvait alors ce plan de redressement. 

Le Congrès, dans son ensemble, devrait se 
prononcer ce lundi 12 mai, et ce n’est qu’à 
la fin du mois, compte tenu dn délai légal 
nécessaire pour que la garantie de l'Etat fédéral 
devienne effective, que la société Chrysler 
pourra bénéficier d'une arrivée d’argent frais 
avec le lancement d’un emprunt public d'un 
montant d’environ 500 millions de doDars. Pour 
obtenir l'aide du gouvernement, Chrysler avait 
dû. de son côté, rassembler L43 millio n de 
dollars. 


Au total, traie cents Institutions 
financières, deux Etals américains, le 
gouvernement canadien et (a pro- 
vince canadienne de l'Ontario (avec 
une subvention de 10 millions de 
dollars), vont participer au sauvetage 
de Chrysler, qui. selon M. William 
Miller, secrétaire au Trésor, repré- 
sente » un des plana de redresse- 
ment financier les plus compliqués 
Jamais réalisés aux Etats-Unis - C'est 
aussi et surtout la plus grande opé- 
ration de sauvetage d'une entreprise 
privée jamais réalisée avec l'aide 
des pouvoirs publics, au pays cham- 
pion de la libre entreprise. Le seul 
autre précédent concernant la so- 
ciété Lockheed, remonte à 1971 et 
ne portait que sur une garantie lédé- 
rale d'emprunts de 250 millions de 
dollars, et déjà certains se deman- 
dent .si, à terme. Ford ne sera nas 
amené et devoir être soutenu de la 
même manière. 

Dans le cas de Chrysler. Il y avait 
urgence : la société, qu) a encore 
perdu 449 millions de dollars au 
premier trimestre 1980, aurait ôté 
incapable, selon M. Miller, de pour- 


Nécessité fait loi 

suivre ses activités, sas ressources 
étant épuisées à la 9n de ce mois. 
La disparition de ta société, qui 
emploie quatre-vingt huit mille sala- 
riés. aurait entraîné la suppression 
de deux cent mille à trois cent mille 
emplois, dans l'automobile et les 
industries annexes, et cela au mo- 
ment où déjà ce secteur compte 
deux cent quatre-vingt mille chô- 
meurs. A quelques mois des élections 
américaines, le gouvernement fédéral 
ne pouvait se permettre de provoquer 
une telle crise. En retardant la déci- 
sion, l'administration de M. Carter 
tentai! de ménager la contradiction 
entre deux clientèles électorales : 
celle qui fait du libéralisme une reli- 
gion, et celle, plue nombreuse sans 
doute, sensible à la sécurité de 
l’emploi. 

Les décisions dn Pentagone 

Mais II n'y a pas que des préoc- 
cupations électorales dans la déci- 


Chrysler. Important constructeur de 
matériel d'armement, qui a remporté 
la commande. La décision du Penta- 
gone a certainement pesé sur celle 
de la Maison Blanche. Outre les dif- 
ficultés qu’aurait entraînées pour plu- 
sieurs banques, déjà largement -nge- 
gées dans l'opération de sauvetage, 
une décision négative de la part des 
autorités fédérales, puis du Congrès, 
Il faut encore apprécier cette déci- 
sion au regard de la situation d» 
l'Industrie automobile américaine en 
génèraL M. Lee lacocca, président 
de Chrysler, a déclaré, à cet effet, 
que l'approbation donnée par le gou- 
vernement fédéral était » la première 
étape d'un programme pour taire 
battre en retraite les Importations ». 
II n*8st pas sûr. en effet, que. la fin 
de Chrysler ait été plus bénéfique à 
ses concurrents américains qu'à ses 
challengers japonais, voire euro- 
péens. 

B maintenant? En dépit de l'aide 


slon gouvernementale. Au début de financière. Chrysler va probablement 


cette année, l'armée a lancé un 
appel d’offres pour la construction 
d’un nouveau char, le XM-1, et c'est 


ÉTRANGER 

La fin du conflit social suédois 


(Suite de la première page.) 

L. patronat a d'abord rejeté 
ces propositions et motivé sa 
décision dans un communiqué, où 
il était dit notamment que « de 
telles augmentations entraînent 
une baisse de la compétitivité des 
entreprises suédoises sur les mar- 
chés étrangers. * ns recrudescence 
du chômage, un accroissement de 
l’inflation, une dégradation des 
finances publioues et le déficit 
budgétaire. » On pensait alors 
que les négociations étaient de 
nouveau rompues et que le conflit 
allait continuer. 

Mais, une heure plus tard, les 
représentants du patronat ren- 
contraient le gouvernement réuni 
au complet en conseil extraordi- 
naire. et le premier ministre. 
M. Faildin. annonçait peu après 
21 heures que, * à la demande 
pressante du gouvernement, le 
patronat a finalement décidé 
d'accepter les propositions des 
trois médiateurs et de mettre fin 
à ces mesures conflictuelles », Ce 
revirement n'est peut-être pas un 
véritable ooup de théâtre. Four le 
chef de l’opposition sociale-démo- 
crate. M. Palme, il s'agit d'une 
xrr.ise en scène», d'un xs^'ctacle 
théâtral» qui permet au gouver- 
nement et aux patrons de sauver 
la face. 

Le patronat, qui, depuis six 
mots, préconise un gel des 
salaires en 1980 et une révision 
de l'ensemble du système soc lai. 
peut en effet toujours Taire -aloir 
qu'il a rejeté le compromis pré- 
senté par la commission de conci- 
liation, mais qu’il s'est incliné 
devant le pouvoir politique. Le 
premier ministre, quant à lui, 
désirant faire oublier le plus vite 
possible les discordes sur le nu- 
cléaire. espère apparaître comme 
l’homme qui. par une Interven- 
tion de dernière minute, a sauvé 
la paix sociale. 

B montre aussi que le gouver- 
nement ne fait pas cause com- 
mune avec le patronat comme 
on l'en a accusé. 

Toutefois, l'acoord sur des aug- 
mentations de salaires de 6.8 % 
met en échec la politique du 
gouvernement. Celni-d avait en 
effet, fin mars, présenté un plan 
en six points, qui prévoyait le 


TRANSPORTS 

LES ROUTIERS 
REDOUTENT UNE CRISE 
DES APPROVISIONNEMENTS 
EN CARBURANT 

La profonde inquiétude des 
transporteurs routiers devant la 
menace toujours présente d'une 
pénurie de carburant a été expri- 
mée, à plusieurs reprises, par les 
huit cents délégués représentant 
les entreprises de transport des 
Cinquante pays réunis récemment 
à Séville, à l'occasion du dix- 
septième congrès de l'Union inter- 
nationale des transports routiers. 
ic 11 suffirait que deux pays cou- 
pent les robinets du pétrole pour 
que tout s'arrête », ont souligné 
les membres de la commission 
énergie. 


blocage des prix et des loyers 
jusqu’à la fin de l’année, queioaes 
allégement» fiscaux et le verse- 
ment de 25 % des bénéfices des 
entreprises à un fonds d'investis- 
sements Industriels «si 2e niveau 


ter un débat sur la forme des 


perdre environ 1 milliard de dollars 
en I960, soit un déficit similaire à 
celui de 1979, a indiqué M. Miller. 
Optimiste, le secrétaire au Trésor 
estime que le troisième constructeur 
automobile redeviendra rentable 
dés 1981, grâce au lancement des 
nouveaux modèles à traction avant, 
plus économique en essence 
(400 000 de ces voitures seraient 
construites en 1980 et 900 000 en 
1981). L'optimisme de M. Miller 
n'est-il pas quelque peu de com- 


négociations paritaires. Le patro- 1 mande ? C'est une première ques- 


nat souhaiterait la convocation 
d’une « table ronde » réunissant les 
partenaires sociaux, le gouverne- 
ment et l'opposition pour tenter 


des salaires demeurait en gros de trouver un autre c modèle » 


inchangé ». Autrement dlfi, si 
l’augmentation n’excédait pas 


mieux adapté à une situation 
économique difficile. On semble 


2.5 %. Cette petite phrase avait considérer que si le système de 


irrité les syndicats, qui y voyaient 
une intervention intolérable dans 
les négociations paritaires. Ce 
plan, destiné à faciliter le dérou- 
lement des discussions, les a plu- 
tôt compliquées. H n’en reste 


c libre négociation » a bien fonc- 
tionné dans les années 50 et 60. 
période pendant laquelle la Suède 
a connu une forte croissance, il 
a à présent « un peu vieüli *. 
Les employeurs désireraient une 


d’ailleurs que deux éléments : la meilleure coordination entre les 
baisse de l'Impôt sur le revenu et objectifs de la politique écono- 
la création du fonds d’investisse- ml que des pouvoirs publicset ceux 
mente des partenaires sociaux. On parle 

L'aesain issement de l’économie aussi d’une éventuelle révision du 


reposait essentiellement, selon le 
gouvernement, sur une faible 
augmentation des salaires en 1980 
et une réduction des dépenses pu- 
bliques. points sur lesquels les 
trois partis de la coalition sont 
divisés. Le succès de cette poli- 
tique est compromis, comme l’a 
indiqué dimanche le ministre de 
l'économie. 

Le président dn patronat, 
M. Ntcolln. a reconnu qui] n’avait 
pas atteint son objectif : « Je 
pensais que l'année 1980 sérail 
l'année du changement en Suède 
qui nous permettrait de sortir du 
creux de la vague. Je suis per- 
suadé que les accords que nous 
avons signés n’amélioreront pas 
le niveau de vie des travailleurs. 
En revanche, la compétitivité de 
nos entreprises exportatrices va 
s’arjaïblir. » 

A première vue, la confédéra- 
tion générale du travail apparaît 
comme le vainqueur de oes négo- 
ciations puisque le pouvoir 
d’achat de quelque 800 000 ou- 
vriers de 1 Industrie privée semble 
préservé. Mais le président de 
L.O„ M. Nilsson, n’exclut pas que 
le gouvernement prenne prochai- 
nement des mesures visant à 
corriger les effets de l’accord : 
un relèvement de la T.VJL, par 
exemple, pour freiner la consom- 
mation privée, ou une augmen- 
tation des taxes Indirectes. Psy- 
chologiquement. le syndicat a 
marqué un point Important car 
le patronat et le gouvernement 
ont dû céder, et ceci devrait ren- 
forc— le mouvement ouvrier. 

Selon M. Palme. « L.O. a ré- 
sisté avec succès aux pressions 
des bourgeois. Une politique ac- 
centuant les inégalités sociales et 
visant à freiner les salaires ne 
résout absolument pas les pro- 
blèmes économiques. L'austérité 
s’impose mais le fardeau doit être 
équitablement réparti. Les tra- 
vailleurs doivent jouir d’une plus 
grande influence sur les décisions 
des entreprises. » 

Le conflit est également 
réglé dans le secteur public où 
25 000 employés étalent soit en 
grève, soit lock-outés. depuis le 
25 avril, ce qui avait paralysé le 
trafic aérien et sérieusement per- 
turbé les transports en commun 
et les services des hôpitaux. L’ac- 
cord intervenu dimanche 11 mal 
prévoit des augmentations de sa- 
laires de 7.3 % dont les syndicats 
sont satisfaits. 

Les grèves et les lock-out qui 
ont touché au total plus de 
800 000 travailleurs, soit un Sué- 
dois actif sur quatre, vont 6usci- 


drolt de grève dans le secteur 
privé. 

ALAIN DEBOV L 


bon. Il y en a une seconde : que 
va devenir l'accord de coopération 
passé entra Chrysler et le groupe 
français P-SA-Peugeot-CItroên ? La 
garantie que la société française a 
acquise, contra un prêt de 100 mil- 
lions de dollars à Chrysler, de ne 
pas voir un constructeur Indésirable 
s'emparer des 15 % du capital que 
Chrysler détient chez P.S-A.-Peugeot- 
Cltraén est un premier pari gagné. 
La coopération industrielle que le 
groupe français semble vouloir 
développer avec Chrysler en est un 
second. Sa réussite dépendra alors 
de la crédibilité accordée par la 
clientèle et les concessionnaires de 
Chrysler au plan de sauvetage 

j. a 



ECOLE DES 
HAUTES ETUDES COMMERCIALES 

Entrée directe 
en 2 e année 


• Vous êtes diplômé de l'enseignement supérieur et vous 
désirez recevoir une formation à ia gestion au plus haut 
niveau. 

• En DEUX ANS vous obtiendrez le diplôme d'H.E.C. qui 
vous assurera des DÉBOUCHÉS DANS TOUTES LES FONC- 
TiONS DE RESPONSABILITÉ DES ENTREPRISES. 

• Des épreuves à OPTION prennent largement en compta 
les études antérieures des candidats (Sciences, Economie, 
Droit, Lettres!. 

• Les CHANCES DE RÉUSSITE SONT ÉQUIVALENTES 
quelle que soit votre formation d'origine. 

• L'admission a lieu début septembre. 

• Possibilités de bourses d'études. 

INSCRIPTIONS DU 11 JUIN AU 11 JUILLET AU SERVICE DES CONCOURS HJELC. 
1. RUE DE LA LIBÉRATION — 78350 JOUY-EN-JOSAS 
Renseignements complèmentriras : 956.80.00 (poste 330) 


Adresser à HJLC. -1, me de ta Ubératmn - 7 83SO JOUY-EN-JOSAS 
NOM PRENOM 

ADRESSE 


UNIVERSITE 

Désire recevoir 1 b brochure contenant la description des épreuves d'admission en 2» 
armés à l'Ecole H£.C. et aux Ecoles Supérieures da Commerce et d" Administration 
des En treprises tE.S. C.A. EJ. mbq/4 

BU1BŒ ES COBERCE ET DINDlISTiUE DE PARS— COHUE D’EMSBGHEHENT SUPEBEUR DES AFFJUHES 


( t-v* ,r V. 


rJîS'- - , . 

< "■ ■ ; :■ 
ÿP-î—.V.,--. , \ 

SüS> 



J 


t 


Page 44 — LE MONDE — Mardi 13 -Mercredi 14 mai 1980 . . . 

SOCIAL 


des prix dingues 
pour 

les fous du voyage 

□ New York :AJL départ Paris, 

à partir de .2250 F 

□ East Coast: transports, ac- 
compagnateur, hôtels (T cat) 

14 jours 6600 F 

□ Louisiane -Floride: transports, 
accompagnateur, hôtels (1™ cat) 

15 jouis .. .8200 F 

□ American Skies: 

transports, accom- 
pagnateur, hôtels 
(l re cat)28j... 10900 F 
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Delta: 


les voiyages, passionnément. 

Ddla voyages, 54 me des Écoles, 750Q5 Parîs,m 329.2L17 
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L E 13 mal répondant à l'appel 
de ia C.F.D.T., de la FEN, 
de [a C.G.T. et de nombreuses 
organisations sociales familiales, mu- 
tualistes, médicales, de cadre de 
vie. des centaines de miniers de 
travailleurs marqueront par leurs 
arrêts de travail, par des manifesta- 
tions de toute nature, leur rerus 
d'une Sécurité sociale - peau de 
chagrin » et leur volonté au contraire 
de l’améliorer, de l'adapter aux pro- 
blèmes et aux besoins d'aujourd'hui. 

La C.F.D.T., qui est à l'origine 
des propositions qui ont permis de 
déboucher sur l'action depuis l'Ins- 
tauration du ticket modérateur en 
Janvier, est bien placée pour exprimer 
& la fols ce refus et des propositions 
de félonnes dont le système a 
besoin. 

Dénaturation de (a Sécurité sociale 7 
Qu'on ne nous taxe pas d'exagé- 
ration ou de procès d'intention quand 
nous affirmons que, par touches 
successives, le gouvernement met 
en œuvre une politique qui comble 
les vœux du patronat. C'est bien le 
C.N.P.F. qui a écrit très officielle- 
ment que nous n'édons plus en 
1945 et que la population n'avait 
désormais besoin que d'une couver- 
ture minimum, le reste pouvant, très 
bénéfiquement se compléter du côté 

des assurances et, bien entendu. 

proportionnellement aux ressources 
de chacun. Dans cette optique, on 
ne peut plus libérale, le gouverne- 
ment a accumulé les actes allant 
dans le sens de l’Intégration de la 
couverture sociale dans (es méca- 
nismes de l'économie de marché. 
Quelques exemples : 

— Cadrage strict de l'évolution 
des dépenses médicales et hospita- 
lières dans celle de la production 
Intérieur brute; 

— Augmentation des cotisations 
sociales presque uniquement sup- 
portée par la part salariale ; 

— Diminution du taux de rem- 
. boureement de certains médicaments. 

I Ces deux mesures ayant pour consé- 


par ROBERT BONO (*) 


quence de faire supporter aux mé- 
nages dee transferts de charge au 
bénéfice des entreprises. 

— Instauration d'une cotisation sur 
les retraites par réparti Bon, exoné- 
rations fiscales pour les retraités par 
capitalisation. Il est clair que l'on 
Incite à encourager les mécanismes 
d'assurance au détriment du principe 
de solidarité. 

— Etranglement des centres de 
6oins et de santé. 

L'on peut ajouter à cette liste 
révolution du système de prestations 
familiales ou les allocations condi- 
tionnelles deviennent plus impor- 
tantes que celles dB droit, tant 11 est 
vrai que le passagB du droit & l'assis- 
tance est significatif du recul opéré 
et de l'orientation choisie. 

Le ticket modérateur d'ordre public 
s'inscrit dans cette direction : atteinte 
é la liberté de se garantir collective- 
ment par une mutuelle, mais en mô- 
me temps brèche ouverte eu profit 
des assurances Individuelles.- et in- 
contrôlables. 

Le projet actuel de convention 
médicale et son double secteur, Ins- 
tituant de fait la liberté des honorai- 
res médicaux, le projet de couver- 
ture individuelle de risques sociaux 
(automobiles, alcoolisme, tabagisme, 
sports, etc.) contenu dans la proposi- 
tion de loi Berger sont dans le droit 
fil de la même doctrine dont l'appli- 
cation conduirait bien à dénaturer le 
système do sécurité sociale en la 
faisant passer de la solidarité è 
l'assurance, de la notion de droit è 
celle d'assistance. 


S'acheminer progressivement vers 
la gratuité des soinB, compenser 
réellement le coût des enfants, 
assurer des retraites décentes et 
favoriser l'insertion sociale des 
retraités, sent des objectifs qu'une 
société évoluée devrait pouvoir 
atteindra, ne serait-ce qu'au nom de 
la lutte contre les inégalités dont on 
nous rebat les oreilles pendant qu'on 
pratique la solidarité â rebours en 
laîsant reposer de plus -en plus 
l'essentiel du financement de la 
Sécurité sociale sur les travailleurs 
les moins payés, ceux qui sont au- 
dessous du plafond de fa Sécurité 
sociale. 

De profondes réformes s'imposent 
donc sur les objectifs et le finan- 
cement de ia Sécurité sociale au- 
jourd'hui, et notamment la nécessité 
de compenser les moindres rentrées 
dues au chômage et aux bas salaires. 
L'organisation d’une véritable pré- 
vention liée aux conditions de travail 
et de vie, la nécessité de repenser 
la vie en société à travers les équi- 
pements de service pour l'enfance, 
les personnes âgées, l'aspiration des 
femmes au travail, les Interactions 
entre ces objectifs de qualité de 
vie avec l'emploi et l'économie, de- 
vraient redonner un nouveau souffle, 
un renouveau de dynamisme au sys- 
tème de protection sociale. Il pour- 


<•) Secrétaire 
OJPJ3.T. 


national de la 


ralt ainsi assurer un véritable rôle 
de couverture de risques, de soli- 
darité entre les générations et les 
couches sociales, de redistribution 
de revenus, et cela par le Mais d'un 
régime unique basé sur l'égalité des 
contributions et des prestations. 


Pour la C.F.D.T., au-delà de la 
défense des acquis en question au- 
jourd'hui, l'action du 13 mai ports 
des enjeux extraordinairement im- 
portants. Ce st bien une action mas- 
sive, action déterminée du plus 
grand nombre possible d’assurés 
sociaux, qui peut donner un coup 
d'arrêt è la direction prise et imposer 
de nouvelles bases. 

Tout au long de cette période la 
C.F.D.T. a fait des propositions qui 
devaient permettre cette mobilisa- 
tion en tenant compta des situations 
et des degrés de sensibilité. 

Il est dommageable pour l'effica- 
cité de la lutte et compta tenu de 
/'importance des enjeux que cette 
attitude ouverte et combative ne soft 
pas celle de la C.G.T. En effet, par 
des préalables qu'elle sait Inaccep- 
tables, par des mots d'ordre qui ne 
peuvent concerner Unis les travail- 
leurs, car ne tenant pas compte des 
diverses réalités, par sa volonté 
d'apparaître seule sur le terrain, la 
C.G.T. affaiblit l'unité d’action, l'ac- 
tion tout court et son efficacité. 

Pour sa pari, la C.FJ3.T. reste uni- 
taire et décidée plus que Jamais A 
agir et A réagir. 


Il importe donc, et ce sont les 
objectifs du 13 mal, de faire repousser 
tous ces projets néfastes. Il s'agit 
aussi d'imposer par l'action de masse 
une autre conception de la Sécurité 
sociale que cetie qu’on tente de noua 
faire avaler. 


KAfTES DE L’ARGENT 

AVEC VOTRE ARGENT. 

9 Vous êtes maintenant bien installé et équipé. Vos revenus 

1 emportent sur vos dépenses. Vous void donc en mesure d’épargner 
et de faire de Fargent avec votre argent En prévision de votre retraite 
ou pour aider vos enfants, par exemple. 

Le Crédit Lyonnais peut vous conseiller et choisir avec vous, 
parmi les nombreux investissements, ceux qui sont le mieux adaptés 
à votre situation ou à vos désirs: 

—Vous rêvez cfun placement à court terme, mais avec 
un bon rendement 

— Vous avez en main un vrai capital et vous souhaitez 
qu’il garde sa valeur 

— Vos revenus atteignent les tranches supérieures d’imposition 
et vous recherchez des intérêts exonérés d’impôt 

Rien ne remplace un contact personnel lorsqu’il s’agit d’argent; 
alors venez nous voiç nous en discuterons ensemble 

CREDIT 
LYONNAIS 
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L’Audi 200 Turbo: nne snperbe (fouine 


e 



La turbocompresseur est à la 
mode chez les constructeurs. 

Porsche, Saab. Peugeot, Renault, s'y 
sont notamment intéressés ou s'y 
intéressent sans que ia réussite de 
leur entreprise fasse ou ait fait 
vraiment l'unanimité. Le point faible 
du turbo a toujours été et reste la 
trop grande consommation de carbu- 
rant qui accompagne sa principale 
justification, ia performance obtenue 
avec un moteur de relativement faible 
cylindrée ou d'une architecture 
banale (1). 

L'Audi 200 TUrfao, grosse berline 
de cinq places, donc de bonnes 
dimensions, apporte cependant du 
nouveau au turbo. Le constructeur 
allemand a, en effet, réussi à pro- 
poser sur le marché une voiture de 
grande habitabilité, au prix fort. Il 
est vrai (89 950 F), maïs qui tend 
à civiliser ou à élargir la clientèle 
du turbo. L'Audi 200 n'est pas seule- 
ment une voiture è tempérament vif 
et sportif, c’est aussi un véhicule 
convenant en tous pointa au trans- 
port d'une famille, consommation 
exceptée. Le tout est de savoir, au 
prix où elle est proposée, al le 
budget carburant entre en compte 
pour une grande part dans les moti- 
vations d’achaL 

Fiscalement, l'Audi 200 Turbo est 
une 11 CV. Autant dire que, pour la 
vignette, en France, c'est le plus beau 
pied de nez que l'on puisse faire 
au législateur et A l'Incohérence des 
règlements. Avbc un moteur 5 cylin- 
dres, de 2144 centimètres cubes, 
dotée d'un turbo, l'Audi 200 va aussi 
vite qu'une voiture d'une cylindrée 
double, accélère d'une manière com- 
parable et consomme même un peu 
plus. Tourner à ce point en dérision 
une réglementation dont le propos 
est de pénaliser puissance et 
consommation mérite déjà un prix 
d excellence, et II est bien dommage 
a cet égard que la promotion de 
lAudi 2 00 Turbo, pour les raisons 
que l'on devine, ne puisse faire état 
de ce tour de passe-passe. 

L'emourloupe fiscale n'esi, au 
demeurant, qu'une partie des avan- 
tages que propose TAudi 200. Force 
est de reconnaître que la voiture, 
sur les autres plans, ne mérité 
qu'ôloges. C'est la première fois 
qu’une traction avant d’une puis- 
sonee de 170 chevaux, réagit aussi 
bien à ia route. Les Ingénieurs qui 
ont conçu l'Audi 200 Turbo ont 
trouvé, avec un cahier des charges 
élevé, les solutions après lesquelles 
courent depuis longtemps tous ïes 
autres constructeurs de tractions 
avant. L'Audi 200 est, contre toute 
attente, efficace et sûre sur sol eec 
et mouillé, fidèle A son conducteur, 
à peine soua-vlreusa. et même les 
pneus à teille basse qui l'équipent 
ne répercutent qua rarement ce qui 
perturbe, en générai une traction 
avant A cet égard, rien de mieux 


nfa été réalisé jusqu'à présent, et 
c'est encore plus vrai pour une 
voiture de 170 chevaux, frôlant les 
200 kilomètres à l'heure et accé- 
lérant de 0 à 1 000 mètres en trente 
secondes et quelques dixièmes. 

Si la manque Audi est mai connue, 
c'est qu'elle le mérita. Ses voi- 
tures sont couleur de muraille, et. 
n ne s'agit pas ici de faire allusion 
aux teintes choisies pour les robes. 
Plus simplement, elles ne se signa- 
lent, du moins extérieurement par 
rien d'original ou de sédulsanL 

L'Audi 200 Turbo, grosse famf- 
. Haie, confortable et cossue, ns 
sort pas réellement de la famille, 
et c'est bien dommage que tant 
de qualités et sa superbe techni- 
que — moteur turbo, boite cinq 
vitesses, freins, performances — 
n'aient pas mérité un plus bel 
emballage, contrairement à la ten- 
dance tape-è-I'œil, dérisoire et 
trompeuse, qui prévaut chez beau- 
coup d'autres constructeurs. 

Reste le turbo, dont l'utilisation 
est encore assez ma] connue. Il se 
manifeste avec beaucoup da sou- 
plesse et d'efficacité dans une 
tranche de tours-minute moteur 
allant de 1500 à 3 000 tours. La 
poussée, dès l'appoint, que procure 
le turbo n'appelle aucune critique. 
Comment, par exemple, ne pas ia 
comparer, toutes performances et 
confort compris, à celle d'une grosse 
Mercedes, dont (a tenue de route est 
moins sûre que cetie de l’Audi — 
surtout sur route mouillée — et 
qui vaut le double du prix, A peu 
de chose près. Uns seule réserve 
s'impose : l'Audi 200 Turbo entre- 
t-elle réellement dans une nouvelle 
famille de berlines que le consbnc-- • 
tour allemand entend développer, • 
ou n'est-ce, même avec la diffu- 
sion prévue, qu'un véhicule fntefr 
médiaire? 

FRANÇOIS J AN IN. : \ 


UK R 18 Tl/HBO ? 


(t) Le même constat peut être fait 
en compétition. La seule formule 1 
tmbocompressûe actuellement en 
serv ice, la Renault, consomme beau- 
coup plus que ses concurrentes, 
équipées de moteurs atmosphériques. 
Lorsqu’une Llglcr (Canrarth ntmo- 
spérlquel embarqua, pour un grand 
prix, 180 litres d’essence, U en faut 
plus de 200 pour une Renault Turbo. 


La régie Renault, comme -bon 
nombre de constructeurs, s'inté- 
resse beaucoup à la suralimenta- 
tion des moteurs. Si le- prochain, 
lancement de la R 5 turbo montre - 
due la Règle entend exploiter 4 
limage de marque que lui ap- . 
portent, en compétition, ses For- 
mule i par ie biais d’un véhicule 
à vocation sportive, il 
qu'un autre projet a désormais de 
grandes chances d'aboutir.-- O 
s'agit d'une version turbocoœ- 
pressée de la R 18 qui aurait été 
préférée, après essais, & tons les - 
modèles de la gamw» 

Une version de la R 18' tnribo ; 
s'ajoutant A celle de la R 5 c'au- 
rait cependant, à court ou moyen 
terme, qu’une incidence mineure 

«ÇJ# ^ de motorisation de la 
Règle. Dans les prochaines années, 
le pourcentage de voitures turbo-. 
compressées con stru ites par la 
Renault ne devrait guère dépas- 
ser 1,5 ^ de la production. Le 
turbo, pour le moment, ne pré- 
sente pas que des avantages, sur- -, 
tout en circulation urbaine et en 
consommation, n faudra attendre 
les futtree générations de turbo 
pour rendre ce genre de voiture» 
vraiment polyvalentes sur route 
comme en villa — P. J. 
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SOCIAL 


A Paris 

Près de 10000 personnes on! participé 
à In «marche nationale» des immigrés 

A l'appel d'une vingtaine d’organisations rassemblées dans 
une coordination nationale contre les lois anti-immigrés Cl), près ' 
de dix mille personnes (quinze mille selon les organisateurs) ont I 
participé, samedi 10 mai après-midi à Paris. A la « marche natio- 
nale - contre la loi Bonnet et les projets de loi Stoléru et d’Or- 
nano. Les unions régionales parisiennes de la CJ,D.T„ du P.S. 
et du P-S .U. s 'étaient associées & cette manifestation, a in s i que 
1T7NEF (réunifiée), le Mouvement contre le racisme et pour 
l'amitié entre les peuples (MRAP1. la ligue des droits de l'homme 
et plusieurs - collectifs - de province. 


DEVANT LES PARENTS D'ENFANTS INADAPTÉS 

M. Giscard dUstaing souhaite une société 
«plus accueillante et plus fraternelle» 

L'effort engagé en faveur des enfants inadaptés sera pour- 
suivi, a affirmé, le dimanche 11 mai, M. Giscard dTSstaing dans 
le grand amphithéâtre de la Sorbonne, A l’occasion du vingtième 
anniversaire de l’Union des associations de parents d'enfants j 
inadaptés CUNAPED. 


'■ (Publicité) - 

Lmrrm uihversitaire de technologie 

NE CRÉTEIL (UNIVERSITÉ PARIS X») 

Organise un stage de 

FORMATION AU NOUVEAU PLAN COMPTABLE 

leu 4 et 5 ÎDh 1980 

Ce stage d'adaptation s'adresse à tous les utilisateurs de la 
comptabHtté. 

Coût : I 500 F - Nombre de places KmZlé. 

Pour tant renseignement, s'adresser à : 

XiINBTXTUT TTNXVBRSUTATRK DK TBflHSOLOGnt 
Avenue du Général-Ue-Ganllc. 840 10 aSETTSOt CHDBX. 

TéL : 898 - 91 - 44 . poste 371 , ou 890 - 80 - 40 . 


Malgré de légers incidents 
provoqués après coup par une 
cinquantaine d*c autonomes v qui 
ne participaient pas au cortège, 
rarement manifestation aura 
été plus calme et plus digne. 
Elle a bénéficié du soutien de la 
CXJO.T. et de rcrJfEP réuni- 
fiée, et de la présence de mili- 
tants da MRAF, qui ont voulu, 
semble- t-il, dépasser les cliva- 
ges traditionnels da la gauche 
française 

En tête du cortège, la bande- 
role de la Maison des travail- 
leurs immigrés : « Non aux Zois 
répressives, non aux lois anti- 
immigrés. Français, immigrés, 
notre force c'est notre imité.» 
Puis le Comité de coordination 
des foyers en lutte : « Non aux 
expulsions, non aux mesures 
racistes de Stoléru, non au pro- 
jet de loi d'Ornano. La police, 
les gérants racistes hors des 
foyers.» 

Suivaient diverses organisa- 
tions d'immigrés : Association 
des marocains en France, Co- 
mité des travailleurs algériens. 
Union des travailleurs immigrés 
tunisiens. Union, générale des 
travailleurs sénégalais en 
France, travailleurs ivoiriens et 
d’autres mouvements africains, 
maghrébins ou ontinafa regrou- 
pés notamment autour du jour- 
nal Sans Frontière, des groupes 
de femmes Immigrées accompa- 
gnées de militantes du MU. 

Le cortège syndical était 
constitué surtout d'ouvriers de la 
métallurgie et de la construction 
automobile, derrière plusieurs 
dirigeants de la CF.D.T., notam- 
ment MM. Lœlre-Ogrel, secrétaire 
national ; Jacquot et Ben Lezar, 


(1) Le siège de cette coordination 
est situé à la Maison des travailleurs 
immigrés, 48, rue de Montreuil, 
Parls-11». 


secrétaires confédéraux, et Bobi- i 
chon, secrétaire de l'union régio- ! 
nale parisienne. Un demi-millier 
de travailleurs turcs de la Confec- i 
t!on précédaient le Mouvement , 
des travailleurs mauriciens! 

le Centre d’études anti- i 
impérialiste (Cédétim), les col- 
lectifs antiracistes, les groupes 
de médecins réclamant c le droit 
à la santé pour les migrant s ». 
Enfin, les troupes de 1TJNEF 
réunifiée étalent suivies ' du 
contingent des militants trots- 
kistes de la Ligue communiste 
révolutionnaire ou de la Jeunesse 
communiste révolutionnaire et de 
groupes maoïstes, notamment du 
parti communiste révolutionnaire. 

Vers 17 heures, le cortège, qui 
se rendait place de la Bastille, 
s'est dispersé plus tôt que prévu, 
boulevard Voltaire, afin d'éviter 
le contact entre le service d'ordre 
et quelques dizaines de jeunes aux 
cheveux rasés, qui ont brisé les 
vitre s d’une parfumerie et d’une 
boulangerie. — J. B. 


• Le GJ.S.TJ. attaque une 
note de M. Stoléru devant le 
Conseil d'Etat. — Le Groupement 
d’information et de soutien des 
travailleurs Immigrés a décidé le 
samedi 10 mal de saisir le Conseil 
d’Etat de k l'inégalité de la der- 
nière note du secrétaire d’Etat 
aux travailleurs immigrés» (le 
Monde du 10 mal). Cefcet note, 
envoyée le 3 avril aux directeurs 
départementaux de la main- 
d'œuvre, Instaure, selon le 
GXS.TJL s des discriminations 
selon les nationalités, en favori- 
sant l’immigration européenne au 
détriment des autres étrangers, 
notamment ceux des pays afri- 
cains ». Le P.S. a élevé, de son ; 
côté, « la plus vive protestation » 1 
contre cette «pratique de régle- 
mentation inégale par décrets et 
circulaires ». 


Accompagné de son épouse, 
M. Giscard d’Eetaing avait été 
accueilli par M. Jacques Barroé, 
ministre de la santé et de la 
sécurité sociale. Ml Beoiiac. mi- 
nistre de l'éducation, et par 
Mme Pelletier, ministre délégué 
auprès du premier ministre, 
chargé de la condition féminine 
et de la famille. En réponse à une 
allocution de M. Jacques Henry, 
président de ruNAFEl, le prési- 
dent de la République a rendu 
hommage A cette association et a 
déclaré que des résultats « encou- 
rageants » avaient déjà été obte- 
nus dans le domaine de la pré- 
vention. n a indiqué que diverses 
mesures seraient prises avant la 
fin de l'année pour améliorer 
l'insertion sociale des handicapés. 
Entre autres, la possibilité, pour 
les parents, d’un recours gracieux 
devant les commissions d’orienta- 
tion pour adultes ; la simplifica- 
.tion des conditions d'attribution 
de l'allocation compensatrice ; le 
lancement d’une nouvelle cam- 
pagne d’information et la recher- 
che des moyens visant à favoriser 
l'autonomie des handicapés (deux 
millions de personnes en France, 
dont plus de 800 000 enfants ina- 
daptés). Un effort particulier sera 
fait pour leur permettre de mieux 
accéder A l’emploi : augmenta- 
tion de la capacité des centres 
d'aide par le travail, réforme des 
textes pour mieux préciser l’obli- 
gation d'emploi des handicapés 
dons les entreprises, révision des 
conditions d’aptitude imposées 
pour le recrutement des fonction- 
naires pour c faciliter l’accès aux 
emplois publics ». 


’• Air-Inter : grève du per- 
sonnel au soL — Les syndicats 
C.G.T., U.GJ.C.T. et C-FJD.T. 
d'Air inter ont appelé les person- 
nels au sol (trois mille sept cent 
cinquante ouvriers, employés et 
cadres) a faire grève, le lundi 
12 mai, pour protester contre les 
sanctions dont ont été l’objet 
quatorze militants syndicaux 
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Selon M. Giscard d’Estaiog; le 
progrès ne peut être que le fruit 
d'une action commune entre les 
pouvoirs publics, les f amilles , les 
associations, les personnes han- 
dicapées, mais aussi chaque Fran- 
çais « afin, a-t-il conclu, que 
notre société soit plus accueillante 
et plus fraternelle. » 

Après son discours, le président 
de la République a fait chevalier 
de la Légion d’honneur M. Jac- 
ques Henry et a remis b mfrfame 
du travail A onze personnes han- 
dicapées. 


ODOUL 
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16 Rue de FABas - PARIS XW 




— - — ~~ ""Une; série de cours, et ils feront vraiment des progrès. Unq méthode,: 
le dialogue intensif avec des professeurs qui ne parlent que l'Anglais et un enca- 
drement permanent. Berlitz vous aide également pour F hébergement (Londres, 
Manchester, Birmingham, Leeds, Edimbourg). 

210 centres Berlitz dans 23 pays. Partout la méthode demeure, les résultats aussi. 
Avec Berlitz, les séjours linguistiques de vos enfants deviennent plus efficaces. 
Appelez dès aujourd'hui- 


BERLITZ 


lOipntantpmè 


DqwtWB 


Paris. Boulogne : 609.1S.10 - Ch 
Panthéon: 633.98.77 -Rue de b P 
RMon ParMomo. Satot-G 
Cannes : 39J6.B6 - UUe : 06.42 
Toulouse : 6232.97. P clg l qn*. 


- MarseVe : 33.0Q72 - Nice : 8559.35 - Strasbourg : 317130 
Liège : 216624. Suisse. Genève :21 .5283 - Lausanne :2Z53A4. 


L’homme le mieux organisé, le 
plus scrupuleusementfidèle à ses 
rendez-vous, peut certains jours 
malgré lui, au dernier moment avoir 
un empêchement 

Et ce sont alors les plus 
consciencieux qui se font le plus de 
| mauvais sang 

C’est pénible de décevoir ceux 
qui nous attendent 

On aimerait pouvoir les préve- 
nïç leur proposer un autre rendez- 

I S vous, les rassurer quand on a joué 
de malchance 

Aujourd’hui, il existe un équipe- 
ment qui vous donne ce pouvoir de 
réparer: le téléphone dans la voiture. 

Le téléphone dans la voiture 
fonctionne comme votre téléphone 
Dans votre zone dhciMé, vous 
g pouvez appeler n’importe quel 
2 numéro en France ou à l’étranger et 
iî recevoir des communications venant 
y de partout dans le monde 


Tout s’installe dans la journée.. 
Le téléphone de voiture, c’est quatre 
élémente.feciles à instafler:un clavier; 
un combiné, une antenne et 
l’émetteur-récepteur qubn dispose 
danstecofüie 

Nous nous chargeons directe- 
ment des formalités auprès des FIT 

Le téléphone dans la voiture: 
un instrument de liberté. 

Des lignes sont disponibles 
actuellement à Lille, Bordeaux .Tou- 
louse, Strasbourg Lyon, Marseille. 


I T 



IFIGŒPHONEDEVOnQRE 

Bon à nous retourner pour un essai gratuB. 
Si vins désirez {aire Tessai du téléphone de voiture 
THDMSON-CSF ou si tous désirez obteprr un 
complément d’information, remplissez dés aujour- 
d’hui ce bon et retoumez-te à: 

THOMSON-CSF. 

Département Radiotéléphones. Madame Rein. 

'66 rue du Fossé-Blanc, 92230-Gennevilliefs. 

En précisant: 

P je désire que vous preniez contact avec moi 
afin de faire Fessai du téléphone de voiture 
THOMSON-CSF; 

□je désire obtenir un complément d’information 
sur le téléphone de -voiture THOMSON-CSF. 

Prénom , m 


If de téléphone. 


Nom de b société. 


Fonction. 


« ihomson-csf v 

1 ^ DâwqarefrEuuxoraéFHoœs. A 

L. -Sl° 


?£js? , "I '• 
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^É^URgll Situation au 31 Maryt98Q 


CHARGEURS RÉUNIS S.A. 


PROJET DE CONVERSION 
DES PARTS DE FONDATEUR 
EN ACTIONS 

Une assemblée générale extraordi- 
naire des actionnaires va être pro- 
chainement convoquée pour la mê- ] 
me date que rassemblée générale 
ordinaire, le 27 Juin 1980. Elle sera 
appelée & statuer sur le projet de 
convention en actions des parts de 
fondateur, qui fait l'objet d'un rap- 
port que Mazars et 

Kaffegeau, experts respectivement . 
désignée par le conseil d’ administra- 
tion et par l’assemblée des porte ura 
de parts de fondateur, viennent 
d’établir, conformément i la loL 

Les experte Indiquent dans ce rap- 
port commun que le taux de conver- 
sion,, qui leur paraît équitable, est 
de 20 actions pour une part de fon- 
dateur et Ils exposent les méthodes ] 
retenues pour déterminer cette pa- 
rité. 

Ce rapport va être déposé au , 
greffe du tribunal de commerce I 
de Paris et 11 sera disponible au 3lè- 

f social : 3. boulevard Mal esta erbea. 

Parts S 4 , un mois avant la date de ' 
l'assemblée. 




PECHlNEf 

, UGJNE 

kBhlmann 


SIEGE SOCIAL. 23, rue Balzac, 79006 Parta. 
Société anonyme au capital de 2 459 087 900 P. 

R.C.S. Paris B 5Œ 085 188. « 


AVIS DE CONVOCATION 


Et si on volait 
votre diamant? 


Qu’avez-vous comme preuve ? Ancône. Seul, 
le système GEMPRINT vous donne l'empreinte- 
d’identité de votre diamant Une empreinte obtenue grâce â 
un rayon lase^et qui ne ressemble à aucune autre. ^1 

Si on retrouve votre diamant, vous pourrez ainsi prouva 1 qu’il S 
est bien le vôtre. w ' 

Alors, allez vite chez votre bijoutier joaillier agréé GEMPRINX 
ou pour toutes informations, appelez le 742-42-00. 
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set Icctcm aei 'uijrlquî* n'AJir.s.-.cêt 
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12 mois sur 12 

le 

CX)URS 

HUBERT LE FÉAL 
forme 
à la 


PAROLE 

PUBLIQUE 


documentation 
sans engagement 


770 58 Ô3 


le prêt-à-porter des grands 

(lm85 Ô2ml5) 

„ et des costauds 


86 menue LednpRonin -12 1 

M" UdntiWHn/Sore de lyon 

79 avenue des Ternes -17* 

M°Temes/Efule 



MM. les actionnaires sont convoqués en assemblée générale ottHnxta». 
la mardi X? Juin i960, a 10 heures, au Centre International de Parta (ra.jî 
des congrès), salle bleue, & Parla (l?a). 2, place de la Porte- MaUlot, k l'effet 
de délibérer sur l'ordre du Jour suivant : 

ORDRE DU JOUR 

1. — Rapport du conseil d 'administration sur l' exercise 3078 ; 

Z. — Rapport général des commissaires aux comptes ; 

3. — Rapport spécial des commissaires aux comptée sur les conven- 
tions visées par l'article 101 de la loi du 24 Juillet 1966 ; 

4. — Réévaluation des immobilisations non amortissables et amor- 
tissables en application des dispositions dm lois du 29 décam - 
tare 1978 et 30 décembre 1977 ; 

5. — Approbation des comptes da rexareh» 1079 et du Min an 
31 décembre 1979 ; 

fi. — Affectation du résultat de l’exercice. Fixation du (BvUande; 

7. — Approbation du rapport spécial des commissaires aux compte* 

et des conventions qui y sont mentionnées ; 

8. — Renouvellement du mandat d'un administrateur ; 

9. — Nomination de deux nouveaux adminis trat eu r!.' 

Tout actionnaire, quel que soit le nombre d’actions qu’il possède, a 
le droit de prendre part & cette assemblée ou de s”? faim représenter. 

Toutefois, pour être admis fi assister k cette assemblée ou ù s'y faire 
représenter. lee actionnaires propriétaire* d’actions nominatives devront 
être Inscrite sur les registres de la société enq Jours francs avant l'aman- 
talée et les actionnaires propriétaires d’actions au porteur devront, dans 
le même délai, déposer ou faire Immobiliser leurs titres dang jun dsa 
établissements mentionnés d -dessous ou 6ha un Intermédiaire agréé 
(banque ou agent de 'change) qui tiendront A la disposition dea inté- 
ressés des formules de pouvoir et des cartes d’admission : 

Crédit lyonnais ; Crédit commercial de France ; Banque ■ne.tmmuT* ds 
Parts ; Société générale ; Banque da Paris et des Pays-Bas ; Lazard frères 
et Cle ; Crédit Industriel et commercial ; Crédit chimique ; Banque d’Indo- 
chine et de Sues clndoenas » ; Crédit du Nord ; Société lyonnaise de dépôts 
et de crédit Industriel ; Banque de l'union européenne ; . Banque Worma : 
Banque Rothschild : Société marseillaise de crédit : Banque da N enfilas, 
Schlmnbarger, Mallet ; Banque de Savoie ; Société nancâenne de crédit 
Industriel et Varln Barnier ; Caisse centrale dea banques populaires ; Crédit 
suisse : Société ds banque suisse ; Union de banques suisses ; Pinson, 
HeldrLng et Pïerson (Amsterdam) ; Banque Bruxelles-Lambert ; Deutsche 
Bank (Francfort. Düsseldorf, Hambourg). 

L’avis préalable, pre scr it par l’article 130 du décret n® 87-236 du 23 tsars 
1967. a été publié au « Bulletin d’annonces légales obligatoires > da 
28 avril 1980. 

La oonsaü d’i 


TALC DE LUZENAC 


Le conseil d* administration ds la 
société, réuni le 15 avril dernier a 
arrêté les comptes de l’exerclae 1979. 

IéL société mère miles de Luxé- 
nac a réalisé un chiffre d’affaires 
H.T. ds 112,58 millions de F dont 
42,59 mUllona de F A l'exportation, 
en progression de 145 % par rapport 
A 1978. Compte tenu notamment de 
9.78 millions de F d’amortlmements 
et 6.2 millions de F de dotation à la 
provision pour reconstitution du 
gisement, la marge brute d'autofi- 
nancement courante avant impôts 
s'est élevée & 25,33 millions de F et le 
bénéfice courant après impôts à 
8,42 minions de F. 

L’exercice a également été satis- 
faisant pour l'ensemble des liliales 


de production consolidées (Talktnn- 
werke Naintech en Autriohe, Tsloca 
Plrenslcos en Espagne, mipuwcHm 
V aüe Spluga en Italie « 

ChalLLao 


et Bujtine 

de Chanlaa en Frsnoe). 

Le chiffre d’affaires oonsblldé dn 
groupe Talcs da Luzenao S’est sa 
définitive établi à Z23J mfflifwis de P 
en 1979 (+ 143 *) et sa mette 
brute d’autofinancement courante 
avant Impôts & 44,8 mirunms de P 
(+ 16 *). 

Le conseil proposera à l'assemblée 
générale du 19 Juin 1980 la distribu- 
tion d'un dividende de 13 P par 
action (contra 10 F en 1078) auquel 
s’ajoutera un crédit d’impôt de 
6,50 F pour donner un revenu global 
de 19,90 F par action, en augmenta- 
tion de 30 % par rapport à 1978. 
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BILAN AU 31/12/1979 

(EN FRANCS FRANÇAIS) 


ACTIF 

Caisse, instituts d'émission. 

Trésor Public, comptes courants postaux 

Banques, organismes et 

étab I ïsseme nts fina nciers 

Bons du T résor, valeurs reçues en pension 

ou achetées ferme 

Crédits à la clientèle 

Comptes ordinaires débiteurs de la clientèle 
Chèques et effets à l'encaissement’ 

Comptes de régularisation et dïvere 

Opérations sur titres 

Titres de placement 

Titres de participation et de filiales 

Immobilisations 

Actionnaires ou associés 


Total de l'Actif 


PASSIF 

Instituts d'émission. 

Trésor Public, comptes courants postaux 

Banques, organismes et 

établissements financiers 

Comptes créditeurs de la clientèle 

Comptes d'épargne à régime spécial 

Comptes exigibles après encaissement 

Comptes de régularisation, provisions et divers 

Obligations convertibles en actions 

et à taux d'intérêt variable 

Réserves 

Capital 


Total du Passif 


1978 


1979 

606.616.638 


513.436.644 

10.042^33576 


11.055.795367 

510.106.845 
2.244.138.802 
46.388240 
17.511.752 
894.012.382 
110.525.590 
73.608.033 
18.027.923 
. 13.902333 
50.000.000 


667.172.811 

3.074.451.010 

56306.000 

40.566305 

526240.056 

157.713.483 

70.540.015 

43250.446 

16397319 

14.627.070.414 


16.222.871256 



1 .51 1 .629.992 


2.168340358 

10.565.890.824 

766.039.104 

1214301 

17.511.752 

943215.486 


11.495.527.463 

1.157.770.705 

6.705303 

40.566305- 

488236.699 

517200.000 

54368355 

250.000.000 


552.000. 000 
633231523 

250.000. 000 

14.627.070.414 


16222,871256 


H .y.'.V.Ï-:--. V CLÔTURE .SANS.PRÉWl^ii^ v,, v ^ " ' ' V ' ■ ' ' 


L'assemUée générale ordinaire réunfe le 29 Avril 1980 au ségs socbl de la bonon ô NsulKy-aur-^elna a approuvé à 
l'unanimité le bilan « lescomptrede raxerdcaanétfsmi 31 .12,79 qui se sont soldés po- un bénéfice net da FF3ai9ELG87jK 


contra FF- 2BJ3B4A72JB0 l'année précédants. Elle e décidé de distribuer un dividende global de FF 21J041 JOOoont» 
FF 14.750000on 1978. 


L’assemHés générale a ratifié la propodttbn du Consofl noenmum Mândeur Ahmed BennenI eu poste (fadmlnitiratBur 
devenu vacant suite au décès du Dr. Fawzi H-Kaiasl, Le Conseil rf Administration a élu MonsisurAhmed Berraii à la 
vice-présidence du Conseil. 

Ccâtfonnément à l'article 22 des Statuts et ù l'artide 9 du prutocctede la banque, fessonbfâegénfralea ratifîfiîti proporitfc» 
du Conrail renouvelant eux postes de membre du Conseil ta Benqucr Extérieure d’Algérie représentée per Monsieur Booarfa 
Bdghoula, la Rafidain Bank reprétentéa par Monsieur Ezzsddlne Saleem ALBahranî. Alahlî Bank of Kuwait rapréssrttê» 
par Montiwr Hussein Makki Al-Juma, le Crédit Lyonnais représenté par Monsieur Bernard Thtotan- Loire funcdcMS 
prendront fin 8 l'issue de la réunion de l'aaembléa générale qui statuera sur les comptas du douzième exercka. 
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Sans affaires 

Une véritable ambiance estivale 
a régné lundi à Ta Bourse de 
Parts. Avec la perspective de 
fortes perturbations le 13 mai, 
votre d'un arrêt de travail si les 
consignes de grève lancées par la 
CJ’.D.T. et la'C.G.T. étaient sui- 
vies, et le chômage du 15 pour la 
fête de l'Ascenaion, les opérateurs 
ont jugé préférable de ne prendre 
aucune véritable initiative. Et le 
marché s'est trouvé livré à lui- 
même, les professionnels se bor- 
nant à expédier les affaires 
courantes. De ce fait, les cours 
ont varié de droite et de gauche, 
mais sans s'écarter beaucoup de 
leurs niveaux précédents, et, à la 
clôture, l'indicateur instantané 
accusait une légère baisse, mais 
en était-ce vraiment une de 
0J5 % environ? 

QuOques titres se sont quand 
■meme distingués, comme le 
Comptoir des entrepreneurs 
(+5J%J, Crédit national 
(+3£%) et surtout Beghin 
{+ 3J %J pour qui les investis- 
seurs semblent avoir eu un a petit 
coup de cœur », comme V affirmait 
en plaisantant un professionnel 

Plusieurs valeurs aussi ont cédé 
du terrain, telles CIT -Alcatel 
I — 42 %). Galeries Lafayette 
i — 32 Crédit foncier de 
France f— 12 %). Esso (— ÎJS %; 
et Rhône-Poulenc ( — 12%). 

Mais tous ces écarts n’ont guère 
revêtu de signification tant les 
échanges furent maigres. 

Due peut-être aussi à la réap- 
parition du soleil, la réticence des 
opérateurs à s’engager provient, 
semble-t-il, également des pers- 
pectives d’une crise monétaire 
dont le ministre de l’économie a 
fait récemment état. 

Sur le marché de l’or, le lingot 
a perdu 100 F à 72395 F et le 
napoléon 120 F à 670 F f après 
67020 F et 670 F). Le volume des 
transactions est revenu de 15,01 
à 11J06 millions de francs. 


LONDRES 

Lee arratna sont calmes et les 
oonia ont tendance à a'eCMtar, no- 
tamment an* Industrielles et an* 
pétroles. Beenl de# min «s d'or. 

Or (KTOftara) (tfsoanj en gg entra GM 2G 


CLOTURE COURS 
. ' «— 1/S 12/P 

Itechm tll .. 117 ... 

Biftta Mraleua .... 334 ... 32* ... 

Cetetaatts U ... 17 ... 

•De Sears S 33 S 13 

Impérial CMsücal.... 378 .. 37S ... 

Rio Tinta Bac Car.... 3E8 .. 353 ... 

StJCll 351 ... 36* ... 

vickrn H7 ... i<3 ... 

W»f ÜKM 3 1/2% .. 32 1/4 32 3/8 

•West OriafntHin ... 73 1/2 73 3/4 

•Western HaMiofs ... 68 ... 68 1/2 

P 1 ) En telan IM.. 

NOUVELLES DES SOCIÉTÉS 

B.A.SJP. — Le bênfifioe net du 
groupe pour 1979 atteint 619 ottlr 
Uons de deuteobemarke (+ 47 %). 
retrouvant ainsi son niveau de 1976. 
La Tenta blllte du groupe (bénéfice 
après (mpdte sur cwifre d'affaires) 
est passée de 2 % & 2.4 % male n'a 
pas retrouvé aa cote d» 1973 (3.8 %). 
Elle s'élève à 3,3 % (contre IX %) 
pour la société. La filiale Wlnters- 
haU est redevenue bénéficiai» après 
Quatre armées de déficit et avec la 
reprise de ses ventes, tes pertes an- 
térieures ont pu être effacée* 

Pour le premier trimestre, le résul- 
tat <hi groupe avant Impôt marque 
une progression de 18.1 % à 499 mil- 
lions de âeutBCheznarfca et celui de 
la malson-mère de 29.3 % b 256 mil- 
lions de deutechemarks. Cette plus 
ralble augmentation des bénéfices 
provient essentiellement de la re- 
montée dn dollar q ut a eu des errata 
défavorables sur les aotlvltés natlo- 
n a l e s et Internationales de la 
B.A.S.F. Un ralentissement des af- 
falées a toutefois été enregistrée en 
mars. 

SKIS ROSSIGNOL. — Déjà en 
baisse en 1978-1979 ( — 5.87 SS), le 
résultat consolidé accuse un nou- 
veau fléchissement pour l’exercice 
clos le 31 mare dernier : environ 
22 millions de francs conVre 
27.6i millions de francs. Dividende 
global : 30 francs minimum contre 
39 francs. 
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UN JOUR 


DANS LE MONDE 


Z LES RUINES DE LA « DÉTENTE 
m C'est la faute à rtJTAN •, par 
le général d'armée Amrtolî Grîb- 
kov ; - La pear », par André 
Glndcsmann ; « La démission 

franco-allemande », par Alfred 
Grosse/. 


ÉTRANGER 


1 ASIE 

— AFGHANISTAN : les SoviéHqoes 
reconnaissent qu'ils se fceartent à 
des difficultés. 

3 à 5L AMERIQUES 
6. AFRIQUE 

— La fin dé la conférence franco- 
africaine de Nice. 

6-7. PROCHE-ORIENT 

— ISRAËL ; la tension en Cisjor- 
danie. 

8-1 EUROPE 

— ESPAGNE : le directeur do quo- 
tidien El Pais est condamné à 
trois mois de prison. 


POLITIQUE 


10. Après l'interview de M. Giscard 
d 'Estai ng à l'Express. 

11. Par ses déplacements d l'étranger, 
M. Marchais entend acquérir nae 
stature d'homme d'Etat. 


SOCIÉTÉ 


13-14. ÉDUCATION : an moarement 
lancé par le PJL ; le Coaseîl éco- 
nomique et social va se prononcer 
snr une proposition de rédaction 
des vacances d'été, de fa semaine 
et de la journée. 

16-17. JUSTICE : le procès des natio- 
nalistes corses. 


SPORTS 


18. RUGBY : Béziers et le Stade toa- 
lousain en finale le 25 mai 


CULTURE 


20. DANSE : The Ardütects à l'Opéra 
de Paris 


RÉGIONS 


40. ILE-DE-FRANCE : la réouverture 
de lléitl Drouot. 

41. ENVIRONNEMENT : après la 
conférence de T0.CD.E à Paris, 
vingt-quatre pays s'engagent à ré- 
duira le brait des automobiles è 
la construction. 


ÉCONOMIE 


42. MARCHÉ COMMUN : la fin de 
la conférence de Nairobi. 

43. CONJONCTURE : les assises da 
patronat chrétien. 

— AFFAIRES : le gouverneront amé- 
ricain accorde une garantie d'em- 
prunt an groupe Chrysler. 

44-45. SOCIAL : « U 13 mai et ses 
enjeux », point de vue par Robert 
Bona. 


RADIO-TELEVISION (22) 
Annonces classées (24 à 39) : 


Carnet (17) ; Programmes spec- 
tacles (20 et 21) ; Journal officiai 
(23) ; Météorologie (23) : Mots 
croisés (23) ; Bourse (47). 


| LA FEMME | 


SECRETAIRE 


ECOLE TECHNIQUE PRIVEE 
DE SECESTAUST 
UU, rue de »n« - 75007 PARIS 
TB. 551-30-28 - 705-88-55 


• PREPARATIONS 

— Breveta de Twihniaton 3upo- 
rlen x da Secrétariat 
OPTIONS 

Secrétariat de direction 
Secrétariat trilingue 

— Examen des CH ambres de 
Commerce étrangère» 

• SECURITE SOCIALE 

— Régime « Etudiant» » 

• ADMISSION 

Baccalauréat on équivalence, 
à défaut examen d’entrée 
pour les élèves sortant de 
Terminale 

• PROCHAINES EPREUVES 
Datée d’examen : 28 mai. 

19 Juin, 1* et 10 Juillet 

• SECTION PREPARATOIRE 
Pour Isa élèves sortant de 
clama de Première. 


InxürtjJtiOTU tout le* après-midi 
d l'école. 


votre bureau 

a paris 

' - ooir 240 r HT par -rois’ 


G.E.Ï.C.A. 


îrcnrpemcnt d'Encouragcmcni de l'Industrie 
- du Commerce' et de l'firtisanut - 
'■i SE-biiynjc du'U^rç P-aris 2- ' 
tel. .235.41.1? 

’ Taril.flOuipufie.ÿARH 
: . [service courrier comjiris) 


A B C D £ F G 


La journée d’action dn 13 mai 


La C.F.D.T. renonce à organiser son propre défilé 


La Journée du 13 mal. organisée 
à rappel de la G.G.T., de la C.F.D.T. 
et de la FEN pour la défense de la 
Sécurité sociale, et, en particulier 
contra le ticket modérateur d'ordre 
public, se traduira notamment par 
des rassemblements, défilés et arrêts 
de travail qui affecteront de nom- 
breux secteurs. 

Des consignes de grève de vingt- 
quatre heures ont ôté lancées par 


ATTENTAT 
CONTRE LE CONSULAT D'ALGÉRIE 
EN SEINE-SAINT-DENIS 


On attentat a été diman- 

che 11 mal. If 2 h. 30, contra le 
consolât d’Algérie en SBne-Salnt- 
Denla, 78, rue Lautréamont, à Au- 
bervlnleis. L’explosion a lait voler en 
éclata la porte dn consulat. 

L'attentat a été revendiqué par le 
e Club Charles-Martel a, dans nn 
tract manuscrit déposé à ^intérieur 
dn consolât. Le tract est ainsi 
rédigé : m Contra l’Eglise, les Juifs, 
les crève-la-faim dn tiers-monde, 
pour la race blanche, Club Cbarlee- 
MarteL Bacs européenne a. 


Le « Club Charles- Martel a, orga- 
nisme xénophobe d’extrême droite, 
s 'était manifesté pour la première 
fois en, 1973 en revendiquant nn 
attentat* commis contre le consolât 
d’Algérie à Marseille. D a, depuis, 
revendiqué plusieurs autres attentats 
(■ le Monde i des 22-23 avril et 
g mal), le dernier en date contre nn 
foyer d’étudiants musulmans à Paris. 


DÉTOURNEMENT DE FONDS 
A U CAISSE DIOCÉSAINE 
D'ANGERS 


Le responsable de la caisse 
diocésaine da Maine-et-Loire, 
M. Jean-Claude Tête, a été 

inculpé, le 6 mal, apprend -on. 
d'abas de confiance par 
Mme Patricia Bolleyn, juge d’ins- 
truction an tribunal d’Angers, et 
incarcéré. Ce responsable, un 
laï c, es t soupçonné d'avoir 
détourné une somme d'environ 
1,2 million de francs. Aucune 
information n’a filtré sur le 
mécanisme de l’escroquerie mois 


l’oia Indique de bonne source 
que M. Tête avait été engagé 
depuis un an et qnU avait été 
licencié pour tocompétence le 
l« r mars. 

Après vérification de la comp- 
tabilité de la caisse diocésaine, 
Mgr Jean Orchampt, évêque 
d’Angers, avait porté plainte au 
mois d’avrfl. Dans un communi- 
qué rendu public samedi 10 mai, 
Mgr Orchampt précise que «le 
personnel qui se trouve actuelle- 
ment au service de la caisse dio- 
césaine ne soumit être d'aucune 
façon compromis dans T a. flaire 
en cours ». 

Dans son communiqué, Mgr Or- 
champt définit ainsi le champ 
d'action de la caisse diocésaine : 
« EUe gère l'argent qui lui est 
confié soit par les paroisses , soit 
par- le secrétariat de l'évêché. 
L’argent disponible permet de 
consentir des prêts aux associa- 
tions paroissiales, aux prêtres, 
aux groupements et œuvres qui 
entrent dans le cadre des buts 
poursuivis par ^association dio- 
césaine : équipement de centres 
paroissiaux , réfection d’aumône- 
ries , réfection de salles de caté- 
chisme. etc. » 


te numéro du « Monde > 
daté 11 - 12 mai 1980 a été tiré 
à 555 235 exemplaires. 


toutes les organisations cégétistas et 
la C.F.D.T. s’y est associée, mainte- 
nant. dans trente départements et 
dans des branches comme les P.T.T_ 
1'E.DP. (où des grèves sa poursui- 
vant dans dix-huit centrales thermi- 
ques et nucléaires pour des reven- 
dications catégorielles). 

Il feUait donc s’attendre & des per- 
turbations dans ia distribution du 
courrier, à des coupures de courant, 
à une réduction du trafic ferroviaire 
I en banlieue parisienne (un train sur 
deux ou trois), dans l’Ouest, le 
Sud-Ouest et le Sud-Est, à des 
retards dans l’appareillage des na- 
vires et à un freinage de l'activité 
portuaire, notamment A Marseille. 
Très peu de Journaux paraîtront 
mardi en raison de la grève des ou- 
vriers du Livre C.Q.T. Les syndicats 
de Journalistes C.G.T., C.F.D.T. et 
S.NJ. ont lancé des consignes d'ac- 
tion. L'Agence France-Presse a inter- 
rompu son service, oe lundi à 
12 heures, pour vingt-quatre heures. 

Dans renseignement, faction reven- 
dicative prendra essentiellement la 
forme de rassemblements. 

Dans la région parisienne, les dif- 
ficultés d’entente entre la C.G.T. et 
la C.F.D.T. ont empêché Torg an Isa- 
bon d’une manifestation commune. 
U C.G.T appelle à un défilé, è 
partir de 10 heures, de la Nation à 
la Gare de l’Est Pour ne pas accen- 
tuer cette division, e déclaré l'union 
régionale parisienne C-F.D.T„ cette 
centrale n'organisera aucune mani- 
festation séparée. Quant à M. Berge- 
ron. H a convié les militants de Force 
ouvrière à un meeting à la Bourse 
du travail, k 16 h. 30, avec la parti- 
cipation de M. Maurice Detlin, prési- 
dent du conseil d'administration de 
la Caisse nationale d 1 assurance-mala- 
die, pour leur expliquer les positions 
de sa confédération sur les moyens 
de - préserver la protection sociale 
des salariés ». 

A noter que les électriciens et 
gaziers F.O. cesseront le travail 
mardi, tandis que la rédération F.O. 
des employés a Invité ses syndicats, 
en particulier dans les banques et 
les assurances, à faire grève. La 
confédération F.O. est hostile, mais 
elle ne désavoue pas les Initiatives 
da ses fédérations. 

L'annulation du ticket modérateur 
et le retrait da la loi Berger, qui 
prévoit une réduction de la couver- 
tura de certains risques par la Sécu- 
rité sociale, sont deux des trois 
objectifs spécifiquement mentionnés 
par la plate-forme G.G.T.-C.F.D.T.- 
FEN. Le troisième est l'opposition à 
uns nouvelle convention entre la 
Caisse nationale d'assurance-maladie 
(CNAM) et Isa médecins, qui Intro- 
duirait un « double secteur » d’hono- 
raires. 

La C.F.T.C. s’est également refusée 
à tout mot d'ordre de grève au 
niveau national, mais elle souhaite 
faire du 13 mal «une fournée de 
défense de la Sécurité sociale ». 

• Cest d'abord une manifestation 
de politique partisane », a déclaré de 
son cOté M. Barrot, dans uns inter- 
view, dimanche, à R.T.L 
Pour le ministre de la santé et 
de la Sécurité sociale, le ticket modé- 
rateur pourrait rapporter de l’argent 
à la Sécurité sociale et permettre 
aux plus défavorisés, par une baisse 
éventuelle des cotisations aux 
mutuelles, de bénéficier des avan- 
tages de cette protection complémen- 
taire. Cette mesure s’inscrirait dans 
le dispositif destiné à réduire les 
dépenses de santé, qui prévoit entre 
autres, a-t-ll rappelé, un contrôle 
• mieux organisé » d e • congés- 
maladie. 


La visite de M. Yvon Bourges à Ryad 


L’Arabie Saoudite décide de confier à la France 
la création d’une marine de défense côtière 


La France fournira à la 
marine saoudienne les maté- 
riels de guerre dont elle 
estime avoir besoin, aax 
termes d’un accord de prin- 
cipe conclu le dimanche 
11 mai, & Ryad, entre le mi» 
rustre français de la défense, 
M. Yvon Bourges, et le mi- 
nistre saoudien de la défense, 
le prince Sultan Abdallah Ihn 
Abdel Aziz. Dans une décla- 
ration à l’Agence saoudienne 
de presse, le ministre saoudien 
de la défense précise qu’il 
s’agit d’un accord dans le 
domaine de la défense côtière, 
qui sera définitivement éla- 
boré dans un mois. 


sites et de corvettes de lutte 
anti-sous-marine — ou par son 
montant — on parle d’environ 
7 milliards de francs — que par 
sa signification politique et mi- 
litaire. En effet, l'Arabie Sao u dite 
a déjà confié à la France l'équi- 
pement complet de son corps 
blindé de bataille et sa défense 
aérienne ; voilà qu’elle s’apprête 
à se tourner à nouveau vers la 
France — de préférence à l’Ita- 
lie — pour la protection navale 
rapprochée de ses côtes, du golfe 
Rare! que et en mer Rouge. 

De surcroît, une « percée » na- 


vale de la France en Arabie 
Saoudite peut devenir un argu- 
ment supplémentaire pour les 
chantiers français de s’approprier 
nn marché, de la même amples-, 
en Irak au terme dune négocia- 
tion qui a Heu actuellement entre 
Farts et Bagdad. M. Hibou expli- 
quait récemment que l’année 1930 
serait, sur le plan des ventes d’ar- 
mes françaises & l’exportation, 
c une année bleu marine ou elle 
ne sera pas s, les contrats navals 
ayant été en 1979 de 7 % du 
montant total des commandes 
étrangères. 


Une coopération qui s'affirme 


ML Bourges était arrivé le 
samedi 10 mai À Ryad pour une 
visite de quarante-huit heures, 
accompagné notamment de M. Gé- 
rard Hibou, directeur des affaires 
internationales à la délégation 
générale à l’armement (le Monde 
du 9 mai). Ce voyage doit conti- 
nuer Jusqu’au jeudi 15 mai par 
Tina visite officielle du ministre 
français de la défense, à Qatar 
et Bahreïn, dans le golfe Perslque. 

Après avoir conclu ses négocia- 
tions avec son homologue fran- 
çais, le ministre saoudien de la 
défense a indiqué : < Cet accord 
de principe s’inscrit dans le cadre 
de la coopération entre les deux 
pays dans le domaine de la 
défense côtière, et c’est un ac- 
cord technique qui permettra de 
définir les quantités de matériels 
nécessaires, leurs caractéristiques, 
les délais de livraison et les prix. 
Cet accord technique sera élaboré 
dans un mois et sera soumis pour 
approbation au conseil des mi- 
nistres. » Puis, le prince Sultan 
Abdallah Ibn Abdel Ad» a offert 
à son hôte un e présent sym- 
bolique » qui a consisté en une 
maquette de bateau de guerre. 

L’aocord entre Paris et Ryad 
est impartant moins par sa na- 
ture — il s'agit essentiellement de 
patrouilleurs côtiers Iance-mls- 


Si l’accord technique entre français, qui vient d’être retenu, 
Paris et Bag d ad vient bien prévoit, outre la formation des 
compléter l’accord, int e rgo u veme- personnels, la construction (Ton 
mental de principe, comme l’a port, des installations de défense 
annoncé le ministre saoudien, la côtière et la mise en chantier 
part des exportations navales d'une vingtaine de navires, 
sera donc plus importante et J. 1. 

pourra prendre la relève des 
autres secteurs. 


• M. Valéry Giscard d’Eetatng 
et son épouse se rendront en vi 
site officielle en Finlande les 
et 3 juin prochain sur l’invita- 
tion de M. Urho Kekkonen, pré 
sldent de la République finlan- 
daise. 


• La centrale nucléaire de 
Saint-Laurent-des-Eaux arrêtée 
à la suite d’une grève. — La cen- 
trale nucléaire de Salnt-Laurent- 
des-Eaux ne fournit plus d’élec- 
fcriclté depuis vendredi soir 
9 mai. Le premier réacteiff était 
arrêté depuis le 13 mars à la 
suite d’une rupture de gaine de 
l’aliment combustible, et 
réacteur a été arrête par la di- 
rection & la suite d’une grève 
des agents de conduite C.G.T. et 
CFD. T. de la centrale. Ceux-ci 
demandent en effet, depuis une 
semaine, l'ouverture de négocia- 
tions sur les salaires, les retraites, 
les possibilités de reconversion et 
les nuisances occasionnées par le 
système de travail des « trois 
huit ■. La direction refuse d’ou- 
vrir des négociations, estimant 
que tes revendications du 
sonnel relèvent d’un 
national. — (CorrespJ 


avec 


DES VACANCES— 
A VOS MESURES 

Air France ■ Vacances 


Des prix charters sur cfes vols réguliers 
ET LE SERVICE A LA CARTE 

GALLIA 

Hôtels, appartements, motor-homes, voitures 
Vers N»œ, CORSE, ANTILLES, GUYANE, REUNION, ATHENES 
LONDRES, P ALMA, TEL-AVIV, NEW YORK, MONTREAL g 
Voyages GALLIA : 12,’rue Auber-9* - 256-07-24 < 

Voyages AGREPA : 42, ns Etienne-MarceM" - 503-81-50 s 
Voyages FULTON: 1 , r. Futam, La' Varenne-St-HHaire - 283-02-48 



Soyez opérationnel ! 
Parlez anglais. 

Notre cours intensif "Vie Professionnelle 1 

débute le lundi 19 mai 

Téléphonez à nos hôtesses : 325 41-37 


International Langoage Centre - 20, passage Dauphine, 75006 Buis 



Pébroussailleuses 


Sécurité et 
carburateurs 
foules positions 
sur tous modèles 



PPK 


45 Boulevard St-Denis 
92400 COURBEVOIE 
•S 783-42-50 


Demandez-vous r Agent local 


Depuis quelques années, la 
coopération militaire entre la 
France et l’Arabie Saoudite s’est 
affirmée avec, notamment, l’achat 
d'un militer de chars de combat 
AMX-30 (presque autant que le 
parc de ces blindés dans l’aimée 
de terre française), d'hélicoptèj 
Gazelle antichars, de missiles 
Crotale pour la protection anti- 
aérienne du corps terrestre de ba- 
taille et des bases aériennes d’obu- 
siers de 155 millimètres à grande 
cadence de tir ou de blindés lé- 
gers AMX-10. 

Plus récemment, des accords ont 
été conclus entre les deux pays 
pour la création, à At-Ta’if. en 
Arabie Saoudite, d’une filiale 
commune d’électronique à la 
constitution de laquelle la société 
française Thomson -CSF a pris 
part (30 % dn capital) dans le 
but d’y fabriquer des radars et 
des équipements de radio aéro- 
portés. 

A plusieurs reprises, cependant, 
les Saoudiens ont critiqué le ser- 
vice après-vente des industriels 
français de l'armement, et des 
délégations françaises, nombreu- 
ses et fréquentes, ont dû se rendre 
sur place pour tenter d'en amélio- 
rer le .fonctionnement. 

Cette situation n’a pas empêché, 
de toute évidence, les Saoudiens 
de donner la préférence & la 
France lors de leur appel d’offres 
international en vue de la créa- 
tion d'une marine côtière. Le plan 


Les prix agricoles 


LE GOUVERNEMENT FRANÇAIS 
PRÉPARE 

DES MESURES NATIONALES 
EN CAS D'ÉCHEC A BRUXELLES 


Un comité Interministériel destiné 
à proposer les dispositions nationa- 
les pour l'augmentation des prix 
agricoles, se tiendra à l’bôtel Mari- 
gnon le 14 maL U s’agit de prévoir 
les mesures qui s’avéreraient néces- 
saires an cas où le conseil des 
ministres de l'agriculture de la 
CJ3JL, qui sa réunira les 28 et 29 ma! 
A Bruxelles, n’aboutirait pas à la 
mise en oeuvre des- mesures accep- 
tées par. Irait pays membres de la 
Commutante, et auxquelles s'oppose 
la Grande-Bretagne. 
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LE CHIC, UE RÊVE.. 
TISSUS “COUTURE* 


LECARAXMNSËBML 
FABULEUX DES SOES 


LA GRANDE RARADE 
DES BVRNÉS DE CHARME 
(deptea 18^0 F I» mètre) 

LE NOUVEAU CLUB 
DES LAMAGES ORIGNAUX 


LECOfNDESTROUVJULLES 
ET DES BONNES AFBURES 
(depuis 10 Fis mètre) 

UELDORADO DES COTONS 
SUSSES, SATINS, VOOJES, 
CRÉPONS, TOILES, ETC, 

LA.RUMBUSE BOUTIQUE 
DES SOTERtES, DBtfTHJJES, 
LAMÉS, TISSUS BRODÉS 
ET BROCHÉS 


RODIN 


36. CHAMPS-ELYSEES - PARIS 


OU IL PLEUl^ 
IL PLAÎT. 


( Publicité ) 


DIPLOMES DE E16DES 


peur la vie professionnelle 


Tons ceux qui ont étudié une lan- 
gue (anglais, allemand, italien, espa- 
gnol. russe, grec), quel qne soit leur 
ace on leur niveau d'études, ont Inté- 
rêt à compléter leur qualification par 
nne formation en langues, décisive 
dans la vie professionnelle. Cette for- 


mation n t être confirmée par nn 


des diplômes solvants : 

— Chambres de Commerce Etran- 
gères, compléments Indispensables 


pour tous Ica emplois du commerce 
et des échanges éco: 


_ — inomlqoes ; 

— B.X5. Traducteur Commercial, 
attestant nne formation de spécialiste 
de la traduction et de l’interprétariat ; 

— Université de Cambridge (an- 
glais), carrières de l'Information, 
édition, tourisme, hôtellerie, etc. 

Biiunnu chaque année dans les 


principales villes de France. 

Etnû tant*, cadras commerciaux et 
administra tin. Ingénieurs, techniciens, 
secrétaires, représentants, comptables. 


etc* profiteront de cette opportunité 
. létcnco et 


pour améliorer leur compi 
leurs eh an «s. 

Documentation gratuite sur 1 * 
préparation et les débouchés de ces 
diplômes, snr demande B Langues et 
Affaires, Service 2302, 35, 2. Co haute, 
92303 Paris - Levsllols, téL : 270-81-53 
on 279-7343. (EL privé à distance.) 



OLD 

ENGLAND 


12, bddes Capucines, 
Paris. 


LATREILIX 


SPÉCIALISTE 


DU TRÈS BEAU VÊTEMENT 
RAYON SPÉCIAL 
POUR PERSONNES FORTES 

HOMMES: du 54 au « 
FEMMES : jusqu'au 5S 

07 r. St -André- des -flrîs,- 
PARKirJC RÉSERVE 
CATALOGUE SUR DEM ANPE] 
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